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AVANT-PROPOS

Celte nouvelle édition des OrtilOptl~re:; de la Faune de France est complè-
tement diITérente de la première. Cl'Ile-ei {~tait un des premiers volumes
parus dans la collection, le troisième exactement, et h~s plans initiaux
ont été bien transformés depuis ce début. On a abandonné, en particulier,
la conception d'Une série de volumes aussi courts que possible, réduits
à un texte strictement indispensable à la détermination des espèces.
Par suite, j'ai pu traiter le groupe des Orthoptéroïdes d'une façon beau-
coup plus large, séparant les diITérents ordres qui le composent et aban-
donnant l'l'S tableaux de détermination menant lliredf'ment à l','spèce
pour des tableaux plus rationnels ('(Induisant au ~enre d'ahord. On
verra que j'ai introlluit dans l'elte Faune les Termites et les Embio-
ptères. De cette façon, tous {es Orthoptéroïd('s à larves terrestres sc
trouvent traités dans le volume; seuls restent en dehors les Plécoptères,
il larves aquatiques, qui ont fait l'objet du tome LV 'lui vient de paraitre
pt qui est dû à notre re~retté collègue n. DESPAX.

Pour répondre fi une critique qui m'avait été faite, j'ai introduit dans
('('tte nouvelle édition de nombreuses fi~url's d'ensemble, une par genre au
moins. Presque toutes ces figures sont dues à ma collaboratrice habituelle
Mlle G. BOCA, sauf cl'rtains dessins de larves qu'avait exécutés pour moi
N. I{oRSAKOFF. Nous avions envisagé, avec ce naturaliste, d'étendre le
plus possible l'étude des jeunes Orthoptères; sa mort prématurée a
malheureusement interrompu (,ptte Hude. On verra que la recherche
[l('s Orthoptères a éUl très active dan:; en:; dernière:; années et a abouti
ù la découverte en FraIlI"~ d'('Sp'~I'l'S 'lui n'y avaient pas encore été signalées
on même d'espèces nouvelles. Cette constatation est d'autant plus remar-
quahle qu'il s'agit presque toujours d'Insectes de grande taille qui n'au-
raient pas dû rester si longtemps ignorés. Ces recherches sont dues prin-
cipalement à MM. P. P. GRASSÉ, L. BERLAND, G. DE VICHET, R. DELMAS,
L. A. LEPROUX, A. RAI\1BIER, R. SELLIER, R. LIENHART, P. REMY,

G. REMAUDIÈRE et R. PASQUIER; je suis heureux de les remercier ici
des renseignements qu'ils m'ont fournis.

Il ne faudrait pas en déduire que la systématique des Orthoptères
français est très avancée, car tout un chapitre reste absolument inexploré,
c'pst l'Hude des sous-espèces. Pour pr,'ndre un exemple, je citerai l'Éphip4
pigère des vignes qu'on baptise Ephippiger ephippiger, quelle qu'en soit
la provenance et malgré des diITérences manifestes tic taille, Ile coloratiou
et ù 'écologie; plusieurs sous-esp(occs très nettes sont probablement réuuie8
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dans ce complexe. De même, les Telrix, les Oedipoda, les Plalycleis,
les Acridiens du groupe dps Chorihippi présenLpnt certainf'ment des formes
dont la valeur du point de vue génétique reste à fixer, et dont les recher-
ches de RUBTZOV sur cl'rtains CllOrihippus dunnent une idée. L'Hude de
ces formes serait des plus intéressantes, mais on ne doit pas en dissimiler
la difficulté. La conservation en collection de la plupart des Orthoptères
est imparfaite et l'étude de la variation ne peut se faire que sur des Insectes
vivants; c'est d'ailleurs la seule façon de reconnaître de manière satis-
faisante les limites d'extension des différentes sous-espèces.

La rédaction de ce travail reste fidèle au plan des ouvrages de la Faune
de France, avec des tableaux de détermination aussi précis que possible,
pt des descriptions assez courtes. servant surtout à vérifier le résultat
obtenu avec les tableaux. J'ai accordé une certaine place aux observa-
tions biologiques. Toutefois. ces indications re"Lent très courtes et surtout
comprises dans le sens qui peut aider le systématicien. Aller plus loin
entraînerait une augmentation excessive du volume et trahirait trop la
conception des fondateurs de la Faune. En vue de répondre par avance
à certaines critiques, qui ont été faites à un ouvrage du même genre,
je crois devoir dire encore une fois qu'une faune n'est pas un ouvrage
de biologie; son but, plus modeste, est de permettre à ceux qui en ont
besoin de déterminer aussi facilement que possible les animaux qui se
trouvent sur un territoire donné.

Enfin. pour terminer, je dirai quelques mots de la nomenclature.
Le lecteur va sans doute trouver que j'ai introduit beaucoup de noms
de genres nouveaux. Il y a certainement actuellement une tendance
à multiplier les genres et à considérer comme génériques des caractères
relativement peu importants. Ceci est aiTaire d'appréciation personnelle
et je n'ai pas toujours suivi certains auteurs dans cette voie. Mais il
faut aussi admettre qu'une faune comme celle de la France ne doit pas
être considérée isolément, mais en rapport avec la faune mondiale. Dans
un groupe mal représenté dans la faune paléarctique, comme les Ortho-
ptères, il est inévitable que quelques espèces seulement se rencontrent
dans des genres qui peuvent être riches dans leur pays d'origine.
Enfin, ily a toujours l'irritante question des priorités; j'ai suivi en général
la loi de priorité, sans toutefois accepter certains changements qui boule-
versent par trop les notions admises depuis toujours. Je sais que je n'évi-
terai pas les critiques de ceux qui craignent le changement et de ceux
qui voudraient exiger l'application stricte de la priorité.
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On n\unit actuellement dans le groupe des Orthoptéroïdes tous les
Insedm; il piècl's bucl'ales du type bruyeur, à mHamorphos~B incomplètes,
présentant aux ailes inférieures un grand l'hump jugal 'lui se replie au
repus en éventai\. Les lIeux pain's d'ailes sont indépendantes et les ailes
supérieures sont en général plus épaisses que les inférieures, leur formant
un étui protecteur qui les fait assimiler aux élytres de Culéoptères; la
nervation est assez primitive, permettant de reconnaître toutes If'S
nervures ,p'rincipales. ,Sauf l'hez les Plél'uptères, les larves mènent le

, m ème genre' de vie que les' ~dultes.' .\u' point de vue de l'anatomie
interne, on peut. sigl~aler seulement que les tubes de Malpighi sont tou-
jours nombreux.

Cette définitiun permet d'isuler a"sez nettement ce gruupe d'Insectes
parmi les autres Ptérygotes. D'une part la prébence d'un champ jugal aux
ailes inférieures et la tendance il la transformation des supérieures en
élytres les éluignent des Paléopti'res qui l'omprennent dans la faune
actuelle les Éphéméroptères et If's Odunates. La conformation des pièces
burcales les sépare d'autre part des autres Insectes il métamorphoses
incomplètes (Thysanoptères, I1émiptéroïdes), sauf des Psocoptères,
dont la nervation alaire est bien plus spécialisée par simplification et
qui n'ont qu'un petit nombre de tubes de ~lalpighi. Quant aux Insectes
supérieurs, c'est des Culéuptères qu'ils se rapprochent le plus, surtout par
les Dermaptères qui présentent, par convergence, un certain nombre
de caractères coléoptéroïdes; l'absence des métamorphoses montre que
les deux groupes ont évolué tout à fait illllépendamment.

Tel qu'il est ainsi compris, le gruupe des Orthoptéroïdes l'omprend' les
ordres suivants: Dictyoptères, Isoptères, Chéleutoptères, Orthoptères,
Dermaptères, Embioptères et enfin les Plécoptères. Ces derniers difTèrent
par leurs larves aquatiques et par de nombreux caractères dans la dispo-
sition et la conformation des ailes qui sont f'ntièrement membraneuses,
repliées à plat sur le dos au repos, à nervures peu nombreuses, formant
des ('ClIul(.s bien distinctes. L'ordre est d'ailleurs très "pécial, comme
morphologie et comme biologie, on en trouvera l'élude détaillée dans le
volume LV de la Faune de France.



ORDRE DES DICTYOPTÈRES
~ .0.' J'\.(..) f B éa...:fto cI~"- - l'1 If

l,'1a'tVfo de ",- - --fI • .1'1-
Les Dictyoptères COIl! prennent deux ~ous-l)rdres tellement dilIérents,

tant par les formes que par les mœurs, qu'il est préférable de les étudier
"éparément. Nous nous contenterons d'indiquer ici les l'araetèrps ({ui
permettent de les réunir: pièces buccales du type broyeur; tarses de
5 articles; antennes fines, à articles nombreux; cerques multiarticulés ;
styles- présents à la plaque sous-génitale dans les deux sexes à la nais-
sance, persistant chez le mâle seulement à l'état adulte. Organe copulateur
asymétrique et formé de pièces compliquées. Oviscapte peu développé,
ne dépassant pas la plaque sous-génitale.

~OUS-ORDRE DLATTODKA +- 1. 'tkyz
.l -F: - ~.1_ A f Ec 10 ~,." .Heu..){ ~~

MORPHOLOGIE 13 M.td4J- ~,j 0

La forme générale des Blattes est aplatie avec les élytres croisés à plat
sur le dOR.

..•..•..""'" __ __ v.

j ...."-
.........'m.",

FIG.1. - Tête de Blatte, vue de face: el, clypéus; f, front; j, joues; l, labre;
m, mandibule; 0, œil; oe, ocelle; 8, suture épicraniale; v, vertex.

Tête (fig. 1). - Tète petite, triangulaire, comprenant les parties habi-
tuelles : occiput et vertex pour le crâne, front, clypéus et labre pour la
face. Les pièces buccales sont du type broyeur le plus caractérisé; elles

.1
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comprennent donc: une paire rie mandibules trps fortrs, articulérs par
deux condyles; une pairp. de maxilles ('omposl:es d'un cardo, un stipe,
lobe interne ou lacinia, lobe externe ou galea ; la maxille porte un palpe
de G articles; enfin, la lèvre inférieure ou labium, formée de pièces paires
rn partie soudées qui sont le submentum, le mentum, les lobes internes

.ou glosses, les lobes externes ou paraglosses ; le labium porte deux palpes
de 3 articles. Les pièces masticatrices forment les côtés de la cavité buc-

t," ..•.................../

'......

.....)ta
........- -..

FIO. 2. - Patt ... 1.. Bln! tl' : f. l.(mur ; Il. hanchl' ; t. tibia ;Ia, iarl<" ; 11'.trochanter.

,'ale, dont le plafond pst formé par le labrl', le plancher par un organe assez
('pais, la lan~e ou hypopharynx.

Antcnnes longues, fines, compos<-rs d'articles nombreux.
Yeux composés grands, latéraux, réniformes ; les ocelles sont en général

peu développ'(s, les latéraux à peine indiqués, l'antérieur tout à fait nul.

Thorax. - Le pronotum est toujours très développé, en forme de bou-
clier couvrant en partie la tête; il ne comporte pas de lobes latéraux.
Le méso et le métanotum sont à peine visibles chez les espèces ailées;
ùans les formes aptères, ils ressemblent aux tergites abdominaux. Les
pièces de la face inférieure .lu thorax sont pru développél's l't ne sont pas
utilis{lcs en systématique.

Pattes des trois paires de même forme (pattcs homonomes). disposées
pour la l'oursc (fiR". 2). Hanrhes trps R"randes, coutiR"ui;s sur la liguf' mpdiaur.

•
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Fémurs longs, un peu comprimés; tibias armés de longues épines, Tarses
longs, de fl articles, dont Ir prrmier ou métatarse' est plus long que les
autres; dernier article portant deux griffes avrc un arolium entre elles,

Ailes. - Les ailes existent chez la plupart dps Blattes, mais on ne doit
pas cependant oublier qu'il existe aussi beaucoup de formes qui. à l'Hat
adulte, sont complètement oépourvues o'ailes. surtout rhez les femelles .

•\iles suplTieuf{'s ayant le caraet('re ù'l'lytrps. appliquMs au repos sur
le dos et couvrant les ailes inférieures. La nervation (fig. 3) comprend

FIG.3. - Schéma de la nervation alaire d'une Blattp : .In, veinp analp ; x, axillaires;
Cu, cubitale; Cup, cubitale postérieure ; M, médiane; R. radialp; Sc. sous-costale.

la rostale, la sous-costale portant quelques branches, la radiale portant
un grand nombre de branches, dites costales, dirig-ées vprs le bord anté-
rieur, la mpdiane ordinairement bifurquée pri's de la base, la cubitale
trf'S rarnifipp. La disposition ou champ anal drR élytrPR pst tri'R carac-
t{'ristique chez I(,Rmatb-s, ",Ir il .."t limitp par un profono sillon dans
Ipquel se IOlie la vrine analr.

A l'aile postéripurp, on distingue un champ 3nUTieur et un champ pos-
Îl'rieur ; le premier renfprml' lps rlPrvures RouR-costalp, radiale, médiane
et cubitale, If' sc('ono dl' nombrl'uses ncrvurps disposf1es:'en t'ventail;
entre les deux se trouve un sillon au fond duqupl rourt la vena dilJidens ;
à l'extrémité de crlle-f'i SI' trouvp un espace triangulaire plus ou moins
opvrloppé. dépourvu oe nervures. le trian~:Ip intercalé.

Dans les anciens ouvrages, ceux de BRUNNER VON "VATTENWYL et
DE BAnssnnE l'Il particulil'r. on 1rOllVp unI' nompnc!aturl' des nprvures
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différente de celle que j'adopte ici, dont la correspondance est indiquée
ri-dessous :

.volnlion mode/'ne
sous-costale (Sr)
ra[liale (H)
médiane (.\1)
cubitale (Cu)

. anale (An)
axillaires (,lx)

El'lllllle/'

médiastinp
radialp
~puria
ulnaire
dividens

.';;(LUs.~ure

médiastine
humérale
médiane
ùiscoïùale
anale ou dividens
axillaires

Abdomen. - ~ur le dessus, l'abdomen comporte 10 terfrites dont le
dernier pst plus ou moins prolong'é pn forme (le plaque suranale ; pn dessous,
les stprnites visibles sont au nombre de IJ chez le mâle, 7 chez la femelle;
le premier est toujours trps r?duit. Chez le mâle, le IJe sternite forme
la plaque sous-génitale qui porte un ou rleùx petits appendicP'l articulés,
les styles; chez la femelle, la plaque sous-~énitale est formée par le 7e
sternite. L'or~ane copulateur est asymétrique pt très eompliqmi ; jusqu'à
prl'HPnt, il n'a été employé que trps peu pn systématique. Chez la femelle,
il existe sous la plaque sous-g-énitale un petit oviscapte composé de fi valves
paires; l'ovisr'apte ne faisant jamais saillie au dplà de l'pxtrémité abdo-
minale, n'pst pas pmploy(~ pn systpmatique bien que sa forme soit trps
variable.

Le lOe tpq,üto porte deux cl'rqups qui sont compO;,('lS ll'arUc1cs bien
distincts dont le nombre varie de 10 à 20 environ.'

Chez beaucoup de mâles de Blattes, il existe sur l'abdomen une fossette
glandulaire plus ou moins volumineuse qui fournit de très bons caractères
spécifiques.

ANATOMIE

Le tube digestif comprend un jabot volumineux, un gésier armé de
dents pt un intestin court.

Le ccpur s'élend sur toute la longueur de l'abdomen et la partie pos-
tprieure du thorax; il est composé ùe 13 chambres, dont 3 dans le thorax.
Il pxiste (les organes pulsatiles à la base des antennes.

L'appareil rpspiratoire eomporte 10 paires ùe stigmates dont 2 thora-
ciques. Il y a deux troncs principaux longitudinaux, réunis dans chaque
sp~ment par une trachée vprticale.

Les tubes de Malpighi sont nombreux, 80 à 100 en moyenne.
Le syst~me nerveux C'omprend, outre le cerveau, une chaîne ventrale

formée de ~i~anp;lions thoraciques et 6 abdominaux. Le système sym-
pathique et les gla~deB pndocrines (eorpora eardiaea et corpora allata)
sont bien développés.

Les testicules sont formés de nombreux petits follicules et d'Un long
canal défprpnt; glandes arC'PsRoires nombreuses et disposées en deux
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groupes. Ovaires volum'neux. composés d'ovarioles réunis en avant par
un filament terminal; les deux oviductes se réunissent en un utérus qui
débouche entre le 7e et le Se sternites ; les glandes collatérales s'ouvrent
dans l'utérus. Il existe une spermathèque.

BIOLOGIE

Les Blattes recherchent en général les endroits humides ou tout au
moins abrités de la sécheresse; cependant certaines espèces se trouvent
rians les bois secs du Midi, sous les feuilles, à terre.

Nos espèces indigènes sont peu nombreuses; elles vivent toutes dans les

6.

Fm. 4 à 6. - Oothèques de Blattes: 4. Blatta orientaZiR. - 5. BlatfRZZa germanico.
6. Ee/aM"" Zivùl"".

bois, sous les ùébris végétaux ou sur les herbes et les buissons. Plusieurs
f'spèces importées vivent ùans les maisons et sur les navires.

Les mouvements des Blattes consistent en général en une course rapide;
bien que les pattes ne présentent aucune spécialisation, le saut n'est pas
complètement impossible quand, par exemple, la Blatte arrive au bord
d'un vide qui interrompt sa course. Le vol ('st faible et toujours rare.

Les Blattes se nourrissent de toutes matières animales ou végétales;
les espèces -libres vivent d'insectes morts, de végétaux, mais les espèces
domestiques s'attaquent à toutes les denrées comestibles et peuvent deve-
nir nuisibles. On a signall\ à plusieurs reprises des dégâts dans les biblio-
thèques où les Blattes peuvent attaquer les reliures des livres.

L'accouplement n'a été observé que chez quelques espèces domestiques;
le mâle se glisse sous la femelle, en relevant les ailes,' et les deux insectes
peuvent rester unis pendant un temps très variable suivant les espèces.
La ponte constitue un dps caradpfl'S les plus remarquables des Blattl's.
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Les n'ufs sont réunis dans une sorte de capsule de consistanc~ l'ornél'
appelée oothèque (fig. 4 il 6) ; l'l.tte l'apslile l'st (Iivisée par une cloison
lon~itudinale de chaque cÎJt~ de laquelle se trouvent des petites loges
verticales ('ontenant chacune un !l'uf ; le dessus est occupé par une crête
denticulée le long de laquelle se fera l'éclosion des larves. L'oothèque
reste ~énéralement engagée entre les derniers segments abdominaux de
la femelle, qui la porte pendant un cl'rtain temps; il n'est pas rare de
rencontrer des Blattes ainsi chargées de leur oothèque. La forme de
l'oothèque est variable suivant les espècl's et on peut les distinguer assl'Z
facilement.

A. .D.
Fm. 7. - Aspect d'uno Blatte microptère adulte (Al et d'une larve

i1gPP <l'une pRpècp nilp(, (fi).

Ilt'.s l'Pl'losion, ll's jeunl's BlaLl,ps efTel'tuent IIl1e 1Il1lll, le plus hlluvent SII['

l'oothèque même; leur (orme avant cette mue l'st bien dilTérente de la
form~ adulte, elles sont blanchâtres avl'C les membres enveloppé~ ; c'est
III larve primaire ou larve vermiforme. Par la suite, ellcs ne dilTèrent g-uère
d~ls adultes que par l'absenetl des ailes et par le déYt'loppen[('nt de l'extré-
mité abdominale; le nombrn des mues n '~'st ('onnu que p01l1' quelques
espèces, il semble en g-énérall'Iev(\, une dizaine environ, Les jellnes Blattr.s
mènent exactement la même vie que les adultes,

Comme il exi~te un'asspz g-rand nombre de Blalles aplères ou subap-
lères, ilpeut être difficile de distin~uer une larve âgée (l'un individu adulte.
Dpux l'as peuvent se présentrr : ou bien on a alTaire à une espèce dont les
organes du vol sont rudimentaires, rl'duits à des élytres lobiformes,
latéraux, ou il s'agit d'une espèce ('omplètement aplère. On reconnaîtra
lin adulte dans le premier cas à ce que les (Ilytres latéraux sont nettement
sl~parés du mésonotum par une suture longitudinale; chez les larves,
les l.bauches élytrales ne sont (lue dl's prolongemp.nts du mèsonotum,
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situés dam le même plan t't non séparés de lui (fig. 7). Dans le ~e('(HJ(l

cas, il est parfois difficile d'Plre sùr qu'on a affaire à un insecte adulte.
Le seul moyen certain pst dl' soulE'vE'rla plaque sous-génitale et d'exami-
ner les organes génitaux externes; chez le mâle. l'organe copulateur d'un
adulte pst toujours en partie sr!érifié et bit'n reconnais'lable; chez la
femelle, on trouve un pt'tit lJviscapte dont Il''; valvps bien formées sont
appliquées l'une l'ontre l'autrp. tanrlis que rhpz la larve. pllps sont mem-
braneuses. ('n doigt de gant.

ENNEMIS ET PARASITES

Les Blattes sont capturées par un certain nombre de Sphégides qui
les paralysent et en alimentent leurs larves 1Ampulex jasciala J URINE,

Dolichurus, Tachysphex lalivalvis); elles sont aussi parasitées par une
famille spéciale d'Hyménoptères, les Evaniidae, et par certains Coléop-
tpres du genre Rhipidius. Leur tube digestif e~t souvent bourré de para-
sites, en particulier (L\mibes, dl' (ir{'garines et de N(\matodf's Oxyurides
(d. B. G. CHITWOOD, Zlschr. Par-asilenk., V, 19;~3, p. 14).

CHASSE ET PRÉPARATION

~i l'on excepte les quelques espèces domes! iques. It's Blattes doivent
Hre recherchéfls oans les hois : 1eRrnillps d'Eclo!IÙlS volt'nt asspz facilement
et peuvent être capturés au fiI!'l, ou au fauchoir ; ils SI' tiennent tri's ~ou-
vent sur les grandes herbes des clairières ou le long des chemins de forêts.
Les femelles se trouvent plutôt dans les feuilles mortes où elles courent
rapidement; on les capture aus'li très souvent en battant les buissons.
Cprtaines espèces, comme les Lobolampra pt Luboplera. SI" trouvpnt plutôt
sous les pierres.

On peut tuer les Blattf's au cyanure ou il I.,ther an',tique ; il pst bon
df' garder quelques exemplaires mâles dans ['aleool pour l'Hude d(' la
fossette glandulaire qui Sj) déforme par la opssi(~cation.

Il n'y a pas de précautions spécialf's à prenrl.rp pour la conservation;
le'l Blattes sèl'hent facilement et leurs coulpurs s'altèrpnt Pf'U. En voyage,
on peut Ips oi'lposer sur des ('olu'hes dl' coton ('omult' Ips Col(~optprps.
Les grosses espèces se piquent au milieu du prnnotum ; mais il pst préfé-
rable de l'olier les petites qui sont assez fragiles. ~i l'on veut ètudier la
nflrvation alaire, je recommanrl.e le procèdé suivant: après avoir ramolli
l'insecte, on détache l'aile avp(~ un ciseau fin ; on la dispose sur un petit
carton au milieu d'une goutte d'eau. Il est alors facile de l'Halpr avel'
deux épingles, avant que l'pau soit complètement évaporée; on mélange
alors à l'elle-ci une gouttelette de colle qui fixl' l'aile pt la maintient
étaléE'. Pour l'Hu de des ;,tylps des Erlobius. un assez fort grossissement
pRt nhessaire et il faut les exarniupr au microscopp, entrE' larnp pt lamelle,
"Ilivilnt 11'<;pro('pdp<; If'~ pluR ...irnp\l's. Ran~ m~rnp l'olon'r.

,_.



DICTYOPTÈRES

ORIGINE DES BLATTES FRANÇAISES

Il

Dans la faunc dcs I31attide'l français. il faut pliminer d'aboni un nombrp
relativpment èlevé d'espèces ('osmopolitr.s apparLl'nant aux ~enres Blal-
Lella, Srlpella, Blalla. PeripLanela: ('PS {'sppcps synanthropes ne vivent
que dans des conditions de' milieu spPciales et leur origine est toujours
incertaine. Du point (le vue rIe la hio~éo~raphiet l'Iles n'ont oone aucun
intérêt.

Parmi les autres Ulattes françaises, le genrc Eclobius est, de beaucoup,
le plus richement représenté, awc 8 espèces. Les ErLobius sont actuellement
surtout abondants en Afrique, mais les espèces françaises semblen t appar-
tenir à deux groupes o'origine oifTén'nte ou tout au moins séparés depuis
longtemps. Les espèces' qui se groupent autour rie lapponicus et de lividus
semblent avoir évolué en Europe nmtrale ; ces deux espèces ont pu attein-
rire les Iles IJritanniques avant la formation oéfinitive du Pas-oe-Calais ;
l'Eclobius Pallzeri, (lui SI' trouve t"~alement rlans le sud de l'.\ngletprrp,
est plutôt une forme lusitanienne, car elle est représentée aux Açores
par une forme vicariante très voisine de la forme typique. Les Eclobius
nicaeensis et E. corsorum sont cl'rtainement d'origine toute difTérente et
spmblent venir de la MMiterranée orientale. Telle 'ooit être p~alement
l'ori~ine des llolnlampra, Lobolampra pt LobopLera decipiens.

La faune françaisB IH' comp!'1' '1111'.dpux ('sPPCI'Sde Blattes endémiques;
('B sont Erlobills lliml'l'1lsis nllISIIUT pt /<:clobills corsnrum fiAMME.

TABLEAU DES GENRES

1. Plaque sous-génitalp (lu mâle symétrique, portant deux
stylps é~aux (fig, 8) ; plaque sous-génitale de la femelle h
partic apicale séparée de la partie basale par un sillon pt
divisl't' t'n deux valvules (fig. 9). Insl'ctes d'assez grande
taille ('20-:~()mm.) . . . . , . . . . . . . . . . . . , 2.
Pla(ple sous-~énitale (Ill mâle usymétrique, il styles iné-
g-uux. ou UTI spul style hien développt'l, ou sans style (fii{. 13-
14) ; plaquc sous-g-énitnle tle la femelle il bord postérieur
4'onvexe lIU un (WU sinué. Ins('c!,!'s (le moins de 14 mm. . :1-

2. Élytn's et ailes hi,'n r1éveloppés dans les deux sexes
. . . . . . . . .. . .. (p. 31) Periplaneta.
Élytrps un p!'u plus l'ourts que l'abdomen l'hez le mlHe,
lobiformcs et latéraux chez la fpmelle . . . . . " (p. 30) Blatta.

:\. Plaquc suranale plus ou moins long"u~ment prolongée "n
triangle (Ilg-. 10-11) ; fémurs postérieurs :'\ armature assez
forte et rég-ulière. Ailes. quand elles sont bien développéps.
à champ apical trian~ulaire ppu marqué ou nul. . . . . . .1.
Plaque suranalc transvl'rsp, {.tmite (fi~. 12) ; f(\murs pnsté-
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rieurs à armature très faible, composée dt' 1 à 3 épines
irrégulières. Ailes, quand dIt';' sont bien développées, à
champ apical triangulaire bien marqué. . . . . . . . . 6.

4. Organes du vol bien développés dans les deux sexes; plaque
sous-génitale du mâle à 1 ou 2 styles. . . . . . . . . . . 5.
Organes du vol réduits aux élytres squamiformes, latéraux;
plaque sous-génitale du mâle sans styles . . . . (p. 29) Loboptera.

ID.9.

11.

l''}G.8 i'J, 14. - 8. Plaque bous-génitale de Pm'iplanela (lrJlf'Ticana ()'. - 9. Id. Q. -
10. Plaque suranalc de Blattella ger'/'fUln;ca cf. -11. Id. Q.-12. Id., Bdobius lividns.
-13. l'laque sous-génitale .le Bla/tella gcr1nanic{/cf. -14. Id., S"pclla snpclu'ctilillm c}'.

5. Élytres également développés dans les deux sexes. avec
Ii secteurs longitudinaux h la cubiLale ; plaque suranalc du
mâle longue (fig. 10) ; plaque sous-génitale il un seul style
(fig. 13) . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 26) Biattella.
Élytres plus courts chez la femelle que chez le mâle, avec
9-11 secteurs à la cubiLale ; plaque suranale du mâle trian-
gulaire. courte; plaque sous-génitale il deux styles (fig. 14)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 28) Supella.

6. Élytres et ailes du mâle bien développés; femelle à élytres
variables, longs ou tronqués, jamais rudimenLairt's et
latéraux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7.

- Élytres rudimentaires. latpraux dans les deux sexes
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 2;') Lobolampra.
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7. Élytres membraneux, à nervmes bien nettes; ailes bien
développées .. ' . . . . . . . . . . . . . . . (p. 13) Ectobius.

- Élytres subcornés, à ncl'vurl'S moins nett"s; ailes très
('ourtes . . .. (p. 24) Hololampra.

Famille des ECTOBlIDAE

Eli>pèces de Laille pelile ou 1IlUyenne, à paltes grèles ; bOl'ds inférieurs
des fémurs munis d't"pines, lOais l'armatme souvent assez faible. Élytres
atteignant en général l'extrémilé de l'abdomen, parfois raccourcis ou
même lobiformes, chez les femelles surtout. Mâles présentant souvent
des fossettes glandulaires sur l'abdomen; leur plaque sous-g-énitale
asymétrique, à un seul style ou deux styles très inég-aux.

~ubfalll. E.CrOBIINAE.

r~lyll't's membraneux ou coriacés, bien développés ou abd'go':'s; ailes
avec un grand triangle intercalé; veine eubitale de l'élytre simple ou
bifide. Pattes grêles. Plaque lSurunale Lransverse et étroite.

Gen. ECTOBIUS ~'l'El'HENS, 18:~5

Élytres membraneux, à nervation bien nette, atteignant l'exlrémité
de l'abdomen chez les mâles, souvent abrégés chez les femelles .• \iles
il. triangle intercalé bien visible .• \bdomen présentant chez le mâle une
fossette glandulaire sur le 7e tergite; plaque sous-génitale portant un
seul style. Ongles Iles tarses inégaux.

Éthologie. - Les Ecwbius vivent dans les buis; (mIes trouve à LelTc,suus
les feuilles sèches, sur les herbes et les buissons. Ils sont généralement aùul tes
uu printemps uu en ét(\, passant l'hiver à l'état larvaire. L'oothèque est cuur te
ct large, cornée, strién longitudinalement, ù suture Ilenliculpe assez forte;
clic sc présente vertil'alement à la sortie Il!! l'abdomen.

Les }ictobius sont chassps par les. petits Evaniides du genre IJmch.'lgaster
et par plusieurs ~phégides (.lmpulex) ; le rare Culéoptère Uhipillius plLrisiellsis
LEsNE est probablement parasite d'une espèce de ce genre.

Distribution. - Genre paléarctique et africain.

TABLEAU DES ESPÈCES

Mâles

1. Élytres longs et étroits, subaigus il l'apex
- Élytres plus larges et plus arrondis à l'apex. .
2. Fossette glandulaire petite, à faible tubercule divisé au

sommet (fig. 15) . . . . • . . . . . . . . . 8. panzeri.
- Fossette glandulaire à peine marquée, lisse (Iig. 16) 7. corsorum •

•



14 URTHOPTÉROIDES

3. Couleur foncière presque noire, les nervures des élytres se
détachant en blanc; style très petit, arrondi . . . . 9. nicaeensÎs.
Couleur jaunâtre ou roussâtre, le pronotum souvent plus
foncé que les élytres; nervures plus foncées que le fond. . 4.

4. Fossette glandulaire à fond lisse (fig. 17-18) . . . . . . . 5.
- Fossette glandulaire à fond portant un tubercule ou une

crête (fig. 19-20). . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8.
5. Pronotum à disque noir ou brun; style piriforme, ne por-

tant que des poils isolés. . . . . . . . . . . . . . . . 6.
- Pronotum unicolore, jaune; élytres jaunes, plus ou moins

tachetés de points bruns . . . . . . . . . 7.

J7. 18.

J9.

:':0.

8. panzeri.

Fm. 15 à 20. - Fossette !/;landulaire du 7" tergite abdominal de mUes d'Ectobius :
15. panzeri. - 16. corsorum. - 17. lividus. - 18. sylvestris. - 19. lapponieus.
20. niger.

6. Pronotum à disque noir, nettement bordé de blanchâtre
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 3. sylvestris.
Pronotum à disque brun, plus ou moins varié, à bordure
moins nette . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 4. lucidus.

7. Élytres tachetés de brun, de moins de 10 mm. ; dessous de
l'abdomen sans bandes brunes ou avec deux bandes (var.
chopardi) . . . . . . . . . . . . . . . . .' . . " 5. lividus.

- Élytres sans aucune tal:he, dépassant 10 mm. ; dessous de
l'abdomen à 3 bandes brunes longitudinales . 6. vittiventris.

8. Fossette glandulaire présentant un tubercule arrondi
(fig. 19) . . . . . . . . . . . . . . . . . . " 1. lapponicus.
Fossette glandulaire divisée en deux par une carène longi-
tudinale (fig. 20) . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. niger.

Femelles
1. Élytres cuurts, tronqués droit. . . .
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_ Élytres plus ou moins longs, mais non tronqués. . . . . . . . . 2.
~. Élytres à nervures blanch:ltI'es ; pattel'l jaunes tachées ue. .

noir. . . • . • . . . . . . . . . . . . . . . . «J. nIcaeensIS.
_ Élytres à nervures Ile M~uétachant pas t'Il blanchâtre sur le

fond. . . . . . . . . . . . . . . 3.
:t Couleur jaunâtre uniforme . . . . . . . . . . . . . . 4.
- Couleu; plus ou moins varIée .le brun. . . . . . . . . . 5.
4. Élytres marqués de petits points bruns hur les nervures [). lividus.
_ Élytres jaunes, sans aucune tal'lle . . . . . . . 6. vittiventris.
[). Pronotum à disque trapézoïue, noir (iiI-!. 23) .. , 3. sylvestris.
- Pronotum à disque pas franchement nu il' . . . . . 6.
fi. Disque du pronotum jaunâtre tacheté de brun ou brun

tacheté ue jaune . . . . . . . . . . . . . . 7. corsorum.
Disque du pronotum à culuration plus uniforme 7.

2.1. 22. 23.

FIG. 21 il. 23. - Pronotum d'BetobiulI: 21. lal'PcmÏCU8. - 22. lueidull. - 23.8ylvestris.

7. Disque du pronotum trapéziforme, jaunâtre ou brun rou-
geâtre, souvent avec. des dessins hruns ou noirâtres, liseré
extérieurement d'ambré (fig. 22). . . . . . . . . . . . H.
Disque du pronotum arrondi, jaunâtre sale ou brun
(fig. 21); élytres fortement tachetés. atteignant l'extré-
mité de l'abdomen . . . . . . . . . . . . • .. 1. lapponicus.

~. Dessous de l'abdomen nuir avec dl:'s dl:'hsins l'lairs 'sur les
côtés 3. sy1veslris discrepans.
Dessous de l'abdomen plus l'lair vprs l'apex . . . . . 4. lucidus.

La détermination des mâles ll'Eclobius t'ht rpnuue assez facile par l'étuue
de la forme de la fossette g-lanuulaire qui se trouve sur le 7e tergite abdo-
minal et par celle du style unique que porte la plaque sous-génitale.
Il n'en est pas de même des femelle~ pour lesquelles on ne trouve guère
u'autres earactpres que l'eux fournis par la coloration du pronotum et
du dessous de l'ahdomen. COIIulle l'ctte ('ulorati~n est tri's vadaLle,
on he trouve souvent en présence d'individus fort dilliciles à nommer,
et il s'en faut de beaucoup que la question des races locales soit réglée
chez ct'S insedps. CepPIIIlant, Iln t'xcplIent travail .le \V. RAMME, paru
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en 1923 (1), a mis quelque ordre dans ce chaos. Plusieurs espèces, surtout
parmi celles du g-roupp lividllS, qui n'ont pas été signalées en France,
pourraient peut-être se trouvl'r dans le Midi (E. puncialissimus RAMME,

E. vill'eus RAMME, E./,raussianus HAMME, E. albicincills BR.). Les quelques
notes ci-dessous permettront de reconnaître les mâles de ces espèces:

pllnclalissimus. - Assez grande cspèt:e brun jaunâtre, fmement ponctuée
sur les élytrl's. Fossette glandulaire très petit e, à ppine 1/5 de la largeur
.le l'abdomen, portant au fond unI' peLite saillie s{~til2'ère,à bord postérieur
anguleux, prolongé jusqu'au bord postéripur du segment.

vill'eus. - Élytres plus longs et plus étroits que lividus. Fossette glan-
dulaire très grande, atteignant le bord postérieur du segment, à longs
cils; bord postérieur du tergite précédent fortement concave.

kl'aussianus. - Plus petit que lividus, sans taches. Fossette glandulaire
trè~ petite. avec une petite saillie au fond, à bords anguleux, réunis en
arrière et prolongés en une carène qui atteint le bord postérieur du tergite.

albicincius. - Fossette glandulaire assez petite, à bord postérieur
anguleux, bords jaunâtrps sur fond noir, présentant un petit tubercule
saillant.

l ,

1. Ectobius lapponicus (L.).

FIG. 24. - EctobiuB lapponicuB L.,
d'. x6.

lJlalla lappunicll LINNÉ, 17GH, Syst.
Nat.. éd. X, p.. t25.' -- Eciobia lap-
punira FINOT, IH\JO, p. 76, pl. 2,
fig. 42-43; - Azam, 1\JO!, p. 15 ; -
HOULnERT, 1927. p. 13, pl. l, fig. 6. -
Eciobills lapponiClls CHOPARD, 1922,
p. 24, fig. 36-41 ; - CHOPAUD, 1947,
p. :17, pl. II, fig. 2r)-2ô; - - IlAMME.

1\J2:1, p. 114, pl. l, fig. 2-.1, pl. II,
fig. 1-2, 18. - Eclobius pel'spicillaris
lImUl~T, 1786, Fuessly .\l'ehiv, p. 186,
pl. .19, fig. Il. - Eciobills lapponiclls
var. perspirillaris <:][OP,\1\D, 1922, p.25.

d (fig. 24). Di' taille relativement
assez grande et de couleur assez fmi-
cée. Tête brun foncé à bande plus
claire, très peu marquée, entre les
yeux. Disque du pronotum brun foncé
à bords peu nets, un peu liseré d'am-
bré en avant, côtés largement trans-
lucides. Abdomen noirâtre dessous ;
style gros. presque sphérique, à garni-

ture de poils serrés, à l'apex seulpment, a\ ec quelqups denticulations

1. W. RAMME, Vorarbeitc zu cincr Monographie des Blattiden-Genus EctobiuB STEPH.

(Arch. t. Naturg .• XC, 1923, p. 97-145, pl. 1-2).
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(Hg. 26). Pattes, antennes pt palpes bruns, Élytn's bruIlS dans la moitié
interne avec les nervures un peu plus r1ain'~ pt quelques taches brunes,
assez g-randes mais peu marquél's, irrégulièrl's ; l'hamp antérieur translu-
l'idl'. présl'ntant quelques petites taches brunes sur les nervures costall's.
Fos"l'ttc g-Iandulairc assez graIllle, vaguement triang'ulaire, avl'(' un {wUt
tubermle saillant au milieu.

9. Do couleur plus claire que le mâle. Tî-I t' \'ous"âll'l' pa;,sanl au brun
~ur la face. Disque du pronotum ù'un brun roussâtre da il' ou très l'Iair,
un peu bordé d'ambré, eôtés translucides. Dl'SSllllS de l'abdomen brun
foncé avee une bordure claim latérale et queillues tal'hes plus ou moins
grandes vers l'apex. Élytres atteignant l'extrémité abdominale, p'résen-
tant des petits points roux sur les nervurps et quelques taches plus g-randes
sur la radiale et dans le champ radio-cubital. Pattes jaunâtres.

Long'. Cf 8-11 mm., 9 8-10 mm. ; {:Iytl'e Cf H-11 mm., 9 8,u mm.

La coloration de cette espèce varie un peu, surtout chez les mâles dont le
pronutum peut devenir très pâle dans la forme pallens STEPli., qui peut être
reconnue facilement à la forme de la fossette glandulaire. Cette forme se
rapproche très nettement d'une espèl'c~ (E. erytlmmutus BunR) du S. E. de
l'Eurupe, d'Italie, du Sud de la Suisse, mais 'lui n'u pas (.tp trouvpe en France.

Cummun dans les bois; adulte de fin mai ~{lin août; après les heures les
plus chaudes de la journpe, les deux sexes grimppnt sur les grandes herbes
où ils s'accouplent. L'oothèque, longue de 4 mm., est brune, un peu incurvée,
presque lisse. Les larves pclosent dès le mois de juin, mais n'arrivent pas à
l'(.tat adulte avant l'hiver; les larves âgées hivernent dônc dans les feuilles
~h~hps et accomplissent leur dernière mue au printemps. Elles sont de cuuleur
très foncée avec les côtés des segments thoraciques plûs .oü moins largement
bordés de jaunâtre; dans les premiers stades, le thorax entièrement jaumître
contraste vivement avee l'abdomen noir,ître.

Doit He trouver dans toute la France, mais lIloins. COIIlIIlUIL.dansle Midi
'111Cdans le Nord. Je connais cette espèce des régions suivantes: environs
Je Paris (forêts de Carnelle, Chantilly, }[ontmorency, Saint-Germain, Fontai.
nebleau); Eure; Massif Central (Puy-de-Dôme: Iloyat, La llourboule);
Jura, Clill'-d'Or, Sarthe.

La Corme pallens se rencontre avec le type, mais moil;s. COIIllIlunément :
Compiègne, Montmorency, Saint-Germain; Savoie; Lot; Alsace; Yonne;
l;urd: .\iguual.

Toute l'Europe, de la Laponie à la Grèce.

2. Ectobius niger EBNER. - Eclobia lapponicu ssp. nigra EBNER, igir>,
Deustche ent. Zeit., p. fJf)5. - Eclobius niger HAMME, 1923, p. 121,
pl. II, lig-. 4.

Espèce très voisine ùe la précédente. Le mâle ClOtfacile ~ l'eculIuullre
par la forme de la fossette ~landulaire, qui occupe presque toute la largeur
du 7e tergite, est de couleur claire avee une crête longitudinale qui la
divisl' en deux; .Ia l'ouleur g-énérale est un peu plus fond.p que celle de
luppunicus. La femelle n'a pas été décrite.

Lung. 7,ri-~ mm. ; élytre 7-9,G mm.
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Espèce de montagne, décrite des Abruzzes, dont un exemplaire mâle a hé
capturé par A. VILLIERS,à Samoëns (Haute-Savoie), en juillet 1943.

3. Ectobius sylvestris (PODA). - Blaila s!Jlveslris PODA, 1761. Ins.
Mus. Graecensis. - Eclobius sylveslris RAMME,1923, p. 122. pl. 1, fig. 1.
10, 14, 15, pl. II, fig. 3 et 19. - Eclobia lapponica FINOT, 1890, p. 76,

pl. 2, fig. 44 (((). - Eclobius lapponicus
forma hemipll'ra CHOPARD,1922, p. 24.
fig. 46.

cf. Taille et aspect de lapponicus. Tête
presque noire avec une bande jaune
étroite, mais bien nette, entre les yeux.
Pronotum à disque presque noir, à bords
bien nets, liserés d'ambré. A.bdomen noir;
fossette glandulaire grande, arrondie, à
fond lisse, à bords un peu épaissis (fig. 18).
Style petit, subconique, arrondi au som-
met, à pubescence éparse, sans plage à
poils serrés (fig. 27).

(( (fig. 25). Couleur un peu plus claire
que le mâle; tête rousse, plus foncée sur

Fm. 25. _ Ectobius sylvestris Scop. la face. Pronotum comme le mâle, mais
Q, x 4. le disque moins foncé. Dessous de l'ab-

domen comme lapponicus. Élytres n'at-
teignant que le milieu de l'abdomen, à champ anal occupant presque
la moitié de la longueur totale, apex arrondi; couleur un peu foncée avec
quelques grandes taches brunes sur la nervure radiale et dans le champ
radio-cubital. Ailes plus courtes que les élytres.

Long. cf 10 mm., Ç;? 8-10 mm. ; élytre cf 9,;)-10 mm" Ç;? 4,~-6,2 mm.

f. discrepans ADELu:'lG,1916, Ann. Mus. zooI. Ac. Sc., XXI, p. 259. - Tête
de couleur jaune testacé avec une grande tache châtain foncé brillant sur le
front j pronotum à ,disque roux testacé, un peu plus foncé en avant et aux
angles postprieurs. Elytres de la femelle testacés avec quelques taches brunes
et une bande de même couleur à la base de la nervure radiale.

Cette forme se trouve rarement chez le mâle; il ,'xiste de nombreuses formes
de passage avec le type.

Cette espèce se trouve dans leb mêmes conditions que lappuniclI.s avec
laquelle elle a été confondue. L' oothèque est fortement striée longitudinale-
ment.

Existe probablement dans presque toute la France, mais les localités d'où
elle est connue avec certitudp bont les suivantp, :

Environs de Paris: forêts de Chantilly, Montmorency, .\larIy; Fontai-
nebleau: Versailles, Beauchamp, Bondy; Eure: Loiret; forêt d'Armain-
villiers: Côte-d'Or; Bas-Bhin: Haute-Savoie: Chamonix; Hautes-Alpes:
.\ilefroidp; Lozèrp: Darre (COIFl< \II); Corrèze: Davignac (COHF.\I1);
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Indre: Châteauroux j Sarthe; Var: Callian (OlŒLAND); Pyrénées-Orientale3 j
Dordogne (GRASSÉ).

La forme discrepuTl8 se trouvp dans les mêmes localités; NI plus ~lont-Louis
(VANDEL); Var: La Sainte-Damne, Cagnes; Hautes-Alpes: AileIroide:
Isère: St-Martin d'Uriage. Le type provient de l'Eure: Vernon.

Europe centrale jusqu'en Serbie; Belgique j Hollande.

4. Ectobius lucidus (HAGD.). - Blaila lucida HAGENBACU;1822, ~ymb.
Faunae lns. Helv., p. 18, fig. 9. - Eclobius lucidus RAMME, W23, p. 1~5,
pl. l, fig. 6-9, 24,31,32 (1) ; - CUOPARO, 1947, p. 37, pl. II, [i~. 27. - Eclo-
bius lapponicus var. picla .ÀOELUNG, 1916, Ann. Mus. zoôI. Ac. Sc., XXI.
p. 261, [ig. 4. .

d. Un peu plus grand que le précédent, mais de mèrne forme. Couleur
Kénérale brun testacé clair; tête brun pâle à bande jaune entre lel'!yeux.
Disque du pronotum d'un testacé roux trèl'! pâle avec une bordure ambrée
très nette et une ligne médiane jaune divisée en arrière; les' angles sont plus
ou moins rembrunis et les côtés assez étroitement transparents. Dpssnus
de l'abdomen noir à bande jaune Plroite sur les côtés et quélques tachel'!
vers l'apex. Fossette glandulaire f.t style comme sylveslris (fig. 28).
Élytres testacé pâle, sanl'! taches, à champ antérieur presque transparent.

9. Couleur un peu plus foncée dans l'ensemble; face rousse. Disque
du prunotum trapéziforme, brunâtn~ à bords peu nets, avec une bande
jaune médiane. Abdomen nuir dessus avp(~ une (\trnite bordure claire
et une tache de chaque côté près du bord antérieur de ehaque tcrgite ;
dessous noir, éclairci vers l'apex, les côtél'! à bande jaunâtre tachée de brun.
Élytres n'atteignant pas l'apex du 6e tergite abduminal, testacés généra-
lement sans taches, avec une ligne brune à la basl1 de la nervure médiane;
apex assez ai~u.

Long. cf ll,5-la,4 mm., 9 g-IO mm. ; élytre cf g-ll,G mm., 9 G,7-
6,2 mm.

t:ette espèce t'st trèl'! voisine de sylveslris, le mâle à tl'inLe plus claire, la
femelle ressemblant surtout il la forme discrepans, mais les élytres plus
longs, presque sans taches, plus aigus il l'apex, le dessous de l'abdomen
à taches plus nettes, plaque sous.~énitale foncée.

D'après RAMME, certains mâles de lucidus ont le pronotum marqué de
deux bandes brunes, ce qui a pu donner naissancp à la légende Ile l'exis-
tence en plein air de Blalleila germanica. En général le~ mâles ressemblent
beaucoup à lapponicus pallens. mais sont faciles à reconnaître par la forme
de la fossette glandulaire et du style.

Adulte au début de juin dans les bois, comme les espèces précédentes.
Oothègue striée longitudinalement.

EnVIrons df' Paris: Iorpts de Saint-Germain, Montmorency, FontainebleliU ;
Uouray; Sarthe: Grand-Lucé; Aveyron: Le Hozier; Lozère: Darre (COIFFAIT)j

1. Dans un travail qui vient de parattre (1951), RAMMEconsidère cptte pspècc comme
une forme d.. sy!vestriH.
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Côte-d'Or: Nuits; Bas-Rhin: maison forestière du Nideck (GOUIN); Haut-
Hhin: Ste-Marie-aux-Mines; Hautes-Alpes: La Grave; Haute-Savoie:
Chamonix, Thorens; Basses-Alpes: Argens; Var: CaUian, LI Mole, C3.gn~"
La Sainte-Baume.

Europe centrale et occidentale.

5. Ectobius lividus (F.). - Blaila livida FABHICIU~, 17CJ~.Ent. ~y"t.,
II, p. 10. - Éclobia livida FINOT, 1890, p. 78; - AZAM, 1901, p. 16 ; --
HouLBERT, 1927, p. 14, pl. l, fig. 7. - Eclobius lividus CHOPARD, lCJ22,

32.

~

FIG. 26 il. 32. - Styles de mâles d'Ectobius: 26. lapponicus. - 27. "ylve"tris (de Chan-
tilly). - 28. lucidus. - 29. lividus (de Fontainebleau). - 30. corsorum. - 31. panzeri
(de Dunkerque). - 32. nicaeensÏ8.

p. 27, fig.17, 24, 26B, 33, ~7, 42, 44; -CHOPARD, lCJ~, p. 27f> ; - RAMME,

Hl23 , p. 127, pl. J, fiA" 18, 28, pl. II, fiA', fia. r'lb (1).
Espèce de taille un peu plus petitp que Il''' prlo(,l"tit'nlt.s, lit' l'Oull'll1'

jaune pâle, à élytres ne dépassant pas l'extrémité abdominale. Tête
présentant une bande ferrugineuse entre les yeux. Disque du pronotum
testacé, les côtés transparents; dessous du corps et pattes jaunes. Élytres
jaunes avef' le l'hamp antl\rieur presque transparent; ils présentent de très
petits points roux, plus ou moins marqués, sur les nervures, visibles
surtout dans le champ antérieur.

Fossette glandulaire aSSI'Zpelite, à fond lissl', bord postérieur arrondi

1. Dans les tout récents travaux de PRINCIS et de RAM~Œ,on t~ouvera cette espèce
sous le nom d'Eclobius livens (TCRTON); Blatta livida F., 1793, étant préoccupé par
Blatta livida DE GEER, 1773, il paraît que c'e3t le nom ùe livens quî doit être appliqué.
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sur l'insecte vivant. an~leux aprps nessicration (fig'. 17). Style g-rand. it
bord interne un peu ('oncavt', moitié apicale g'arnie d'une épaisse publ's-
rence rouchée (fig. 29).

La fl'lIlelle l'~t pn'~lplC ~l'lIIhlahle uu lIlâlt~, i\ petits p(JillL~ roux un peu
plus IIwrIJués sur les i'lyLl'es pt. parfois aussi, sur le disque du pronolum.

Long'. cf 8-IJ,5 mm., 9 lU mIll. ; ~lytre cf 8Ji-lU mm., 9 H,;,..7,;-, mm.

Très commun dans les bois et sur Ips buissons, le long des chpmins ; adulte
au début de juin. Oothèque roux ferrug-ineux, de 4 mm. de long en moypnne,
striée. Jeunes entièrement jaune pâle, tout piquetés de petits points bruns j
ils passent l'hiver sous les feuilles sèches. Parasite par un Evaniide (Brachy.
gaster 0 minutus OL.) et chassé par le Sphégide .1mpulex /aseiatns J URINE
(PICARD, Bnll. Soc. ent. Fr., 1911, p. 113).

Toute la France; île d'Oléron; Corse.
Europe moyenne et bassin de la ~Iéditerranée; sud de l'Angleterre.

var. chopardt ADEL. - Ectobius vittiventris var. elwpardi AOELUNG,1916,
Ann. Mus. zool. Ac. Sc., XXI, p. :'W4. -- Eeto/,ius lividrts clwp(mli fiAMME,
1!J:.!:J, p. 1:l!), pl. J, fil-r. 1!1, :l9, pl. II, fil-r. :.!:.!. - Ditrprl' du type par la pOllctua-
tion rousse du prolllltum et des élytrl's plus rnarql1f:l', surtout chez la femelle,
qui présente même d(.s pl'tites taches brun roux ; l'alHlornen est orné dessus
et dessous d'une bande brune longitudinale sur ehaque coité.

Probablement partout avec le type: environs de Paris: Saint-Germain,
Sénart, Beauchamp, Fontainebleau, [Jouray, Compiègne, Meudon; Savoie;
Eure; Alsace; Var; Alpes-Maritimes.

La var. 9 Im'I'i,)enni.~ Bn. ne SI' rappurte pas il livitlus; d'après HAMME,
elle sprait la fpmelle d' EctolJiu.~alhicinctus Bu., (>bpècedu Sud de l'Europe
'lui ne se trouve pas en France. Les individus citps sous ce nom paor FINOT,
'lui se trouvent encore dans sa collection, ne sont 'lue des lucidns 9.

Ii. Ectobius vittiventris (COSTA). - - lJlalla l'illiveniris COSTA, IH4 7,
Ann. Acrad. Asp. Natur., l, p. 111 ; - - CIIOI'.\I\O, lU22, p. 2ü. - EclobirlS
vittil'('niris fiAMME, 1U2:J, p. 130, pl. l, fig'. Hi .. t 2rl, pl. Il, fig'. Ii et 20. -
Eclobia vittivenlris FINOT, lHUll, p. 7U.

Cette espèce, trps voisi~e de la pré['I~tlente, a le disque du pronotum
jaune roug-eâtre, les élytres sans aucune tache brune, dépassant beaucoup
l'extrémité ahdominale ; dessous de l'abdomen orné de trois lar~es bandes
brunes lon~itudinales ; chez la femelle, ces bandes sont souvent divisées
{'n taches séparées. Fossette ~Iandulaire ~rande, à bord postérieur arrondi,
~arni de poils fins.

Long. cf 12,tJ..14,5 mm., 9 1O,r,..l2,5 mm. ; élytre cf 11-12,3 mm.,
Ç? 9-10 mm. •

Oothèque de 4 Ù 5 mm., noire, striée longitudinalement.
La présence en France de cette espèce est possible et même probable, mais

on ne peut citer aucune localité certaine. L'individu cité sous ce nom par
Azur est un mâle de Supella supelleetililtm.

1tajip, Sud rie la Suissp, Istrip, \.1'(01'1';
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7. Ectobius corsorum RAMME. - Eclobius corsorum RAMME, 1923.
Arch. f. Naturg., p. 130. pl. II, fig. 10; - CHOPARD, 1923, p. 260, fig.
1-:.3: - CIIOP.\RD, IV47. p. :~7, pl. II. fig. 2V.

cf. Espèt:e d'assez petite taille, de forme allongée, ('ouleur jaunâtre
avec des taches brunes irrégulières sur les élytres. Front et face bruns
aVf'(' une bande jaunâtre nette entre le~ yeux. Pronotum à côtés larg-ement
t ran~lucides, disque orné d'une grande tache hrune très variable, le plus
souvent formant deux bandes irrégulières, mais parfois rl'rluite il des
petites taches dans les angles postérieurs. Abdomen orné de chaque côté
d'une bande brune dessus et dessous. Fossette glandulaire petite, trian-
gulaire, avec une trace de tubercule au fond, près du bord antérieur.
~tyle petit, à tiers apical couvert de poils serrés avec une rangée oblique
dp spinules (fig. 30).

9. Abdomen presque entièrement noirâtrp en dessus; dessous brun
roussâtre avpc deux bandes brunes longitudinales. Élytres ne dépassant
pilE l'extrémité abdominale, un peu plus larges que ehez le mâle.

Cprtains inrlividus pt'rdent preS({1IP toutes lps tachps brunes pt sont
d'un jaune testacé presque uuiforme, à i'lyLrc~ ponctués de petits points
un peu plus foncés.

Long. cf 8-8,8 mm., 9 6.3-7,3 mm. ; élytre cf 8 mm., 9 fi.o mm.

Espèce ne se trouvant qu'en Corse, commune sur les buissons et au pil'd
dl's arbres, surtout dans les montagnes, entre :>(10 pt ~OOmètres, plus rare
au bord de la mer et dans la haute montagne .• \dultp en août-septembre.
Uothèque brun clair, longue de 3 mm. environ, in('urvée, la suture présentant
une vingtaine de denticulations assez faibles, Ip~ c"'tés lissl''' avec 8 lignes
transversales correspondant aux divisions internes. Jeunes présentant le
rtlPIDesystème de ('oloration que les adultes, le rnéso et Ip métanotnm tachés
pt ponctués de brun con.lIne le pronotum, d'une fat;on trp~ variablp.

Corse: La Foce de Vizzavona, Evi~a, Piana, Zi,'avo, Porto, Sartpne, mont
Incudine.

R. Ectobius panzeri ~TEPH. - Erlobius panuri STEPHENS. Um:-l. Ill.
Drit. Ent .. p. 47; - r.HOP ...RD. 1\)22, p. 26. lig-. :H. :~r,.:19, 40, 4:1; -
HA"IME, 1~2:1, p. I:IH, pl. II, fig. HI. - Erlobia Pnnzeri .\ZAM. IVOI,
p. 2;,; -- Il OlJLI3EHT. 1\127. p. 1 :-•. - Edo1Jitl er'Ù'f'lof'1lTlt FINOT, 1H\IO.
p. 77, pl. 2. lig. 4;). .

cf. Prtite taillf'. formp tf(~S allongér, coulpur g-énprale grisâtre. Tête
brunp avpc unp bande j aUlle Lrps nette entre Ips ypux. Pronotum à bords
trps largempnt tra.qslu('idps. disque brun roussâl re avP(' llne lignp Ill(\diane
jaunf'. Corps et pattes bruns ; sternites abdominaux à bord postprieur
étroitement blanphâtrp. Fossrtte glandulaire petite, ovale. transversale,
avec un tubercule faiblpment diviso au bord postpripur. ~tyle court,
arrondi, à dense pubesPpJJ('P dans la moitié apicale, avP(' une ranl-fée de
hpinules (fig. 31). Élytres finempnt piquptps dl' brun ;;lUI'le,; nervurp~.
Ailps pnfuméps.
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9 (fiR. 33). Disque du pronotum jaunâtre plus ou moins tacheté de
brun, les taches réunies parfois en deux bandes longitudinales. Abdomen
ù taches brunes formant dt's
b:lnd"..; lonu:itlldinnl!'l', .11''''''11'''. 1('
lJUl,d po4t'l'il'Ul' dl'" l''r~itf'''
bll'uâln' ; (!essous jaune bleut/',
tacheté cie brun. Élytrl's l'ourts,
tronqués droit, piqul'tf.s de brun .
.\iles nu,lles.

Lon!-(, /i-H mm. ; élytre cf fl,u-
7,G mm" 9 :U)-;i mm.

Le mâle de cette espèce res-
..emble assez Ù l'l'lui de corsorum,
mais il l'st plus petit, de couleur
plus g-rise, dessous et pattes
plus foncé"s ; la {l'melle diffère
cIe tout!'!! les uutr!'s par la Cormè
dps élytres.

Les individus à disque du pro-
notum foncé pt pattes presque Fm. 33. - Ectobius panzeri steph .. 9. x 7.
noires constitupnt la var. nigripes
STF:l'JIENS. La l3ll/Ua cIIIl('(Jlor Ile Serville semble se rapporter à cette espèl!c
par sa pptite taillp, mais jl' ppnsp qu:il n'y a pas lieu de la conserver comme
variété, ainsi que l'ont fait certains auteurs. •

Dans les clairières des buill socs, ~ur les buissons, les grandes herbes, les
bruyères; aussi dans les dunes, au bord de la mer. Adulte de juillet à sep-
tembre. Oothèque striée. Jeunes avec ùeux banùes brunes longitudinales.

Toute la France, assez eOlIlmun dans le Nord, plus rare dans le Midi.
Presque toute l'Europe; Sud de l'Angleterre.

'J. Ectobiul nicaeensis (BRIs.). -- Blalla nicrzeensis BRISOUT, 1852, Ann.
So!'.. enL Fr., XX, Bull., p. LXVIII... Eclobia niraeensis FINOT, 1890,
p. 77; - IIOULIlEHT, HJ27, p. 14; . - .\Z.\.M, U.IOl, p. 2G. - Eclobius
nicaeensis CUOPAHD, 19~2, p. '.W, II~. :lH l't 45 ; - RAMME, 1'J'l3, p. 13ô,
pl. II, flg. 12; - CHOPARD, 1947, p. 38, pl. II, fig. 30.

Espèce de petite taille, forme assez {'ourte, les élytres dépassant très
peu l'extrémité abdominale chez le mâle, pas du tout chez la femelle.
THI1 brune, le front à baIllle jaune piquet/'p de points bruns. Pronotum
à disque brun, côtés larg-cment blanchâtres avpc des petiLs ÎJOints bruns.
Dessous de l'abdomen noir avec une étroite lig-ne claire au bord postérieur
de chaque segmenL Fossette g-Iartdulaire assez petite, ang-uleuse en arrière
avec un petit tubercule; bord Ilu tergitl' pré{'c"dant la fossf'tte fortement
l'l'hancrt-. Style très petit, allong'l', un pl'U rétrl'd au milieu, à moitié
apicale {'ouverLe d'une épaisse pubesrt'nc!' (fig'. 32). Élytres il fond brun
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avPf' lps nervures se détachant pn eiair, formant un réseau ~f'rré. Pattes
brun trè'> foncé, sauf lf's tarses .jaunes.

Chez la femelle, la couleur e~t souvent beauwup plus claire; le disque
du pronotum, au lieu d'ètre d'un brun uniforme, a un des'>in complexe
varié de brun et jaunâtrf' ; dessous dl' l'abdomen et pattes brun plus
clair.

Long-. ô,5-7 mm. ; élytre cf r) mm., 9 fi-5.;) mm.

Sur les buissons et au pied des arbres dans If~S pndroits ehauds et ~ep~ :
adulte. de mai à juillet. Oothèque lisse, brun fonr'é, longue de 3,~ mm., haute
de ~ mm., épaisse de 1,4 mm., préspntant 17 crénelures sur la suture.

Cette espèce n'est connue que de Provpnce où elle est rare et localisée:
Alpes-}laritimes: Nice; Var: Callian (BERLAND); Basses-Alpes: environ~
dl' Digne; Chabrières (AZAM).

Gen. HOLOLAMPRA SAUSSURE, 1864
(Aphlebia BRUNNER, 18ôfi; Phyllodrnmira REHN, 19m)

Les petites Blattes de PI' genre' ilfl diffi'rpllt des Rdoliill.Ç que par la
consistance des élytres qui sont cornés. il nf'rvures à peinp visibles, et
lps ailes très courtes.

Distribution. - Surtout rpgion méditerranpenne orientale; Açorps,
Canaries.

2. sardea.

1. Hololampra marginata (SCHREB.). -
Blalla marginala SCHREBER, 1781, Naturf.,
XV, p. 88, pl. 3, fig. 16. - Aphlebia mar-
ginaia FINOT, 1890, p. 79, pl. 2, fig. 46 ; -
AZAM, 1901, p. 27. - Hololampra marginala
CHOPARD, 1922, p. 27, fig. 47; - CHOPARD,
1923, p. 276 ; - ROULBERT, 1927, p. 19,
pl. I, fig. 8 ; - CnoPARD, 1947. p. :'18,pl. Il,
fig. 33.

Noir brillant; pronotum à disque noir avpc lf's bords étroitement liserés
de blanc (fi~. 34). Élytrps Attpig-n~nt. l'r."tr~TIlité abdOlJlin~)e dam; 1.,,;;

Fm. 34. - Hololampra margi-
naia Schreb .• Œ. x 6.

TABLEAU DE'S ESPÈCES

- Élytres bien développés dans les deux sexes, noir brillant,
liserés de blanc 1. marginata.
Élytres bien développéS chez
le mâle, ne dépassant pas le
milieu de l'abdomen chez la
femelle, gris testacé, La(;heLés
de brun, à nervures distinctes
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cieux sexes. noirs, luisants. aV!'I' Il:' bord antpripur sur toute sa lon~ueur,
le bord intprne clans les deux rJrl~mi('r~ til'rs, blancs. Pattes noires chez
le mâle, tpstacées chez .Ia femelle.

Lungo. I/-~ mm. ; tHytre .l,;;-;; mm.

Cette espèce, à coloration très caract(~ristique, a été signall.c de Curse par
FISCHER,puis par T. A. l\1ARsHALL(Ent. m. Mag., VII (1871), p. 225), sous
les pierres, au bord de la mer, sans localité précise; mais on n'en a cité aucune
capture réc{'nte et certaine .. - Elle f'~t ctlmmmw ('n Dalmatie, Italie, Grpce,
Crimt"e.

2. Hololampra sardea (SERV.). -- Blalla sardea ~ERVILLE, 183g, Ins.
Orth., p. II2. - Ilololampra saT'dea CllOPARD, 1922, p. 27 ; - HOULllERT,
1~27, p. 22.

Cette espèce ressemble beaucoup comme aspect à Eclobius nicaeensis,
mais en diffère par ses élytres'épais, plats, ri~ides, et par ses ailes presque
nulles. Couleur brun brillant, varié de testacp ; tHe brune avec une H!l'ne
l'1aire sur le vertex; pronotum à riisque brun brillant chez le mâle, ferru-•g-ineux chez la femelle, bords assez largcmt'nt translucides. Élytres !l'ris
testacé, à nervures bien apparentes, <'!aires, lachetées de petits points
bruns, plus courts chez la femelle que chez le mâle. Pattes brunes ou
testacées. Fossette glandulaire occupant un tiers de la largeur du tergite,
lisse, à bord postérieur un peu épaissi pn forme de bourrelet anguleux.

Long. cf fi,5 mm., <;? 7-7.5 mm. ; t"lytrc cf r,.:-, mm., <;? 4.5 mm.

Rare; signalé seulement des Pyrénées-Orientales: col de Montet (P. LESNE);
Canigou, juillet (VANDEL)j forêt de Palau, ~.ooo m., octohre (II. COIl'FAIT).

Sardaigne, Alg,:rie, naléares.

<:l'n. LOBOLAMPRA HOULBERT, 1927

Chez les espi'ces de ce ~enrt', les plytres sont rérillits à des petits lobes
latéraux, dans les deux sexes; ailes oulle:-;. ...

Distribution. - Ppninsule ibérique, .\frique du Nord; une seule espèce
en France. '. .

Lobolampra subaptera (RAMD.). - Blalla subaplera RAMBun, 1838,
Faune Andal., II, p. 14. - .lphlebia subaplera FINOT, 1890, 'p. 80 ; -
AZAM, 1901, p. 27. - lIololampra subaplera CHOPARD, l\:J22, p. 28,
Hg. 25, 28 et 48 ; - CIIOP.\RD, 1923, p. 27ô. - Lobolampra subaplera
lIouLDERT, 1927, p. 24. .

Très petite espèce, noire annelée de gris. ou grise tachetée rie brun
(fi~. 35) ; pronotum noir ou gris testacé, tacheté de brun; méso, métano-
lUIII et tergites abdominaux noirâtres bordés tle brun ou gris ponctués .le
hrun. Pattes testaet~p:-;. Cerques du mâle noirs, I"PUX tic la femelle testacés
avpc la bast' et l'apl'x bruns.

Long. cr -I,G-j mm., 9 G-ï mm. ; élytres cf U,7 mm., 9 1 mm.
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Fm. 35. - Lobolampra subaptera
Ramb., Q, x 7.

Cette petite Blatte peut être très facilement prise pour une larve
d'Eclobius: on reconnaîtra les indi-
vidus adultes 'aux petits élytres latp-
l'aux, lobifo['ll\p:,\: la "Olllelfl' 1'.. 1. a~"'p/
caractérisb'lue.

Sous les feuilles, au pipd des arbres
et sous les pierres; en général, assez
rare: de juin à septembre; SOYER a
même trouvé des adultes dès le mois
d'avril.Oothèque rousse, lisse, de :l,S mm.
de long avec 11 denticulations à la
suture. Jeunes noirs avee une bande
transversale blanche.

Connu seulempnt de quelques loca-"
lités du. Midi:

Environs de Digne et de Draguignan
(AZAl\1); Nice; Var: Sainte-Baume,
assez ,commun sur les buissons de chêne
(CROPARD); Hérault: assez commun
dans les garrigues (G. DE VICHET);
Ardèche: Mayres j Bouches-du-Rhône;
commun vers 700 m. dans les bruyères

de la chaîne de l'Estaque(SOYER) ; Aude: Fontfroide (et C\RPENTIER): Pyrp.
nées-Orientales; Banyuls-sul'- Mer (L. BERLAND); Corse.

Espagne, Dalmatie, Sicik

~L1bfam. PSEUDOMOPINAE

Extrêmement voisine de la précédente, ceLte sous-famille en diffère
par des caractères souvent en défaut, dont les meilleurs sont l'armature
des pattes souvent plus faible, la plaque suranale ~ouvent prolongée pt
la nervation des ailes indiquée au tableau des genres.

Gen. BLATTELLA CAUDELL. 1903

Élytres semblables dans ll~s deux sexes. plus longs que ['abdomen;
champ anal très allongé; secteurs du champ antérieur très nombreux;
R et Rs trifurqués. Plaque suran ale bien prolongée, surtout chez le mâle;
plaque sous-génitale du mâle très asymétrique, avec un seul style bir-n
développé; je tergite abdominal présentant une grande fossptte glandu-
laire ..

Distribution. - CO>lmopolite.

Blattella germanica (1. L - Blaila yermanicll LINNÉ, 1767, :-,yst. Nat.,
éd. XII, p. 6HH; - .\ZA~f, l\JOl. p. 27. - Phyllodromia germanica FlNOT,

1890, p. Hl, pl. 2. Hg. 47; - HOlJLDERT, 1927, p. :!l1, pl. l, H~.. 1. - Blai-
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Fm. 36. - Blat/eUa gcrmanira L.,
â. V.J.

iella germanica GHOPARD, 1922, p. 29, fig-. 1.t, 18, :!ôA, 21, 2:!,.tU ; - Cuo-
PARD, 1923, p. 27fi; - CUOPARD, lU47, p. :18, pl. II, lig-. :1r,.

Biologie. - \VILLE, 1920, Ztschr. f. ang-ew. Eut., n°;-, ; - - \VOIIORUFF,
HJ:Œ, .1. exp. Zool., LXXIX. p. 14;-1:
-- SEA 'fAN~ et WOODRUFF. 19:m, .r.
Kans. ent. Soe.. XII. p. i3 ;
CUAUVIN, lU17, 13ul1. bioI. Fr. 131'1/!.,
LXXXI, iL 92 ; - LEDOUX, 194;'"1.
Ann. Sc. naL, Zoul., (11) VII, p. iri ;
-LAwsoN, 1931, Ann. ent. Soc.Am.,
XLIV, p. 271.

Testacé roussâtre avec deux bandes
brunes long-itudinales sur le prnnotum
(fig-. 36) : pattrs testacPl's. Élytres
lancéoU'<l, jaunâtres, unicolores. Fp-
murs antérieurs armi-s au bord intf'rne
de a lon~es ppinl's hasales, puis d'unf'
série d'une dizaine de petites ppines,
terminée par une plus long'ue. Plaque
8uranale du mâle long-ue, subpentu!{o-
nale ;. ('(,111' de lu fpllwlle triang-uillirc ;
plaque "lIus-g't-nitale du mlÎ1e allong-l....
asymétrique. portant ù l'uug-Ie droit
deux styles. dont un très petit.

Long'. 11.12 mm.; t"lytre 11-12 mm.
La Blatte gcrmanique se rl'n('ontre uniquement ù l'état domestique l'n

France; Il's ('apturl'!l qui ont ,\té signalées autrefois dans les forêts des l'nvirons
de Paris doivent rèsulter d'une ('onfusion avec des Ectobius à livrée claire.
Elle est commune, dans beaucoup de villes, surtout dans les hôtels et les
restaurants; l'Ile se ticnt de préférence dans les pièces chaulfées, comme les
cuisinl's. pt n'l'Mt activp. que la nuit; pendant le Jour, elle se réfugie dans Irs
fl'ntl's ,ks murs et, l'n r.:énéral. dans les endroits où elle peut' satisfaire son
llll811in lin sPlltir une sl1rfa('c .le contact (thilo:motactisme). On la connait
dans le ;\['Jr(1 seJlls ln nom d(~ papin. Il sl'Illble qu'c-Ile fasse mauvais ménage
avl'C Ics autres Blalt!'s domt'stiques et qu'elle réussisse, l'n particulier, à
"hassl'r la Blalte orientale, hl'aucoup plus grande qu'elle; le contraire a
('l'pendant été signalé l'n Al1emagne où les deux espèces cohabitent dans
cprtaines villl's. Par son abondanC'l'. la 13latte germanique peut causer des
Jég,îts asspz séril'ux, car pl1e s'attaque à tous les produits alimentaires. El1e
est c\galemcnt très commune dans les ports et sur les navirps.

La biologie .le cette e!lpèce est bil'n connue, surtout grlice Ù 1'('xcel1ent tra-
vail de \VILLI:, paru en lU:W. Par ailleurs, el1e l'st devenue un insecte de labo-
ratoire et dl' nombreux travaux concernant sa physiolur.:ie ont été publiés.
On la. trouve adulte pendant une grande partie de l'annép, mais, le plus
SOUVl'ut, les sociétés comprennent des jeunes .le divl'rs liges. L'accouplement
n'a lieu qu'à une température assez élevée, de :.w degrés environ; la ponte a
lieu une dizaine de jours après. L'oothèque varie de ri à U millimètres dp.
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longueur; elle est assez mince et est portée par la femelle presque jusqu'à
l'éclosion des œufs. L'pvolution larvaire demande environ six mois, mais
dépend de la température et peut être réduite il :.l mois et demi' ; le nombre
des mues est de six. Les larves ~ont de couleur testacée avec deux bandes
brunes longitudinales.

Cette Blatte est parasit{'e pal' un Evaniide, IJrachygaster rninutus ÜL. et
par le Rhipidius pectinicurnis THUNB. (STAl'rIl'rI, 1935, Ent. lUeddel., XIX,
p. 296; BARBIER, H147, J/Entomolugiste, III, p. 103).

Sans doute ùans toute la Francp, dans les villes seulement. ;{ord. Reims,
Paris, Metz, Lyon, Sens, Le .\Jans, Nantes; Midi. Corse.

Cosmopolite; on ignore son origine l'pelle.

Gen. SUPELLA SHELFORD, 1911

Diffère du précpdent par Il) dimorphisme sn:uel, le" élytres Plant beau-
coup plus longs chez le mâle que chez la femelle. La forme de l'extrémité
abdominale est aussi très différente, surtout chez le mâle. Fémurs anté-
rieurs armés, au bord infPi'ielIr interne, de petites ppines assez régulières.

Distribution. Cosmo[lolill' d:ms kg pflYS l'hauds,

mm .. Q H mm.

Supella supellectilium (:-'EI\v.). -- JJlalia sl1pellel'lilium SERVILLE,

1839, Ins. Orth., p. 124. - Sl1pella
supelleclilium CHOPARD. 1922, p.28.,
fig.27; - HOULBERT. 1927,_ p. 2f>;
-. CHOP\RD, 1947, p. :3\.1.

cf. Tl'staet'. roux; pronotum ù
disque tl"stac,\ côtés largement
transhll'ides ; abdomen jaune. Sep-
tième h'rgite ahllominal pn"sentant
une fo'-s(.ttc glandulaire ; plalJlw
sllranale petite, trianlIt!!airl'; plallue
sot!s-g{'nil ail' a l1ong';t', un Pl'U asy-
ml-triqlle, les <jeux styll's hien dévl'-
lopp!;;;, mais int;gaux, l'uu grêle,
l'autre un peu aplati. Élytres dépas-
sant bl'aucoup l'extrémité ahdomi-
nall', testaeé rou"sâtre, avec 'deux
taches plus ou moins marquée~ près
de la base; certains individus pres-
!Iue entièreml)nt testacé pâle.

9 (fig-. 37). Beaucoup plus courte
que le mâle et, en général, de teinte
plus fom!;e. Plaque sous-génitale

n'atteignant pas tout à fait l'extrPtTIité detrès large, arrondip. Élytre
l'rthdrmpn."'"

Long. cr 11-12 mm .. ? 12 mm. : élytre' cf 12-1:3

Fra. 37. - Supetla 8upetleciitium Serv.•
Q. ">( 4.
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I!'IG. 38. - Loboptera decipicns O",rm.,
9. x 5.

Les individu,> très pâles peuvl'nt (~tre l'onfondus avec la matte ~errlla-
nique, mais ils n'ont jamais de bandes brunes sur le pronotum pt 1'."",,1'('-
mité abdominale est très dilTérentc.

Cette ,'spèce, très rppandue dans les pays tl'opil'aux, semble avoir (.té
introduite rt:ceml1lcnt l'n Franc!' et avoir tl'ndance à 's'y acclimater .. \Z-'M
en avait trouV(~ autrefois un illllividu il Draguignau; mais, depuis, un l'a
signalée en quautité dans un inllneuble parisien (Cuop \IW, 1U33, Ann. Suc.
ent. Fr., CIl, p. 172) et un m'en a appurt,; tout rél'cmment un certain nombre
provenant d'un moulin aux t'nviruns de Troyes.

La Blatte des mcubles vit, COlIlme la Blatte g;ermunique, en sueitltps a~Sl'Z
nombreuses où sont mêlés des individus de tous les âges. La ponte est ren-
fermée dans une oulhè.\ue ne contenant pas plus de Hi ,,'ufs, mais la même
femelle peut d(:po~er ri à I:.!uulhèques, d'après CUTl'AM (Ent. m. Mag., tU:.!:!,
p. 15G). Larves jauwHres avcc le disque du pronututn brunàtre j mésonotulIl
au contraire presque entièrement clair avec une bande brune le long du bord
postérieur, s'élargissant sur les lobes alaires quand ceux-ci commencent à se
développer j abdomcn jaumitre avec une grande tache brune vers la base.

(;ell. LOBOPTERA DnuNNEH, !l:iôG

COllllIW ('!lez les l.uiJu/llmp,.a, les tHytres sont, daus les espèl'es de cc
genre, rétllliLs il des (ll'Lits lobes latéraux; la plaque !>uranale est trian-
~ulaire, l'hez les femelles au moins; plaque sous-génitale .Ies mûles trans-
verse, il styles Lout à faiL nuls. Pas dc fossette glandulaire sur l'abdomen.

Distribution. - .\frique, .\ustralie, Amérique du :=;ud, régiun médiLer-
ranéenne. lJlle seule l'Spè('ll ('n France.

Loboptera decipiens ((i,.aIM.) (Hg.3S).
---- Walla tleci Iliens (; EI\MAI\, l~ 17,
Hcise in Daim., p. ~.1U. - LuiJuplera
tlf'('ipil'1ls FINOT, IH~O, p. H~, pl. ~,
Ii~. 4~ ; -- .\ZAM, IVIII, p. ~7 ; _.
CIIUI'_\I\U, IV~~, p. ~U, lig. 2:1; -- CIIU-

l'ARD, lU2J, p. 27(i ; - lIoULBERT,

H127, p.27, pl. I, lig. rI ; (;110\',\1\11,

1U 17, l'. :m, pl. II, lig. ;\(i ..

Biol~gie. - UERLAND, 1U~\.I, Uu\l.

:-ioe. en t. Fr., p. 172.
Noir, brillanL avec une bordure

blanchûtre plus ou muins nette Lout
autour du ('orps ou sur le thorax seu-
lemenL, parfois l'omplèLcment nulle.
Pattes ..L l'er'lues brun roux. Élytres {'troiLs, il a P"X arronùi, parcouru'>
par la bande blanche quand elle exÏ!>Le.d. Pla4ue suranulC' trian[.(ulairc,
il bord postérieur un peu concave au milieu, l'i'chuncrure remplie par
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une membrane; plaflue sous-génitale un peu asymétrique, sans styles.
9. Plaque suranale triangulaire, à apex un peu arrondi, orupe parfois
d'une tache jaune médiane; plaque f>ous-g-énilaIl' larg-e. à bord posttirieur
très légèrement échancrp au milieu.

Long. 8-10 mm. ; plytre IX) mm.

Commun à terre, sous les pierres et les débris, pendant presque toute
l'année j adulte à partir du mois de mai. Oothèque lisse, longue de' 5 milli.
mètres; BIŒLANDa observé que la femelle peut introduire cette oothèque
dans la terre. Cette espèce peut être chassée par Dolichurus haemorrhous COSTA
(FERTON, 1894, Act. Soc. Linn. Bordeaux) et parasitée par Zeuxevania splen-
didula COSTA(PICARD, 1913, Bull. Soc. ent. Fr., p. 113).

Tout le littoral méditerranéen et dans le sud-pst jusqu'à la Drôme et l'Ar-
dèche. Corse. - Europe méridionale, Asie Mineure, Madère.

Famille des BLATTIDAE

Insectes en général de grande taille, à organes du vol variables. Plaque
sous-génitale du mâle symétrique, à deux styles égaux, longs, cylin-
driques; celle ,de la femelle divisée à l'apex en deux valvules un peu
mobiles qui s'écartent' pour le passage de l'oothèque.

Gen. BLATTA LINNÉ, 17;)8

Dans ce genre, les élytres et ailes du mâle sont bien développés (IUoique
n'atteignant pas l'extrémité de l'abdomen; (.hez la femelle, les élytres
sont latéraux lobiformes, les ailes nulles.

B1atta orientalis LINNÉ, 1758, SysL NaL, éd. X. 1, p. 424 ; - CHOPARD.
1922, p. 30, fig. 50; - CHOPARD, 1923, p. ~76; - HOULBERT, 1927,
p. 28, pl. I; fig. 1-2; - CHOPARD, 1947, p. 39, pl. II, fig. 37-:3R. - Peri-
plane/a orien/alis FINOT, 1890, p. 85, pl. 2, fig-. m. - Sl!Jlopyga orienialis
AZAM, 1901, p. 28.

Biologie. - S. W. ADAIR, 1924, Bull. ~Ol'. ent. Égypte. XVI, p. 18; -
P. RAU, 1924, Trans. Ac. Sc. st-Louis, XXV, p. :'">7 ; - ZABINSKI, 1933,
C.R. Soc. Biol., CXII, p. 596; - QU.\DRI, 1R3R, Bull. l'nt. Res., XXIX.
p. 263; - GUNN, 1940, J. exp. BioL, XVII, p. 2G7 ; - RAU, 194:-;, Ann.
ent. :0;0('. Am., XXXVI, p. 221 ; -)IELUNBY. 1940. J. exp. Biol., XVII,
p. 278; - LEDOUX, 1945, .\nn. Sc. nat., Zoo!., (11) VII, p. 73 ..

Brun foncé avec les pattes rousses; pronotum unicolore. cf (fig. 39).
Élytres bruns avec les nervures ferrugineuses, tronqués à l'apex; plaque
suranale transverse, à bord postérieur sinué. 9 (fig. 40). Élytres lobi-
formes, con colores ; plaque suranale prolongéf' f'n trianglf' et pchancrée
b l'apex. Pas d'arolia f'ntre If's grifIf's.

Long. 20-25 mm. ; élytre cf 12-16 mm .. 9 ~)-~),Jmm.
Très commun dans la plupart des villes, surtout dans les hôté1s, les boulan-

geries, les magasins dl' dl'nrpl's aliml'ntaires, les caves. Connu partout sou::!
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le nom de cafard; dans le Midi, on l'appelle aussi barbarote. ::,trlctement
nocturne; se cache pendant le jour dans les fentes des murs, dans les placards;
on est surpris, si l'on vient le soir dans une maison envahie par les l3lattes,
de constater leur nombre énorme dans des endroits où il est impossible d'en
voir une seule pendant le jour. On trouve ensemble jeunes et adultes pendant
presque toute l'année; cependant les femelles portant leur oothèque sont
surtout nombremes en été. L'oothèque est déposée dans un endroit conve-
nable, mais sans préparation préalable; elle mesure 7 à 10 millimètres de
longueur, de forme assez large, la carène portant 18 à 20 denticulations;
elle contient 16 œufs en moyenne .• \près 7 à 10 semaines d'incubation a lieu
l'éclosion; le développement des larves demande 6 à 8 mois, avec 6 ou 7 mues.

Fm. 39. - Blatia orienla!i8 L., cf. l.< 2,a. FlG. 40. - Blalta orienlalïs L., 9, x :1.

Les l3lattes sont assez nuisibles dans les magasins de denrées; comme la
Blatte germanique, elles s'attaquent à tous les produits comestibles. On les
a aussi accusées de déprédations dans les bibliothèques; elles sont, en eITet,
friandes de la colle ùes reliures et peuvent causer des dégâts très graves à
celles.ci. De très nombreux travaux unt été faits sur la physiologie de la Blatte
orientale ;' on a aussi étudié ses facultés d'orientation.

Les oothèques sont assez souvent parasitées par Epania punctata BRULLÉ.

Toute la France; Corse. - Cusmopolite.

Gen. PERIPLANETA BURMEISTER, 18:~8
Chez les Periplanela, les Plytres et les ailes sont bien développés dans les

deux Sf'xes, .lépassant un peu l'extrémité abdominale; griffes des tarses
pourvue..; d'arolia, les autres l'aracLpres "ont les mêmes 'lue dans le genre
Blalla.

Distribution. -.. (:o"lIllipolitp.
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TABLEAU DES ESPÈC~~"

PronoLum brun ferrugineux avee une tar;he plus daire,
vague, vers le bord postérieur; élytres ("oncolores, bien
arrondis il l'apl'x; pla(llu' suranale triangulaire, profondé-
ment è('hanrr(~e il l'apl'x. dans les deux f,pxes (fig. 41-42)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . " 1. americana.
PronoLum brun très foncé avec une bande jaunâLre demi-
circulaire, élargie en arrière pL divisant plus ou moins le
disque en deux tarhes arrondies; élytres avec le champ
marginal jaune; plaque suranale du mâle quadrangulaire
(fig. 43), celle de la femelle triangulaire, moins profondé-
ment échancrée à l'apex. . . . . . . . . 2. australasiae.

~3. !;2.

Fm. 41 ,\ 43. -41. Plaque sur'anale de Perip!aneta americana, cf.
42. Id. P. americana, Q. - 43. P. australasiae, Œ.

1. Periplaneta americana (L.). - Blalla amerimna LINNÉ, 1758, Syst.
Nat., éd. X, l, p. 424. - Periplaneia americana FINOT, 1890, p. R3; '-
"\ZAM, 1901, p. 28; - CHOPARD, 1922, p. 30, fig. 15, 16, 19, 29, :~O; -
HOULBERT,' 1927, p. 29, pl. 1, fig. 3; -. CHOPARD, 1947, p. 39, pl. II,
fig. 39.

Biologie. - .\DAIR, 1~23,B1\ILSoc. R. ent. Égypte, p. 18;:- KLEIN,
1933, Ztschr. ,,\iss. Zool., CXLIV, p. 102; - GRIFFITH et TAUBER, 1942,
.LN.Y. l'nt. Soc., L, p. 263 ; - RAU, 1943, Ann. ent. Soc. Am., XXXVI,
p. 221 ; -- BUGNION, 1921, Bull. Soc. fmL. Égyptp, p. Gô ; - HABER,
1920, EnL. News, XXXI, p. 190. .

Couleur brun ferrugineux uniforme, la tache claire du pronotuIIl peu
marquée. Élytres et ailes brun roux, un peu plus longs chez le mâle que
chez la femelle. La plaque suranale est de forme presque semblable dans
les deux sexes; la face dorsale de l'abdomen ne montre aucune spéciali-
sation chez le mâle. •

Long. 23-32 mm. ; élytre Cf 28-32 mm., 9 26-28 mm.

Cette espèce, connue sous le nom de cancrelat, abonde bur les bateaux:
elle se trouve transportée dans les ports où elle s'établit souvent dans les
magasins; on l'a trouvée aUbsi dans quelques villes de l'intérieur, dans des



Pm. 44. - Periplaneta australusiae F.,
Œ. x 2.

DH":TYUPl'ÈHEi>. - PEHIPLANEl'A

rallineries en particulier, mais elle scmble s'acdimater dilIicilement. Lt's
mu'urs sont les mêmes que cl'Iles de la Blatte orientale et elle se montre
sérieusement nuisible dans les ('ndroits OIi plIe abonde. La femelle porte
son ooLhpque pendant quelques jours et la dépose généralement dans une
petilll logette préparée avpc les mandibules, puis la couvre de débris qui
la llissimulent :.elle est longue de!J Ù 12 millimHres, un peu aplatie, la suture
portant une vingtaine de denticulations assez fortes. Les larvl's sont d'un
brun roux uniforme avee les tachps claires du pronotuTll il peine marquées;
le nombre des mues est de 7 et la durpe du dl\veloppement varie beaucoup
suivant la température.

Les oothèques sont assez souvent parasitées par des ElJania (E. appendi-
gaster et E. punctata).

Signalée de Nantes (PIEL DE CnURCIlEVILLE)et surtout des ports de la
Méditerranée: Cette, Marseille, Toulon; Nîmes, Muséum (BÉRENGUIER);
Sarthe: Le Mans, Manutention militaire, probablement importée pendant
la guerre 1!J14-19H\ (MONGUILLON).Quelques autres localités indiquées pour
cette nIatte se rapportent à des captures purement accidentelles.

2. Periplaneta australasiae (F.)
(lig. 44). - Blalla auslralasiae FA-
llIlH':IUS, 1775, Syst. Ent., p. 271. -
Peri planela aus lralasiae AZAM, 190 l,
p. 2H ; - r.noPARD, 1922, p. 31, fig.
~1-:l2 i- I10ULBERT, 1927, p. 29 i
- CnoPARD, 1947, 'p. 39, pl. II,
fig.. tu.

De même forme et presque aussi
grande Ilue la précédente, cette
espèce en dilTère par sa teinte moins
uniforme sur le pronotum et par
la bande jaune du champ marginal
de l'élytre. Plaque suranale dilTé-
rente dans les deux sexes, quadran-
gulaire l'!IeZ le mâle, analo~e Ù
l'elle dll l'I'spèce prél'I"dente chez la
femelle i dessus de l'abdomen prl-~
sentant, chez le mâle, un sillon
médian garni d'une toulTe de soies.

Long. 23-30 mm. i élytre 23-
26 mm.

En France, cette espèce n'est con-
nue que de Paris où elle a été trouvée
abondamment dans les serres du
Mus,:um (1); elle recherche surtout les surfaces chauffées, en particulier les

1. Pi/ClWHccl,'Il surin.allU;n.<lu.L., qu<' f.J.v.J.iscité ùaM la. première ,"ùitioClÙO la. Fa.une
ùe France, ne s'est pas maint(mu dans les serres du Muséum; il n'a, ja.mais eté retrouvé
ùepuis la. capture de GIARD. en 1900. Avec le mauvais chautYage ùes dernièl'cs années,
il est possible que la Periplaneta ait également disparu des serres.

3
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caniveaux où courent les tuyaux de chauffage. Ses mœurs sont les mêmes
que celles de l'espèce précédente; les jeunes sont brun roux avec des taches
jaunes latérales sur chaque segment thoracique et sur les premiers tergites
abdominaux.

(A>'°li'~cJ.;Ju- 'f ~'j
SOUS-ORDRE MAl\'TOnEA '~14Mt'~H~~ """.'tO

MORPHOLOGIE lf'tl\~tL,...... f..4 g

Forme générale presque toujours allongée.

Tête. - Petite, triangulaire, très mobile, présentant les mêmes partiës
que chez les Blattes. Pièces buccales ég-alement semblables à celles des
BlaUes. Trois ocelles volumineux et rapprochés chez les mâle':>,plus petits
chez les femelles. Antennes relativement courtes, en général très fines,
pectinées chez les mâles d'Empuses.

Thorax. - Le prothorax est la partie la plus caractéristique du thorax
des Mantes; ilest presque toujours très ,allongé. étroit, ne couvrant jamais

.lf ...
R

'.

• An.
,lf, Ca • :

• 1

l<~IG.45. - Schéma de la nervation alaire d'une ~Iante : An, hervure anale; Cu, cubitale;
M, médiane; R, radiale; Sc, sous-costale; Il, stigma ; :/),axillaires.

la tête. Le pi'onotum présente un sillon transversal délimitant une pro zone
et une métazone, cette dernière généralement la plus longue. Le méso
et le métathorax ne présentent pas de caractpres particuliers. Les pattes
intermédiaires et postérieures sont longues et grêles, semblables entre
elles et assez semblables aUi5sià celles des Blattes. Par contre, les pattes
de la première paire présentent une transformation très remarquable
t'n pattes ravisseuses propres ~ la ('apture deb proies. La hanche l'bt très
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allongée, atteignant à peu près le borrI po~tArieur du prothorax; le fémur
est trian~ulaire, é~alement lanI-{et étroit, armé Ù la face inférieure de
nombreuses ,"pines dispost"cs sur trois ranl{~. les unes l'lUr le bord interne,
les 8econdes sur le bord externe, t't enfin une ran~ée médiane à la base,
l'ump(;sée de 3 ou 4 ppines, appe\ét's Ip.s (~pines discoïdales ; la disposition
des épines de la patte antérieure est un caractère très employé en systé-
matique. Tous les tarses sunt composés de [, articles, comme l'hez les
ll1attes.

Ailes. - La plupart des Mantes Ioont ailées, mais, de même que chez les
DIaUes, il existe des espèces où les ailes sont réduites, parfois dans les
deux sexes, le plus souvent chez les femelles seulement; une seule espèce
française est même complètement aptère. Les ailes supérieures sont presque
toujours assez fortement coriacées et l'olorées ; les ailes inférieures, mem-
braneuses, sont le plus souvent transparpntes, plissées en éventail. On se
l'il'rt peu des nervures dans la ('Iassification ; elles sont comparablp.s à celles
ùes ll1aUes ; en outre, il existe aux ailes antérieures une tache calleuse
oblique, le stigma (fig. 45).

Abdomen. - Dien plus allongé que celui des ll1attes, mais présentant
le même nombre de segments, c'est~ù-ùire 10 tergites dans les deux sexes,
7 sternites chez la femelle, CJ ehez le mâle. Chez ce dernier, le neuvième
sternite ou plaque sou's-génitale porte deux styles; l'organe copulateur est
asymétrique. Chez la femelle, la plaque sous-génitalë est grande, divisée
à l'apex en deux valvules un peu mobiles; oviscapte faisant à peine saillie,
formé de 6 valves en forme de lames.

ANATOMIE

Tube digestif relativement cuurt ; jabot volumineux; gésier présentant
6 bourrelets longitudinaux; intestin moyen très court, portant 8 cmcums.
Cœur occupant presque toute la longueur du corps. Tubes de Malpi~hi
au nombre d'une centaine. Dix paires de stigmates, dont 2 thoraciques.
Système nerveux comprenant, outre le cerveau, 3 ganglions 1 thoraciques
et 7 abdominaux. Testicules assez volumineux; canal éjaculateur avec
glandes annexes et vpsicule séminale. Ovaires composés de nombreuses
ovarioles; spermathèque ovoïde uu piriforme.

BIOLOGIE

Les Mantes sont en général des insectes thermophiles qui recherchent
les endroits bien ensoleillés. Elles sont toutes carnassières, s'attaquant
à tom! les insectes llui passent à leur portée, ~()UVt~lltmème à des proies
relativement très volumineuses. Dans ('c cas, elles prennentl parfois une
pose spéciale, relevant les ailes t't l'abdomen et présentant les,pattes anté-
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rieures largement ouvertes; elles produisent souvent, en même temps,
un bruit distinct en frottant l'abdomen contre les ailes. Avec plus ou
moins de vraisemblance. on a interprété cette pose « spectrale)) comme une
posture d'intimidation. Les Mantes n'hésitent pas Ù s'attaquer entre elles
lorsque le hasard les rapproche et les mâles, toujours bien plus faibles que
leurs compagnes, en sont souvent les victimes.

La ponte est, comme celle des Blattes, réunie dans une oothèque, mais
('elle-ci n'est jamais transportée par la femelle. Elle est produite au
moment de la ponte, appliquée sur une branche ou sur tout autre support.
.\ cet effet, l'insecte émet, en même temps que ses œufs, une substance
visqueuse qui durcit à l'air et prend une consistance parcheminée; les
valves de l'oviscapte battent continuellement cette substance, ne s'arrê-
tant que pour déposer les œufs dans une zone déterminée.

Les oothèques de Mantes sont de formes extrêmement variables;
souvent, les œufs sont déposl's au milieu et il existe une zone de protection
de chaque côté de la zone ovifère ; il peut aussi y avoir une bande de sortie
au-dessus de cette dernière, formée de 'lamelles imbriquées.

A l'éclosion, la jeune Mante se prpsente sous forme de larve primaire
[lui effectue une mue immédiatement après être dégagée. sur l'oothèque
même. Aussitôt après, la petite Mante a une forme rappelant celle de
l'adulte, sauf naturellement le développement des ailes. Elle est dès ce
moment insectivore, s'attaquant à de très petites proies, pucerons ou
moucherons, en rapport avec sa propre taille.

ENNEMIS ET PARASITES

Quelques Sphégides df's g-enres Sliws f't Tal'h!Jsphe.c [~aptureIlt et para-
lysent des jeunes Mantes pour la nourriture de leurs larves. Malgré la
protection de l'oothèque, leurs œufs sont fréquemment parasités par des
Hyménoptères Chalcidiens et Scélionides. Enfin, on voit souvent sortir
du corps des Mantes des vers Nématodes du g-enre Alermis.

CHASSE ET PRÉPARATION

Étant donné leurs habitudes, les Mantes se capturent surtout dans les
endroits découverts; le plus souvent, on les découvre à l'œil et ni fauchoir,
ni parapluie ne rendent de grands services pour leur chasse; les mâles
de quelques espèces viennent aux lumières. Les petites espèces du genre
Ameles se prennent souvent sur les buissons, tandis que les Geomanlis
{'ourent rapidement à terre et sont assez difficiles à voir.

On peut tuer les Mantes et les préparer comme les Blattes; cependant
leur dessiccation est moins facile et leur coloration se ternit plus facilement.
Les grosses espèces vertes sont particulièrement fragiles; il est bon de
les exposer à la chaleur, comme il est indiqué plus loin pour les Orthop-
tèrf's, mais, en principe, l'empaillage n'est pas nécessaire.
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On est souvent très embarrassé pour piquer les Mantes; les femelles,

surtôut, avec leur volumineux abdomen, ont une fâcheuse tendance à
tourner sur l'épingle quand on les pique dans le ~rêle pronotum ; le mieux
me parait être de piquer à travers l'éeusson, entre la base des élytres.

ORIGINE DES MANTES FRANÇAISES

Dans l'ensemble, les }Iantides sont des Insectes d'origine tropicale;
cependant, la plupart de nos espèces appartiennent à des g-roupes médi-
terranéens: Ameles, Yersinia, Geomantis. Iris. Le petit Amorphoscélide
Perlamantis alliberti est le seul représentant en Europe d'une famille
essentiellement africaine, de même que l'Empuse. Quant à .Mantis reli-
giosa, on la considère ~énéralement comme une relicte de faune chaude,
ayant persisté en certains points bien exposés de la région parisienne,
d'Alsace, du Nord de la France et de Belgique. Cependant, la constata-
tion de l'extension de son habitat dans ces dernières années permet tout
aussi bien de considérer cet insecte comme une espèce en voie de propa-
gation vers le nord, sans doute par suite de conditions climatériques
plus favorables.

TADLEAU DES GENRES

5.

2.

3.

4.

1. Fémurs antérieurs présentant 1 seule épine discoïdale et
3 épines internes; tibias à bords inférieurs inermes, armés
seulement d'une griffe plate, peu aiguë (fig. 46). (p. 39) Perlamantis.

- Fémurs antérieurs présentant 4 épines discoidales, leur
llOrd inférieur interne armé de nombreuses épines; tibias
armés d'épines sur les deux bords inférieurs pt d'une griffe
apicale longue et aiguë (fig. 47). . . . . . . . . . . .

•) FplIlurs anlé"ieurs armés, au 1101'11 inll'rrw, d'épines t1'I'S
ilTél-\"lllières, 4-ri grandes entre les'Illelles se IrOllV('nt des
groupes de 3 ou 4 petites (lig. 48) ; vertex prolongé en un
appendice bifide (fig. 49); antennes du mâle pectinées.

(p. 48) Empusa.
- Fémurs antérieurs armés au bord interne d'épines régu-

lièrement alternées, une grande et une petite (fig-. 50) ;
vertex arrondi . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3. Prothorax plus de trois fois aussi long que large, à dilatation
située vers le tiers antérieur. . . . . . . . . . . . . .
Prothorax environ deux fois aussi long que large, à dilata-
tion située presque au milieu . . . . . . . . . . . . .

4. Première épine disroïdale placée sur le bord interne du
flimnr, liloignée Ile la ligne formée par ll~s trois anln's
(lig. 51) ; plaque suranale plus long-ue que large (fig. 52) ;
ailes il tache basale bleu violacé. . . 1 • • • • • • (p. 45) Iris.
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Première épine discoïdale non écartée de la ligne formée
par les suivantes (fig-. 53) ; plaque suranale transversale
(fig. 54) ; ailes transparpntps . . . . . . . . . . (p. 44) Mantis.

G. Premier article des tarses pm;térieurs et intermédiaires à
peine plus long que Il' sp['ond (fig. 55) ; pronotum arrondi
dessus . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . G.

.:50.

~'\ ~ \'1 ~,~ "T""\~

(53,.

51.

Fm. 46 à 54. - 46. Fémur, tibia et tarse autérieurs de :rPrlamantis alliberti. - 47. Patte
..ntérieure de M antis religiosa. - 48. Armature du bord interne du fémur antérieur
d'EmpuBa. - 49. Vertex de la femelle du même. - 50. Armature du bord interne du
fémur autérieur lie 1lfantis. - 51. Épines dhjcoidales du fémur antérieur d'Iris. -
52. Plaque suranale d'Iris. - 53. Épin"s disCOldalesd" 1lfantis. - 54. Plaque suranal"
de ManUs.

Premier article des tarses postérieurs et intermédiaires
plus long que les autn's articles réunis (fig. 56) ; pronotum
l'aréné dans la méta zone (fig. 57) . . . . . . . (p. 47) Geomantis.

fi. Élytres dU mâle bien développés, ceux de la fpmelle abrégés.
Yeux arrondis ou l'Uniques (fig. 58-59) . . . . . (p. 40) Ametes.
Élytres dépassant à peine le métanoturp dans les deux sexes.
YellX terminés par une pointe aiguë (fig. 60). (p. 43) ri1eudorer~inia.
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famille qes AlVlORPllOSCELIDAEj

famille hien caractérisée par la faible armature des pattes antérieures
:l\l~si hian 'lne pllr l'aspect ~cs petites espèces qui la compm;ent ressem~
!lIant un peu il de!! Perliùm.;. Un ~Pl1l g-enre en J!:urope, apJlarte~ant'à la
"'HI8-famille de8 Perlallwnlinae. .&

•

0'0 . . SIl. S9 . 57.

=c.
FIG. 55.\ 60. - 55. Tarse postérieur d'Amrles. - 56. Tarse postérieur da GoomantiB.-

57. Tête et pronotum de Geom':tntis. - 58. Id., Ameles derolor 9. - 59. Id., Ameles
a/ljre/a Q. - 60. I,l., F'ersinia. brevipennis.

Gen. PERLAMANTIS GUÉRIN-l\!f:NEVILLE, 1843

Sexes semblables. Tête plus large que le pronotum ; yeux proéminents,
1I\Tondi8 iocciput avec un tubercule près de chaque œil. Pronotu~ à peine
plus long que large, non dilat~ fiUmilieu. Élytres et jliles bien développés,
trnnsparents. Plaque suran ale transverse, arrondie, cerque~ assez longs,
le dernier article un peu aplati, suborbicul}ire.

Distribution. - Europe méridionale, Afrique du Nord.

Perlamantis alIiberti GUÉRIN-MÉNEVILLE, 1843, Rev. Mag. Zool..
p. 42 i - ~ffOr4RD, 1922, p. 3ô, fig. f>2; - HOULDERT, 1927, p. 37,
fi~. ;lf} 1\..

Petite espèce. b'Tisjilunâtre, fTlQl\cheté de brun (fig. 61). Tête Qrllne !lvec
des lignes gris jfiunâtre ; yeJ.lX ~ros, glQblileux i ocelles grps et sllillnnts
chez les TTIâles,pien pllls p.etits ('Qez les femelles. Apdomen il çôtés presque
parallèles; plaque suranale courte, arrondie. Élykes atteignant l'extré-
mité abdominale, presque transparents av£'c les nervures brunes.

Long. 14-15 mm. ; pronot, 1,7-'2 mm. ; élytre 14-15 mm.
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Jusqu'à l'année dernière, la prpsence de cette espèce en France restait clou.
tpuse, bien que la description de GUÉRIN-MÉNEYlLLEsemblât s'y rapporter
sans doute possible et que cpt autpur indiquàt que son type provenait de
Puimoissons (Basses-Alpes). Mais A. DE BORMANSindiqua (Ann. Soc. ent.
Belg., XXV, 1880, p. 28) avoir vu les types et que ceux-ci étaient des Ameles
decolor. Il semble y avoir eu confusion de plusieurs espèces de petites Mantes
dans la collection Guérin-MéneviIle. B. SOYERa capturé un individu de cette
espèce près d'Allauche, à quelques kilomètres de Marseille, en juillet 1947,
puis CI. DUFAYen a pris une dizaine de mâles à la lu.mière en août 19:;0, Ù

Fw. 61. - Perlamo~di .• allibe-rti Guér., <f. x 3.

Saint-Michel l'Observatoire, localité située à moins de 50 km. de Puimoisson;;
(cf. Bull. Soc. ent. Fr., 1950, p. 150).

Espagne. Afrique du Nord.

Farnillf' des MANTEIDAE

SlIhfam. AMELINAE

Petites espèces à pronotum plus court que les hanches antérieures;
fémurs antérieurs à 4 épines discoïdales ; tibias antérieurs avec 4 épines
externes, 6-11 internes. Élytres presque toujours bien développés chez les
mâles, abrégés chez les femelles.

Gen. AMELES BURMEISTER, IR38

Yeux arrondis, coniques ou faiblement acuminés à l'apex; antennes
filiformes, longues chez les mâles, courtes chez les femelles. Pronotum à
peine deux fois aussi long que large. Abdomen cylindrique chez les mâles,
plus ou moins élargi chez les femelles; plaque suranale triangulaire,
longue; cerques très courts. Élytres et ailes bien développés chez les mâles,
courts chez les femelles.

Diliribution. - Région mp~litprrané"nne,

•
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TABLE.\U DES E"PÈCES

41

Pronolum deux fois aussi lon~ que large, à dilalation assez
faible; yeux bien arrondis; abdomen de la femelle lrès
peu élar~i au milieu . . . . . . . . . . . . . .. 1. decolor.
Pronolum moins de deux fois aussi IOIl~ que large, à dilata-
Lion très accentuée; yeux suhconiques; abdomen de la
femelle lrès élargi au milieu. presque rhomboïdal . . 2. a~ecta.

1. Ameles decolor (CHARP.). -- -lfanlis decolor CHARPENTIER, 1825, Hor.
Ent., p. 90. -- .lmeles decolor FI!'lOT. IHUO.p. H9 ; -AZAM, 1901, p.30 ;-

Fro. 62. - .1meles abjecla Cyr .• ~ pt '), x 3.

CllOPARD, HJ'l2, p. 3G, fi~.lla-{j[j ; - CHOPARD,1923, p. 276 ; - HOULUERT,
1927, p. 45; - CHOPARD, 1947, p. 40, pl. III, fig. 41-42.

Biologie. - BERNARD, 1936, Bull. Soc. ent. Fr., XLI, p. 42 ; - GIAR-
DINA, 1002, Giorn. ~oc. ~c. nat. econ. Palermo, XXII, p.28n ; - FABRE,
18lJ7, Souvenirs entomologiques, [je série, p. 32.4; - BUGNlON, 1922.
Bull. ~oc. zoo!. Fr., XL VII, p. 172.

Grêle; tcsladl ou brun; yeux bien arrondis. Mâle à élytres et ailes
enfumés avec Ulle bande blanchâtre au bord antérieur de l'élytre; abdo-
men ln\s ~rêle. Femelle à c\lytres bruns, très courts ; ailes ne dépassant
pas les ,\Iytres, à champ antérieur brun testacé, champ anal violacé;
abdomen un peu dilalti au milieu.

Lon~. cf 20-25 mm., 9 20-27 mm. ; pronol. 4,5.-fi,u mm. ; largo pronot.
2,4-2,8 mm. ; c"lytre cf 17-23 mm., 9 5-G mm.

Cette petite Mante se trouve à terre ou sur les buissons, dans les endroits
sees et chauds; le màle vole très fa~ilemcnt. Adulte de juillet à septembre~
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Oothèque de 8 à 10 millimètres de long environ, présentant en coupe une
forme triangulaire à côtés bombés, terminée par une sorte d'éperon; elle
contient de 16 à 48 œufs. L'rclosion a lieu au printemps: les larvps sortpnt
par un seul orifice à l'extrrmiU antprieure de l'ooth;'fpH'. Prlmsitr )l'Hr .1nns-
toles amflcop/wgus et .1. Picardi (Br:nNAnD, Bult. Soc. r'nt. Fr., W:\fl, p. (i~I).

Assez commun dans tous les d{;partements qui bordent la .\lèditplTanée :
aussi dans les Basses-Alpes, la Drome, le Vaucluse: monte jusqu'à près de
1.000 lU. (Comps, Az.pr) ; Corse. Toute la région mrditerr;wéenne.

Fm. 63. - .Teune larve d'Ameles
abiecta Cyr., x 6.

,~.-.-,
1

1,
1

'. 1

\

\,
"

2. Am,les abjectQ, (CYll.) (fig-. 62). - .11anlis abjecta CYfilLLUS, 1787,
Ent. Neilp., p. 4, pl. 5, fig. 4. -
Ameles abjecla AZAM, 1901, p. 30; -
f:HoPARD, }\")22, p. 36, fig-. nn ; -CHO-

PAHD. 1928, p. 27(i ; - IIOULDEHT,

1927, p. 45. fig. 51 A, il ;-C»OPARD,

1947, p. 41, pl. III, fig. 43. - Ame/es
spallanziana FIl'fOT, 1890, p. 90, pl. 3.
Dg-. 52.

Il,\ If'
')\7. Biologie. - Bl'nNA-np, 1936, Bull.
, ~'\ Soc. ent. Fr., p. 42; - GIARDlNA,

\"""'1 . ~~..) . 1902, Giorn. Soc. Sc. nat. econ.
~..;;:... '1'...,2' . Palermo, XXII, p. 286.
-;;.- _-=.._--.. Le mâle de cette espèce dilTPre du

précédent par les YI:lI1X moins arrondis.
le pronotum plus l'flurt; la couleur.
le plus souvent testacée ou brunâtre,
est quelquefois aussi verdâtre; élytreR

de la couleur du corps avec le bord antérieur blanc opaque. La femelle
varie du vert au brun; Rouvent. la tHe et le pronotum sont brun tps-
ta('~ et le reste du l'orps verdâtrl'; ellp l'ilt. r"marquable par l'ab{loml'n
très élargi au milieu; élytres et ailes très raccourcis. les premiers de la
couleur du corps, les secondes à champ antérieur roux, champ posté-
rieur violacé, un peu métallique.

Long. Cf 22-23 mm., 9 17-28 mm. ; pronot. Cf 4,5-5 mm., 9 5-8 mm. ;
largo pronot. Cf 2,6-3 mm., 9 3,5 mm. ; élytre Cf 18-25 mm., 9 5 mm.

Se trouve dans les mêmes conditions que la précédente, mais elle est plus
rare et moins répandue. On la rencontre adulte de juin à fin octobre.
L'oothèque, grisâtre, est longue de 8 Ù 10 millimètres, large de J ; le nombre
des œufs qui y sont contenus pelJ.t varier dll 46 à SO, suivant BEIINAIID; la
crête supérieure porte une haute et mince carène formée de lamelles imbriquées
par lesquelles sortent les larves. La principale différence avec l'espèce précé-
dente consiste donc dans le mode de sortie des larves qui, ici, rappelle ce
qu'on observe chez Mantis religiosa (1). Les jeunes larves sont bariolées de

l~ns la description que donne BUGNlON de l'oothèque d'Ameles spatlanziana (Bull.
Soc. zool. Fr .• 1922. p. 1721.il semble que cet auteur ne soit pas d'accord avec BERNARD
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mouçhetures noires et vertes, avec les antennes annelées de noir et blanc
(fig. 63). BERNARDpense que le cycle des deux Ameles français est le même j
cependant, je suis certain qu'on trouve des larves d'A. ubjecta en plein
hivrr (1) j CPSlarves sc tiennent habitupllement avec l'abdoIDPIl relevr pt
['lIes sautpllt avpc faeilitp.

!\loins rl~napdu que decolor. Connu des .\lpcs-Maritirnes, des Bouches-du.
H1l1inl', ùu Var. [Jl:rault: ('Iltre ~Iontp(.llier et Sète; Auùe: massif de la
Clape (Pl' Vll:IIP). Cuneo Europe méridionale; Afriq\lc du Nord, SUq~O\lest
de l'Asie.

Gen. PSE4UDOYERSlNIA KJRBY, 10Q4

Ce genre diffère des Ameles par les yeux coniques, terminés en pointe,
ainsi que par les élytres et 11'8ailes abrégés dans les deux sexes.

Distribution. - France méridionale, Espag-ne, Maroc.

Pseudoyersinia brevipennis (YERSIN). - ManUs brevipennis YERSIN,
181iO,Ann. So~. l'nt. Fr .• :ll' s'~ril', VIII. p. 511. pl. lO, fig-.311-40. - Amele.~
hf'cvi/JeI1nis FINIIT, IH\JU. p. lJo. -- Ycrsillia brcvipclInis AZAM, 1901,
p. :{O; - CUOPAIUl, 1922, p. :~7, fig-. 114. -- Pseudoyersinia brevipennis
IIOULDERT, 1927. p. GO, fig. 51 U.

Testaet'~ ou brun clair. Yeux terminés par une pointe aiguë. Pronotum
lin pell llilali" anti'rieurement, près Ilu milieu, plus étroit en arrière 'qu'en
avant. Élylrl'8 atll'ignant, dans 11'8 '!l'UX Sl'XP8, l'apex du mét:motum.
"rlluM l'I'S :lVI'I' line ,;ll'Oite bande blane Up:l'lUll au borel anl érieur ; aill'~
transparentl's dlCZ le mâle, brun jmllliHrc ehez la femelle. Abdomen ù
bords parallèles dans les deux sexes; plaque suran ale petite, triangulaire.
CPfr!UCS Mpassant la plaque sous-génitale, très vplus. Pattes médianes
pt po~U'rieures tri's publ'sl'pntes, surtout l'hez la femelle (d'aprr'~s YEIHHN).

LOllg'. ~1-2rl mm. ; prollot. cf ~I.~ min •• 9 rl.H JTlm. ; Mylrl~ .1 JIlin;

Cl'ltp rl'lllarguaLle l'spèl'l' n','st ,'OIl!IIW 'pie pal' !l'S typt.s: un mtile et IlIle

(l'melle, trpuvrs à Yères (Var). en aoiit, par M. Ihv}IUND j ..lie n'Il jamais
~té retrouvée ilepuis.

::'ubfam. MANTEINAE

Espèces en général plWI grandes que 1118Amelinae. à pronoturn au moins
aussi long 'lue le8 hanches llnU~riullr('s. F.\mllrs anl,i'riellrs arInI\s dn
4 {'pines djsl'(JYdale~ pt .1 "xterne~.

"'l\V ce d ..rnipr point. Maia il paraît ho .....de J10ute qu .., par une inexplicabll' e..reur, car il
connaissait bien le...deux ,'spèces, BUGNIONait décrit l'oothèque et la sortie des larvpij
d'Ameles dec%r pt non d'abjecta. Ulle femelle d'Ame/es qui SB trouVll dan» sa. llollectioJl
SOIlSIl' nom Ill' llpltllanzianq t'st, en pffet, Unl' femlllle de decolor 1 t'Ile f!lt aCcOmpR~n"O
de son oothèque et est très probablemept celle qui" servi il. ....... observations.

1. Obsl'rvut!on récl'mml'nt confirmée pal' n. l'lOYER, .
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Gen. MANTIS LI;\INÉ, 17;-IR

Tête grosse, il yeux arrondis. Pronotum peu dilaté au-dessus des hanches
antérieures, lesquelles sont maculées ou calleuse il la face interne; sillon
du fémur antérieur situé au milieu; fémurs intermédiaires et postérieurs
inermes à l'apex. Plaque suran ale triangulaire, transversale.

Distribution. - Genre surtout répandu en Afrique tropicale; une seule
espèce remonte jusqu'en Europe et a été introduite aux États-Unis.

Mantis religiosa L. (fig. 64). - Gryllus ManUs religioslls LINNÉ, 17J8,
Syst. Nat., éd. X, 1, p. 426. - 1~lanlis religiosa FINOT, 1890, p. 87,

Fm. 64. - Mantis religiosa L., Q, gr. nat.

pl. 3, fig. 50 ; - .\ZAM, 1901, p. 30 ; - CnOPARD, 1922, p. 38.
fig. 53, 59, 60; - CnOPARD, 1923, p. 276; - HOULnERT, 1927, p. 42,
fig. 48 A, 49, pl. III, fig. 2 ; - CHOPAIID, 1947, p. 41, pl. III, fig. 44-45.

Biologie. - FABRE, 1897, Souvenirs entomologiques, 5e série, p. 287; -
PRZIBRAM, 1907, Arch. f. Entwickl. Mech. Org., XXVIII, p. 562; -
RA)3AUD, 1913, C. R. Soc. BioL, XCIV, p. 36; - ROLLINAT, 1926, Rev.
Hist. nat. appl., p. 242; - BUGNION, 1923, ~lém. Soc. Vaud. Sc. nat.,
nO 5, p. 180; - GUIGNON, 1922, Rev. Hist. nat. appl., III, p. 114; -
CHOPARD, 1920, Bull. Soc. ent. Fr., p. 100 ; - BINET, 1931, La Vie de la
Mante religieuse; - ROEDER, 1935, Diol. Bull. Woods Hole, LXIX, p. 203,
2 pl. ; - COUTURIER, 1941, P.V. Soc. Linn. Bordeaux, p. 46.

Espèce de grande taille, verte, brune ou jaunâtre. Hanches antérieures
présentant à la face interne, près de la base, une tache noire ou un ocelle
blanc et noir. Abdomen grêle chez le mâle, large chez la femelle; plaque
suranale courtf', transverse. Élytres dépassant un peu l'extrémité abdo-
mirllllf', rif' la couleur ùu corps, il bord antérieur plus ou moins roux;
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chez le;; mâles, tli;,que en partie transparent. .\iles un peu plus courtes
que les plytres, transparentes avec le Lord antérieur de la rouleur des
"'Iytres. -

Long. cf 42-61 mm .• 9 48-70 mm. ; pronot.. cf 11-18 mm., 9 14-23 mm"
My! rt~ cf 2R-:"lri mm., 9 :"l1--lH 1Il1ll.

Lu Mante rdi:,:il'usc sc rCII('lIl1trcsu['lolit .lalls le" ..ndroits décuuvcrts et
cnsoleillés : talus, collincs, clairi;','"'' fl!'s forHs ; elle Sll tient sur les herbes 011

sur les buissons. Adulte v..rs le mili..u d'août, on rencontre encore des fl'melles
à la fin de novembrc pt même Cil décl'mbre, da liS le Midi; les mâles disparais-
sent plus tût et sont souvent mangés par les femelles dont la voracité est bien
connue. L'oothèque mesure environ 4 centimètres de long sur ~ de large;
(.Ile est de couleur brun jaunâtre, contenant ~OO à :lOO œufs qui sont déposés
dans la partie médiane seulement, les cùtés constituant des zones de pro-
tection. Au milieu de la face supérieure, on voit une bande formée par des
lamelles imbriquécs sous le~quelles les jcune" lal'ves passl'ront pour éclore.
L'oothi'que est form("el'n septl'mbrc ou octobre, l'Ile passe l'hiver et l'éclosion
a lieu au mois .de juin; d'après HOLLINAT, les (l'ufs contenus dans l'oothèque
peuvent résister à une temp(;raturc de -lHo C. La première mue des larves a
lieu sur l'oothèque même; par la suite, les Mantes accomplissent six mues
pour parvenir à l'Hat adulte. A l'hlosion, ll'S jeuncs Mantes sont toutes de
coulcur verte et ce n'est que plus tard que certaines prennent la couleur brune,
On a indiqué que les formes vertes se trouvent de préférence sur les feuillages.
tandis que ll's brune'i seraient plus communes sur les herbes fanécs ; en réalit(\
les deux formes semblent répandues dans les mêmes habitats et la couleur
cst probablement duc .\ la teinte du substrat sur lequel s'est elfectuée la der-
nière mue.

La Mante rc1igieuse ('st captur(:c par certains Sphégides du genre Tachy-
sflhex; en outre. ses oothèques sont fr':quemment parasitées par un Chalei-
dien (Pa[mon plI('hYTnemm) l't par un Sc,'.lionide (Mantibaria mnnticitla)
(C/lOPAIIII. HAlIAIJ/). BEHN,\IlIl, COIJT1JHltm).

Cette espiocese trouve dans presque toutf' la Fl'alll'e, mai3 elle est beaucoup
plus commune dans le Midi; dans l'Est, elle remonte jusqu'au Haut-Rhin.
dans les vignobles (GOUIN), les Vosges (REMY)et la Moselle (LIENHART) ;
011 l'a signalée dons l'Aisne et le Pas-de-Calais. Aux l'nvirons de Paris. il
('xiste (Il'ux locoliti's classiques de la Manil', il Fontainebleau l't 'dans la
l'égion d'Etampes; duns ('('S dernif'rs l:tés, (')u1I1IIset Sf'l'S.on l'a rencontrée
fréqueIllIllent à Montlhéry. Antony, Vf'rrières ('t jusqu'à Choisy-Ie-Hoi
(v. DUPUlS. 194H, F. Nat., III. p. 53). Corse, '
• Europe centrale et méridionale. Afrique du Nord, Asie; importée aux
Etats-Unis,

Gen. IRIS SAUSSURE, 1869

Yeux arrondis; écusson facial transverse. rebordé, présentant deux
petits tubercules; pronotum à dilatation peu marquée, sans carène, à
bords lisses chez les mâles, denticulés chez les femelles. Abdomen un peu
élargi chez la femelle; plaque suran ale .longue. Hanches antérieures fi
bord supérieur garni de denticules; fémurs armés de r, épines externes el
4 discoïdales disposées en ligne courbe; fémurs intermédiaires el, pos-
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terieurs armes d'une très petite épine apicale. Élytres et ailes atteignant
l'extremité de l'abdomen chez le mâle, un peu plus courts chez la femelle;
ailes ornées de couleurs assez vives.

Distribution. Région méditerranéenne; Sénégal; S. W. de l'Asie.

Iris oratoria (L.) (fig. 65). - Gryllus Maniis oraioria LINNÉ, 1768, Syst.
Nat., éd. X, 1, p. 426. - Iris oraioria FINOT, 1890, p. 88, pl. 3, fig.51 ;

Fm. 65. - IriB oraroria L., Çl x 1,5.

- AZAM,'1901, p. 31; - CHOPARD,1922, p. 38, fig. 57-58; - HOUL-

BERT, 1927, p. 51, fig. 53; - CHOPARD,1947, p. 41, pl. III, fig.46.
Taille moyenne; vert ou brun, parfois un peu rosé. Élytres du mâle

de la couleur du corps dans le ('hamp antérieur, presque transparents
dans le champ postérieur; ceux de la femelle ne dépassant pas le Geter-
g-ite abdominal, entièrement opaques, verts (lU bruns -.;uivant la couleur
de l'insecte. Ailes à champ antérieur rougeâtrp avec des taches hyalines,
champ postérieur jaune avec une grande tache noir violacé sur le disque
et des taches concentriques de même couleur jusqu'au bord externe.

Long. cf 28-37 mm., 9 34-47 mm. ; pronot. cf 8-11,5mm., 9 11-16 mm.;
Mytre cf 22-30 mm., 9 15-22 mm.

Assez commun, en août-septembre sur les arbm,tes, dans les endruits chauds;
le mâle vole la nuit et vient aux lumières. Oothèque petite, allongée, presque
triangulaire t'n coupe, d'un brun foncp sur Il'R côtps, avec une bande mpdiane
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Fm. 66. - Goomantis
lal'iloides Pant., Q, x 2.

plus claire. Les larves éclosent au muis de mai et sortent par dt.ux shies de '
trous ronds, sur la ligne médian/'.

Parasité [Jar Iritlnphaga Lichtensleini (PICAIID, W:t~,Bull. Suc. enl. Fr.,
p. 235), Cal imome iridis (PICARD, W:10, Bull. Soc. ent. Fr., p. 87), Anastatus
ameleophagus (BERNARD,19:i6, Bull. Snc. ent. Fr., p. 42). P. HERVÉ(Misc. ent.,
1044, p. 49) l'a fait accepter pxpérirnentalement comme hôte à Mantibaria
manticida.

Tous les départements méditerralll~el1s: Drôme, Lozère. -- Région médi.
t erranéenne.

lien. GEOMANTIS PANTEL, 1~CJ6

,\pt.ère. Yeux arrondis; écusson facial t.ransverse. Pronot.um relat.i-
vement. court., ~ranuleux, finement. caréné au milieu. Hanches ant.érieures
armées de petit.es épines au bord supérieur; fémurs armés de 4 épines
discoïdales eL 4 ext.ernes ; fémurs int.ermédiaires et. post.érieurs munis d'une

.série de t.rès petites épines ù la faœ inférieure et armés d'une épine géni-
culaire ; t.arses à 1er article t.rès long. i\bdomen à bords paralIèles ; cer-
ques cuurt.s. .

Distribution. - Région méditerranéenne.

Geomantis larvoides P,\NTEL, I~CJ6, .\n. ::iac. esp. Hist.. naL, XXV,
p. 109, pl. 1, fig. 3 A-II; - .\ZAM, HlOl, p. 29 - CHOPARD, 1922,
p. :m, fig. 61-62; - HouLIŒnT, IU27, p. 39,
lig'. [,2 A ; - CllOPARD, 1947, p. 12, pl. III,
lig. 47.

Petit.e espèce, brun ~risâtre OII r{)lIssâtff~,
tachet.ée de' brun (fig. 66). MÛ[flg-rp[e, presque
lisse, les côtés plus clairs que le dessus; plaque
surana[e assez allongée, triangulaire. Femelle
plus épaisse, rUg'ueuse, la bande foncée dorsale
g'énéralement divisée; plaque suranale cuurt.e,
transversfl, arrondie à l'apex.

Long. cr 18-21 mm., <;.> 20-25 mm. ; pronot.
cr 4-4,3 mm., <;.> tl-fi mm.

Cette petite Mante ne se rencuntre qu'en Pro~
vence oll elle est assez rare; elle court rapidement
à terre dans [es endroits chauds et enso!l.illps.
Elle peut facilement être prise pour une larve
d'Ameles, mais [a forme du prothorax et la lon-
gueur du métatarse postérieur permettront de
l'en distinguer. Adulte en juillet-septembre.

Var ~ Fréjus, Dagnols; Sill;nes, en face dps sources du Gapeau (AzAM);
Cavalaire j Callian (UERLAND)j Hyères, Toulon (CIIOPARD); .\[pes.}Iaritimes:
Nice, Théoule, Grasse (CHOPARD); Douche~.du.Rhône:. Pas-des-Lanciers,
Bognac (AOEILLE DE PERIIIN) ; Garigues à Cistes des environs de la Ciotat
(SOYER). Curse (NADIG). - Espagne, Algérie.
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Famille des EMPUSIDAE

FIG. 67. - Empusa
pennaia Charp., cf,
gr. nat.

Cette famille est caraclérisée surtout par la dispusition des épines de
la face interne des fémurs antérieurs; en outre, le vertex est prolongô en
un appendice conique, les antennes des mâles sont bipeetinées, le dessous
de l'abdomen et les paU('s sont ff(~quemmrnt lobés.

Gt'n. EMPUSA ILLIGER, 179~

Vertex prolongé en cône acuminé, plus ou moins lobé à l'apex; écusson
facial caréné et terminé en une dent aiguë. Yeux ovales. Pronotum long
et grèle, à dilatation élargie, à bords un peu foliacés. Abdomen lobé en
dessous. Fémurs intermédiaires et postérieurs lobés à l'apex. Élytres et
ailes bien développés dans les deux sexes.

Distribution. ~ Sud de l'Europe, Afrique, "\sie.

Empusa pennata (THUNB.) (fi~. 67). ~ Gongylus pennalus TIIUNDERG,
1815, Mém.' Ac. PHersb., V, p. 194. ~ Empusa egena FINOT, 1890,

p. 91, pl. 3, fig. [,3; ~ AZAM, 1901, p. 31 ; ~
I.HOPARD, 1922, p. 3U, fig. 54-55'; - CHOPARD,
1923, p. 277; ~ HOULBERT, 1927, p. 56, fig. 56 ;
~ CnoPARD, 1947, p. 42, pl. III, fig. 48.

Biologie. - FABRE, 1897, Souvenirs entomolo-
g-iqups, iJe série, p. 342; - BUGNION, 1919, Bull.
Soc. zool. Fr., XIV, p. 214 ; ~ ADAIR, 1914,
Bull. 50('. ent. Égypte, p. 76; ~ BUGNION, 1920,
Bull. Soc. ent. Égypte, p. 56 ; - BUGNION, 1923,
~lém. Soc. Vaud. Sc. nat., nO 5, p. 217.

Yt'rt ou testacé un peu rougeâtre; pattes mar-
brét's dt' hrun et de vert. Élytres presque trans-
part'nts avec Ir hord antérÏl'ur verdâtre ou rosé
dlCZ Il' mâle, un pl'U plus lf>inLés de cc'> mèmes
couleurs t.:hez la femelle.

Long. cf 47-60 mm., Ç? ri4-67 mm. ; pronot.
cf 20-24 mm., Ç? 23-26 mm. ; élytre cf 35-44 mm.,
Ç? 34-39 mm.

L'Empuse est assez commune dans tout le Midi;
adulte de mai à juillet, on en a trouvé même jusqu'à
fin août (Callian, 1. BULAND). Bien moins batail-
leuse que la Mante, elle se nourrit de petites proies et

la femelle ne dévore jamais le mâle. Le vol est facile, surtout chez le mâle,
q~i vient aux lumières la nuit. L'oothpque est petite, ne dépassant guèrc la
taille de celle d'un Ameles, et presque de même forme, mais terminée par un
long filament; elle contient 25 à 42 œufs (BUGNION). L'éclosion des larves a

•
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lieu à partir de juillet j la sortie s'effectue le long de la ligne médiane, par
une série de trous ronds. Les larves passent l'hiver, restant toujours actives;
elles se tiennent toujours avec l'abdomen relevé, ce qui leur donne un aspect
très particulier et leur a fait donner le nom de « diablotin ») ; elles effec-
tuent 4 ou 5 mues.' .

Parasité par Anastatu8 Picardi (BERNARD, 1938, Bull. Soc. ent. Fr., p. 42),
par Podagrion pachymerum et, probablement, par Mantibaria manticida.

Tout le Midi; remonte jusqu'au Rhône, Aveyron, Lot, Lozère, Charente;
île d'Oléron; pas rare sur les coteaux calcaires aux environs de Périgueux
(P. P. GRASSÉ). Ille-et-Vilaine, landes de Paimpont (SELLIER). Corse. Tout
le hassin méditerranéen.

4



ORDRE DES ISOPTÈRES

Les Isoptères ou Termites ont été longtemps rapprochés des Psoques ;
mais les recherches récentes ont montré que leurs affinités réelles sont
avec les Dictyoptères du groupe des Blattoïdes. Si la grande masse des
Termites diffèrent des Blattes par leurs ailes semblables, d'où leur nom,
la famille primitive des Masioiermiiidae a des ailes inférieures à nervation
rappelant tout à fait les Blattides ; en outre. ces Insectes pondent leurs
œufs réunis par une substance gélatineuse qui n'est pas sans rapport avec
l'oothèque caractéristique des Blattes. Le développement post-embryon-
naire rappelle celui des Blattes et les ébauches alaires restent, comme chez
ces dernières, à plat sur le dos. Il existe pai contre des différences considé-
rables dans les mœurs, la constitution des sociétés et la différenciation
des castes.

MORPHOLOGIE EXTERNE

Tête. - Tête arrondie. Yeux proéminents, petits; en général deux
ocelles seulement. Antennes courtes, moniliformes, à articles assez nom-
breux, mais très distincts. En arrière des ocelles, on trouve, dans les formes
supérieures, l'orifice d'une glande appelé la fontanelle. Appendices buc-
caux comparables à ceux des Blattes, comprenant les mêmes pièces;
palpes max,illaires ùe ;) articles; palpes labiaux de 3 articles.

Thorax déprimé; les trois segments bien distincts, mais de forme peu
différente. Pattes toutes semblables; hanches longues et rapprochées;
tibias grêles, munis d'épines; tarses de 4 articles (sauf chez les J.l1asio-
iermidae qui en sont;) comme les Blattes).

Ailes grandes, molles, croisées à plat sur le dos au repos, et dépassant
beaucoup l'abdomen; sauf chez les Masioiermidae, champ anal nul; il
existe une ligne de fracture suivant laquelle les ailes se détachent après
le vol nuptial, pour ne laisser qu'une écaille triangulaire. La réticulation
est fine et irrégulière; nervure Sc manquant presque toujours; radiale
ramifiée chez les Caloiermes, simple chez les Termiiidae ; médiane et cubi-
tale variables et plus faibles que les autres nervures.

Abdomen. - Abdomen large à la base, composé de 10 urites ; 10 ter-
gites visibles, 9 sternites chez le mâle, 7 chez la femelle, le premier atro-
phié ; le 7e sternite de la femelle forme une gTande plaque sous-génitale
qui recouvre les stern~tes suivants. Cerques de 1 à 8 articles. ::;tyles sur
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le ge sternite chez les larves des deux sexes, persistant' chez les ouvriers,
les soldats et chez les mâles des formes les moins évoluées.

ANATOMIE

Tube digestif de longueur moypnne, mmprenant un jabot, un gesler
armé de denticules chitineux, l'estomac tubulaire; l'intestin grêle court,
le gros intestin dilaté en une large poche, puis rétréci, terminé par un
rectum renflé en ampoule; les crecums gastriques n'existent que chez les
formes primitives. Chez les formes qui se nourrissent de bois, l'intestin
postérieur ('ontient toujours une ~rande quantité de Flagellés qui y
vivent en commensaux et jouent probablement un rôle dans l'assimi-
lation de la cellulose.

Les tubes de Malpighi sont au nombre de 8 chez les formes inférieures,
4 ou 2 chez les Termites supérieurs.

Le système nerveux compte, outre les ganglions cérébroïdes, trois gan-
glions thoraciques et six abdominaux.

La glande frontale est un organe très caractéristique des Termites,
formé par la différenciation de cellules hypodermiques, sur la ligne mé-
diane du front; elle s'ouvre dans la fontanelle et est développée surtout
chez les soldats.

Les organes reproducteurs sont bien développés chez les sexués seu-
lement; dans les autres castes, ils sont plus ou moins complètement
atrophiés. Chez les mâles, les testicules sont simples, formés d'un nombre
variable de lobes courts; l'organe copulateur est très réduit ou même
nul. Les ovaires comprennent un nombre très variable d'ovarioles; il
existe une spermathèque et des glandes collatérales.

CASTES

Le caractère principal des sociétés de Termites est la complication des
formes différentes qui s'y rencontrent. Ces formes se divisent en deux
grands groupes: les sexués et les individus stériles.

SEXUÉS

1° Les sexuéS"ailés perdent leurs ailes peu après l'éclosion, comme les
fourmis; ils sont désignés comme le roi et la reine; chez cette dernière,
l'abdomen prend un développement considérable et, dans certaines
espèces, il devient un énorme sac plein d'œufs. Il n'existe qu'un couple
royal dans la termitière, au moins dans les formes supérieures.

2° Les reproducteurs aptères qui sont des individus néoténiques, c'est-
à-dire des larves donL les organes reproducteurs ont devancé le dévelop-
pement des caractères morphologiques. Ils peuvent remplacer le roi et
la reine, en cas de disparition de ('eux-ci ou dans lies portions de culonies
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isolées. Mais les femelles de remplacement n'arrivent jamais au déve-
loppement des ailées; aussi sont-elles nombreuses dans la termitière.
Ces formes sont beaucoup plus fréquentes chez les Termites infériE'urs.

INDIVIDUS STÉRILES

Les individus stériles sont en réalité des sexués à organes génitaux
précocement arrêtés dans leur développement. Contrairement aux neutres
rie so('i~tés rie fourmis pt ri'a h£'illrs, ils sont flrs drux SPXPS.

3° Les ouvriers ont gardé l'apparence générale des larves; ils comervcnt
des styles au ge sternite, sont dépourvus d'yeux et n'ont pas trace de
caractères sexuels externes. Dans certaines termitières, il y a deux ou trois
catégories d'ouvriers, différant surtout l?ar leur taille.

4° Les soldats ont les mêmes caractères gént~raux que les ouvriers, mais
ils en diffèrent par le grand développement de la tête qui devient {'norme,
fortement sclérifiée, dirigée en avant (prognathe) ; en outre, les mandi-
bules sont très grandes et préspntpnt souvent des formes et une asymé-
trie extraordinaires. Comme chez les ouvriers, il existe des grands et des
petits soldats; c'est aussi chez eux qu'on trouve, dans certaines espèces,
le type curieux des nasuti.

On trouve en outre dans la colonie des jeunes de tout âge avec les adultes.
~Iais toutes les sociétés ne comportent pas la totalité des types; certaines
sont. moins compliquées et les espèces françaises sont assez simples à ce
point de vue.

BIOLOGIE

Les Termites vivent en colonies plus ou moins nombreuses et cons-
truisent des nids ou' termitières de formes extrêmement variées, parfois
de dimensions extraorriinaires chez les espèces des pays tropicaux;
les grands bâtisseurs appartiennent à la famille la plus évoluée, celle des
JJelalermilidae. Nos, quelques formes françaises sont bien plus modestes
et il n'y a pas il insister ici sur la diversité des termitières.

Un des actes les plus importants de la vie des Termites est l'essai-
mage; il consiste dans la sortie en masse des jeunes sexués ailés. La durée
du développement varie suivant les espèces, mais elie est en général plus
longue chez les sexués que chez les neutres, atteignant deux ans chez les
premiers; la durée de la vie des ouvriers peut atteindre cinq ans. Les larves
diffèrent des adultes, outre la taille, par les articles moins nombreux des
antennes. Au premier stade, elles sont toutes semblables; elles peuvent
évoluer en ouvriers, soldats ou en sexués. Après la première mue, on dis-
tingue des larves à petite tête (sexués) et à grosse tête (ouvriers et soldats) ;
après la deuxième mue, on distingue déjà les quatre (ormes: sexués pourvus
ou non de moignons alairf's. ouvriers, soldats. Après la quatrième mue,
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ouvriers el. soldats sont parvenus au terme de leur développemenL;
les sexués ont encore une mue à effectuer; parmi ceux-ci, les individus qui
possèdent des lobes alaires sont très développés et portenL le nom peu
justifié de nymphes; ils deviennent complètement ailés après la dernière
mue; les autres sont des néoténiques.

Les Termites de France vivent dans les souches d'arbres et dans les bois
ouvres; quand, au cours de leurs travaux, ils rencontrent des espaces

Fm. 68 à 73. - 68. Tête ..t thorax de la Q de Calotermes ftavicollia. - 69. Ailes de C.
ftavicollia. - 70. Mandibules du soldat de Calotermes ftavicollia. - 71. Tête et thorax
de la. Q de ReticulitermeB lucifugu8. - 72. Ail ..s de R. lucifugua. - 73. Mandibules du
soldat de ReticulitermeB lucifugu8.

Mcouverts ou des parties impénétrables qu'il leur faut contourner, ils
ne le font jamais à l'air libre; ils construisent des ~aleries couvertes sem-
blables à des bourrelets ou à des tubes. Dans le bois, les ~aleries ont la
mème direction que les fibres.

Les Termites, qui sont un des fléaux des pays tropicaux, ne jouent
qu'un rôle assez secondaire parmi les Insectes nuisibles de France; ils
ont cependant causé des dé~âts très sérieux dans le Sud-Ouest.

La faun~ fran«;:aisc ne l'om pte £lue trois l'SpP(,ps riant l'une pst très
probablement importilc.
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TARLEAU DES ESPÈCES

1. Pronotum rl'I'tangulaire, prflsl1ue aussi large en arrière
qu'en avant, à ang-Ies peu arrondis (fig. 68) ; ailes à radiale
ramifiée (fig. 69). Soldats à mandibulrs ripntées (fig. 70)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. Calotermes flavicollis.
Pronotum for! l'ment rétr~l'i pn arrii'rp, à illigles très arron-
dis (fig. 71); nervure radiale simple (Hg. 72). Soldats à
mandibules non dentées (fig. 73) (gen. Reticulitermes). 2 .

.7~. .7.5.

Fm. 74 à 76. - 74. Soldat de Calotermes fiavirollis. - 75. Ouvrier de Reticulitel'mes
lucifugus. - 76. Soldat de R. 11Jcifugu8.

2. Pattes noires à tarses jaunes; ailes légèrement enfumées
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 1. lucifugus.
Pattes jaunes à partir de l'extrémité des fémurs; ailes plus
hlanrhps ; pronotum à bords moins arr?ndis. 2. Reticulitermes sp.

Famille dps CALOTERMITIDAE

Ailes presque semblables, le lobe anal des inférieures presque nul;
nervure radiale ramifiée. Pas de fontanelle. Tarses présentant un arolium.
Reine à abdomen non hypertrophié; aptères reproducteurs nombreux;
soldats presque toujours aveugles, à mandibules dentées; pas d'ouvriers,
lpur fonction étant remplie par lps larvps âg'éps.
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Gen. CALOTERMES HAGEN, 1853

.\ilcs antérieures ;\ tri's ~ranors ,',t'tlilles l'l'couvrant plus ou moins les
ailes post prirurrs; Pl'aille [Iel'\ ailes po~tt~rieurrs lwtite pt mal indivi-
dualispp; nprvurp Sc abspntp. Yeux g-ranos pt arrondis chez les ailés.
:,oldats à tHe rt'ctang-ulaire, les ["lÎU's droits, parallèles; mandibules
courtes rt épaisses; yeux r(~duits ou mpme rudimentairps; antennes
l'ourtes, dc 12 à 20 articlcs.

Distribution. - Région méditerranéenne; to~s les pays à climat
tropical ou subtropical.

Calotermes flavicollis (F.) (fi~. 74). - Termes flavicoliis FABnrclUs,
179~, Enl. Sysl., II, p. 91. - Calolermes flavicoliis BERLAND, 1926,
F. Nat., XLVII, p. 72; - FEYTAUD, 1946, p. :n, fi~. I~ rt p. Hi2; -
ClIOPARD, 1947, p. 98, pl. XII, fi~. 169.

Biologie. - GRASSI et ~ANDIAS, 1897, ALti Ac. Sc. nat. Catania ;
NEEFs, Hl:~2,Bull. Soc. zool. Fr., LVII, p.409; - GRASSI~:et NOIROT,
lV47, C. 11. Ac. Sc., CCXXIV, p. 219 ; - HICUARD, 1949, La Fpuille
Nat., n. s., V, p. 13. - RICHARD, 1950, Ann. Sc. nat. 2001., XII, p. fIOR.

Ailés dc couleur brun noir avec le prothorax jaune.
Lon~. soldat fi mm. ; ailé ri mm. ; lon~. de l'aile 10 mm.

Le Caloterml'.~vit dans les tissus des Illantes malades, mais encore vivantes;
on le trouve surtout Jans les parties profondes du bois pourri, près des parties
saines, mais pas dans le bois sec. Ces Termites ne construisent pas, mais se
contentent de galeries forées dans le bois; on trouve généralement le couple
royal dans une de ces galeries plargies, sans vraie chambre royale. Les colonies
sont peu nombreusf's, comptant rarement plus d'un millier J'individus.
L'essaimage se produit r.ar petits groupes, dans la journée, de 9 à 12 heures;
on peut l'ohscrver rle jUlllet à octobre, parfois même en janvier pt fHvrier. La
dilU'rpilciation des casll's a (~tp soigneusPlJl('flt (~tl1dipl'par (~JlAS~ ,:; f't NOlIlOT.

Assez commun en Pruvl'I1ce pt dans le Houssillon; Var: Hyères, dans le
Chêne-liège pourri, ailés en janvipr (FINllT) ; Callian, dans un vieux Poirier,
ailés en septemhre (DERI.AND); llou('hes-dn-Hhône: Château d'If (FAGNIEZ);
Vaucluse: La Donde, ailés en janvier; 'Morières-Iès-Avign.on (FAGNIEZ);
Pyrénp('s-Orientales: Banyuls-sur-Mer dans I('s souches de Mieocoulipr,
s'attaquant même au bois vl'rt (NEEFs).

Famille dl'S RHINOTERMITIDAE

.\ntennes comprenant rarl'IlIcnt plus de ~o articles; ppistomc distinct
du front et plus ou moins propminent; fontanelle prpsqlIe toujours
présente. Tarsps de 4 arti('lps. Él'aille dl's aill's ant'~rieurf's ne l'l'l'Ouvrant
'lue rarement une partie ,Ips l'os! t"ril'Urf'S ; Sr manquant prpSllllC toujours;
n réduite à une spulc nervure, rapprol'hél' de la l'ôte. Méso t't métanotum
pills Oll lIIoins rHrpl'is Pli IIrri,\rp, 1f'lIr bord posU'ripllr frhlllrmmpnt
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('oncave ou échancré. Femelle fécondée à abdomen très volumineux,
en g-énéral incapable de se mouvoir. Soldats complètement aveugles, à
mandibules rarement dentées. Ouvrier formant une caste spéciale.

Gen. RETICULITERMES HOLMGREN. 1913

Imago à tête ovale ou oblongue, peu bombpe ; de couleur sombre,
fontanelle indi'ltinete ; ocelles petits; épistome peu ou point proéminent.

Antennes de 17 il 15 articles. Pronotum
plus étroit que la tête, rétréri en arrière.
Ailes fortement réticulées, à pubescence
pauvre; écaille des antérieures atteignant
la base des postérieures. Styles prpsents
chez le mâle. Soldat à tête allongée, rectan-
gulaire; mandibules peu rourbées, plus
courtes que la tête, à bord interne non
denté ; labre ovale ou lancéolé, pouvant
atteindre la moitié des mandibules .. \ntfm-
nes de 17 à 13 articles. Pronotum assez
gTand, plan, rétréci en arrière. érhancré en
avant. Styles distincts.

Distribution. - Ce genre a une distribu-
tion géographique relativement plus ~ep-
tentrionale que ll's autres Termites: région
méditerranéenne. Japon, États-Unis.

1. Reticulitermes lucifugus (ROSSI).
Termes lucifugus ROSSI, 1792, Mant. Ins.
Etr., 1, p. 107; - FEYTAUD, lU4lj, p. 19;
fig. Ii, 10, 12, 14, 26. 2U, 30, 32, ::m ; -
CnoPARD, 1947, p. 98, pl. XII, fig. 167-
168 : -- PERRIS, 1876, Ann. Soc. ent. Fr.,
p:201 ; - FEY'lAUD, 1910, C.R. Soe. Biol..
p. 842; - FEYTAUD, lUIf). Rf'vue Zoo!.
agr .. p.64.

Biologie. - FEYT.\UD, 1912, Areh. Anat.
mier., XII, p. 481 ; - FEYTAUD, 1920, C.

FIG.77.-ReinedeReticulitermes R. Ae. Se., p. 203; - FEYTAUD, 1920,1. c.,
lucijugus Rossi, x 7. 1287 F 1920 P V .p. ; - EYL\UD, •.. ::Soe.

Linn. Bordeaux, p. 160; - .J veel, 1926,
Boil. Soe. ent. it., LVII. p. 98; - GHIDINI, 1938, ~lem .. Soc. l'nt. it.,
LXX, p. 25; - BATHELLIER, 1941, C. R. AI': Se., p. 664.

Ailé noir brunâtre; tète noire. Antennes de 17-18 articles. Pronotum
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huhcordiforme, aplali, plus large t'n avanl fln'en arrière, le boni anlhienr
un peu échancré au milieu .. \iles longues. t"1argies l'n arrière, lCgèremenl
enfumées. Paltes noires à la hast' ; larses de 4 articles, jaunâtres. Abdomen
à plaques sc1érifiées noires; ct'rflues Ile a arlicles.

Lon~. 6-8 mm. ; aile 9 mm. ; reine f~("(lllde 10-12 mm.
Ouvrier (fig. 75) blanchâlre. Tête grosse, ré~ulièremcnt arrondie;

YI'UX nuls; anlennes de Ifl-!G articlf's. Pronolum lrapéziforme, à angles
arrondis. Pattes ('omme chez If's ailés .. \bdomen ovalaire, un peu aplati,
laissant voir par lranspart'nce le luh!' dh,reslir. - Long. il-Ii mm.

Soldals (fig. 76) d'une seule catégurie, lous st'nsiblement de même taille.
Tête très volumineuse, occupant presque la moitié de la longueur totale,
aplatie, rectangulaire, à angles arrondis; Pfls trace d'yeux; mandibules
très grandes, en forme de pince puissante. - Lon~. fl-rï,5 mm.

Cette espèce forme des colonies nombreuses dans les souches de Pins. Chaque
colonie peut posséder un couple royal qui réside dans une galerie, sans chambre
royale, et a Hé longtemps méconnu; la femelle féconde (fig. 77) n'est pas très
volumineuse et reste capable de se déplacer. Il existe très fréquemment des
Sf1XUPS de remplacement; on peut aussi trouver un roi de substitution avec
une reine vraie ou le contraire. Quand la reine est remplacée, il y a toujours
plusieurs femelles de substitution. L'essaimage se produit le matin, généra-
lement vers 8 ou !} heures, et dure jusqu'au début de l'après-midi; il est d'ail-
leurs fortement influencé par la température et peut être interrompu si le
temps se couvre; on peut l'observer d'avril à juin. L'accouplement n'a lieu
~u'après la chute des ailes. Le couple peut être adopté par une. colonie orphe-
hne ou par un groupe d'ouvriers émigrés, ou t'ncore il peut fonder une nouvelle
colonie. Le nombre des mues est de 4 chez les neutres, 5 chez les sexués; le
nombre d'articles des antennes est de 11-12 seulement à la naissance. Le
Termite lucifuge, quoique moins nuisible que le suivant, a causé des dégâts
importants il Bordeaux et dans la région vprs 1850 et FEYTAUDestime que
cps dégûts sont plus fréquents et plus étendus qu'on ne le suppose.

La prl:sP1H'ndu Termitn luciIuge a .:t" signalée plusieurs fois à Paris; Cil

j !J:!:3 (c. Il. Ac. Sc., :!:! mai 1923, p. 1507), P. Lr;sNE l'a trouvé dans une serre
du Mus(:um, dans une tigE' .le Strelitzia, et en 1H45 (Bull. Soc. ent. Fr., p. 4H),
P. DOBIIELAEREa indiqué qu'une petite colonie de cette pspèce s'pst maint!'-
nue au moins deux ans clans un jardin du quartier de La ~luette.

Commun dans la région méditerranéenne et le Sud-Est: Pyrénées-Orien-
tales: Danyuls; Aude (FEYTAUD); Tarn-et-Garonne (M. GIRARD) ; Lot-et-
(~aronne : Agen, dans un vieil Amandier (LABouLBÈNE) ; tiasses-Pyrénées
(II. ROUYER); Gironde: Bordeaux, Birac (GAssIEs, LEspÈs) ; Charente-
Inférieure: forêt de la Coubre, dans lps souches de Pin (FEYTAUD); Landes,
Lot.

Toute la région méditprrulll:ennc.

:!. Reticulitermes sp. --- IlelicliLilermes /lavipes FEYTAUD, lU24, P. V.
Soc. Linn. DordpulIx, XXVI, p. 69; - FEYT.\UD, 1946, p. 19 ; - Cuo-
PARD,IU47, p. UH ; - FEYT\\1D, Hlr)o, C.. n. He Congn\s. Jnt. Ent.,
Stockholm, HH8, p. 3tlO.
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Biologie. - THOMSON (miss C.), 1917, J. of Morpho!., XXX, p. 83 (1).
Plus petit que le précédent. Ailes plus blanches; pronotum à bords

moins arrondis. Pattes jaunes à partir de l'extrémité des fémurs. La reine
fpconde peut atteindre 14,5 mm. et les reines de remplacement jusqu'ù
l'! mm. Cette espère a été considérée par FEYTA UD ('"mme une espècf'
américaine introduite (Termes flavipes KOU.AR, 1837); mais les termi- -.
lologues ac/uels estiment qu'il s'agit d'une forme difTérpnte, lrès proba-
blement non décrite.

Cette espèce semble bien plus importante que le R. luci/ugus du point de
vue économique et tous les graves dégâts qui ont étp constatés dans les villes
des Charentes doivent, d'après FEYTAUD, lui être rapportés.

Charente-Maritime: La Rochelle, Rochefort, Tonnay-Charente j Ile d'Olé-
ron (POIRFT); La Roche-sur-Yon j Dordog-ne (GRASSÉ).

1. Il n'est. pas certain que ce travail se rapporte à cette espèce.

-,

"
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ORDRE DES CHÉLEUTOPTÈRES

MORPHOLOGIE

Sauf quelques exceptions, les Phyllies en particulier, les Phasmes sont
de forme très allon~ép, parfois pxtraordinairement grêle.

Tête petite, arrondie, lég'èrement pro~nathe ; face très courte. Pièces
buccales fortps, comprenant les mêmes parties que chez les Dictyoptères.
Antennes fines, composées d'un nombre d'articles très variable. Yeux
plutôt petits, arrondis; Ol'plles en génér1l1 présents, surtout chez les mâles.

Thorax. - Prothorax toujours court, même chez les espèces les plus
allongées comme forme générale; mésothorax au contraire toujours plus
long que les deux autres segments; métathorax étroitement soudé en
arrière au prrmier spgment abdominal ou segment médiaire. Pièces ster-
nales grandes pt bien sc!t"rifiél's. Pattf's des trois pairps de forme semblable,
SlIuvpnt tr«s longues 'pt grPles, ('(lI\form{les pour la marche ; tarses rie
r, arlicles, ('oll1me ('eux des Di(,tyoptères.

Ailes. - Quand les organes du vol existent, les élytres sont toujours
beaucoup plus court!'> que le!'>ailes. Les espèces françaises sont toutes
aptèrl's.

Abdomen. - Abdomen allongé et grPle, ('ompusé de 10 urites, y compris
le spgment médiaire. Dans les rIeux srxes, les 10 ter~ites sont visibles;
l'anus est entouré de trois petites valves; les sternites visi.bles sont au
nombre de 8 chez le mâle, 7 chez la femelle, le premier étant résorbé dans
les deux sexes. Le dernier sternite forme la plaque sous-génitale; en arrière
de celle-ci, on peut distin~uer un lOe sternite faisant corps à son extrémité
avec les valves anales inférieures, Chez le mâle, le lOe sternite peut porter
un organe plus ou moins volumineux, jouant un rôle pendant l'accou-
plement, le vomer sous-ana!. Le lOe tergite porte des eerques d'un seul
article, courts, cylindriques ou parfois foliacés. II n'existe pas (le styles
il la plaque sous-génitale, même chez les jeunes individus. L'organe copu-
lai eur rst fortrment a..ymétrique, rappelant un peu celui <lNl Blattides.
L'ovisrapte est, en g("n{'ral, bien (it\veloppé, mais il dr-pas'lp. rarement
l'extrémité abdominale; il est composA de six valves qui sont en partie
soudées à la base, formant une sorte de chambre dans laquelle l'œuf
se trouve retenu un certain temps avant d'être expulsé.
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ANATOMIE

L'anatomie des Phasmes porte dans tous les organes la marque de
l'allongement extrême de la forme générale. Le tube digestif forme un
tube allongé, presque sans étranglements; l'intestin moyen ne présente
pas de cœcums; les glandes salivaires sont assez volumineuses.

Le cœur est très allongé et l'aorte courte. Tubes de Malpighi nombreux.
Stigmates au nombre de 10 paires, 2 thoraciques, 8 abdominales; de

chaque stigmate partent des troncs trachéens qui se divisent et s'anas-
tomosent.

Chaîne nerveuse comprenant, outre les ganglions thoraciques, 5 à
7 paires de ganglions abdominaux.

Organes reproducteurs du mâle formés d'une paire de testicules très
allongés; canaux déférents unis en un canal éjaculateur très court. Chez
les femelles, les gaines ovigères, espacées et libres, sont en nombre très
variable; les oviductes s'unissent en un utérus qui porte à sa face dorsale
la bourse copulatricp. Il pxiste des glandes annexes assez volumineuses.

BIOLOGIE

Tous les Phasmes sont des Insectes phytophages; ils sont pour la
plupart nocturnes, vivant cachés dans les branchages pendant le jour.
Leurs mouvements sont assez lents et ils se laissent tomber facilement,
sous l'action d'un léger choc, restant en étal d'immobilisation réflexe.
L'autotomie est aussi très facile et le membre rpgénère, pour peu que l'in-
sl'cte ait encore quelques mues à subir.

L'accouplement a été lrès rarement observ{' chez les espèces françaises,
car plusieurs de cplll's-ci se reproduisent par parthénogenèse. Les œufs,
h chorion épais et souvent très curieusement orlll\ sont pondus isolément
ou par petits gToupes n~guliers ; le plus souvent, ils sont projetés à terre,
au hasard, mais, chez quelques espèces, ils sont coll(ls par du mucus sécrété
par les voies génitales. L'{'r\osion a lieu après une incubation durant
parfois plus d'Un an ; le jl'une Phasmide dPlache, pour sortir de l'œuf,
un opercule toujours très rnarqup. Les larves dilTèrent Pf'U dcs adnltl's ;
plles f'fTectuent 5 à 8 mues.

CHASSE ET PRÉPARATION

Par suite de leur forme bacillaire, de leur coloration et leur immobilité,
les Phasmes sont difficiles à voir sur les buissons et on les obtient surtout
en battant ceux-ci dans le parapluie. Rappelons que G. DE VrCHET a
obtenu de bons résultats dans la chasse des Phasmides avec un enfumoir
d'apiculteur; par cette m{.thode, If's Insectl's, hahituellement immobilf's,
s'agitf'nt et décèlent ll'ur pr('lSence.

La préparation des Pha~m{'s ne présente pas de difficultés particulières;
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comme pour Lous les OrLhopLères, il est nécessaire de les faire sécher
rapidemenL pour LenLer de conserver leurs l'ouleurs qui s'alLèrenL beau-
coup par la dessiccaLion. Un les pique sur le mésonoLum.

liS.

8.1.

78. 79. 82.

~

1~
~t
"

~ ~\
~ ~'.i" ," ,

"".'

{j!; .

FlO. 78 à 88. - 78. Apex du tibia postérieur de Leptynia mspanica. - 79. Extrémité
abdominale du cf de L. hispaniea. - 80. Cerque gauche du même. - 81. Extrémité
abdominale de la Q de L. hispaniea. - 82. Apex du tibia postérieur de Baeil/us rossii.
- 83. Extrémité abdominale du cf de B. ros8ii. - 84. La. même. vue de profil.
- 85. Extrémité abdominale de la Q de B. r088ïi. - 86. Dixième Bternite et vomer
sous-anal de Clonopsis galliea. - 87. id. de Baeillus r088ii. - 88. Antenne de Clonop-
HiH gallica. Q.

Les Phasmides, (lui CO III pLent environ 2.ûoO espèces dans le munde
entier, ne sont représenLés que par Lrois formes dans la faune française.
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TABLEAU DES GENRES

1. Tibias intermédiaire~ et postérieurs à carène médiane
inférieure continuée jusqu'à l'apex (fig. 78). Cerques du
mâle élargis et dentés il la base (fig. 79-80); femelle à
abdomen fortement comprimé vers l'apex, le lOe tergite
terminé en pointe (fig-. 81). . . . . . . . . . . (p. 66) Leptynia.

- Tibias intermédiaires et postérieurs à l'arène médiane
inférieure bifurquée près de l'apex, forman t une petite aire
triangulaire (fig. 82). Cerques du mâle courbés seulement
près de l'apex, non dentés àla base (fig. 83-84) ; abdomen
de la femelle faiblement comprimé, à lOe tergite arrondi
(fig. 85) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2.

2. Antennes du mâle de la longueur du mésonotum, de 20 ar-
ticles, celles de la femelle de 20 à 25 articles (fig. 89) ;
10e sternite du mâle portant un grand vomer sous-anal
en forme de griffe (fig. 87). . . . . . . . . . . (p. 62) Bacillus.

- Antennes du mâle plus courtes que le mésonotum, de
12 articles; celles de la femelle de 13 articles (fig. 88) ;
vomer sous-anal très petit, 'placé au fond d'une gouttière
longitudinale (fig. 86) . . . . . . . . . ., (p. 64) Clonopsis.

Famille des BACILLIDAE

Corps aptère, grêle, cylindrique. Antennes courtes; ocelles nuls. Seg~
ment médiaire beaucoup plus courh que le métanotum. Pattes longues,
grêles; tous les fémurs carénés. ;;

11_

Gen. BACILL US' LATREILLE, 1825
. -'.

Corps lisse ou faiblement granuleux, grêl~ chez les femelles, presque
filiforme chez les mâles. Antennes plus courtes que le fémur antérieur
chez les mâles, très courtes chez les femelles. Tous les fémurs à carènes
inférieures latérales armées de quelques petites dents. Dixième tergite
abdominal du mâle ouvert en dessous; lOe sternite présentant un vomer
volumineux, terminé en pointe cornée.

Distribution. - Région méditerranéenne.

Bacillus rossii (F.). - .l1anlis rossia FABRICIUS, 1793, Ent. syst., II,
p. 13. - Bacillus rossii FINOT, 1890, p. 93, pl. 5, fig. 54-56 ; - AZAM,
1901, p. 13; - CHOPARD. 1922, p. 112, fig. 294, 297; - CHOPARD, 1923,
p. 268 et 281 ; - HOULBERT. 1927, p. 62, fig. 57 ; - CHOPARD, 1947,
p. 43.

Biologie. - CAPPE DE BAILLON, FAVRELLE et DE VICH£T, 1937, Bull.
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bio!. Fr. Belg., LXXI, p. ~ - BÉRENGUIER, 1910, Bull. Sc. nat.
Ntmes, p. 86; - FAvRELLE et DE VICHET, 1937, C. R. Ac. Sc., CCIV,
p. 1899; - BOISSON, 1942, Bull. Soc. Sc. nat. Maroc, XXII, p. 103 ; -
DE VICIlET, 1944, Bull. ::;oc. Linn, Lyon, XIII, p. 92.

cf : Brun ou verdâtre avec une bande latérale obscure, lisse; antennes de

Olt, 95, .91. 90, 89,
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Fm. 89 à 95. - 89. Antenne de Bacillus T08Sii, 90 - 90. Partie antérieure du corps
de Bacillus TORSii. - 91. id., de la forme lobipcs. - 92. Extrémité du fémur postérieur
de Bacillus TOSBii. - 98. id •• de la forme lobipes. - 94. Apex de l'abdomen du cf de
ClonopsÏ8 gallica. - 95. La même vue de profil.

20 articles, dépassant la moitié des fémurs antérieurs. 9. Verte ou brune;
les individus verts sont lisses, les bruns sont granuleux (fig. 90) ; antennes
de 20 à 25 articles ; t~us les fémurs à carènes inférieures armées, près de
l'apex, de quelques petites dents; parfois segments thoraciques présentant
des petits tubercules et fémurs intermédiaires et postérieurs lobés près de
l'apex (fig. 91, 93) (forme lubipès Luc.\s). .
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Long. cf 58-62 mm., 9 HO-105 mm. ; mésonot. cf 10-12 mm., 9 15-
tG mm. ; métanot. cf 13-14 mm., 9 16-20 mm.; antenne cf 12 mm.,
9 G-9 mm.

En Provence, sur les buissons, dans les endroits secs et chauds; adulte
de juin à décembre. La femelle est assez commune, le mâle était considéré
jusqu'à ces derniers temps comme très rare. Il avait été décrit assez exacte-
ment par A. VAYSSIÈREet E. DECROCK(Bull. Soc. ent. Fr., 1918, p. 188) sur
un individu capturé aux Aygalades près de \'[arspille ; puis, on en a signalé
'lllpllJllPScaptures sporaùilJucs dans lp~ U!lUdll'~-r111-Hhônept le Var, :J. Ua-
gnols, et aux euvirons dl' '\[outpellier; une douJ:aine d'individus !lut èté pris
par G. DE VICHI;Tà la Ciotat, eIl plusieurs anuées. Mais des élevages de la
descendance de femelles provenant de cette localité lui ont donné 58 mâles
contre 54 femelles. D'autre part, le même auteur a constaté qu'une femelle
non fécondée, capturée à Nefliès (Hérault), ne lui a donné que des femelles;
après accouplement, cette même femelle a donné 25 % de mâles et 75 %
de femelles. Il en conclut qu'une race bisexuée doit se trouver à la Ciotat.
D'après SOYER,le mâle de Bacil1e n'est pas rare aux environs de Marseille.
La ponte a lieu à partir du mois d'août; les œufs sont pondus isolément et
projetés avec une certaine force; ils ont la forme d'un petit ovoïde brun avec
un opercule arrondi.

Comme le suivant, ce Phasme peut être parasité par le Thrixion halidaya.
num.

Hérault: Nelliès (DI; VICHET); Aude: environs de Carcassonne (JAKOW-
LEFF); Var; Douches-du-Rhône; Corse. Il se pourrait que la forme de Corse
fût une race spéciale, car elle semble vivre uniquement sur la Bruyère.

Toute la région méditerranéenne, jusqu'en Syrie; Algérie.

forme lobipes.LucAs. - Eacillus lobipes Luc,\s, lS49, Explor. sc. Algérie,
p. 12, pl. 1, fig. 5. - Epibacillus wbipes CHOPARD,1922, p. 112, fig. 290-291;
- HOULBERT,1927, p. 64. - Cette forme diffère suffisamment du Bacillus
rossii pour que REDTENBACHERait cru devoir créer pour elle le genre Epi-
bacillus. Cependant, une femelle capturée par G. DE VICHETà Neffiès et mise
en élevage donna, ell trois générations, des centaines de descendants partbé.
nogénétiques, dont aucun ne reproduisait le caractère le plus important de
la forme' lobipes: la lobulation des fémurs intermédiaires et postérieurs;
ils se rapprochaient complètemilnt des deux formes, verte et brune, de Bacillus
rossii. Il faut donc conclure que la forme lobipes n'est qu'une variation ins-
table et non héréditaire du Bacillus rossii.

Pyrénées-Orientales: Banyuls (CHOPARD); II.érault: Nelliès (DE VICHET).
- Algérie, Italie.

Gen. CLONOPSIS PANTEL, 1915

Ce getlre diffère du précédent surLout par la forme de l'extrémité abdo-
minale du mâle qui présente un lOe tergite un peu fermé, il bords apicaux
denticulés, e.t un lUe sternite sillonné au milieu, à vomer très petit.

Distribution. - Régiun mMiterranél'IlIlC ; une seule esph'c l'Il France.

Clonopsis gallica (GHAHP.) (fig'. 96). - P/uumw yaLLicum CHARPENTIEB.

1825, Hor. Ent., p. 94. - BaciLLl1s yaLLil'l1s FINOT, 1800, p. 94, pl. :1,
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Fra. 96. - ClonDpsÏJI
gallica Cha.rp •• Q. gr.
nat. (ù<'ssin ùe M. N.
KOR8AKOFF).

fjg. 5H ; - AZAM, 1Wl, p. :3:;. - Clonupsis yallica CHOP.\RD. 1U~:!,
p. 113, fig. 298-301 ; - HOULDERT, 1927, p. 63 ; - CIIOP.\RD. lU47,
p. 44, pl. III, fig. 49.

Biologie. - BÉRENGutER, 1909. Bull. Soe. Sc. nat. Nîmes. p. Itl ; -
13ÉRENGUIER,1910. 1. c., p. 76; - AZAM, lU14.
C. 11. Congrès Soc. sav., 1913, p. 177; - LIENHART.
lU~ C. 11. Soc. BioL, LXXXVIII, p. HU; -
C,\PPE DE BAILLON et DE VICHET. 19.25, "\nn.
~o('. ('nt. Fr., CIV, p. 259. ' .)

Outre les caractères indiqués pour le mâle,
l'ette espèce difTère de la précédente par la taille
plus petite et les antennes plus courtes. de 12
ou 13 articles. Chez la femelle, la couleur varie du
Vl'rt au brun avec une ligne latérale blanche ou
rospe ; pronotum granuleux avec un petit tuber-
cule au milieu du bord postérieur; méso et méta-
notum très granuleux, le mésonotum avec un
tubercule conique au milieu du bord antérieur,
plus ou moins marqué; les individus verts sont
généralement plus lisses que les gris. Fémurs
antérieurs mutiques; fémurs intermédiaires et
postérieurs armés de 1 ou 2 denticulations de
chaque côté, en dessous, près de l'apex.

Long. ,d,57 mm., 9 62-70 mm.; mésonot. cr
10 mm., 9 12-14 mm.; antenne d 6 mm., 9
3-3.5 mm.

Cette espèce, plus répandue que le Bacillus rossii,
se trouve dans les mêmes conditions. La femelle est
commune, mais le mâle est très rare puisqu'on n'en
peut citer que 7 captures. Encore faut-il observer

, que, d'après CAPPEDE BAILLONet DE VICHET, tous
ces mâles ne seraient que des gynandromorphes à
caractères masculins dominants, gardant npanmoins
toujours quelques caractères de Cemelle. De Cait,
l'accouplement n'a jamais été observé. Malgré la
ditTérence de taiIIe des insectes, les ceuCs sont un
peu plus gros que ceux du Bacillus rossii, mais il
peu près de même forme; la 'ponte est moins nom-
hreuse que chez cc dernier, ln œufs en moyenne cou Lm :mH (B{;nE:'lGUIEnl.
L'incubation des (l'uCS est longue, six mois au moins, elle peut même durer
deux ans. Ce Phasmê est assez fréquemment parasité par un Diptère Tachi.
naire, le Thrixion halidayanum PANT., dont la larve fait saiIIie à l'extérieur
par sps stigmates postérieurs.

Tout le Midi de la France et le Centre; remonte jusqu'au Loiret, l'Indre-et-
Loire, la Seine-et-Marne: Fontainebleau (FINOT), la Sarthe, l'Orne, le Loir-

5
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f+Chl'r, If' Finistère: Ploum-lès-l\lorlaix (LABOL RILIl) : ~Iorbihall \SCLLlLH) :
l\Ianche (JOLIVET); toute la côte atlantique jusqu'à la Luire-Inférieure. Signalé
de Corse: Ajaccio, par MARSHALL (Ent. m. Afag., VII, 1871, p. ~49).

Toute la région méditerran?enne.

Famille de~ LONCHODIDAE

Corps aptère. Antennes assez courtes, dépassant rarement chez le
mâle l'apex des fémurs antérieurs, un peu plus courts chez la femelle.
Segment médiaire plus court que le métanotum. Carène médiane des tibias
intermédiaires et postérieurs continue jusqu'à l'apex.

Cette famille est repr?sentée en France par lé genre L-eptyniu, apparte-
nant. à la sous-famille d!'s Clitnmn;nae. C'est '1 la sous-famille voisine des
Lonchodinae qu'appartient le Phasme des laboratoires connu de tout le monde,
le Caransins morosus BR. (1). On peut même être surpris que cette espèce n'ait
pas été acclimatée dans le Midi de la France dont le climat lui conviendrait
parfaitement. Une espèce voisine (Acanthoxyln prasina \VESTW.)a été récem-
ment trouvée établie dans le Sud de l'Angleterre depuis plusieurs années
(Proc. R. ent. Soc. London, B. XIII, p. g~).

Gen. LEPTYNIA PANTEL, 18\:10

l :orps grêle, lisse. Antennes atteignant à peine le quart de la longueur
des fémurs antérieurs, à 2e article moniliforme; lOe tergite abdominal
de la femelle comprimé, acuminé .

Distribution. - Genre africaih qui ne compte que deux espèces dans
la région méditerranéenne, dont une seule en France.

Leptynia hispanica (DOL.). - Bacillus hispanicus BOLIVAR, 1878, .\n.
::-:u('.esp. Hist. nat., VII, p. 423, pl. 14, fig. :!-, 2a. - Leptyhiu hispanica
.\Z.\M, 1\:101, p. 35; - CHOPARD. l\:l22, p. 114, fig. 285-288 ; - CHO-
l'ARD, 1947, p. 44. - Phlhoa hispanica HOlTLBERT, 1927, p.65.

Biologie. BÉREN(;l'lEH, UJ\O, Bull. ~o('. ~l'. naL. :'-lillH'S, p. RH.
Vert ou jaunâtre. Mâle à antennes de 15 Ù 17 articles; fpmurs intpr-

llll'rliaires et postérieurs inermes; lOe tergite de la longueur du Ue, [ai-
blpment caréné au milieu, émàrginé à l'apex; ('erques dilatés et tuberculés
ù la base. Antennes de la férnellé de Il art ides; méso et métanotum
h;f!èrement granuleux; 10e tergitp comprimé, terminé pn poihte aiguë.

Lung. cf 42 mm., 9 58 mm. ; fém, ant. cf 19 mm., 9 16,r) mm. ;
[pm. post. cf 13 mm .. 9 Il mm.

Cette espèce, assez rare, se trouve, comme les autres Phasmes ftançais, sur
les buissons; elle est adulte de juillet à octobre. Dien que les mâles soient assez
cummuns, on suppose que la parthénogenèse est fréquente. La ponte compt!'

1. Le nom ue DixipPUB, qUe certains auteurs s'obstinent à ,.ttl'ibuer à cette pspèce.
,'appliqup à hn gc'nrp un P"ll rlifférpnt.
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une cinquantaine d'œufs en moyenne; ceux-ci sont allongés, oblongs, non
.comprimés, finement rugueux, plus de trois fois aussi longs que larges; leur
bord ventral est droit, le bord dorsal convexe; opercule obliquement tronqué.
A la ponte, cet œuf est enduit d'une sécrétion visqueuse et, au lieu d'être pro-
jeté sur le sol comme celui des Bacilles, il glisse sur là plaque sous-génitale,
bascule à l'extrémité de celle-ci et reste collé sur le premier objet qui l'arrête
dans sa chute.

Cette espèce est assez souvent parasitée par le Thrixion halidayanum et
c'est llur elle que PANTEL a découvert ce parasite.

Çà et là dans le Midi. Val': Draguignan, Figanières, Roquebrune, La Bas-
tide (AlllAM); Bouches-du-Rhône 1 Vaufrèges, Cassis, La Ciotat (DE VICHET),
Plan d'Aups (SOYER)1 Basses-Alpes: Digne (AzAM); St-Michel-l'Observa-
toire (DUFAY) j Gard: Saint-Geniès de Malgoirès (A. HUGUEs) ; bois de Vac-
queyroUes (BÉRENGUIER); Drôme: Douzère (P. BLAINE); Vaucluse: harmas
de Fabre (Marcel ROLAND); Aude: Narbonne (P. CAPELLE); Pyrénées-
Oricntàles : pentes du Canigou (BÉREl'(GUIER); Hérault: env. de MOhtpellier
(DE ViCHET). - Espagne.



ORDRE DES ORTHOPTÈRES

L'ordre des Orthoptères, tel que je le comprends, correspond à l'ancien
groupe des Saltaloria. Il comprend des formes dont les pattes postérieures
sont conformées pour le saut; les tarses ne comptent plus que 3 ou 4 ar-
ticles. Le 'pronotum présente des lobes latéraux bien séparés du disque
par une insertion anguleuse ou arrondie .. \bdomen formé de 10 seg-
ments; cerques i!'un seul article; anus entouré de trois petites pièces
ou valves, une supérieure (épiprocle) et deux inférieures (paraprocles) ;
organe copulateur du mâle symétrique; oviscapte bien développé. Il existe
chez les adultes des organes stridulants et des tympans auditifs. Larves
menant le même genre de vie que les adultes, à lobes alaires se retour-
nant à la 3e ou 4e mue, de sorte que les ailes couvrent les élytres; la
situation normale est rétablie à la dernière mue (fig. 97).

L'ordre comprend deux sous-ordres, les Ensifères et le;; Caelifères,
différents par de nombreux caractères, tant morphologiques qu'étholo-
giques et physiologiques.

TABLEAU DES SUPERFAMILLES

1. Antennes longues et fines, composées de nombreux articles.
Organe stridulant occupant une partie. plus ou moins
importante du champ dorsal de l'élytre; oviscapte en
général très saillant (Ensi/ères) . . . . . . 0 • • • • • 2.

- Antennes courtes, composées d'articles bien distincts, peu
nombreux; organe stridulant formé par la combinaison
d'une crête stridulante du fémur postérieur, frottant sur
une nervure élytrale ; oviscapte court (Caeli/ères) . . . . 4.

2. Tarses de trois articles; organe stridulant occupant toute
la partie dorsale de l'élytre; oviscapte composé de 4 valves,
les valves internes étant avortées . . . . . 0 (po 176) Grylloidea~i
Tarses de quatre articles; organe stridulant n'occupant 1 )

que l'aire cubito-anale de l'élytre; ov~capte composé
de 6 valves. . . . . . . . . . 0 0 • • • 0 • • • • 0 :J.: ~

3. Tarses longs et grêles, comprimés; cerques longs et flexibles. ~. oJ ~

Formes françaises aptères, à pattes très longues; pas de : ~~
tympans auditifs . . . . 0 • • 0 • 0 0 (p. 170) Gryllaeridoidea.", ,.'

~ Tarses déprimés, moins allongés; cerques rigides. Insectes 'I!.J
normalement ailés, à tympans auditifs présents ,
o • • 0 0 0 0 0 0 o.. 0 • 0 0 0 (p. 77) Tettigonioideao,'

/
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-1. TiLias pu"lérieurs al'lIlt'S de lamellrs l'II pla('(' d'épine,,;
abdomen lrrminé par .1 appl'ndiet's : ll's ('('rques, d'un ou
deux articles, et des prolong-ements des paraprocles ; ovis- '"
l'apte nul; pronotum voûté. . . . . . . (p. 202) Tridaetyloidea. "4,-to,t,J- S

- Tibias postérieurs armés d'ppines; pas d'appendices aux 'R
paraprortes; oviscapte présent; pronotum non voûté ~
. . . . , . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 20il) Acridoidea. + . .zo3 C
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FIO. 97. - Moùe ùe ùéveloppement ùes ail"" chez les Orthoptères (Tylop8is liliifolia)
(ù<'ssin de M. N. KOR8AKOFF).

SOU!';-ORDRE ENSIFERA

MORPHOLOGIE

Insectes de forme générale allongée, un peu cpmprimée, typiquement
ailés; chez le mâle, une partie de l'élytre est transformée en organe sb'i-
dulant.
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FIG. 98. - Tête d'Orthoptère vue de profil (Dceticus verrueivoru8). e.. clypéus; e., épis-
tome ou écusson facial; f., front; 1., labre; m., mandibule; ml' .. maxille; O., occiput;
1'., fastigium verticis; V., vertex; p., palpe maxillaire; fo, joue.

Fm. 99. - Pièces buccales d'un Orthoptère (Deeticus verrueivoTUs). - I. Mandibules
et labre vus du dessous: c., épipharynx; 1., labre; m., mandibules. - II. Labium
vu du dessous: b., basilaire; e., lobes externes; i., lobes internes; m., mentum; p.,
palpe; pa., palpigère. - III. )1axille et langue, vues du dessous: e., cardo; g., galéa ;
1., lacinia ; la., langue; p., palpe; 8., stipe.

FIa. 100. - Thorax d'un Ensifère (Dccficu8 verrucivorus). - el., carène latérale du pro-
notum; cm., carène médiane; d., disque du pronotum ; cm. l, cm. 2, cm. 3, épimères
pro, méso et métathoraciql}es ; cp. 1, ep. 2, ep. 3, épisternea pro, méso et métathora.
ciques; 1., lobe latéral du pronotum; ms.,mésollotum 1 mt.,métanotum; pr., pronotum;
f'r premier tergite abdominal.
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FlU. 101. - Patte d'un Ensifère (Deeti-
eus verrueivorus). - f .. fémur; h..
hanche oU coxa; t .. tibia; la., tltrSfl;
tr., trochanter.

•

Tête (fig'. 98). - Têtr assez grosse, orthognathe ; vrrtex prolongé lmtrl~
les yeux cn une saillie (fasligium verlicis ou rostre frontal) ; le plus lwuvcnL
la rençontre de ce rostre et de la face est très nettement limitée. La faec
cumprend, de haut en bas, l'écusson facial, le clypéus et le labre. Pièces
buccales (fig. 99) pl!issantcl:l, présentant les mêmes parties que l'hez les
Dictyoptères, soit: mandibules, maxilles, labium, palpes maxillaires de
rI articles, palpes labiaux ùe 3 articllls .. \ntennes longues et fine'!, compo-
sécs d'articles nombreux. Yeux arrondis, plus ou moins saillants; occlles
présents.

Thorax. - Pronotum très grand, prpsentant une surfacp dorsale, le
disque et les lobes latéraux; il
s'avance souvent au-dessus du
mésonotum, le couvrant plus ou
moins (fig. 100). Méso et métano-
tum moins développés et plus ou
moins unis entre eux. Les pièces
sternales sont en général bien sclé-
rifiées et donnent souvent des
caractères utiles dans la classifi-
cation.

Pattes (fig. 101) antérieures et
intermédiaires de forme semblable;
hanch'es courtes et écartées; fémurs
faiblement épaissis et comprimés;
tibias grêles, arrondis ou carénés,
souvent armés d'épines; les tibias
antérieurs portent presque toujours
vers la base un organe auditif de
forme variable. Fémurs postérieurs
fortement renflés à la base; tibias
longs et grêles, armés d'épines dont
les dernières, entourant l'apex, sont plus grandes et portent le nom
d'éperons; la disposition des ppines pt surtout des éperons est très
importante en systématique. Tous les tarses sont composrs de :l arti-
cles chez les GrylIides, 4 chez les Sténoprlmatides et les Tettig-oniides.

Ailes. - Les rlytres et les ailes sont bien développés dans les formes
primitives, mais il existe beàueoup de formes plus rvoluées, brachyptères
ou aptères. Ailes antérieures ou élytres assez fortement sl'Irrifiés l't
portant chez les mâles un organe stridulant très diITérent dans les deux
grandes familles du g-roupe. La nervation pst également diITén'nte et sera
indiquue on traitant ces familles. Ailes inférieures plissées en éventail
dans le champ postérieur, le champ antérieur étroit.
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Abdomen (fig. 102). - Il Y a toujours 10 tergites visibles; les strrnites
sont au nombre de 9 chez les mâles, 7 chez les femelles; en outre, chez ces
dernières, la base de l'oviscapte est recouverte par une petite plaque sous-
génitale qu'on prend quelquefois pour le Se sternite. Le lOe tergite porte
toujours des cerques qui sont composés d'un seul article, mais de longueur
très variable suivant les ~roupes. Les styles existent à la plaque sous-
génitale des mâles r!rs Trttigoniir!es rt ~tpn(lpelmatidri'., mais pa,., dlpZ
les Gryllides. L'organe ('opulateur pst symplrique, formé de valvrs mpm-
braneuses et d'une piècp sf'iérifiép (titillateur ou épiphalle) ou Je valves

vI.

l'JI.

A.
vu.

VU.F.
7.

B.-

7.

FJG. 102. - Extrémité a bdominale d'un Tettigoniide : A, cf et Q, vue latérale gauche;
n, derniers tergites de la Q, vus du dessus: 7 à la, 7" à la" tergites ; VI à IX, 6" iL
9" sternites; a., valves anales; C., cerques; O., oviscapte; p., plaque sous-génitale;
8., styles.

en partie sciérifiées (pseudépiphalle des Gryllides). Ces pièces sclérifiées
n'ont pas encore été très employées en systématique ; elles fournissent
cppendant souvent de très bons caractères spécifiques.

L'oviscapte est un organe particulièrement caractéristique des Ensi-
fères. Il est en général très long, formé de 6 valvps chez les Tettigoniides
et les Sténopelmatides, 4 chez les Gryllides.

ANATOMIE

Le tube digestif comprend l'œsophage, un volumineux jabot, le gésier
ou proventricule, armé de dents internes, l'intestin moyen avec deux
cœcums et l'intestin postérieur.

Le vaisseau dorsal s'étend sur presque toute la longueur du corps, pro-
longé en avant par lme courte aorte. Tubes de Malpighi nombreux.
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.\ppareil respiratoire ouvrant il l','xti-rieur par 10 paires de sti~matps;

le premier stigmate thoracique pst un sti~mate double, respiratoire et
acoustique. Ensemble du système trachel'n très l'ompliqué, ('omprcnant
des trachées principales longitudinales réunies par de nombreuses anas-
tomoses.

Système nerveux comprenant, outre It~cprvP:1Il pt lf's ~anglions thora-
('iqllt's, llIW dwlIlI' abdominale rOl'rrll~'~ dl' r, 011 Ii g-anglio/ls. Parmi h'~
ol'{.!anes des Sl'ns, une place speeiale doit .~tre a('l'lIl',Il\1' ail rt'Ilwl'lllwblt.
organe auditif dont la constitution compliquée a ,'.U, bien l~tudiée. L'éll~-
ment essentiel est une cellule gan~lionnaire prolon~él' par un filament
aboutissant à une cellule contenant un petit corps pointu, le clou scolopal ;
l'ensemble est appelé scolopidium; l'organe auditif ou or~ane tympanal
eomprend deux groupes de cps formations.

Les organes reproducteurs comprennent, chez le mâle, des testicules
pairs, de forme très variable; les canaux déférents s'unissent après un
parcours plus ou moins long en un court canal éjaculateur, auquel sont
annexées des ~landes accessoires. Chez la femelle, les ovaires sont formés
de nombreuses gaines disposées en toufTes ; les oviductes s'unissent en un
utérus commun s'ouvrant entre les 7e pt He sternites ; il existe toujours
une spermathèque ou réceptacle séminal.

BIOLOGIE

Du point de vue, des mœurs, le woupe des Ensifères est assez hété-
rogène ; alors que beaucoup de Tettigoniides sont arboricoles ou dendri-
coles, la plupart des GryIIides vivent à terre et les Sténopelmatides ne
l'omprennent en France que des espèces cavernicoles. Le régime est assez
variable, composé à la fois de plantes et de débris animaux; quelques
espèces sont insectivores et beaucoup d'entre elles s'attaquent volontiers
aux individus blessés de leur propre espèce. Les uns sont diurnes, d'autres,
surtout parmi les GrylIides, nocturnes et plus hygrophiles que les premiers.

La marche est le mode de déplacement normal chez les Ensifères;
comme l'indique la forme spéciale des pattes postérieures, il s'y ajoute
fréquemment le saut. Ces pattes postérieures s'autotomisent avec la plus
grande facilité et elles ne régénèrent que dans des cas tout à fait exception-
nels.

Lorsqu'on saisit un Ensifère sans précaution, on déclenche un réflexe
de dégorgement, l'insecte rejetant une grosse goutte de liquide brunâtre
venant du jabot.

La stridulation est un des caractères les plus remarquables du groupe
et n'est en général produite que par les mâles. Bien que l'appareil stridu-
lant soit assez difTérent chez les Tettigoniides et les GrylIides, il est l'ons-
truit sur le même type et la stridulation est produite par les mêmes mou-
vements. Une nervure de l'élytre est épaissie et garnie en dessous de forte!>
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denticulatiom; ; c'est le frottement de cette forte nervure sur le bord de
l'autre élytre qui met celui-ci en vibration et produit le son; pour eela,
l'insecte soulève ses deux élytres et, par des mouvements rapides de va-
et-vient, obtient la stridulation. Le chant ainsi produit est très variable
~uivant les espèces, mais au contraire bien earactérisé pour une espèce
donnée. Il faut toutefois noter que ce chant caractéristique peut subir
eprtaines variations, indiquant les réactions rIe l'inseete, surtout en pré-
sence d'une femelle ou d'autres mâles de son espèce.

Vaccauplement a été observé chez un assez grand nombre d'espèces
et il est un peu différent chez les Tettigoniides et chez les Gryllides ; chez
l'es derniers, le lnilJe se glisse à reculons sous la femelle; chez les Tetti-
goniiqes à oviscapte long, il se rramponne à l'et organe, la tête regardant
l'extrémité. Le fait le plus marquant de la vie sexuelle des Ensifères
eonsiste dans la présence d'un spermatophore plus ou moins volumineux;
simple et d'assez petite taille chez les Gryllides, cette formation devient,
chez les TettigQniides, très compliquée et d'un volume extraordinaire,
pouvant i\tteindre le tiers du volume de l'abdomen du mâle qui l'a émis.

La pan te est presque toujours isolée ou par petits groupes d'œufs,
sans aucune disposition comparable à une oothèque ; elle se fait dans la
terre ou dans les tissus végétaux. Les œufs des espèces françaises se déve-
loppent plus ou moins rapidement, le cycle étant généralement différent
rhez les Gryllides et les Tettigoniides. Comme chez les Dictyoptères, il
existe une larve primaire qui n'effectue sa mue qu'aprèS s'être dégagée
nu sol ou des tissus de la plante dans laquelle était pondu l'œuf. Le nombre
des mues que comporte ensuite le développement postembryonnaire est
assez variable; elles sont surtout nombreuses chez les Grillons.

PRÉDATEURS ET PARASITES

Certains Sphégides des genres Tachysphex et Nologonia approvi-
sionnent leurs nids avec des jel!nes Tettigoniides et des Gryllides ; Larra
analhema capture de la même façon des Gryllolalpa. Très souvent, les
Tettigoniides sont parasités par des vers du genre Alermis et par des
larves de Sarcop~agides. Enfin, les ,<'ufs de certaines espères sont para-
~ités par des Sl'plionides.

CHASSE ET PRÉPARATION

Beaucoup de Tettigoniides sont faciles à découvrir par leur grande taille
pt leur manière de sauter devant le chasseur; eertains sont diffiGiles il
{'apturer comme les Anlaxius qui ont l'habitude de plonger au milieu dc~
huissollii à la moindre alerte. Les espèce" arboricoles comme 1Weconema,
Cyrlaspis ne peuvent guère être capturées qu'en battant les arbustes sur
l(.squels elles sont cachées. Les Grillons se prennent souvent sous les
pierres ou sous les débris. Mais il est un genre de chasse qui donne tout
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son rendement avec les Ensifères. c't'st la chassp au chant. Il P~t n('l'I'ssaire,
et d'ailleurs très interesRant, de s'habituer au chant des {)rthop\l~res ;
on arrive à découvrir ainsi des espè('ps qui passeraient romplètpment
inaperçues ou dont on ne devrait la capture qu'à un heureux hasard.

La préparation des Tettig-oniides demande un l'pu (!e soins; il est indis-
pensable de les empailler si l'on vput ('onsprver tant soit peu leurs {'ouleurs.
On peut employer deux procédés. Dans le premier, avec des eiseaux fins
on pratique une incision sur le {'IÎté de l'abdomen, en prenant bien !{arde
de ne pas endommager l'extrémité dont l'étude pst toujours très utile;
on retire ensuite les viscères avec une pince fine et on les remplace par des
houlettes de coton hydrophile; il sumt. de rapprocher les pords de l'ou-
verture pour terminer l'opération. Dans le deuxième procédé, on pratique
avee les ciseaux une incision, dans la membrane unissant la tête au pro-
notum ; on abaisse ensuite la tête, sans la détacher complètement; par
l'ouverture aimi dégagée, on fait saillir les viscères, en pressant sur les
côtés de l'abdomen, on les extrait avec la pince et on les remplace par
les boulettes de coton. II suffit ensuite de remettre la tête en place, sans
même avoir besoin de la recoller, le I>ang'coa~ulé suffisant à la maintenir
dans sa position. A mon avis, les deux procédés peuvent donner de bons
résultats; mais le seeond pst eprtainement préférable pour les petites
espèces.

Avec un peu d'habitude, l'empaillage se fait rapidement et sans ablmer
l'insecte; la couche pigmentée étant placée sous la cuticule, il fallt éviter
de frotter l'intérieur, \Jous peine d'enlever toute la eouleur et de gar(\er
une cuticule transparente. L'empaillage n'est pas nécessaire pour les
Grillons, qui sèchent beaucoul> mieux et ont moins tendance à se putré-
fier. De même que les Tettigoniides, ils doivent être piqués sur le pronotum,
les pattes et les 'antennes repliées le long du corps pour éviter leur rup-
ture, malheureusement trop facile. Naturellement, il faut ensuite faire
séther ces insecte:? aussi rapidement que possible. Au laboratoire, on
obtient de bons résultats dans une étuv6 à 300 environ ; en voyage, on
peut se contenter du soleil ou préparer une petite lampe chaufTante, ou
profiter de tout autre moyen de chaufTage doux ; mai" il faut se méfier
des attaques des insectes, fourmis et guêpes surtout. Il faut toujours penser
que de la rapida dessiccation déppnd la bonne conservation des e(luleurs

. des Orthoptères. ~ig'nalons enfin, pn el} qui eoncarne les Rhaphidopho-
rides eavernicolel>, que l'extrême fragilité de l'CS Inse('tes rend leur l'omwr-
vation dans l'alcool à 700 préférable à tout autre proct~do.

La préparation des pièces sclérifiées de l'armlcltllre génitale peut être
llI:('{'ssaire pour v6rifier l'l'rtaines d(:tprminations. Il est en général fl\cile
d '['xtraire cette armure; après avoir ramolli l'inseete, on pratique une
pptite incision sur Je clîtt\ de la plaque sous-génitale, de façon ;\ pouvoir
éearter largement l'elle-ej; avec une fine aiguille 0ll lln petit l'rochet,
on attire au dehors l't'nsemble d(';; pièe('s g-énitalcl'l (!u'on finit de llétacher
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avec des ciseaux à dissection. L ':lrmure ainsi obtenue doit être édaircie
ù la potasse, à froid ou ù chaud, puis examillt\e dans l'alcool ou dans une
;..ruutte de glycérine. Il n'est pas nécessaire, pour la conservation, de faire
un montage entre lame et lamelle; il suffit de coller la pièce sur un petit
"urton piqué sur l'épingle même de l'insecte. Si un examen ultérieur se
montre nécessaire, on n'nura qu'ù hydrater à nouveau l'armure dont les
11I'-""" '" I."riJ1t'",~ n'"nt l"'''' ~Ilhi d,' ,1l'forrnatiorJ.

ORIGINE DES ENSIFÈRES FRANÇAIS

Les Ensifères forment un ense'wble si complexe qu'il est bien difTirile
dl' traiter le groupe dans son t'ntier. Envisageons d'abord ~éparéIIlelJt I,'s
'1'ettigoniides et les Gryllides.

Parmi les T.ettigoniides sensu [alo, une famille se détache comme étant
un des rares groupes d'Orthoptères spécifiquement paléarctiques ; il
s'agit des Ephippigeridae, dont le centre de dispersion est sans aucun doute
la péninsule ibériqull. Ils se sont répandus vers l'Afrique du Nord et vers
la bordure septentrionale de la Méditerranée, une seule espèce pénétrant
jusqu'en Europe centrale et jusqu'au nord de la France. On en trouve une
dizaine d'espèces dans la région méditerranéenne, dont deux ou trois
semblent endémiques; une étude plus poussée des sous-espèces montre-
rait probablement un endémisme plus marqué. Un autre groupe à distri-
bution très remarquable est celui des Saginae, originaire sans doute de
l'Afrique australe, mais dont une branche s'est développée en Asie Mineure
et nous a envoyé la Saga serra ta de Prove:pce.

Des deux autres sous-familles de Tetligoniidae, les Telligoniinae sem-
blent constituer un groupe lusitanien avec des formes particulièrement
variées au Maroc et aux Canaries. Les Decficinae sont presque tous d'ori-
zine angarienne (Decficus verrucivorus, Platyrleis, Phofidoptera griseo-
aptera, 1Helrioptera roeseli et .1if. bicolor) ou pontique (Rhacocleis, Yersinella,
Gampsocleis, Thyreonolus, la plupart des Pholidoplera et illelrioplera) ;
les Antaxius sont plutôt d'origine ibérique et les Anonconolus, localisés
dans les montagnes de la région méditerranéenne, probablement des
Ég-éides.

Les Méconémides sont une très petite et ancienne famille, dont la répar-
tition est dispersée en Europe, Asie et Afrique; nos deux espèces de Meco-
nema sont certainement d'origine très différente, M. lhalassina proba-
blement angarien, 1\1. meridionalis méditerranéen; quant à Cyrlaspis,
c'est une forme lusitanienne. Les Phanéroptères et Conocéphalides sont
probablement tous d'origine africaine; cependant, les Phanéroptères
à ailes courtes sont presque localisés dans la région méditerranéenne et
Leptophyes punctatissima est une espèce purement européenne tertiaire.

Enfin, les Dolichopodes des grottes forment un groupe très ancien,
à affinités asiatiques, absolument isolé dans la faune européenne.
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.M.

Eu ce qui concerne lcs Gryllides, ce sont t'n grande majorit(\ cles types
à affinités tropicales; plusieurs espèces françaises :wnt cependant plutôt
méditerranéennes, tels les Gryllomorpha, Eugryllodes, 1\logoplisles. Le
~enre Nemobius est considéré comme une reliete tertiaire et il est inté-
n'ssant de rapprocher la distribution du Nemobius sylveslris de l't'Ile
d'Eclobius panzeri ; dans les deux cas, la distribution de l'espèce compn'nd
le sud de l'An!!letcrre d'unc part, les Açores d'autre part, l'es lIeux points
indiquant les extrêmes de l'habitat au nord t't à l'ouest.

Les Tetti!!oniides ne ('ompt('nt pas moins (l'une douzaine d't'spi""ls
endémiques dans la faune Crançaisll ; parmi les r~ryllide", on ne peut citer
que le Myrmecophilus aeqllÏspina CHor. Les Tettig-oniides endémiques
sont surtout des Declicinae (Al1laxius sorrezensis MARQUET, .ri. chopardi
MORALES, A. bouvieri CHOP., Parnassiana vicheli DELMAS et RAMnIER,
Melriopelra buyssoni SAULCY, Ar. azami FINOT), des Ephippigeridae
(Ephippiger cruciger FIEB., E. provincialis YERSIN, Callicrania monlicola
SERVILLE, Sleropleurus chopardi EnNER) l't, enfin, des Dolichopolles
(Dolichopoda bormansi BR., D. cyrnensis CHOP., D. linderi DUFOUR);
quatre de ces espèces, dont deux Dolichopodes, sont spéciales à la Cor"c.

:':;uperfamille de .. TETTIGONIOIDEA

.\ntennes longues et fines, composées d'articles nornbn)ux. Tarses .le
4 articles. r.erques d'un seul article, généralement assez ('ourts, formant

1':~~A~"
.j-fr .. ;\.M. An. . _._

U) ,.•••Sc. R,..'

Fit,. 103. '- Kd,';ma .1., 1" n"I'vlLli,," .l..s T"tligUllllU~": ,. I-::tlllhp plyh'p .,t .. tic> ~ ; :.
.h'Olt", h,,",, ùe l'élytre gauche 'ùu cf •• In., nervure anale; C. costale; Cu, cubitale ;
.1[.. méùiane; R.• radill.le; Sc., snus-costale ; Rs .. secteur raùial ; Ax •• axilJn.ircs. -
Danti l'~lytre cr : An .. nnale; Ro• sppculum nu miroir.

tri'~ !<ouvpnt, chez le mâle, une pinel': jouant un rôle dans l'aecouplement.
Plaq\w sous-g-ènitale "U mâlp portant des petitll lItylp!< symétriques. Ovi-
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!>l'apte prc!>que toujours bien développé .. Tibia~ antérieurs munis de tym-
pans auditifs. Organes du vol bien développés ou abrégés, rarement nuls.
l'ù'rvation des élytres à peu près semblable dans les deux sexes, sauf dans
le champ anal (fig. 103). La sous-costale est longue, envoyant quelque5
branches vers le bord antérieur; la radiale est divisée et son rameau porte
souvent lui-même quelques branches; cubitale généralement divisée. La
correspondance de la notation moderne avec celle des anciens auteurs,
BRUNNER VON \VATTENWYL en particulier, s'établit ainsi:

sous-costale (Sc.) radiale antérieure
radiale (R) radiale postérieure
secteur radial (Rs) rameau de la radiale postérieure
médiane (M) ulnaire antérieure
cubitale (Cu) ulnaire postérieure
anale (An) vena dividens
axillaires (Ax) vena plicata

Chez le mâle, le champ anal et une partie du champ eubital sbnt trans- ,
formés en organe stridulant; l'élytre gauche recouvre toujours le droit,

. la veine anale est épaissie, formant la nervure stridulante (archet) garnie
en dessous d'une rangée de lamelles saillantes; la nervure cubitale déli-
mite le champ vibrant ou tympan; à l'élytre droit, il n'y a pas d'archet
épaissi et le tympan est mince et transparent. Par suite, c'est toujours
l'élytre gauche qui frotte sur l'élytre droit.

TABLEAU DES FAMILLES

1. Tarses à articles 1 et 2 lisses sur les côtés (fig. 108)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 80) Phaneropteridae.

- Tarses à articles 1 et 2 sillonnés sur les côtés (fig. 109). . . 2.
2. Tibias postérieurs sans épine apicale au bord supéro-externe

(fig. 104) . . . . . . . . . . . . . 3.
- Tibias postérieurs munis d'une épine apicale au bord

supéro-externe (fig. 105) . . . . . . . . . . . . . . . 4.
3. Tibias antérieurs armés d'une épine apicale supéro-externe.

Tête globuleuse; antennes insérées près de l'angle inférieur
des yeux, plus près du clypéus que du sommet de la tête
(fig. 106). Corps épais et lourd. Fémurs antérieurs inermes
. . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 157) Ephippigeridae.

- Tibias antérieurs sans épine apicale supéro-externe. Tête
allongée; antennes insérées entre les yeux. plus près du
sommet de la tête que du clypéus (fig. 107). Corps très
allongé. Fémurs antérieurs et intermédiaires armés de
fortes épines. . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 156) Sagidae.

4. Tympans des tibias antérieurs ouverts, ovales (fig. 110)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 98) Meconemidae.
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- Tympans .!Pl'! tibias nntprieunl rl'{l'rmés t'n (orme de fente
longitudinale (Hg'. 111). . . . . . . . . . . . . . . . :-•.

n. Tibias :lnl~rillUrs armés .l'une épine apicale supéro-externe
(Hg'. 112) . . . . . . . . . . . . . . . . . " Tetligoi\Htlae.
a. Prl'mier article des tarSl'!! pnst~rieuri'l av{'(' deux plil.htlIles
libres en dessous (fig. 114). . . . . . . .. (p. 110) Declicinae.

-:ÇrllJ'

l/.l.

lOS.

~

l~IG.104 à 115. - 104. Apex du tibia postérieur d'Uromenus. face externe. - 105.
id. de Decticus. -106. Profil de la tête d'Uromenu8. - 107.Profil de la tête de Saga.
-108. Tarse intermédiaire de Phaneroptera. -109. id •• de Decticu8. - 110. Tympan
auditif de },[econema. -111. id. de Decticus. -112. Apex du tibia antérieur de Decticus.
~ 113. id. de lIomorocoryphus. -114. Premiers articles du tarse pobtél'ieur de DcctiCUII.
- 115. id. de Tettigonia.

b. Premier article ùes Larses po~Lérieurs sahS plantules
libres (lig. 115) . . . . . • . . • . . . (p. \(7) Telligoniinae.

Tibias antérieurs sans épine apicale supérn-t'xterne (fi/.{. 113)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Conocephalidae.
a. Fémurs inermes en dessous ou les postérieurs armés
seulemenL de lluelques très petites épines ; rostre fronLal
ttès éLroit, comprimé (fig-. 116). . . . (p. 102) COllocephâlinae.

b. Fémurs urmés d'épines ('n dessous; {'ustre frontal large,
\lttllnngé t'ItLre les antennell (fi/.{. 117) . . (p. 1(5) (;f)piphorinae:
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Famille des PHANEROPTERIDAE

Les tarses à articles non sillonnés sur les cùtés fournissent le meilleur
caractère permettant de reconnaître les Insectes de cette famille qui, par
ailleurs, présentent des formes très diverses.

TABLEAU DES GENRES

1. Tympans ries tibias antérieurs en forme de fenLe
Tympans des tibias antérieurs ouverts, ovales. .,

03.

121.
.122.

125.12(].

120.

JJ2.

l"w. 116 à 126. -116. Sommet du vertpx de Conocephalu8. -117. id. de Homorocory-
phU8. -118. Hanche antérieure de Phancroptera. -119. id. d'bophya. -120. Sommet
du vertex de Rarbiti."tcR. - 121. Oviscaptp de Barbiti.,te.'. - 122. Extrémité du mêm".
~I'OH~i".-123. Oviscapte d" L"l'top"!!CR. -124. Extrémité du même, grosbie. -125.
Elytre gauclwdu m,il" d" BarbitiRteR. -126. id. de 180I'''lIa.

,) Hanches antérif'ures armées d'une épine; ailes dépassant
les élytres . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 81) Ty1opsis.
Hanches antérieures inf'rmes; ailes ne dépassant pas les
(;lytres . . . . . . . . . . . . . (p. 87) Acrometopa.
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3. Hanches antérieures armées d'une épine (fig. 118) ; organes
du vol bien développés; bord postérieur des lobes latéraux
,lu pronotum Cormant un sinus huméral. . . (p. 83) Phaneroptera.
Hanches antérieures inermes (fig. 119); organes du vol
abrégés; bord postérieur des lobes latéraux du pronotum
ne Cormant pas de sinus huméral. . . . . . . . . . . . 4 .

.1. Rostre frontal beaucoup plus large que le 1er article des
antennes; méso et métasternum lobés en arrière, couvrant
les Covéoles ; pronotum à sillon pn avant du milieu. (p. 95) Orphania.

- Rostre frontal plus étroit, sillonné (fig. 120) ; méso et méta-
sternum tronqués en arrière, découvrant les Covéoles ; pro-
notum à sillon peu visible, situé en arrière du milieu. . . . G.

G. Oviscapte à bord inférieur droit ou faiblement convexe,
bord supérieur convexe, partie apicale très fortement dentée
(ng. 121-122); plaque sous-génitale du mâle courte ou
faiblement prolongée et à peine rétrécie à l'apex. . . . . 6.

- Oviscapte court et large, à bord supérieur droit, apex très
finement serrulé (fig. 123-124). . . . . . . . (p. 88) Leptophyes.

Ii. Élytre gauche du mâle à nervure anale il peine marquée
(fig. 125); oviscapte à bord inférieur droit sur presque
Loute sa longueur . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7.

- Élytre gauche du mâle à nervure anale bien nette
(fig. 126); cerques recourbés seulement vers l'apex pt
croisés sur la plaque sous-génitale; ovis('apte il bord
inférieur courbé sur toute sa longueur. . . . . . (p. 90) Isophya.

7. Cerques du mâle longs, bien courbés, terminés l'n pointe
fine; plaque sous-génitale courte; ov'iscapte une fois et
demie aussi long que le pronotum. . . . . . . (p. 91) Barbitistes.

- Cerques du mâle bien plus courts, faiblement courbés, à
peine amincis à l'extrémité et terminés par une courte
dent; plaque sous-génitale longue, terminée par une
('arène denticulée; oviscapte dépassant peu la longueur
du pronotum . . . . . . . . . . . . . (p. 94) ~etaplastes.

Gen. TYLOPSIS Fmmm, 18~:~

Pronotum à lobes latéraux plus longs que hauts, insérés anguleusement
~ur le disque. Organes du vol qien développés; élytres très <'Moits, en
gl'nrral dépasst\s par les ailes. Hanches antérieures armées d'une {~pine.
Fémurs postérieurs dépassant les élytres, très grêles. Tergites abdominaux
présentant une crête médiane et dentés postérieurement. Antennes très
lungues, fI'agiles, compost.cs d'arLid(~s allongés.

Distribution. - Afrique; une seule espèce dans la région méditerra-

1\
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Tylopsis liliifolia (F.) (lig. 127). - Lucusla liliifolia FABRIC\US, 17~Kl,
Eut. Syst., II, p. 76. - Tylopsis liliifolia FINOT, HmO, p. lH4, pl. \J,
fi;!'. 12G; - .\ZAM, 1~01, p. 147 ; -CHOPARD. HI47, p. 47, pl. IV, fig. 50.

l'w. 127. - Tylopsis liliifolia F .. Q, X 3.

- Tylopsis lhymifolia CHOPARD, H122, , p. 67; -CHOPARD, lU23, p. 277 ;
- HOULBERT, 1927, p. 288, pl. XIII, fig. 96.

Biologie. - BOLDYREV, 1915, Hor. ::;OC.ent. Ross., XLI, p. 96 ;-
C.\PPE DE BAILLON, 1920, La Cellule, XXXI, p. 126 ; - GRASSÉ, 1924,
Bull. biol. FI'. Belg., LVIII, p. 454.

. - -~-........
. .., - .., _-

l'w. 128. - Très jeune larve ùe Tylopsis. X 8 (debsin de M. ~. KORSAKOFF).

Vert ou testacé marbré de brun; élytres présentant souvent des taches
triangulaires jaunâtres (var. margine-gullala ::;ERV.). Cerques du mâle
longs, à mucron apical long, ondulé. Plaque sous-génitale de la femelle
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acuminé!', l~marginL'e de chaque rlÎtp. paraissant ainsi tridentée ; oviscaptc
il peine plus long que le pronotum.

Long. cf 13-22 mm., 9 16-23 mm. ; pronot. cf 3,4-5 mm., 9 {i-!:l mm. ;
élytre 16-24 mm. ; fém. post. 21-27 mm. ; oviscapte 4-(j mm.

Cummun dans les endroits incultes et sur les buissons j adulte de juillet il
fin septembre. Chant très faible, irrégulier, formé d'une seule note répétée
trois ou quatre fois; se fait entendre surtout dans la soirée et la nuit. Ponte au
crépuscule, entre les gaines des feuilles et la tige des Graminées (CAPPE DE
BAILLON)ou dans les tiges de jonc, d'œillet et de la Graminée C~taria l'erti-
ci/olia (GRASSÉ).Œuf très comprimé, de 3,8 mm. sur 1,7 mm. Eclosion en
mai. La larve (fig. 128) présente une crête abdominale très marquée, le bord
postérieur de chaque tergite prolongé en une saillie anguleuse; bord posté-
rieur du pronotum très anguleux et prolongé, le bord antérieur avec une petite
pointe médiane; couleur variée de testacé et de blanc, antennes blanchâtres.

Toute la côte méditerranéenne; remonte dans les Basses-Alpes, le Vaucluse,
la Drôme; dans le Tarn, la Haute-Garonne, le Lot-et-Garonne, jusqu'au Lot:
Cabrerets (CHOPARD); Landes; Dordogne: Les Eyzies, Tursac (GRASSÉ).
A été signalé autrefois du Haut-Rhin: forêt de la Harth, par PIERRAT, mais
cette localité est peu vraisemblable. Corse.

Europe méridionale, Afrique du Nord, S. W. de l'Asie.

Gen. PHANEROPTERA SERVILLE, 1831

Fastigium verticis déprimé, subsillonné. Pronotum plan; lobes latéraux
à insertion arrondie, moins longs que chez le précédent. Hanches anté-
rieures armées d'une épine t 'tympans des tibias antérieurs ovales; tous
les fémurs inermes cn dessous; lobes géniculaires bidentés. Tcrg-ites abdo-
minaux arrondis. Organes du vol bien développés; élytres étroits, arrondis
à l'apex; ailes dépassant les élytres.

Distribution. - Europe centrale et méridionale, .\frique, Asie.

TABLEAU DES ESPÈCES
1. Lobes latéraux du pronotum un peu plus longs que hauts.

Plaque sous-génitale du mâle élargie dans sa partie 2picale
(fig. 129) ; cerques un peu épaissis et comprimés 'dans la
moitié apicale (fig. 130) ; oviscapte à" courbure subangu-
leuse (Hg. 131) '. . . . . . . . . . 1. falcata.
Lobes latéraux du pronotum aussi long-s ou un peu moins
longs que hauts. Plaque sous-génitale du mâle étroite il
l'apex (fig. 132) ; cerques grêles, non épaissis dans la moitié
apicale (Hg. 133). Oviscapte à l'ourbure plus régulière
(fig. 134). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ~.

2. Lobes latéraux du pronotum un peu plus hauts que longs;
élytres dépassant l'apex des fémurs postérieurs; valve
anale supérieure du mâle subtriangulaire. Oviscapte à bords
fortement dentelés. . . . . . . . . . . . . . 2. quadripunctata.
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Lobes latéraux du pronotum aussi hauts que longs; élytres
atteignant à peine l'extrémité des fémurs postérieurs:
valve anale supérieure du mâle oblongue. Oviseapte à
bords très finement denticulés . . . . . . . • . . 3. nana.

135. 137.

Fm. 129à 137.-129. Plaque sous.génitale du d' de Phaneroptera falcata. -130. Cerque
gauche du même. - 131. Oviscapte de la 9. - 132. Plaque sous-génitale du d' de
Ph. quadripunctata. -133. Cerque gauche du même. - 134. Oviscapte de la 9. -
135.Plaque sous-génitale et cerques du d' de Leptophyes laticauda. - 136. Oviscapte
de la 9. -137. Plaque sous.génitale du mlUe de Leptophyes punctatissima.

1. Phaneroptera falcata (PODA) (fig. 138). - Gryllus ta/catus PODA,
1761, Mus. Graec., p. 52. - Phaneroptera- fa/cata FINOT, 1890, p. 182,
pl. 9, fig. 124; - AZAM, 1901, p. 147; - CHOPARD, 1922, p.68, fig. 89,
VO, 93, 94, 95; - HOULBERT, 1927, p. 287, pl. XIII, fig. 95 ; - CHü-
PARD, 1947, p. 47, pl. IV, fig. 51.

Biologie. - GERHARDT,1913, Zool. Jahrb., XXXV, p. 476, pl. 17, fig. 8 ;
-CAPPE DE BAILLON, 1919, La Cellule, XXXI, p. 126,144; - GRASSÉ
t,t DE VICHET, 1924, Bull. Suc. ent. Fr., p. 186 ; - GRASSÉ, 1924, Bull.
biol. Fr. Belg., LVIII, p. 4J4; - CHAUVIN, 1943, Bull. Soc. ent. Fr ..
p. 69. •

D'un beau vert opaque, le pronotum un peu tacheté de roux; élytres
entiprement verts chez la femelle, un peu rembrunis à l'apex chez le mâle.
Espèce de forme assez délicate, facile à reconnaître à la forme des élytres
dépassés par If's nilf's ; part.ie des ailes visible au delà des élytres verte.

Long. c5 12-15 mm., 9 16-18 mm. ; pronot. 3-4 mm. ; fém. post. 18-
22 mm.; plytrp 20-2il mm.; oviscapte fi,5 mm.
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• Espèce CUI~l1!1unesu.r les buissons, d~ns les ~ri('hes et les clairièr~s des bo!s.
Eclosion en JUin j les Jl'lInl'S ~ont. v('r<1atrl''<(hl!. 1~9) tout ta~het.('s dl' pptltS
points po~rprcs j antennes anne.lef'~de. brun .et de .JaUlI~:Apres SIX,mues, les
larves devlcnnent adultes au mOIsIi aout et vivent Jusqu il la fin de 1automne.
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FIO.13S. - Phaneroptera falcata Poda, Q. X 2.
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FIU.139. - 'l'l'o\s jeune larve dE'Phaneroptrrafalcata. X 8 (dessin de M. N. KOn.SAKOFF).

Les Phanéroptères sc nourrissent de feuilles de toutes sortes d'arbres, et aussi
de fleurs d'ajoncs (GRASSÉ).Le chant, qui se fait entendre surtout la nuit,
est très faible j c'est un cliquetis à peine audible, répété 20 à 25 fois par minute.
D'après GRASSÉ,l'accouplement a lieu surtout le !loir j le mâle se glisse sous
la femelle, couché sur le dos, et enserre avec ses eerques la plaque sous.
génitale de celle-ci; il se redresse ensuite en exécutant un rétablissement.
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Le spermatophore est volumineux, comprenant deux petits renflements
sphériques et une masse muqueuse, le spermatophylax. La ponte, très remar-
quable, a été décrite en détail par P. GRASSÉ.La femelle ronge lé~èrement
le bord du limbe d'une feuille, elle replie ensuite l'abdomen dont l'extrémitP
arrive au contact de la région buccale; l'oviscapte, pris entre les mandibules
qui serrent les valves inférieures, s'enfonce dans l'épaisseur de la feuille, entre
les deux épidermes. Les œufs, plats, ovales, sont ainsi distribués tout autour
de la feuille. La ponte a lieu en septembre-octobre; en plevage, GRASSÉl'a
obtenue sur Poirier, Pêcher, Châtaignier, Chêne blanr.

Très répandu dans une grande partie de la France, mais rare dans le Midi.
Commun dans les forêts de Sénart, Fontainebleau, rt'gion d'Etampes, aux
environs de Paris; remonte au Nord jusqu'à l'Oise, les Ardennes; dans l'Est,
jusqu'à la Moselle (LIENHART).

Europe centrale et orientale. Asie paléarctique.

2. Phaneroptera quadripunctata BRuNNER. 1878, :\1onogr. Phanér ..
p. 212 j - FINOT, 1890, p. 183: - .\ZAM, 1901, p. 147 ; - CHOPARD,
1922, p. 68, fig. 79, 96-100; - CHOPARD,1923, p. 277 ; - HOULBERT.
1927, p. 287; - CHOPARD,1947, p. 48.

Biologie. - CAPPE DE BAILLON,1919, La Cellule, XXXI, p. 200; -
BOLDYREV,1915, Hor. Soc. ent. Ross., XLI, p. 102; - GRASSÉet DE
YICHET, 1924, Bull. Soc. ent. Fr., p. 186 j - GOID<\NICH,1938, Boil.
Ist. Bologna, XI, p. 94.

Espèce de même taille et même aspect que la précédente. Outre les
raractères donnés au tableau, elle en diffère par une coloration un peu
plus jaunâtre et par la présence sur l't'lytre du mâle de deux petits points
noirs à la base du miroir et un à l'apex.

Mêmes mœurs et même habitat que P. falcata, mais bien plus méridional.
La ponte, qui a été observée dès 1912 par G. DE VICHET,s'effectue dans des
conditions analogues. GOIDANICHl'a signalée sur feuilles de Cerisier.

Provence, Isère, Hérault, Haute-Garonne, Hautes-Pyrénées; Dordogne;
Deux-Sèvres (GÉLIN); Allier; Maine-et-Loire (R. DU BuYssoN); Indre-et-
Loire: Richelieu (DUPUIS); Yonne: Avallon (LEPROUX); île d'Oléron j
Corse.

Europe méridionale; Syrie.

3. Phaneropta nana FIEBER, 1853, Lotos, III, p. 173 ; - .AZAM.1901.
p. 147; - CHOPARD,1922, p. 69; - HouLBERT, p. 288.

Très voisin des espèces précédentes; en difTère surtout par les èlytrf's
plus courts, les lobes latéraux du pron.otum aussi longs que hauts, ù bord
postérieur moins arrondi; ovisrapte rPlréci vt'rs l'apex, à bords à peine
rlf'ntés.

Long. 12-13 mm.; fém. post. 16-17 mm.; élytre 15.G-18 mm. ; ovis-
l'apte 4,5 mm.

Espèce très commune en Afrique, signalée au Portugal; depuis AZA"VI,

on a supposé sa prt'sence en France possible, mais l'Ile n'a jamais- été confirmt'e.
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Gen. ACROMETOPA FIEBER, 18fl:i

Hi

Fasligium du vertex ùéprimé, triangulaire, sillonné .. \ntenrws très
longues, un peu épaisses, fragiles. Pronotum arrondi, avec un sillon lon/.{i-
tudinal au milieu, oblitéré chez la femelle; lobes latéraux à bord antl\ricur
èmarginé, angle antérieur aigu, bord inférieur descendant jusqu'an milicu,
arrondi ensuite. Mésosternum sublobl\ laissant libre un foramcn trian~
gulaire ; métasternum à bord postprieur presque droit, libérant un foramcn
en forme de fente. Hanches antérieures sans épine. Pattes très longues;

Fw.140. - ACTometopa mam'opoda italica Ramme, cf. x 1.5.

tous les fémurs spinuleux dessous sur les deux bords; lobes géniculaires
portant deux petites épines; tibias antérieurs à tympans conchiformcs ;
fémurs postérieurs à peine épaissis à la base. Cerques du mâle longs,
arrondis, un peu incurvés dans le tiers apical, à apex bimucroné. Oviscapte
brusquement incurvé à la base, assez grand, acuminé, les valves supé-
rieures à bords serrulés. ~lytres longs, étroits; champ marginal irréguliè-
rement réticulé, veines radiale et médiane presque contiguës à la base,
divergeant à partir du milieu. Ailes dépassant à peine les élytres chez le
mâle, plus courtes chez la femelle.

Distribution. - Région méditerranéenne.

Acrometopa macropoda ssp. italica RAMME, 1927, Eos, III, p. 121,
fig. [JQ, Ga, 7a, Sa (fig. 140).

Vert pâle. Antennes jaunes avec la base vertc. Lobes latéraux du pro-
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notum à bord postérieur arrondi. Élytres du mâle à tympan rembruni;
('erques arrondi~, incurvés dans le quart apical, excavés à l'apex, le bord
portant une petite épinr ; plaqul' sous-génitale plus longue que les cer-
(lues, divisée depuis le quart basal; lobes écartés à la base, contigus à
l'apex, arrondis. Oviscapte à bord supérieur subarrondi.

Longo. cr 22 mm., 9 ~10mm. ; pranat. 7 mm. ; fém. post. 38 mm. ;
t'o!ytrp cr 36 mm .. 9 26-28 mm. ; aviscapte H.G mm.

Corse: environs de Bastia, un exemplaire dans la collection du Muséum:
déjà cité par T. A. MARSHALL(Ent. m. Mag., VII, 1871, p. :249); Ponte Leccia,
juillet (PASQUIER); basse vallée de l'Ostriconi, juin (BONFILS). - Italie;
Sicile.

Gen. LEPTOPHYES FIEBER, 1852

Sommet du vertex très court, sillonné à la base .. Pronotum court.
Élytres très courts, surtout chez la femelle. Plaque sous-génitale du mâle
longue, atténuée à l'apex; cerques. courts, courbés à l'apex. Oviscapte
tres comprimé, court, à bords très finement denticulés; plaque sous-géni-
tale triangulaire.

Distribution. - Europe ; Cashmir; Choa.

TABLEAU DES ESPÈCES

J. Taille plus grande (17-20 mm.) ; abdomen avec une bande
médiane brun rougeâtre; cerques du mâle obtus il l'apex;
plaque sous-génitale courte, très large à la base, il bord
apical étroit, subémarginé (fig. 135). Oviscapte trois fois
aussi long que le pronotum (fig. 136). . . . . . . . 2. laticauda.

- Taille plus petite (12-16 mIl1.) ; cerques du mâle aigus à
l'apex; plaque sous-génitale longue, à bord apical droit
(fig. 137). Oviscapte à pE'ine deux fois aussi long que
le pronotum. . . . . . . . . . . . . . . .. 1. punctatissima.

1. Leptophyes punctatissima (Bosc) (fig. 141). - Locusta punciatissima
Bosc, 1792, Actes Soc. ilist. nat. Paris, 1, p. 44, pl. 10, fig. 5-6. -
Lpptophyes punciatissima FI:"OT, 1890, p. 180, pl. 9, fig. 123 ; - AZAM,
1901, p. 146; - CHOPARD, 1922, p. 69, fig. 71, 111-112. 121 ; - CHO-
PARD, 1923, p. 277; - HOULBERT, 1927, p. 284, pl. XIII, fig. 93 ; -
CHOPARD, 1947, p. 48, pl. IV, fig. G2-53.

Biologie. - GERHARDT,1913, Zooi. Jahrb., XXXV, p. 469, pl. 17, fig. 7 ;
-CAPPE DE BAILLON. 1925, La Cellule, XXXIX, p. 71 ; - 1919, La
Cellule, XXXI, p. 145, fig. IV. p. J91 ; - 1932, Bull. i'oc. ent. Fr.,
p. 177.

Petit. Vert tout piqueté de points noirs; pronotum avec des lignes
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latérales jaunes plus ou moins marqui)l's. Il ,'xiste line variété brune asspz
rare. Élytres du mâle courts, tronqués;' ('eux ùe la femelle très petits,
en forme d'écaille verte. Oviscapte court et courbé.

Long. cr 10-12 mm., <.;? 10-16 mm. ; fém. post. 15-16 mm. ; élytre cf
3 mm., <.;? 1,5 mm. ; oviscapte 7 mm.

Cette petite espèce est assez commune sur les arbres et les arbustes. Elle
pclôt en juin et se trouve adulte d'août à octobre, après cinq mues. Le chant
est l'xtrêmement faible, consistant en une note sourde, sorte de petit grince-
ment répété assez régulièrement toutes les;' secondes. Ponte dans les fissures
des écorces j la femelle prend, pour pondre, la même position que les Phallé-

FIG. 141. - LepÛYphYe8 punctatisBima Bosc, 9, X 4.

roptères. De' remarquables gynandromorphes ont été décrits par CAPPE OF.

BAILLON (1925, 1932).
Habite presque toute la France, mais semble plus rare dans le Midi. Ile

d'Oléron (MABILLE)j Jersey (ZEUNER).
Europe centrale et méridionale. Palestine.

2. Leptophyes laticauda (Fmv.), - Odonlura lalicauda FmvALDsKY,
1868, Mon. Ortho Hung., p. 102, pl. IV, fig. 1. - Leplophyes lalicauda
AZAM, 1901, p. 146; - CHOPARD, 1922, p. 69, fig. 117, 120 ; - HOUL-

DERT, 1927, p. 284.
Vert ou vert jaunâtre tacheté de petits points bruns, avec une ligne

médiane roussâtre, partant des élytres jusqu'à l'extrémité de l'abdomen;
antennes rougeâtres avec quelques anneaux blancs. Bord postérieur du
pronotum élevé, arrondi chez le mâle, tronqué chez la femelle. Oviscaptc
ayant au milieu une largeur égale à la longueur du pronotum.

Long. cr 17 mm., <.;? 20 mm. ; rém. post. 18 mm. ; oviscapte 10-13 mm.
Espèce très rare en France qui n'a été signalée que du Var: montagne de

Lachens, sur les grandes herbes, en septembre (AZAM); forêt de la Sainte-
Baume (REMAUDIÈRE). - Suisse, Italie, côte Dalmate.
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Gen. ISOPHYA BRUNNER. 1878

Corps épais et lourd; élytres abrégés. Fastigium du vertex sillonné
dessus. Bord postérieur du pronotum droit, subélevé chez le mâle, libérant
les élytres, ceux de la femelle à demi rouverts. Fémurs antérieurs ayant
au plus une fois et demie la longueur du pronotum. Élytre p:auche du
mâle à nervure axillaire bien marquée; cerques courbés vers l'apex seu-
lement et croisés sur la plaque sous-génitalf'. Élytres de la femelle très
courts, lobiformes; oviscapte bien courbé, fortement denté à l'apex
: fig-. 142) .

. Distribution. - Europe méridionale; Asie Mineure. Il existe aussi en
.\mérique du :';ud I~uelques espèces qui ont été rapportées à ce genre.

Isophya pyrenaea (SERV.). - Barbitistes pyrenaea SERVILLE. 1839,
Ins. Orth., p. 481. - Isophya pyrenaea FINOT, 1890, p. 180, pl. 9,
fig-. 122; - AZAM, 1901, p. 14;') ; - CHOPARD, 1922. p. 70, fig. 91, 92,
110, 116, 118; - HOULBERT. 1927, p. 281, pl. XIII, fig. 90 ; - CHO-
PARD,1947, p. 48.

Biologie. - BÉRENGUIER, 1907, Bull. Soc. Et. Sc. nat. Nîmes, XXXV,
p. 1.

D'un vert mat plus ou moins p(metué de roux; antennes vertes. Pro-
notum un peu relevé en arrière chez le mâle, plan et tronqué chez la
femelle. Élytres du mâle un peu plus longs que le pronotum, plus ou moins
tachés de blanc dans le champ marginal, disque rembruni; élytres de la
femelle ne dépassant pas le tiers du pronotum, verts à bord antérieur pâle.
Cerques du mâle courbés dans le tiers apical. obtus, brièvement mucronés
a l'apex (fig. 143) ; plaque sous-génitale un peu atténuée à l'apex, carénée
longitudinalement, à bord postérieur profondément émarginé. Oviscapte
ne dépassant pas deux fois la 10n!Z'ueurdu pronotum, sensiblement incurvé
depuis la base.

Long. cf 16-22 mm., 9.20-25 mm. ; pronot. cf 4-5 mm., 9 5-6 mm. ;
fém. post. 18-20 mm. ; élytre cf ri mm., 9 3 mm. ; oviscapte 9 mm.

Cette espèce se trouve, assez rarement, à terre ou sur les herbes, le plus
souvent dans les prairies de montagne; elle a été cependant trouvée aussi
dans quelques localités de plaine où elle se présente à l'état de relicte. Dans
les environs de Nîmes, où BÉRENGUIER a élevp ce Phanéroptéride, l'éclosion
est très précoce, dès la deuxième quinzaine de février, et on obtient des adultes
vers le 15 mai; en montagne, par contre, on rencontre cet insecte adulte de
juin à octobre. Le nombre des mues est de 6, en comptant la première qui a
lieu dès le dégagement de la larve sortant de l'œuf. Les mâles stridulent surtout
le soir; Cette stridulation, très faible, est comparée par BÉRENGUIER au glis-
sement d'un cuir sur une selle. L'accouplement a également lieu dans la soirée;
le mâle se glisse à reculons sous la femelle; le spermatophore est volumineux,
formé de 4 vésicules. La ponte se fait en terre; comme chez les autres Phané-
roptérides, la femelle se courbe en boucle et saisit la base de l'oviscapte entre
les mandibules; particularité remarquable, les œufs, longs de 4,5 millimètres,
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de forme ellipsoïde, assez aplatis, sont agglutinés par du mucus (-'n pf'tits
groupes de 5 ou fi œufs.

var. nemausensis DÉRENGUIER,WOG, Bull. Soc. Et. Sc. nat. Nimes, XXXIV,
p. 11. - Plus trapu que le type; coloration gris bleuâtre cendré j ponctuation

. brune très visible j fastigium du vertex un peu plus court et un peu plus large
à l'apex. C'est la forme étudiée par BÉRENGUIERaux pnvirons de Nîmes qui
doit peut-être être considérée comme une sous-espèce.

Hautes-Pyrénées: Bagnères-de-Luchon (SERVILLE, :\1ARQUET, II. DU
BUYSSON)j Cauterets (FINOT); Haute-Garonne: environs de Toulouse
(~1ARQUET); Vosges: plateau de Garbamont. (PIERRAT); Puy-de-Dôme:
l'nv. de Clermont-Ferrand, entre 600 et 1.3()fl m.; Royat (Dr BRUYANT,
CnoPARD) j Lot: Montfaucon, causse (C. POUILLOT); Yonne: vallée de la
Vanne, près de Mâlay-le-Roi (HOULBERT).

var. nemausensis : Gard: environs de Nîmes, garigues bordant la route de
Sauve (BÉRENGUIER); Saint-Geniès-de-:\Ialgoirès (HuGUEs); Bagnols-sur-
Cèze; environs de Saint-Gilles, commun en 1947 (OELMAS et RUlIllER) j
Hérault: env. de ~Iontpellier (DE VICHET).- Europe centrale et méridionalp.

Gen. BARBITISTES CHARPENTIER, 1825

Très voisin d' Isophya ; en difTère par la nervation de l'élytre gauche du
mâle dont la nervure anale est peu marquée ; les cerques sont courb{'s
depuis la base et sinués, croisés l'n arrière de la plaque sous-génitale.
Élytres de la femelle très courts, lobiformes ; oviscapte à bord inférieur
('(mrbl\ seulement à partir du tiers apical, fortement denté près rIe l'apex.

Distribution. - Europe méridionale; .\sie :\'lineure.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Plaque sous-génitale du mâle à carÏ'ne faible (fig. 144) . 2.
Plaque sous-génitale du mâle aVec. une crH!' longitudinale
très saillante (fig. 145). . . . . . 3. ftscheri.

2. Cerques du mâle pointus à l'apex 1. serricauda.
- Cerques du mâle obtus à l'apex 2. obtusus.

1. Barbitistes serricauda (F.). - Locusla serricauda FABRICIUS, 1794,
Ent. Syst., IV, p. 45G. - Barbilisles serricauda FI NOT, umo, p. 177 ; --
.\ZAM, 1901, p. 112 j - CIIOPARD, lU22. p. 70, fig. 119; - HOULDERT,

1927, p. 277, pl. XIII, fig. R9.
Vert ou brunâtre avec deux bandes longitudinales jaunes comrnen~ant

derrière les yeux, s'Plendant sur les côtés du pronotum et plus ou moins
nettes sur l'abdomen; pronotum plus ou moins tacheté ne brun et prr\-
spntant une très fine ligne jaune médiane; pattes vertes ou un peu rou.
g-eâtres. Élytres du mâle rougeâtres, le l'hamp antprieur jaune; Cl'UX dl]
la fl'melle verts plus ou moins tachés rie rougeâtre dl'ssus, les {'{ltés jaunes.
Cerques du miHe longs, sinués, très aigus à l'apex; plaque sous-génitale
large, il bord postérieur émarginé, préspntant sur toute c;a longueur une
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carène médiane peu élevée. Uvisf'aptp à bord supérieur légèrement courbé
depuis la base, bord inférieur droit, courbé seulement à partir du tiers
apical, l'un et l'autre armés d'une dizaine de fortes dents.

Long. 15-17mm. ; pronot. cf 4 mm., 94,5 mm. ; fém, post. 15-17mm. ;
oviscapte 10-11 mm.

FIS.

l'tB.

l't4.

147.

Fm. 142 à 149. - 142. Oviscapte d'lsophya pyrenaea. - 148. Plaque sous-génitale et
cerques du cr d'lsophya pyrenaea. - 144. Plaque sous-génitale et cerques du mâle
de Barbitistes serricauda. --- 145. Plaque sous-génitale et cerques du cr de B. fis-
cheri. - 146. Sommet du vertex d'Orphania denticauda. - 147. Plaque sous-génitale
et cerques du cr du même. -148. Sommet du vertex d'O. scutata. -149. Plaque sous-
génitale et cerques du a du même.

Cette espèce est assez rare; elle vit sur les buissons, en août-septembre.
Ponte dans la terre.

Distribution très dispersée, plutôt dans les montagnes. Basses-Alpes:
environs de Digne (AzAM); Larches (BRISOUT); Alpes-Maritimes: Théoule
(CHOPARD); Drôme: Grands Goulets, sur la route de La Chapelle-en-Vercors
à Pont-en-Royans (AzAM); Haute-Savoie: Peisey, 1.200 m. (P. VAYSSIÈRE);
Puy-de-Dôme: Mont-Dore (R. DU BuYssON) ; Vosges (PIERRAT) ; Jura:
env. de Morez (P. LESNE); Meurthe-et-Moselle: forêt de Haye, env. de
Nancy (LIENHART); Hautes-Pyrénées: Barèges (CHOPARD)(1). - Europe
plutôt méridionale, mais signalé aussi en Belgique (SÉLYS-LONGCHAMP).

1. Cette forme pyréJ'léenne, dont je n'ai pris qu'une femelle, serait à rechercher et à
comparer à l'espèce décrite par NAVAS sous le nom d" B. virgincus (Bol. Soc. arag.
Cieno. nat., VII, 1908, p. 104) de l'Aragon.
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2. Barbitistes obtusus TARGIONI-TozZETTI, 1881, Bull. Soc. ent. it..
XIII, p.183 ;-AZAM, 1901, p.112 ;-CHOPARD, 1922, p. 71. -Barbi-
lisies serricauda var. obiusus HOULDERT. 1927. p. 277.

Cette espèce est très voisine de la précédente dont elle diffère surtout
par les cerques du mâle obtus à l'apex, au lieu d'être terminés en pointe
ai~uë. Elle présente les mêmes variétés de coloration, auxquelles FRUHS-
TORFER a cru devoir donner les noms de var. viridescens pour la forme
verte et var. picla pour la forme sombre 3 bandes jaunes.

Signalé seulement de deux localités de France: Basses-Alpes: Chabrières,
au pied de la montagne de Beyne (AZAM) ; Alpes-Maritimes: col de la Cine
(et CARPENTIER) ; fin juillet à septembre. - Italie, Tyrol, Tessin.

:3. Barbitistes fischeri (YERS.) (Hg. 150). - Odoniura fischeri YERSIN,
1l:l54.Bull. Soc. Vaud. ~r. nat., IV, p. f)Îl. pl. 2, fig'. l-rl. - l1arbilisies

rflO. 150. - Barbitistes fisrheri Ym'Sin, Q. x 2.

lischeri FINOT, Il:lUO,p. 178, pl. U, iig'. 120-121 ; - .\Z.\M, IUtl1, p. 14r) ;
- CIIOPARD, HJ22, p. 71, Hg. 103, 109, 113, 115 ; - HOULllEHT, IU27.
p. 278; - CnoPARD. 1947, p. 48. pl. IV, fig. 54.

Biologie. - .\ZAM, 1l:l95•• \nn. ::;OC. ent. Fr .• LXIV, Bull.. p. XLIX;
KOR;,AIWFF, HJ4r) , llull. :-;oc. l'nt. Fr .• p. 7':1.

ESI)(\e{1ayant il peu près le même asp('(.t que SP,.,.icnW}fl, mais cie taille
nettement plus grande. Chez le mâle, la plaque sous-génitale prt'l"il'nte,
des la base, une crête médiane saillante qui se termine il l'apex en un
Johe arrondi à bords finement denticulés; le bord postérieur de la plaque
sous-génitale est asc;ez profondément ineic;é. formant deux lobes arrondis;
cerques lon~s. incurvés, un peu sinues, croisés à l'apex qui ('st lég-eremcnt
aplati l't tl'rmin{' par un(' ('ourtl' rient. Fl'melle semhlable à serricflwla.
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mais beaucoup plus g-rosse, à fastigium du vertex un peu tronqué à l'apex
et plus profondément sillonne; élytres à réticulation très régulière, angle
externe arrondi; oviscapte un peu moins brusquement courbé à l'apex.
La couleur de cette espèce est extrêmement variable; on trouve des
individus entièrement verts, sauf les élytres jaune roux et les pattes
rougeâtres; d'autres sont vert foncé avec deux bandes jaunes, plus ou
moins nettes, derrière les yeux, sur les côtés du disque du pronotum et
sur l'abdomen; d'autres enfin sont presque noirs. Il est à noter que la
coloration d'un même individu varie au cours de 3a vie imaginale ; alors
que beaucoup de jeunes adultes sont d'un beau vert, presque tous les vieux
individus deviennent très foncé." plus ou moins complètement envahis
par. le pigment noir; en même temp", leurs téguments deviennent très
luisants. D'autre part, il semble, d'après quelques expériences de KOR-
:,o,AKOFF,que les individus élevés en milieu confiné deviennent plus foncés
que ceux qui sont isolés. Il s'ensuit que la forme berenguieri VALERY
MAYET doit être considérée comme une forme sombre extrême, se mani-
festant dans les années où l'espèce est particulièrement abondante.

Long. cf 20-22 mm., Cf 17-30 mm. ; pronot. cf 4-5 mm., Cf 5-6 mm. ;
fém. post. 20-22 mm. ; élytre cf 4-4,5 mm .. Cf 1,6 mm. ; oviscapte 8-11 mm.

Très commun sur les buissons, surtout sur les Chênes; devenant, en cer-
taines années, tellement abondant qu'il cause de _sérieux dégâts dans les
cultures, en particulier aux Vignes et aux Pêchers. Eclosion très précoce, dè&
le mois de mars; les jeunes sont toujours verts, tachetés de petits points noirs;
ils effectuent cinq mues et deviennent adultes au début du mois de juin.
Ces insectes sont très héliophiles; cependant les adultes stridulent surtout
dans la soirée; la stridulation est très faible, irrégulière, comme un grince-
ment, répétée 20 à 40 fois, à la vitesse de 120 à la minute; les périodes durent
10 à 20 secondes et sont séparées par des repos de 5 à 20 secondes. Ponte cn
terre, suivant le mode indiqué pour Isophya. Œuf en forme de navette com-
primée, de couleur rosâtre.

Commun ou très commun, suivant les années, en Provence; Var, Bouches-
du-Rhône; aussi dans le Vaucluse, au mont Ventoux (CHOBAUT); Drôme,
Gard, Hérault: Pyrénées-Orientales: environs de Py (LEsNE). A été signalé
comme très nuisible dans les Maures, pour la première fois en 1888, et c'est
il la suite de cette invasion qu'a été décrit le B. herenguieri ; il nouveau très
nuisible en 193;) aux Pêchers dans le Var (FAGN1EZ,/Jull. Soc. enl. Fr., XL,
p. 190) et en 1947-1948 (DELMAs et RA!l1BIER).

Espagne, Portugal.

Gen. METAPLASTES RAMME, 1931,3

Très voisin du genre précédent. Tête assez petite; fastigium du vertex
étroit, subaigu. Pronotum du mâle assez étroit, un peu ensellé dans le
tiers postérieur; sillon transverse oblique. Élytres du mâle carrés ou
oblongs, à angles arrondis, ceux de la femelle moitié plus courts; nervation
faible. Fpmurs postérieurs relativement courts. Segment anal du mâle
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faiblemcnt {'chancré au bord posthieur; {"piprol'Le dirigé obliqucmcnt
vers le bas, armé à la base de deux assez fortes dents mousses. Cf'rqucs
l'ourbés en dedans, plus ou moins plargis vers l'apex; plaque sous-g-énitale
long-uc et étroite, profondément sillonnée, le sillon limité par deux bandcs
saillantes qui se terminent en un processus plus ou moins marqué. le
milieu armé de deux petites dents. Oviscapte à peine plus long que le
pronotum. «

Distribution. - Région méditerranéenne.

Metaplastes pulehripennis (COSTA). - Odonlura pulchripennis Cm'TA,
l!:îli:1.Alti .\cc. Napoli, 1 (2), p. 25, pl. l, fig-. 6-7.

Vert pâle orné de deux bandes brun rougeâtre plus ou moins visiblcs.
Fastigium du vertex court, obtus, faiblement sillonné. Antennes unicolores.
Tête ornée d'une bande brune médiane, plus ou moins nelte, et de Lrois
lignes blanchâtres sur l'ol'riput. PronoLum assez long, à bord postérieur
s'étendant, dans les deux sexes, jusqu'au bord postérieur des mésopleures.
Élytres du mâle un peu rugueux, à bord externe blanc, avec une bande
noirâtre sur l'arête; élytres de la femelle verts. Plaque sous-génitale du
mâle très large à la base, fortement rétrécie vers l'apex, -ù bords sinués,
les côtés élevés en bourrelets, l'apex subaigu, comprimé en crêLe finement
denticulée. Cerques incurvés et sinués, relativement assez courts, mucronés
h l'apex, non croisés. Oviscapte court, h bord inférieur presque droit,
bord supérieur incurvé depuis la base, tous deux fortement denticulés
vers l'apex.

Long. cr 17 mm., 9 18 mm. ; pronot. cr G mm., 9 6-7 mm. ; (('m.
post. cr 17 mm., 9 18 mm. ; élytre cr 3,2 mm., 9 2 mm. ; oviscapLe
H mm.

Cette espèce a l'aspect d'un Barbitisles, mais est très distincte par le
pronotum plus allongé, les cerques du mâle non croisés et surtout la
plaque sous-génitale longue, subaiguë à l'apex.

Ne semble pas rare en Corse, en juin-juillet j d'après PASQUIERse trouve
toujours sur Cistus monspeliensis.

Ponte-Leccia (PASQUIER)j Trinité de Porto- Vecchio (DON~'ILSet COLONNA)j
Puggialu ùe Figari (DONFILS). .

Gen. ORPHANIA FISCHER, 1853

{iras insectes, de forme très lourde. Sommet du vertex large; antennes
relativement courtes. Pronotum à sillon transverse situé bien avant le
milieu; méso et méta sternum pourvus de lobes arrondis, couvrant les
trous basilaires. Élytres très courts, libres en arrière de la veine axillaire
chez le mâle, presque entièrement cachés chez la femelle. Hanches anté-
rieures sans épine. Cerques du mâle courbés; plaque sous-génitale pro-
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longée, à bord postérieur émarginé. Oviscapte plus long que le pronotum,
courbé seulement à l'apex et denticulé.

Distribution. - Europe méridionale.

TABLEAU DES ESPÈCES

Fastigium du vertex trois fois aussi large que le premier
article des antennes, faiblement impressionné dessus'
(fig. 146) ; antennes unicolores; bord postérieur du prono-
tum droit. Plaque sous-génitale du mâle longuement pro-
longée en une lame étroite, dépassant les cerques (fig. 147)
qui sont cylindriques, assez régulièrement courbés depuis
la base. Plaque sous-génitale de la femelle arrondie au
sommet; oviscapte à peine rétréci après le milieu. . 1. denticauda.
Fastigium du vertex à peine deux fois aussi large que le
premier article des antennes, bien rétréci en arrière, sillonné
dessus (fig. 148) ; antennes annelées de noir. Pronotum du
mâle à bord postérieur bien arrondi; plaque sous-génitale
courte, dépassée par les cerques (fig. 149) qui sont aplatis,
faiblement courbés. Plaque sous-génitale de la femelle
subaiguë à l'apex; oviscapte plus grêle, bien rétréci après
le milieu . . . . . . . . .. 2. scutata.

1. Orphania denticauda (CHARP.) (fig. 151). - Barbiiisies deniicauda
CHARPENTIER, 1825, Hor. Ent., p. 99, pl. II, fig. 3, 6. - Orphania
deniicauda FINOT, 1890, p. 176, pl. 9, fig. 118-119; - .\ZAM. 1901,
p. 111 ; - CHOPARD, 1922, p. 71, fig. 102, 104, 105 ; - HOULBERT;
1927, p. 268, fig. 82, pl. XII, fig. 86; - CHOPARD, 1947, p. 48, pl. IV,
fig. 55.

Biologie. - MANEVAL,1926, Bull. Soc. Linn. Lyon, V, p. 20 ;-DELLA
BEFFA, 1948, Ann. Sper. agr., II, p. 567.

D'un beau vert, parfois plus ou moins tacheté de brun. Sommet du
vertex trois fois aussi large que le 1er article antennaire, convexe dessus .
.\ntennes vertes. Pronotum souvent avec des lignes brunes dessus et des
points bruns sur les lobes latéraux. Élytres jaunes avec les nervures
brunâtres. Fémurs postérieurs armés, en dessous, de chaque côté, de quel-
ques très petites épines, en nombre variable; tibias antérieurs armés
dpssus de 6-8 èpines externes, 4-R internes. Valve anale suphieurc du
mâle arrondie; cerques allongés, croisés derriiTc, la plaque sous-g-énitale,
l'ecourbés à l'apex; plaque sous-génitale longue et atténuée. Plaque
;,uus-génitale de la femelle arrondie au sommet; oviscapte de longueur
assez variable.

Long. 32-38 mm. : pronot. 10-13 mm. ; fém. post. 20-32 mm. ; oviscapte
18-27 mm.
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CIIO-

Ce gros insecte vit dans les prairies de montagne, vers 1.000 mètres, où
il se traîne lentement j il est adulte de fin juillet à septembre; le mâle stridule
11u soleil. La ponte a lieu dans la terre au mois d'août. Cette espèce est assez
t'ommune j rarement, elle se montre extrêmement abondante, ainsi que l'a
signalé MANEVALen 1926 et, dans ce cas, elle se présente sous une forme très
foncée, comparable à la forme bt'renguieri du Barbitistes fischeri (des inva-
sions analogues sont signalées par DELMASet RAMBlER dans le Jura et
CTI Haute-Loire). Une très forte invasion en a été observée au Piémont, cn
W1t7, par I>ELI.AIh:1'FA j ('ct auteur t'onstat£' quc ('cs individus des annécs de
multiplication excl'ssivc dilTrrcnt nUIlspulement par leur coloration très foncé!',
mais aussi par des pattes un peu plus lùnl{ues, l'uviscapte un peu plus court,

FIG. 151. - Orphania denticauda Charp., cf, x 1,5.

pt aussi par la date de la ponte qui est plus précoce, se situant vers la première
quinzaine de juillet. DELLABEFFA n'hésite pas à comparer ces formes aux
phases des Acridiens grégaires.

Alpes: Alpes-Maritimes; Hautes:Alpes : T. C. dans les prés autour de
St-Véran, en 1907 (AZAM),belvédère du mt Viso; Drôme: plÎturages de la
Chirone (BÉRENGUIER),mt Clairet (G. REY).

Pyrénées: Bagnères-de-Luchon (type de lixonensis SAULCY).
Vosges: Hohneck, Rotabac j Jura.
Massif central: Mont-Dore j Cantal j Haute-Loire: Mazet-St-Voy (MANE-

VAL).
Cévennes: mt ~lézenc (BALAZUC et DE ~IIRÉ) ; mont Lozère (DE VICHET).
Très répandu dans les montagnes du Sud et du Centre de l'Europe.

:!. OrphaniascutataBRUNNER, 1!:l!:l2,Prodr. euro Orth., p. 25();
l'ARD, 1922, p. 72, fig. 106-108; - HOULDERT, HJ27, p. 269.

Biologie: - PUSSARD, 1942, Cahiers Pathol. vég. et Ent. agr., p. 16.
7
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Espèce très voisine de la précédente et facile à distinguer par la forme
du vertex bien plus étroit et par les caractère" de l'extrémité abdominale
indiqués ci-dessus.

Long. cf 33 mm., 9 37 mm. ; pronot. cf 12,5 mm., 9 10,5 mm. ;
fém. post. cf 23 mm., 9 oviscapte 22 mm.

Se rencontre, comme le précédent, dans les prairies de montagne, mais
beaucoup plus rare et surtout plus localisé. Adulte au début de juillet; les
mâles font entendre une stridulation courte, saccadée, métallique ou prolon-
g:ée, monotone et légère (PessARD). Pour s'accoupler, le mâle glisse son
abdomen sous celui de la femelle, saisit la base de l'oviscapte avec ses cerques,
puis se laisse traîner sur le dos par son conjoint; le spermatophore, très volu-
mineux (8 à 9 mm.), est pluriIoculaire. Ponte dans le sol. Il existe, comme •
chez les espèces précédentes, une forme très foncée que PUSSARDa nommée
var. azami.

Basses-Alpes: col de Valgelage (AZAM); .\lpes-~1aritimes : Seranon
(H. PUSSARD); Gard: Aigoual (CROPARD,DEV/CRET); l'Esperou (CABANFS).

Espèce décrite de Serbie, se trouvant aussi en Espagne.

Famille des MECONEMIDAE

Cette famille ne comprend que deux genres paléarctiques, composés
d'espèces arboricoles, de forme plutôt grêle, à tibias antérieurs sans épines
apicales, perforés de deux tympans ovales. Elytres bien développés ou
courts, mais à organe stridulant très réduit.

TABLEAU DES GENRES

Pronotum court, ne dépassant pas le mésonotum (fig. 152) ;
hanches antérieures armées d'une très courte épine
(fig. 153) ; élytres bien développés ou abrégés, mais non
cachés par le pronotum. Oviscapte à bords lisses (fig. 154)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 98) Meconema.
Pronotum prolongé par dessus le mésonotum (fig. 155)
et les élytres, qui sont entièrement cachés; hanches anté~
rieures armées d'une forte épine (fig. 156). OviscapLe
denté à l'apex (fig. 157) . . . . . . . . . (p. 101) Cyrtaspis.

Gen. MECONEMA SERVILLE, 1831

Taille petite. Fastigium du vertex en forme de tubercule obtus. An-
tt'nnes très longues, fragiles, présentant des points noduleux de place en
place. Yeux globuleux. Pronotum cylindrique. à bord postérieur convexe
mais peu saillant. Tibias antérieurs armés en dessous de 4 épines sur chaque
bord. Cerques du mâle longs, courbés; plaque sous-génitale courte, tron-
quée ; styles très petits. Oviscapte de la longueur de l'abdomen, un peu
courbé, lisse à l'apex.

Distribution. - Europe, Asie paléarctique.
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TABLEAU DES ESPÈCES

- Élytres et ailes atteignant l'ape~ de l'abdumen ; pronutum
caréné dans sa partie postérieure; plaque suus-génitale
de la femelle triangulaire, prolongée en une petite lame
à l'apex (fig. 158) . . . . . . . . . . . . . .. 1. thalassina.

- Élytres lobiformes (fig. 159) ; ailes nulles; pronotum lisse;
plaque sous-génitale de la femelle demi-circulaire, arrondie
à l'apex. • . • • . . • . . . . • . •. 2. meridionale.

/.5.5 . 153. 157.
.I5~.

Qd 1Q
156. .152.

D ~

.158.159.@?5J ~,p
-'

Fm. 152 à 159. -152. Profil du pronotum de M eeonema thalassina. -153. Hanche anté.
rieure du même. -154. Oviscapte de la Q. -155. Profil du pronotum de Cyrtaspis
variopicta. - 158. Hanche antérieure du même. - 157. Oviscapto da la femelle. -
158. Plaque soug.génitale de la. Q de JI. thalassina. - 159. Profil du pronotum ct
élytro do Mcconema meridionale.

1. Meconema thalassina (DE GEER) (Ji~. 160). - Locusla lhalassina DE
GEER, 1771, Mém. Ins., III, p. 433. - .'\1econema lhalassina CUOPABD,

H!22, p. 72, fig. 81, 122, 124, 128; -.I1oULDERT, IU27, p. 263, pl. XII.
fig. 84 (crr. sub M. brevipenne) ; - CIIOI'ARD, 1947, p. 49, pl. IV, fig. flfÎ.
- Meconema varium FINOT, 18\:10,p . .185, pl. U, fig. 126; - .\ZAM, lUOO,
p. 148.

Biologie. - Jacquelin DUVAL, 1850, Ann. ~oc. ent. Fr., BulL, p. XLIX;
- abbé PIERRE, 1905, Marcellia, IV, p. 167; - CAPPE DE BAILLON,
1922,' Ann. Soc. ent. Fr., 1921, p. 69.

Petite espèce, d'un beau vert pâle aV!lc une bande médiane jaune sur
le pronotum. Élytres bien développés, verts, élargis à l'apex, sans appa-
reil stridulant chez les mâles; ailes transparentes. Dixième tergite du
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mâle court, tronqué; plaque sous-génitale grande, tronquée il l'apex;
btyles très courts, un peu aplatis. Plaque sous-génitale de la femelle aiguë
à l'apex; oviscapte assez long, faiblement courbé, aigu et lisse à l'apex.

Long. 12-15 mm. ; pronot. 2,8-3,2 mm. ; élytre 10,5-12,5 mm. ; fém.
post. 8-10 mm.; oviscapte 9 mm.

Cette espèce vit sur les arbres, en particulier sur les espèces à écorce ru-
gueuse comme les Ormes et les Chênes; elle est nocturne et semble se nourrir
surtout de petits insectes. Malgré l'absence d'organe différencié, les mâles
produisent une stridulation assez faible et surtout sourde que CAPPEDEBAIL-
LON compare au bruit obtenu en promenant la pointe émoussée d'un crayon
ou d'Une allumette sur une toile métallique. D'après FABER,les mâles pro-

FIa.t60. - 2Ifeconema thalassina De Geer, Q. X 3.

duisent aussi une sorte de tambourinement en frappant sur une feuille avec
l'extrémité de l'abdomen. La ponte se fait dans les fentes des écorces; l'œuf
est collé à l'écorce et dissimulé entre les lobes des thalles des lichens; elle
a été signalée aussi dans les galles des Cynips (FITSCH,The Entamai., 1880,
p. 252). L'éclosion a lieu vers la mi-mai. Aussitôt après la première mue, les
larves montent rapidement au sommet des arbres où elles se dispersent; les
jeunes sont d'un vert pâle uniforme; l'insecte est adulte en août-septembre.

Commun dans presque toute la France, mais plutôt dans le Nord, et
naturellement dans les endroits boisés. Jersey (ZEUNER).

Toute l'Europe.

2. Meconema meridionale CO~TA, 1860, Fauna Nap., Orth., p. 14,
pl. 10, fig. 2-3; - CHOPARD, 1922, p. 73, fig. 129. - Mecanema b7'evi-
pennis FINOT, 1890, p. 186; - HOULBERT, 1927, p. 264. - Meconema
b7'evipenne AZAM, 1901, p. 148.

Vert avec une bande médiane jaune sur la tète et le pronotum. ÉI)jtres
mdimentaires. atteignant à pein£' la base de l'abdomen. Plaque sous-



tlHTHOPTÈHES. - CYHTASPIS lOI

génitale de !a femelle arrondie au sommf't ; ovisl'aplf' un peu plus long
que l'abdomen, courbé, brun ù l'apex.

Long. cf 13 mm., 9 17 mm. ; pronot. 3-4 mm. ; élytre 2-2,5 mm. ;
fém. post. 10 mm. ; oviscapte 7-8 mm.

Les mœurs de cette espèce semblent être les mêmes que celles du M. tha-
lassina; elle pst strictement nocturnf'. Elle spmble très rare en France et a
f\ti- signalpp par YERSIN d'Hyèrps et par DE DORMANSde ~il'e; F'INoT et
AZAM, ~ui l'ont recherchée avec soin, ne l'ont jamais retrouvpe. Toutefois,
LANTZ1a signalée du Rhône, où elle ne serait pas rare ù Jassans, sur les
arbustes (Bull. Soc. Linn. Lyon, Hl24, p. :!O), et G. DE V.ClIET l'a prise dans
l'Isère, à Seyminet-les-Iles. - Italie, Tyrol.

Gen. CYRTASPIS FISCHER. IR7l:1

Rostre frontal acuminé; yeux assez saillants, subconiques. Pronotum
ample, élargi en arrière et prolongé au-dessus du mésonotum, lisse; ély-

Fm. 161. - Cyrta8pis varioT)icta Costa, cf, X 2,5.

tres entièrement cachés. Hanches antérieures armées d'une épine; tibias
antérieurs munis d'un tympan ovale, armés en dessous de deux épines
sur chaque bord. Cerques du mâle longs, déprimés, aigus à l'apex; styles
longs. Oviscapte incurvé, denticulé à l'apex.

Distribution. - Région méditerranéenne occidentale.

Cyrta&pisvario'picta COSTA,1860, Faune Nap., Orth., p. 17, pl. 10, fig. 2 ;
- AZAM, 1901, p. 148; - CHOPARD,1922, p. 73, fig. 125-127; - CHO-
PARD, 1923, p. 277; - HOULBERT; 1927, p. 265 CHOPARD, 1947,
p. 49, pl. IV, fig. 57 (fig. 161).



102 ORTHOPTÉROIDES

Biologie. - C,UÉNOT,1915. Arch. Zoo!. exp., LIV, p. 7iJ ; - 1918.
LVII, p. 12 ; - GÉLIN, 1908, Bull. Soc. ent. Fr., p. 293 ; - KRAUSS.
1888, Verh. z. b. Ges. Wien, p. G74.

Vert pâle ou gris rosâtre finement tacheté de blanc. Fpmurs postérieurs
rourts et èpais. Antennes brunes à l'apex.

Long. cf 13-15 mm., 9 16-20 mm. ; pronot. cf 6-8 mm., 9 5,5 mm. ;
ft'm. post. 7.5-9 mm. ; oviscapte cf 8 mm.

, Espèce assez rare en France, vivant sur les arbustes et les arbres: Chêne,
Erable, Noisetier, Fusain; elle est adulte en septembre et persiste très tard dans
l'arrière-saison; GÉLINl'a trouvée à Niort en janvier, par des températures
de - 7 et même - go ; elle peut même traVf'rSf'r les hivers doux et survivre
jusqu'en avril. Stridulation très faible que LIENHARTcompare au tic tac
d'une montre. Ponte inconnue.

Var; Pyrénées-Orientales: Banyuls; Girondf': Arcachon, commun sur
les Troènes et les Fusains (CUÉNOT,LIENHART); Vendée: Charente-l\1aritime :
Deux-Sèvres.

Portugal, Galice, Açores, Italie, Dalmatie, Algérie.

Famille des CONOCEPHALIDAE

Subfam. CONOCEPHALINAE

Taille toujours petite. Sommet du vertex horizontal, court, ne dépassant
pas le premier article antennaire, arrondi à l'apex, parfois comprimé.
Tous les fémurs inermes en dessous ou les postérieurs seulement avec
quelques petites épines au bord externe; tibias postérieurs avec 4 éperons
apicaux.

Cette sous-famille comprend un assez grand nombre d'espèces très
homogènes; un seul genre en France.

Gen. CONOCEPHALUS THUNBERG, 1815

Caractères de la sous-famille. Élytres de longueur variable, atteignant
l'extrémité de l'abdomen ou raccourcis. Cerques du mâle coniques, armés
au bord interne d'une ou deux dents. Oviscapte de longueur variable.

TABLEAUDES ESPÈCES

1. Prosternum inerme (subgen. Conocephalus s. str.) à bord
postérieur presque droit, lobes latéraux à callosité étroite,
à peine visible (fig. 162) ; cerques du mâle dentés il la face
interne près de la base (fig. 163) ; oviscapte très droit, à
bords entièrement lisses (fig. 164) . . . . . . . 1. conocephalus.
Prosternum armé de deux épines (subgen. Xiphidium) ;
lobes latéraux du pronotum avec le bord postérieur arrondi
et précédé d'une callm;ité convexe, ovale (fig. 165) ; cprques
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du mtile dentés à la face interne Vf'rs If' tiers apical (fig. 166);
oviscapte à valves très finement denticulées. . . . . . . 2.

2. Élytres et ailes plus longs que l'abdomen; dixième tergite
ùu mâle échancré très légèrement au sommet, cerques à
dent peu épaisse, plus courte que la partie apicale (fig. 166) ;
ovisf'apte presque droit (fig. 167). . . . . . 2. fuseus.

16'7. 168.

16.5.

16'S.

166.

Fm. 162 à. 169. - 162. Conocephalus conocephalÜB. proffi du pronotum. - 163. 10. ter-
gite abdominal et cerques du cf. - 164. Oviscapte de la Q. - 165. Conocephalu8
fU8CU8. proffi du pronotum. - 166. lO" tergite et cerques du cf. - 167. Oviscapte de
la Q. -168. IOltergite et cerques du cf de C. dorBalis. -169. Oviscapte de la Q.

- Élytres et ailes plus courts' que l'abdomen; dixième tergite
du mâle très étroitement échancré, formant deux petites
pointes-; cerques à dent épaisse, égalant la partie apicale
(figo. 168); oviscapte bien courbé (fig. 169) . . . . . 3. dorsalis.

1. Conocephalus (s. str.) eonoeephalus (L.). - Gryllus Telligonia cono-
cephalus LINNÉ, 1767, Syst. Nat., éd. XII, 1, 2, p. (i96. - Conocephalus
conocephalus CnoPARD, 1922, p. 74, fig. 132-134. - Anisoplera conoce-
phala HOULnERT, 1927, p. 261. - Xiphidium aelhiopicum AZAM, 1901,
p. 149.

Vert clair avec une bande médiane brun ferrugineux.
Longo. cf" 12-15 mm., 9 12-19 mm.; pronot. 3-4 mm.; fém. post.

11-12 mm. ; élytres cf 18 mm., 9 15-20 mm. ; avis capte 10 mm.

c.ptte psph'e, qui habite presque toute l'Afrique pt l'Est de l'Espagnf',
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n'a été trouvée en France que par AZAM, en septembre, sur les herbes d'un
marais à Fréjus, non loin de la mer. C'est par erreur que L. A. LANTz l'avait
signalée des bords de la Saône (Bull. Soc. Linn. Lyon, 1924, p. 20).

2. C. (Xiphidion) fuscus (F.) (fig. 170). - Locusta tusca FABRlcms.
lï9:~, Eut. ~yst., TT. p. 4~. - Xiphidium tl1.~rum FmoT. lR\-lO. p. IH7.

FlG.170.-Conocephalusfu./lcusF.,Q, x 2.

pl. 9, fig. 127; - AZAM, 1901, p. 149. - Anisoptera tusca HouLBERT,
1927, p. 260, pl. XII, fig. 82. - Conocephalus tuscus CHOPARD, 1922,
p. 73, fig. 130, 131, 135; - CHOPARD, 1923, p. 277 ; - CHOPARD, 1947,
p. 49, pl. IV, fig. 58.

Biologie. - PERRIS, 1876, Ann. Soc. ent. Fr., p. 228; - KARNY, 1915,
Ztschr. wiss. InsektenbioI., p. 344; - BOLDYREV,1915, Har. Soc. ent.
Ross., XLI, p. 118, fig. 19-20'-

Vert avec une bande brune assez large s'étendant du sommet du vertex
jusqu'aux élytres. ceux-ci à peine teintés de verdâtre. Fémurs postérieurs

FIG. 171. - Conocephalus fuscu .•, jeun .. mâle, x 2,5 (dessin de M. N. KORSAKOFF).

armés en dessous de 2 très petites épines près de l'apex. Cerques du mâle
granuleux, à dent interne peu épaisse. Oviscapte presque droit.

Long. Cf 12-15 mm., 9 12-19 mm. ; fém. post. 11-12 mm.; oviscapte
10-17 mm. ; élytre 13-23 mm.

Espèce commune dans les endroits humides: prairies, marais, grandes
herbes de certaines forêts. L'éclosion a lieu en juin; les jeunes (fig. 171)
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sont vert pâle avec une large bandf' noire ItlÎsantf', allant du vertex il l'extré.
mité de l'abdomen; antennes presque noires; pattes ponctuées de brun.
On trouve les adultes du mois d'août à fin octobre; leur régime est en grande
partie composé de petits insectes. Le chant du mâle est assez grave, vibrant,
discontinu, présentant 4 à 6 périodes par minute, avec 260 vibrations environ;
il f'st diurne. Le spermatophore {'nmprf'nd un flacon biloculaire avec deux
volumineuses masses latérales constituant le spermatophylax (BOLDYREV\.
La ponte SR fait prnbahlemf'nt dans If's joncs et autres plantes, mais l'Ile nt'
semble pas avoir ,:té observpe avf'C précision; d'après PERRIS, Cf't insl'ctl'
pondrait entre Jes {euil1es des galles produites au sommet de certains roseaux
par un Diptère.

Parasité par un Chalcidien Aphéliniide, le Centrodera lucustarum GIR.
•Toute la France; île d'Oléron; Corse. Jersey (ZEUNER). - Europe, Afrique

du Nord, Asie paléarctique.

3. C. (Xiphidion) dorsalis (LATR.). - Locusta dorsalis LATREILLE, 1804 ;
Hist. nat. Grust. Ins., XII, p. 133. - Xiphidion dorsale FINOT, 1890,
p. 189; - AZAM, 1901, p. 149. - Conocephalus dorsalis CIIOPARD,
1922, p. 174, fi~. 136-137; - CHOPARD, 1947, p. riO. - .1nisoptera
dorsale HOULBERT, 1927, p. 261, pl. XII, fi~. R3.

Biologie. -CAPPE DE BAILLON, 1919, La Cellule, XXXI, p. 127, 132,
142, fig. III, VII ; - R. B. 51MB, 1945, J. ::;oc. Br. Ent., II, p. 2G4.

Même forme et aspect que le précédent dont il diffère par les caractères
indiqués au tableau.

Long. 12-18 mm. ;fém. post. 11-12 mm.; élytre cf 6,5-8 mm., <.;.> 5-7 mm.;
oviscapte 8,5-9 mm.

Encore plus hygrophile que le C. fuscus, cet insecte se trouve dans les prairies
humides et les maraIS. Il se tient sur les Carex et les joncs, souvent appliqué,
la tête en bas, sur les tiges avec lesquelles il est très homochrome, d'autant
plus que l'oviscapte brun ressemble à certaines tiges desséchées; il se dissi.
mule aussi en tournant autour des tiges. Adulte de juillet à fin septembre;
régime composé d'herbes, mais aussi de petits Homoptères et de Diptères;
d'après CAPPE DE BAILLON,très avide d'eau. Ponte dans les joncs. (EuEs
parasités par un Chalcidien, probablf'ment Centrod,ora [ocustarum (BLAIR,
1948, Ent. m. Mag., p. 276).

Bien plus localisé que le C. Iuscus; commun surtout dans le Nord, l'Est
et l'Ouest. - Environs de Pans: Trappes, Saclas, marais d'Episy, étang de
St-Gratien, étang des Fonceaux à Meudon; Eure; Bretagne; Charente-
Maritime; Drôme: prairies très humides près de Valence; Var: Hyères,
étang de Villefrey à St-Aigulf (AzAl\I).

Il existe une {orme à élytres et ailes dépassant l'extrémité abdominale
(var. burrl EBNER,.1910, Mitt. NatuN). Ver. Un. Wien, VIII, p. 140); conn Ile
d'Angleterre et de Hollande, l'Ile n'a jamais été trouvée en France.

Subfam. COPIPHORINAE

Bien que très voisine de la précédente, cette sous-famille montre des
espèces de taille plus grande, à vertex souvent prolongé en un rostre aigu,
généralement plus larg-e il la base que le 1er article des antennes. Fémurs
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postérieurs armés pn dèssous de petites épines. Cerques des mâles dentés
à la face interne. Oviscapte droit.

Un seul genre en France.

Gen. HOMOROCORYPHUS KARNY, 1907

Rostre frontal large, obtus. Pronotum' plan dessus, à lobes latéraux
insérés à angle arrondi; élytres bien développés, étroits; ailes de la lon-
gueur des élytres, acuminées à l'apex. Hanchps antérieures armées d'une
l'pine ; fémurs antérieurs inermes ; fémurs postérieurs épineux en dessous,
rie chaque côté. Cerques du mâle épais, cylindriques, courbés et dentés
à l'apex. Oviscapte plus long que l'abdomen.

Distribution. - Genre cosmopolite, à espèces nombreuses dans les
pays tropicaux. une seule habitant la France.

Homorocoryphus nitidulus (ScoP.) (fig. 172). - GryUus nilidulus Sco-
POLI, 1786, Del. Fior. Faun. Insubr., 1. p. 62, pl. 24 B. - Conocephalus

FIG. 172. - Homorocoryphu,. nüidulus SCop., 9. x 2.

nilidulus AZAM. 1901. p. 150; - HOULBERT, 1927, p. 259. - Homo-
rocoryphus nilidulus CHOPARD, 1922, p. 75, fig. 84-88; - CHOPARD,
1923, p. 277 ; - CHOPARD, 1947, p. 50, pl. l'Y, fig. 59. - Conocephalus
mandi bula ris, FINOT, 1890, p. 190, pl. 9, fig. 128.

Biologie. - BOLDYREV,Hor. Soc. ent. Ross., p. 114, fig. 18; - CAPPE
DE BAILLON, 1919, La Cellule, XXXI, p. 109, 130 ; - GRASSÉ. 1929,
Bull. biol. Fr. Belg., LXIII, p. 498.

Le plus souvent vert, mais parfois aussi brun, testacé ou jaunâtre,
toujours unicolore. Pattes velues; fémurs postérieurs armés en dessous
rie 7 petites épines internes et 4 externes. Cerques du mâle courts, un peu
ren'fIés à l'apex, granuleux et velus, courbés brusquement et bidentés à
l'apex; plaque sous-génitale à 2 carènes, bord postérieur légèrement émar-
giné. Oviscapte droit, comprimé, un peu élargi au milieu, aigu et lisse
ù l'apex; plaque sous-génitale de la femelle émarginée.
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Long. 18-3~~mm. ; pranat. fi-7.G mm. ; fpm. post. 17-IH mm. ; (~lylrl' cf
26-38 mm., 9 30-46 mm.; oviscaple 17-2G mm.

Cette espèce est commune surtout dans les prairies humides et les mar~'
cages; elle est nocturne et le mâle produit un chant très prolongé et très
strident, formant une vibration continue, assez aiguë. Ponte dans la terre j

éclosion l'n juin; adulte de juillet à fin septembre. Les jeunes sont verts
avec des lignes orangéès sur le pronotum. Le régime est compos~, d'après
GRASSÉ,de graines de Graminées et de petits insectes.

Presque toute la France, mais plus commun dans le Midi; signalé au Nord
jusque dans la Somme. Aux environs de Paris: bords de la Seine et du Loing,
Fontainebleau, Épisy. Ile d'Oléron; He de Ré; Corse.

Europe, Afrique, Asie.

Famille des TETTIGONIIDAE

:,ubfam. TETTIGONIINAE

Proslernum armé de deux épines. Tibias poslérieurs armés de 4 éperons
apicaux; tibias anlérieurs porlanl dessus une ~pine apicale exlerne. Tym-
pan audilif en forme de fenle.

Gen. TETTIGONIA LINNÉ. 1758
(-= Phasgonura STEPIIENS, IH3~)

Roslre fronlal obtus, pas plus large que le 1er article des antennes.
Pronotum lisse, à lobes latéraux insérés à angle arrondi. Élytres et ailes
bien développés. Prosternum portant 2 longues épines ; méso Pt méla-
sternum à lobes triangulaires. Fémurs antérieurs et intermédiaires (~pi-
ncux en dessous au bord interne; fémurs postérieurs épineux de chaque
côté. Cerques du mâle longs, dentés à la face interne près de la base;
styles longs. Oviscapte un peu courbé. lisse.

Distribution. - Europe, Afrique du Nord, Asie paléarctique.

TADLEAU DES ESPÈCES
- Élytres et ailes beaucoup plus longs que les fémurs posté-

rieurs; tympan élytral occupant à peine le sixième de
l'élytre du mâle. Oviscapte légèrement courbé Vf'rs le bas,
atteignant l'apex des élytres . . . . . . . . .• 1. viridissima.

- Élytres et ailes dépassant à peine les fémurs postérieurs;
tympan élytral oCl'upant plus du quart basal de l'élytrl'.
Oviscapte droil, dépassant l'apl'x des èlytrl's dl' prl'sque
loute sa longueur . . . . . . .. ..... 2. cantans.

1. Tettigonia viridissima L. (fig. 173). - (;ryllus Telligonia viridissima
Linné, 17ri8, ~yst. NaL, (Id. X. l, p. 4:~O. --- Lorusia viridissima FINOT,
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1890, p. 1~1, pl. 10, fig. 12~ à 1:33 bis, pl. 13, fig. Hi7-16H ; - ,\ZAM,
1901, p. 150. - Phasgonura viridissima CHOPARD,.1922, p. 76 ; --
HOULBERT, 1927, p. 251, pl. XII, fig. 77. - Telligonia viridissima
CHOPARD,1923, p. 277; - CHOPARD,1947, p. 50, pl. IV, fig. 60.

Biologie. - BOLIVAR,1887, Art. Soc. t'sp. Hist. nat., p. 70; - BÉREN-
m:IER, H108, Bull. ~or. Et. ~(~. nnt. Nîmps, XXXVI, p. 4 ; - FABRE.
11')99,~ouv. cnt., VI, p. 196; - RAMME, Hj~[), ,\rch. ~aturg., LXXXVI.
p. 164; - 130LDYIŒV, 1915. Hor. Sor. cnt. Ross., XLI, p. 141, fig. 24-

Fm. 173. - Tettigonia viridissima L.• 9, x 1,5.

25; - NIELSEN, 1938, Ent. Medd., XX, p. 121 - R. B. SIMS, 1945,
.J. Soc. Br. Ent., II, p. 257.

D'un beau vert, taché de brun dessus, rarement jaunâtre (ab (lava
NEDIJALKOV); pronotum avec une large bande brune médiane; fémurs
postérieurs à épinel'i noires. Cerques du mâle longs, dépassant les styles.
Oviscapte atteignant à peine l'extrémité des élytres.

Long. èf 28-36 mm., 9 32-42 mm.; pronot. 7-9 mm. ; fém. post.
26-28 mm. ; élytre èf 34-50 mm., 9 49-55 mm. ; oviscapte 26-32 mm.

Cette espèce, très commune, vit à l'état adulte principalement dans les
arbres; elle est très carnassière et s'attaque à toutes sortes d'insectes: Mou-
ches, Acridiens, Papillons, Chenilles ; PEYEnIMHOFFa autrefois (1874)
~ignalé ses déprédations dans un élevage de Sarnia cynthia; d'après XAMBEU,
elle s'attaquerait particulièrement à l'Antaxius hispanicus et en détruirait
beaucoup. Toutefois, les substances végétales font aussi partie du régime de la
Grande Sauterelle verte et elle cause parfois des dégâts aux arbres fruitiers
et aux cultures de Pois; elle semble avoir été particulièrement abondante
depuis quelques années dans nos départements méridionaux. FABREindique
que cette espèce s'attaque même à la Cigale et au Hanneton, mais qu'elle
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~ange volontiers aussi des fruits. L'éclosion se produit en mai-juin; les jeunes
vivent dans les,herbes et les champs jusqu'à la dernière mue, qui est la sixième'
~algré les.~abltudes carnassières. de l'espèce, BÉRE:-IGUIERdit qu'on peut le~
elever entIerement avec de la laitue. La couleur des larves est vert brillant
assez foncé, avec une large bande dorsale d'un brun ferrugineux sur tout~
la longueur (fig. 174).

~e chant du mâle commence à.la tombée du jour et dure presque toute la
nUit, à moins ,que .I,a température s:a~a!sse aux t;nvirons de 120. Lè rythme
de ce. chant, l'tudle par NIELSENa 1 aIde du ullcrophone et d'un appareil
enre.~Istreur, est sem~lable, à cel~i, de .l'a~tivité générale par rapport à la
lumIerc ;,avant to~t, c est 1 obs~urr!e qUl declt;nche ,le chant nocturne. Quand
la templ'rature baisse, le Tetttgonta chante Jusqu au moment où apparait

Fm. 174. - Jeune TettigQniet viridis8ima, Q. X 5 (dessin de M. N. KOBSAKOFF).

la torpeur; tard dans la nuit, on entend ces insectes dans les arbres où la
température est restée plus élevée que dans les herbes, près du sol, où ils
ont déjà cessé de chanter. La stridulation est forte et assez aiguë, composée
de pérlOdes variables, au nombre de 6 à 24 environ par minute, soit :WO à
240 vibrations; les périodes sont séparées par des intervalles très courts.

L'accouplement a été décrit dès 1887 par BOLIVAR;le mâle s'accroche il
l'oviscapte. Le spermatophore est volumineux, à spermatophylax composé
de plusieurs sphérules, Ponte dans la terre; les femelles quittent à ce moment
les arbres ou les arbustes et montrent un géotropisme positif. Un cas de gynan.
dromorphisme a été signalé par RAl'oIME(1925) et BERLESEa décrit une femelle
à oviscapte double (Redia, III, 1905, p. 305).

Toute la France; Corse, ile d'Oléron; Jersey (ZEUNER).- Europe, Afri.
que du Nord, Asie.

~. Tettigonia cantans (FUES>oLY). - r;"!I{{us ClInlans FUESSLY, 177f),
V('rz. schweiz. Ins., p .. 23, pl. l, lig'. ua, b. - Lucusla canlans FINOT,

1890, p. 192; - AZAM, 1901, p. 150. - Phasgonura canlans CIIOPARD,

1922~p. 7ô ; - HOULBERT, 1927, p. 254, pl. XII, fig. 78 CHOPARD,

1947, p. riO.
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Biologie. - BOLDYREV.1915, Hor. 6oc. ent. Ross., XLI, p. 149, Hg. 26 ;
- NIELSEN, 1938, Ent. Medd., XX, p. 121.

Vert, le pronotum brun dessus ou entièrement brun jaunâtre, cette
dernière coloration plus fréquente chez les mâles. Élytres larges, courts,
ne dépassant pas l'apex des fémur~ postérieurs; d'après LIENHART,les
individus provenant de stations élevées ont les élytres plus courts que ceux
des localités basses. Cerques du mâle dépassant à peine les styles. Ovi~
scapte droit, dépassant bien l'apex des élytres.

Long. 23-33 mm. ; pronoL 7-9 mm.; fém. post. 19-21 mm.; élytre
25-31 mm. ; oviscapte 22-31 mm.

Espèce qui se trouve dans les mêmes conditions que la précédente, mais
seulement dans les montagnes d'altitude moyenne, entre 800 et 1.500 mètres
environ; les deux espèces coexistent dans les Hautes-Alpes, à 1.200 m.
(Pelvoux) ; commune et adulte en août-septembre. Chant strident, un peu
moins aigu que celui de l'espèce précédente, mais moins uniforme et variable
suivant l'heure; dans la journée, il est court, à stridulations rapides, incomp-
tables; le soir, ou par temps couvert, il est formè de périodes variant de 10 se-
condes à 1 minute, composées de stridulations moins rapides, au nombre de
240 environ à la minute.

Jura; Vosges; Massif central: Puy-de-Dôme, Mont-Dore, Cantal;- Alpes:
Hautes-Alpes; Alpes-Maritimes: St-Martin-Vésubie (BELLECROIX) ; Drôme;
Isère; - Pyrénées: Hautes-Pyrénées, Haute-Garonne, Pyrénées-Orientales,
.\ude.

Meurthe-et-Moselle: forêt d'Haye près de Nancy, alto 300 m. (LIENHART).
Haut-Rhin. - Europe septentrionale et centrale; Ouest de l'Asie.

Subfam. D£CT/CINA£

Antennes insérées entre les yeux; tibias antérieurs à tympans en forme
de fente et pourvus d'une épine apicale externe dessus; hanches antérieures
armées d'une épine; tarses plus ou moins déprimés, les postérieurs pré-
sentant en dessous deux plantules libres basales. Ce dernier caractère
permet de reconnaître facilement les Decticines.

TABLEAUDES GENRES

1. Prosternum armé de deux épines (Hg. 175). parfois réduites
à des tubercules à peine saillants. . . . . . , . . . . .

- Prosternum inerme (Hg. 176). . . . . . . . . . . ...
2. Tibias postérieurs aimés en dessous de deux éperons api-

caux (Hg. 177) . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
- Tibias postérieurs armés en dessous de 4 éperons apicaux

dont les deux médians très courts (fig. 178). . . . ...
3. Plantule libre des tarses postérieurs égale au métatarse

~fig. 179). (f: cerques coniques, courbés en dedans vers
l'apex (fig. 180), élytres atteignant l'apex du premier
tergite abdominal; Ç> : plaque sous-génitale triangulaire,

6.

3.

5.
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Lrès lé~èrement échancrée à l'aptlx (iiI-{. 181); élytres
llépassant à peine le pronotum . . . . . . . . (p. 113) Rhacocleis.
Plantules libres des tarses postérieurs bien plus courtes
que le métatarse (fi~. 182) ; cprques du mâle déprimés, en
forme de lame dentée; plaque sous-génitale de la femelle
nettement échancrée à l'apex. . . . . . . . . . . . . 4 .

.1. Pronotum fortement prolon~é l'n'arrière, cachant cornplè-
tt'ment les élytres dans les deux sexes; l't'rques du mâle
h bords presque parallèles jusqu'à la dent interne (lig-. 183) ;

181,

17!J,

~~ jL-a.
~ {

)i:fJ

ILL.

1~1O.175 à 182. - 175. Pro~ternum de Thyreorwtus corsicus. - 176. Prosternum de
Meirioptera scpium. - 177. Extrémité du tibia postérieur d'Aniaxius. - 178. Id.
d'.lrwnconotus. - 179. Premiers articles du tarse postérieur de llhacocleis germanica.
- 180. Extremité abdominale du cf ùu même. - 181. Plaque ~ous-génitale de la Q.
- 182. Premiers articles du tarse postérieur d'Anonconotus alpin us.

plaque sous-génitale de la femelle à échancrure apicale ar-
rondie et présentant deux petites carènes ondulées (fig. 184)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 119) Thyreonotus.
Pronotum un peu tronqué et moins fortement prolongé
t'n arrière, laissant dépasser plus uu moins les élytres;
l'erques du mâle à bords non parallèles; plaque sous-géni-
tale de la femelle à échancrure apicale triangulaire. (p. 114) Antaxius.

;,. Élytres et ailes bien développés; épines du prosternum
très longues; plantules ,librf's des tarses postérieurs plus
longues que la moitié du métatarse; cerques du mâle trian-
gulairf's, (tentés à la face interne très près de la base
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(fig. 185) ; oviscapte un peu incurvé vers le bas, tronqué
t>bliquement à l'apex (fig. 186, 187) . . (p. 122) Gampsocleis.
Élytres courts, ailes nulles; épines du prosternum très
courtes; plantules libres des tarses postérieurs n'atteignant
pas la moitié du métatarse; cerques du màle cylindriques,
recourbés en dedans, aigus à l'apex (fig. 188) ; ovisraptc
courbé V"fS le haut (lig-. 189) .. ". . . . . . (p. 12J) Anonconotus .

.188.

.190 .

.187.

.18~"

FIG. 183 à 191. -183. Thyreonotus corsicus, 10. tergite et cerques du cf. -184. Plaque
sous-génitale de la Q. - 185. Gampsocleis glabra, 10. tergite et cerques du mâle. -
186. Oviscapte de Gampsocleis. - 187. Extrémité du même grossie. - 188. Extrémité
abdominale du mâle d'Anor/conotus alpinus. - 189. Oviscapte de la Q. - 190. Yersi-
nella raymondi, extrémité abdominale du cf. - 191. Plaque sous-génitale de la Q.

6. Tibias postérieurs armés en dessous de deux éperons api-
caux; plantules libres des tarses postérieurs aussi longues
que lé métatarse; élytres squamiformes, presque semblable~
dans les deux sexes ; cerques du mâle assez longs, cylin-
driques (fig. 190) ; plaque sous-génitale de la femelle grande,
triangulaire, échancrée à l'apex (fig. 191). . . (p. 120) Yersinella.
Tibias postérieurs armés en dessous de 4 éperons apicaux. . . . 7.
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i. Pronotum arrolldi ou un pt'U d~prilllé Sllr le disque, sans
C'aI"l~nelong-iLudinnlc biell ndLI'. . . . , . , (p. 125) Pholidoptëra.
ProlluLum aplati sur le disque aVl't' une l'arène médiane
bien marquée, au moins dans la métazone. , . . . . . . 8.

8. ProfloLum à carène long-itudinale médiane marquée dans la
métazone seulement; tibias antérieurs armés de 3 épines
au bord supérieur externe . . . . . , . . . . , . . . 9.
Pl'Onotulll Ù. l'arène lon~itudiIlalc médiane bien marquée
SUI' 10111(' la 10llg'ueur ; tibias antérieurs armés tll' 4 (:pines
;lU Lord supérieur externe. . . , . . . , . . . (p. 152) Decticus.

~l. Élytres et ailes bien dévploppés ; platIue sous-génitale tic la .
ft'lIlelle sillonnée. . . . . . . . . . . . . . (p. 132) Platycleis.
Élytres pt ailes typiquement abrégés (il existe de rares
individus macroptères) ; plaque suus-génitale de la femelle
carénée ou lisse. . . . . . . . . . ',' . . . . . . . . 10.

10.0viscapte PI"l'S(l'w droit, rl'mbruni il l'ap~x seulrment;
fl:lI1urs pustérieurs c'ourts. . . . . . . . . (p. 131) Parnassiana.
Oviscapte courbé, nuirâtre ; fémurs postérieurs trois fois
aussi longs que le pronotum. . . . . . . .. (p. 142) Metrioptera

Gen. RHACOCLEIS FIEI3En, IH53

Vertex large et convexe; pronotum arrondi dessus, fortement prolon~é
t'n arrière. Pattes lon~ues; tibias postérieurs avec 2 éperons apicaux
stmlement en dessous; plantules libres ,"g-alant le métatarse. Élytres
dépassant IWU le pronotum dans les deux sexes. Ct'rques du mille l'oniques,
al'urnint"s, armt'.s à la base d'une den\' interne; loe ter~ite largement
t"lIlar~iné, à angles denticulés. Ft'melles à plaque sous-génitale transverse
ou trian~ulaire ; oviscapte peu courbé.

Distribution. - Sud de l'Europe, .\sie ~lineure ; une seule espt'~Ctlcn
Prunl'Il.

Rhacocleis gefmanica (II. :5.) (Hg. 192), -- Declicus ge,.manicus HERRICII~

SCHAEFFER, 1840, Nomencl. Ent., Il, Orth., p. 13. - Rhacocleis ger-
manica CHOPARO, 1922, p. i8, fig. 142-144; - CUOPARD, 1923, p. 277 ;-
IIOULDERT, 192i, p. 220, pl. X, fig. 64; - enDPARO, 1947, p. 51, pl. V,
fig'. IiI. - nhacocleis discrepans PINOT, HmO, p. 195, pl. 10, fig. 1:111;-
.\ZAM, 1901, p. 153.

Brun varié de gris, de jaune et de ferrug-ineux ; pronotum avee une tache
pâle sur la ligne médiane, lobes latéraux bruns, bordés de pille. Fémurs
puslt"ril'urs armés en dessous de 4 à Il {'pines internes. CI'rqUI'S elu mâle
forts, coniques, à longue dent interne. Plaque sous-génitale de la femelle
triangulaire, échancrée à l'apex; oviscapte preStlue droit.

8
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Long. 15.26 mm. ; pronot. 5-8,5 mm. ; fém. post. 17-25 mm. ; élytre c:J
1,5-2 mm., 9 0,5 mm. ; oviscapte 14-19 mm.

Insecte rare et localisé, se trouvant dans les endroits secs et bien ensoleillés,
d'août à octobre. Crépusculaire, d'après AZAM; reste caché pendant le jour
dans les buissons et sort vers le soir pour chercher sa nourriture et s'accoupler.

FIG. 192.-Rhacocleis germanicaH.S.,Q, x 2.

Var: Bagnols, La Foux, au bord des buissons entourant les prés voisins de
la gare (AZAM); Gard. Corse, assez commun dans la zone de l'Olivier; en
montagne, jusqu'à 700-800 m., dans les endroits bien exposés.

1talie, Balkans, Asie-Mineure.

Gen. ANTAXIUS BRuNNER, 1882

Vertex arrondi j pronotum avec ou sans ('arène médiane, tronqué en
arrière; lobes latéraux à bord inférieur un peu sinué; prosternum armé
de 2 épines. Pattes longues, les fémurs postérieurs environ trois fois aussi
longs que le pronotum ; tibias postérieurs armés de 2 éperons inférieurs;
plantules libres plus courtes que le métatarse. Élytres très courts,
entièrement cachés sous le pronotum chez la femelle. Cerques du mâle
aplatis, dentés à la face interne. Plaque sous-génitale de la femelle échan-
crée à l'apex; oviscapte long, acuminé.

Presque toutes les espèces de ce genre ont la même taille et le même
aspect général; elles sont assez diffi~iles à déterminer.

Distribution. - Région méditerranéenne.
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TABLEAU DES ESPÈCES

1. Fastigium du vertex sillonné; épines prosternales réduites
à 2 tubercules à peine visibles; pronotum présentant deux
petites taches vert clair. Cerques du mâle assez courts,
subtriangulaires, à bord interne offrant une dilatation
lamellaire peu marquée (fig. 193) (Subg. Cyrnanla:ûus). 5. bouvieri.

J9q.

J91J.

L95.

J93.

Fw.193 à. 200. -193 • ..1ntaxiu8 bouvieri. 10. tergite et cerques du cr. -194. Cerque gau-
che du cr d'..1ntaziu8 pedestris. - 195. id • ..1. hispanicU8. - 196. id • ..1. Borrezensis.
- 197. l'laque 8Ous-génitaJe de la. Q d'A. pedestris. - 198. id. A. hispanicuB. -
199. id. A. BorrezensiB. - 200. id. A. chopaTdi.

Fastigium du vertex arrondi dessus; épines prosternales
courtes, mais bien visibles; pas de taches verdâtres sur le
pronotum 2.

2. Mâles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3.
Femelles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . f).

3. Cerques à partie apicale cylindrique; bord interne formant
une grande lame triangulaire avant la dent (fig. 194). . 1. pedestris.

- Cerques il. bord interne légèrement concave (fig. 195-196). . 4.
4. Fémurs postérieurs inermes en dessous; cerques à. bord

interne droit, partie apicale large, cylindrique (fig. 195) ;
styles cylindriques, grêles . . . . . . . . . . . 2. hispanicus.
Fémurs postérieurs armés en dessous de petites épines en
nombre variable (2 à 8) ; ('crques à partie apicale triangu-
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laire comme la dent, bord interne concave (fig. 196) ; styles
très courts, subp;lobulcllx . . . . . 3. sorrezensis.

5. Bords de l'échancrure de la plaque sous-génitale non
épaissis; carène assez peu marquée. . . . . . . . . . . 6.

- Bords de l'échancrure de la plaque sous-génitale épaissis;
carène très marquée . . . . . . . . . . . . . . . . . 7.

6. Plaque sous-génitale carénée, à échancrure triang-ulaire,
profonde, lobes larges, arrondis (fig-. 197) . . 1. pedestris.

- Plaque sous-génitale non carénée, à pchancrurl' Lri's l)('u
profonde (fig. 198) . . . . . . . . . . . . . . 2. hispanicus.

7. Bords de l'échancrure de la plaque sous-génitale droits
(fig. 199) ; fémurs postérieurs armés en dessous de quelques
petites épines. . . . . . . . . . . . . . . . . . 3. sorrezensis.

- Bords de l'échancrure de la plaque sous-génitale concaves
(fig.200) ; fémurs postérieurs inermes. . . . . . . . . 4. chopardi.

1. Antaxius (s. str.) pedestris (F.) (fig. 201). ~ Lumsla pedesI,.is F.\BHI-
ClUB, 1787, Mant. lus., 1, p. 23;1.
- .inIaxius pedesI,.is FINOT,

1890, p. 197, pl. 10, fig. 138;
- AZAM, 1901, p. 153; - Cuo-
PARD, 1922, p. 78, fig. 140, 147,
150, 156; - HOULBERT, 1927,
p. 224, pl. X, fig. 67; - Cuo-
PAR)), 1947, p. ;11, pl. V, fig'.li2.

... Brun jaunfttre plus ou moins
marbré de brun plus fonel\ ; face
j aune avec, généralement, 4
petits points bruns; une ligne
brune luisante derrière l' œil.
PronoLum un peu n\trt"l'i au
milipu ; métazone un peu aplaLil'
dessus, légèrement rclev(\e chez
le mâle; lobes latéraux plus ou
moins largement noirâtres dans
la' partie supérieure. Pattes
tachetées de brun, les fémurs
antérieurs et intermédiaires avec
une tache antéapicale plus

Fm. 201. - Antaxius pedestris F .• cr. x 3. grande; fémurs postérieurs à
bords inférieurs armés de 1 à 6

petites épines,. très rarement inermes. Élytres du mâle largement noi-
râtres à la base t't sur les côtés, la moitié apicale blanc jaunâtre; ('PuX de
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la femelle dépassant très peu le pronotum. Ovisl'apte droit, à apex lisse,
les valves supérieures un peu tronquées obliquement.

LOIIg'. cf 17-20 mm., 9 1~-23 mm. ; pronot. cf u,2-ô mm., 9 6-G,2
Ullll. ; féUl. post. 17-2G IIlm. ; élytre cf 4 mm., 9 I,r.. UllIl. ; ovisl'apte
1:3-18.:-, mUl.

Asspz commun dans Ips broussailles et sur les arbustes, en août et septembre.
Comme tous les .1ntaxius, cette espèce a l'habitude, quand on la dérange, de
ploll~cr au milipu des buissons où elle devient presque impossible à capturer.

Provence; Basses-Alpes; lIautes-.\lpes; Drlime, Isère, Savoie. Également
dans les Pyrénées: Hautes-Pyrénées, Haute-Garonne.

1talie, Espagne, Suisse, Tyrol, Caucase.

l<'w. 202 .\ 204. - 'l'itillateul's <1'.1nlaxius: 202. pedrstrill ••
203. /,iRpaniew<. - 204. Hflrre::r .... is..

2. Antaxius (s. str.) hispanicus llOLIVAII, IHH7, Ann. Soc. ent. Belg.,
XXVIII, p. CIV; - FINOT, 1800, p. IU7 ; - .\zAM, lU01, p. 153 ; -
<:1101'.\1\0, IU22, p. 78, fig'. If,l, If,2, 155; _.. lIuuLmmT, HJ27, p. 224.

Espi'l'e très voisine de la pr{'(,l\r!cnte mais pl'l\spntant, outre les carac-
ll\rps de l'extrémilé ahdominale, dps dilTérenl'es assez nettes: pattes
plus ('ourtes, surlout les fl\murs po~U'rieurs qui pl'l\sentent une bande
longitudinale brun noirâtre, luisante; pronotum un peu plus court;
(\Iytres du mâle entièrement jaunâtres; bord inferieur des f~murs posté-
rieurs presllllC toujour .. ('omplHement inermes; métalarses posterieurs
à peine plus lonh"Sque le 2e artide du tarse, à plantule libre n'atteignant
pas le milieu; t'Iytres de la femelle un peu plüs épais, à nervules formant
un rl\seau élevé de petites cellules irré~ulières.

Long'. cf 1G mm., 9 lU-23 mm. ; pronot. cf 5,r, mm., 9 G mm. ; Cern.
post.. lfi-24 mm. ; t.lytl'lJ cf :1,5 mm., 9 1,3 mm. ; oviscapt.e 17-21 mm.

Espèce ne sc trouvant que dans les Pyrénées uti elle est habituellement assez
rare. Pyrl\nécs.Oricntalcs: Caniguu, l'rats Je ~lo11o, \'al' d'Eyne, commun
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sur les haies qui bordent les prés et dans la vallée, sur les rochers bien exposés
au soleil, de 1.600 à ~.300 mHres (AzAM)j Hautt's-Pyrén~es: Pic de Carlitte,
Gavarnie (REY); Cauterpts (I3EIlNARD). - Espagne.

3. Antaxius (s. str.) sorrezensis (MARQUET). - Thamnoirizon sorrezensis
MARQUET,1877, Bull. Sor. Toulousp, X, p. ]03, pl. l, fig. :~-3 b. - Aniaxius
sorrezensis FINOT, 1890, p. HIS; - .\ZAM, HIOl, p. 153 ; - CHOP.\RD,
1922, p. 78, fig. 148, 153; - HouLBERT, 1927, p. 225.

Vert assez vif ou brun clair; lobes latéraux du pronotum jaunes dans
toute la partie inférieure, présentant souvent une tache brun noirâtre
dans la partie postérieure; fpmurs postéripurs armés pn dessous de quel-
ques petites épines; plantules libres tri>s courtps.

Long. 20-23 mm. ; pronot. 5-fi mm. ; fém. post. 15-17 mm. ; {:lytre cf
3 mm., 9 1,5 mm. ; oviscapte 16-18 mm.

L'organe copulateur peut servir à difIérencipr les trois espèces ci-dessus;
il est très remarquable, car, outre les titillateurs, il présente un épiphalle
central allong-é ; chez pedesiris, la tête de cette pièce est arrondie, échancrée,
à épines fines et l'extrémité des titillateurs présente aussi quelques petites
dents (fig. 202).; chez hispanicus et sorrezensis, l'épiphalle est fortement
denté à l'apex et les titillateurs sont crochus et armés seulement de
quelques dents en dessous (fig. 203, 204).

Cette espèce semble très rare et n'est connue que par quelques individus.
Montagne Noire; chemin de Revel aux Camazes (type de MARQUET).
Aveyron: Le Rozier, Montpellier-le-Vieux (CHOPARD); - Hérault: mont

Caroux, gorges d'Heric (G. DE VICHET).

4. Antaxius (s, str.) chopardi MORALES, ]9:11), Bol. Sor. esp. Rist. nat.,
XXXVI, p. 49.

Esprce très voisine d'hispanims dont l'Ile difTère par la forme de la
plaque sous-génitale Ile la fpmpllp, par le pronotum un ppu plus long,
h's Mytres à nervures plus finp8. Mâle inconnu. Couleur générale verte
ou brun jaunâtre avec des taches plus foncl:es sur le pronotum et l'abdo-
men; pattes unicolores; plytres jaunes; lobes lat(~raux du pronotum
largement jaunes.

Long. 19 mm. ; pronot. ;>.8 mm. ; fpm. post. 17,6 mm. ; plytre O,r>mm. ;
ovisrapte 1;> mm.

Pyrén?es-Orientales: Canig-ou (type de MORALES); Albères, pic de Nt'ou-
lens, 1.:l50 m. (F. BERNARD).

~ubl!' Cyrnantaxius, nov.

ri. A. (Cyrnantaxius) bouvieri f:IIOPARD.1923, .\nn. ::'oc. ent. Fr., Xf:II,
p.263, fig-. 4-5; EI3NER, 1946, Eos, XXII, p. 21, fig'. 2.

Outre l'absence presque complète des épines prosternales, cette espèce
diffère beaucoup des autrf'S Ania:rius français par la forme du fastürium
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du vertex qui est tronqué au sommet, ,\troit, un peu sillonné dessus;
pronotmll fortement trunqué cn llrrièl'Cl, dé~ageant eomplètement les
élytres chez le miile, dont le miroir ('st mieux formé llue dans les autres
espèces; lOe tcr~ite abdoinillal à bord pustérieur échancré au milieu;
l'crques du miile assez courts, subtrian~ulair('s, leur bord interne ofTrant
une dilatation lamellaire peu marquée, noirâtre, un peu épaissie pt arron-
die vers la base. Plaque sous-~énitale de la femelle allongée, étroite,
faiblement carénée au milieu, profondément échancrée au sommet, à
lobml ptroits, épaissis jusqu'à la hase pn forme de bourrplf't ; plytrf's un PPlI
sl~parés sur la li~ne médiane, arrondis:\ l'apflx, l'hamp dorsal ne laissant
voir que la cubitale bifurquée, ppu nelle au milieu d'une réticulation
irrégulière, saillante; champ latéral peu plevé il une seule nervure saillante.
Oviscapte légèrement courbé. Coloration très caractéristique, bien plus
variée que chez les autres espèces; gris noirâtre varié de brun jaunâtre
avec deux petites taches d'un beau vert clair (visibles surtout sur le
vivant) sur le pronotum; tête brun noirâtre avec 5 étroites lignes jau-
nûtres; palles variées de brun noirâlre et de jaune.

Long. cr 16,u mm., 9 18 mm. ; pronot. cr 4 mm., 9 4,u mm. ; fém.
post. cr 14,5 mm .. 9 18'mm. ; élytre cr 4 mm., cr 2 mm. ; oviscaple
14,u mm.

Corse: forêt d'Aïtone, près du col de Vprgio, septembre (type) j monte
Rotundo, 2.500 m., août (EBNER, DONFILII), col de Sorba (BONFILS); monte
d'Oro (NAOIG).

Gen. THYREONOTUS ~ERVILLE, 1839

Fa stig'ium du vertex étroit au sommet. Pronotum eonvexo, très pro-
long'é en arrièro par desslIs les i'lytres; lobf's latéraux ('oncolores; pro-
stprnum armé de 2 long-ues épines; rnéso pl métasternum à lobes aigus.
F(\murs antérieurs pt intermédiaires avpc 2 ou 3 épines inférieures
externes; fémurs postérieurs très longs, bien renflés à la baso, portant
quelques petites épines au hord inférieur interne ; tibias armés de deux
épines infrrieures ; plantules libres un peu plus courtes que le métatarse.
Cerques du mâle dilatrs en lame. Oviscapte presque droit.

Distribution. - Espa~ne, Portugal, Franco méridionale, Corse, Maroc.

Thyreonotus coraicui (RAMB.) (fig. 205). - Plerolepis corsicus RAMBUR,

1~3n, Faune Andal., 11, p. 60, note. - Th!Jreonoius corsicus FINOT,
HmO, p. 19G, pl. 10, fig. 137 i - AZAM, 1901, p. 153 ; - GHOPARD,

1922, p. 79, fig. 138, 146, 149, 154 ; - CHOPARD, 1923, p. 278 ; -
lIOULBERT," W27, p. 222, pl. X, fi~. 66 ;- CnoPARD, 1947, p. 52, pl. V,
fi~. li:t

ürande espèce d'un gris plus ou moins rougeâtre, assez uniforme;
tllytres dépassant un peu le pronotum chez le mâle et présentant une bande
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brune latérale à peine \ isiblfl chez la femelle. l'laque sous-génitale de la
femelle émarginée à l'apex, pré "entant deux l'arènes longitudinales. La
forme du pronotum, très prolongé en arrière. pst très caractéristique et
permet de reconnaître faeilement {;ette espècl'.

FIG. 205. - Th1fl'eonotu8 corsicu8 Ramb .• cf, x 2.

Long. 20-29 mm. ; pronot. 8-13 mm. ; fém. post. 28-30 mm. ; oviscapte
17-23 mm.

Assez rare, d'août à octobre et même jusqu'en novembre, sur les buissons;
d'après PANTEL, il UéIès, de préférencl' sur Quercus cocci/em.

Toute la Provl'nce; Gard: Saint-Geniès-de-Malgoirès (A. HUGUES) : Hp-
rault : MontpelIil'r (DELMAS et RAMBIER); commun dans la zone de l'Olivier
(G. DE VIeRET) ; Aude: Narbonne (P.\NTEL): Pyrpnées-Orientales: Amélie-
les-Bains (FINo.), La.Cost!' (XHfBEU) ; Corse: Bastia (DERIARD). - Espagne.

var. montana'B~LlvAR, 1900, Ann. Sc. nat. Porto, VI, p. 1G. - Oe taille
plus petite que le type; élytres du mâle dépassant bien le pronotum. -Long.
cf 21 mm., Cf 26 mm. ; pronot. 8-9 mm. ; fpm. post. 21.23 mm. ; ovisrapte
19 mm. - Aude: Narbonne (P. CUELLE). - Nord de !'Espag-nl'.

Gen. YERSINELLA RAMME, 1933

Petit, très luisant. Pronotum allongé, arrondi dessus, sans carènes,
à sillons transversaux à peine visibles; prosternum inerme. Pattes longues,
les fémurs postérieurs trois fois aussi longs que le pronotum ; tibias pos-
térieurs armés de 2 éperons inférieurs; plantules libres un peu plus courtes
que le métatarse. Cerques du mâle sans dent, épaissis en arrière, cylin-
driques. Oviscapte bien courbé, assez large.

Distribution. - Genre ne comprenant qu'une espèce du sud de l'Eu-
rope.
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Yersinella raymondi (YERSIN) (fi!!. 206). - Pleroiepis raymundi YERSIN,

1~60, Ann. ~O('. ent. Fr., :l, VIII, p. ;124, pl. 10, fig. 17-20. - Anle-

FIa. 206. - Yersinella raymond~ Yers., Q, x 2,5.

Fm. 207. - .Jeune Yersinella raymondi,
x { (dessin de M. ~. KOR8AKOFF).

rasies Ra!lmondi PINOT, 1890, p. Hm, pl. 11, fiA'. 1:1\)
p. 151; -- CnOI'ARD, 1\)22, p.
81, fiA'. HH-Hi2; - CHOPARO,

1\)23, p. 278 ; - HOULBERT,

1927, p. 226, pl. XI, fiA'. li8.
- Yersinella Ra!lmondi CHO-

PARO, 1947, p ..m, pl. v, fi!!. I)().
Espèce de forme g-rMe; ('010-

ration hrun un peu rnsti avec
deux bandes plus fonc,\es laté-
rales, allant de la tt~te <'t J't'xtri'-
mité du corps; bords inférieur
pt post(\rieur des lobes latpraux
du prnnntum clairs. .\ntennes
très lonA'ues. Élytres t1èpassant
très peu le bord post,\rieur du
pronotum, dépourvus de miroir
chez le mâle. Dixième tprg-ite
abdominal du mâle tichancrp ;
cerques un peu aplatis au milieu,
un peu i'paissis, obtus à l'apex;
platlue sous-g-énitale à bord
postérieur ('~l'hancré ; styles long-s
pt g-n~les. Plaque sous-A'énitale
Ile la femelle grande, raréeie il
l'apex, à bords sinués, J'apex assez profondément
aigus. Oviscapte régulièrement courbé, lisse.

- AZAM, H)Ol,

\\

'-1'
1

j..
j
(

érhancri', il lobes
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Long. 12-17 mm.; pranot. 4-:1 mm.; fpm. post. 14-15 mm. ; Plytre
1-1,5 mm. ; oviscapte V-lO mm.

Espèce assez rare, ne se trouvant quP dans le Midi: dans les broussailles,
en lisière,des bois, le long des torrents; adulte de juillet à fin octobre. Jeune
testacé rosâtre avec deux bandes brunes (fig-.207).

Provence: Gard; Bouches-du-Rhône: Hérault. Audp, Haute-Garonne,
Lot-et-Garonne; Gers: Aveyron: .\lontpPilier-lp. Vieux. Corse. - Europe
méridionale.

(it'll. GAMPSOCLEIS FIEIlLI\. I~rl~

Vertex convexe; antennps très longues. Pronotum caréné dans la
métazone; prosternum armé de 2 longues épines. Fémurs postérieurs

FIG. 208. - Oampsoclcis glabTa Herbst. Q. x 3.

plus de deux fois aussi longs que le pronotum, fortement renflés à la base;
tibias antérieurs armés de 3 épines supérieures externes; tibias postérieurs
avec 4 éperons inférieurs; plantules libres un peu plus courtes que le
métatarse. Cerques du mâle t'oniques, déprimés, armés d'une dent basale
au bord interne. Oviscapte droit, lisse, tronqué obliquement à l'apex.

Distribution. - Toute la n~gion paléarctique tempérée.

GampsocIeis gIabra (HERBST) (fig. 208). - Locusta glabra HERDST,
1786, Fuessly Art'h., Ins., VIII, p. Im~. - Gampsocleis glabra FINOT,
1890, p. 194, pl. 10, fig. 13G ; - AZAM, 1901, p. 152; - CHOPARD,
1922, p. 79, fig. 157-158; - HOULBERT, 1927, p. 217, pl. X, fig. 62
f:HOPARD. 1947. p. r12, pl. V, fig-. 64.

Biologie. - AZAM, 1899, Dull. :-;ot'. Et. sc. arch. Draguignan, p. 10.
VNt ou parfois testaf'é ; dpssus du pronotum brun ou roux, lobes laté.
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raux borM's de jaunâtre; ({'murs post{-rieurs ornés tle deux taches noi-
râtres long-itudinales. Élytres et ailes bien tlév!'loppt"s, les rlytr!'s v!'rt clair,
tarMs de brun; ailes transparentes.

Long-. 20-26 mm.; pronol. ';)-7 mm.; fpm. post. 22-30 mm. ; I\lytre
20-28 mm. ; ovisf'apte 15-22 mm .

. Espèce rare, dans les herbes un peu humides; aussi dans les cultures;
adulte de juillet à fin septembre. Stridulation continue comme celle des
Platycleis, mais plus faible et d'un caractère particulier. Cette espèce se nourrit
surtout d'herbes, mais attaque aussi souvent d'autres insectes, surtout des
Sauterelles, et les dévore. En captivité, AZAMa ohsPrvé une autotomie spon-
tanée des pattes postérieures.

Distribué Cil France dc façon très displ'rsi-e. Var, Card, Charente- Maritime,
Deux-Sèvres, Vendée, Loirp-[nférieure j Gironde: Arcachon (LIENHART)j
Cher: Dun-sur-Auron (LESNE) j Maine-et-Loire: Montreuil-Bellay et Doué
(MILLET DE l.A TOURTAUDIÈRE)jVaucluse : contreforts N. du Lubéron (DEL-
MASet HAMIHER); Pyrénées-Orientales: prairies humides de Contezet (XUI-
nEu) j Gard: prairies fraiches de l'Aigoual (BÉRENGUIER)j Hérault: plateau
de Larzac j Aveyron : C~usse Noir, commun en 1945-1947 (DELMASet RA)!-
nIER) j Seine-et-Marne: Episy (LIENHART); Vosges: Gerbaumont, prés élevés
de la région montagneuse (PIERRAT). - Europe centrale et méridionale j

remonte jusqu'à la Campine belge (\VILLEMSE).

Les individus provenant du Maine-et-Luire sont de petite taille (tH mm.)
et de couleur claire j ils ne sont connus que par la description qu'en a donnée
MILLETDE LATOURTAUDIi:RE,sous Je nom de Decticus gratios1l8 (Faune Invert.
Maine-pt-Loir!', 182H, J, p. :l07). FINnT a rpclll'r"hé sans succès l'espèce dans
cctte localité.

Grn. ANONCONOTUS CAMERANO. 1!'!7H

Forme assez courte. Antennes à. pcine plus lon~ues que le corps. Pro-
notum il disque ru~ueux, présentant des l'ar(>nes latprales et méliiane dans
la partie postérieure; lobes latpraux lisses. Prosternum à épines obtuses
ou nulles. Pattes courtes; tibias postérieurs armés de 4 éperons apicaux;
tous les fémurs inermes ; plantules libres des tarses postérieurs très rourtes.
:Mâle à lOe tergite abdominal échancré en arrondi; valve anale supérieure
triangulaire; cerques rourts, coniques, arrondis ou tronqués à l'apex,
mucronés au bord interne. Plaque sous-~énitale de la femelle transverse,
subémarginée ; ovisrapte incurvI1, acuminé. J1lytres squamiformes dans les
deux sexes.

Distribution. - Montagnes de l'Europe centrnle et méridionale.

TADLEAU DES ESPÈCES
Prosternum armé d'épines très l'ourLes, obtus!'s; tibias
antérieurs armés dessus de :l épines . . . . . . 1. alpinus.

-- Prostcrnum tout à fait incrme; tibias antérieurs armés
dessus de 1 ou 2 épines. . . . . . . . 2. apenninigenus.



1~4 ORTHOPTÉROIDES

1. Anonconotus alpinus (YERSIN) (fig. 209). -Pierolepis-alpina YERSIN,
1i)58, Ann. SOC. ent. Fr., 3, VI, p. 111, pl. 4 (1), fig. 1-9. - A.nalola
alpilla FINOT, 18DO, p. 1~J>l.pl. 10, fig. 134. - Anonconolus alpinus
.\ZAM, 1901, p. 152; - CHOPARD, 1922, p. 80, fig. 159-160; - HOULBERT,
1927, p. 216, pl. X, fig. 61 ; - CHOPARD, 1947, p. 52, pl. V, fig.65.

Biologie. - YERSIN, 1858, Ann. Soc. ent. Fr., 3, VI, p. 116 ;
FABRE, 1899, Souvenirs ent., 6e série, p. 166.

Dessus tantôt noir olivâtre, tantôt vert ou marron clair; dessous blan-
châtre; lobes l~téraux du pronotum bruns avec le bord jaunâtre. Élytres
du mâle réduits à deux petites écailles concaves, jaunâtres, ceux de la
femelle très petits, latéraux.

Fm. 209. - Anonconotus allJinu8 Yers., Q" X 2.

Long. cf 14-18 mm., 9 20-22 mm. ; pronot. ()-7 mm. ; fpm. post. 11-
1:~mm. ; élytre cf 2 mm., 9 1 mm. ; oviscapte ll-1ri mm.

Assez commun dans les montagnes, en août pt ~pptpmhre. ltégime mixte
d'après YERSIN et FABRE; boit avidement. Stridulation au soleil, composée
d'une seule note fortement trillée, très faible (YERSI:'!). L'accouplement se
fait brusquement, sans préludes, le mâle cramponlll; après l'oviseaptp de la
femelle par les pattes antérieures et même souvpnt par les rnandibull's; le
spermatophore est peu volumineux, de la grosseur d'un pépin de raisin. Larves
de même coloration que les adultes, ,l pronotum plus lissp, marqué de points
enfoncés épars.

Alpes-Maritimes: :5aint- Martin- V(:subie j Basses-Alpes: au-dessus de
:1.000 m. (AZAM); Hautes-Alpes; Drôme: montagne de Cretz (MARQUET);
Isère: Chanterousse (BONNET) ; Ain: dans le J ur[l, dppuis la zone des rhodo-
dendrons jusqu'au sommet (FREY Ges;'NER). -, Suissf', Piémont.

"al'. ghilianii CUIERANO, It\78, Atti Ac. Torino, XII l, p. 1191. - Toujours'
brun avec les élytres un Pf'U plus l'ourts que chpz Il' type pt blancs au lieu de
jaunfltres. Bassps-A1pes: lac d'Allos (AZAl\I); ("01 dl' Larche (LePRou,,) ;
Vaucluse: mont Ventoux (F.\IlRI;). - Piémont.
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2. Anonèonotus apenninigenus (TARG.). - Omalula apenninigena TAR-
GlONI-TozZETTl, IHHI, Doll. SlI\'. l'nt. ital., XIII, p. IH4. -- .lnunmlwlllS

apf'lIllilligemls AZAM, lUlIl, p. IG2; - CnoPAHD, lU22, p, HO; -- IIOUL-

liERT, 1\.127, p. 21G.
Vert ou brun ferrugineux, varié de brun; tète présentant une bande

noire derrière chaque œil, prolon~ée sur le pronotum et les deux premiers
tergites abdominaux. Pronotum à carène médiane distincte. Tibias anté~
riPllrs illl'rllll's Illl armt'S dessus d'unI' !Ill dpux t'pines ; fémurs (lost,\rieurs
1 :ll'llI"s dll lIoir '\ l'uptlx. PrOSII'!'UUlll inernw. Ct'rllues Ilu miile olJliquellll'nt
trOlHlul's il l'apl'x, l'ung-Ie interne lllucroué. St'g"mcnt allai de la fl~lIlt'lltl
taché de noir de chaque cilté, ainsi que la base de l'oviseupte.

Long, cf 14 mm" 9 IH-22 mm. ; pronot. rJ-li mm. ; fém. post. 1O-1~1mm. ;
IIviscapte 12-lrJ mm.

Assez rare l'Il Franl'!'. Ba~~!'s-Alp"s: cul de Valgelage, ~.~30{)III. (AZAM);
Combe-Brémunt, sur le chemin du Plan de Parouart (~.010 m.), dans les
touffes d'.1slrtzgaLus aristalus L'I1ÉRIT. (DELMASet HUlUlER) ; Hautes-Alpes:
plah'uu .I£' <;lll1llrall, pri's 1111 Briunçoll (lhANCIIAllD) ; l\1ont-(;,'nèvre; Néva-
l'he (AzAM).

D,\crit de la r'\gioll de FlIll'elll'l'.

gP/l. PHOLIDOPTERA WE>-M.\EL, lH:IH
(Thamnoll'izoll Flscmm; IH53.)

Vl'rtl'x large. Pronotum plus ou moins prolongé en arrière, sans ('arène
mt'odiane; prosternum inerme. Élytres et ailes courts. Pattes médiocres,
lps fémurs postl'l'ieurs fortement renllés il la base; tibias antl'rieurs armés
dt, :ll"pinl's sur 111lIonl supt'ro-externe ; tibias postérieurs arm"'s dl' .{ '\pines
inf,"ril'url's il l'apl'x; plantules libres moins longues que le métatarse.
Cel'Ilues du mâle un peu eourbés à l'apex, dentés à la base de la fal'e
interne; plaque sous-génitale incisée il l'apex; titillateurs s()\~dés l'n une
seule pièce. Oviscapte faiblement cllurbt\ aigu et lisse à l'apex.

Distribution. Europp, centrale t't méridionale; Asie Mineure ;
Turkpst :Ill.

T.\IlLEAU DES E;,l'ÈCES

1. Pronotum à bord postérieur bien arrondi et prolongé ùans
les deux sexes. Couleur vive, variée de vert et de brun;
élytres du mâle dépassant le pronotum de 2 mm. à peine;
plaque sous-génitale profondément échancrée, dentée près
de ,:haque style (fig. 210) ; élytres de la femelle complète-
ment eaehés ; plaque sous-génitale très étroitement échan-
('rép à l'apex (fig, 211). Fémurs postérieurs armés ùessous
de quelques petites t'opines . . . . . . . . . . .. l. chabrieri.
Couleur brun testacé, moins vive; pronotum tronqué chez
le mâle, moins prolongé chez la femelle ; fé~urs postérieurs
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inermes. Plaque sous-génitale du mâle non dentée, celle'
de la femelle faiblement échancrée, il lobes arrondis. 2.

FIG. 210 à 222. - 210. Plaque sous-génitale du cf de Ph:olidoptera chabrieri. - 211.
Plaque sous-génitale de la, Q du même. - 212. Pholidoptera griseoaptera, Ioe tergite
et cerques du cf. - 213. Oviscapte de la Q. - 214. Pholidopiera aptera, profil du pro-
notum. - 215. 10- tergite et cerques du cf. - 216. Oviscapte de la Q. - 217. Pholi-
doptera femorata, profil du pronotum. - 218. Plaque sous-génitale de la Q. -
219. Pholidopte1'a jaltaz, 10. tergite et eerques du d'. - 220. Oviscapte de la. Q. -
221. Pholidoptero lemorala, 10. tergite et eerquea du cf. - 222. Ovisca.pte de la. Q.

2. Pronotum il lobes latéraux uniformément grisâtres. Cerques
du mâle subtriangulaires. dentés il la face interne très
près de la base (fig. 212). Oviscapte une fois et demie aussi
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long que le pronotum, un peu élargi HU milieu (fig. 213) .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ;). griseoaptera.

- Pronotum à lobes latéraux plus uu muins largement bordés
de blanc ou jaune; cerques du màle grêles, cylindriques i
oviscapte étroit, au moins deux fois aussi lon~ que le prono-
tum. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3.

3. Bande claire des lobes latéraux ùu proJlutum s'étenùantIe
long du bord postérieur (fig. 214) ; cf : lOe tergite un peu

Fm. 228. - Pltolidoptera chabrieri. Charp., Q, x 2.

échancré au sUlll1net, cerques épaissis à la base jusqu'à la
dent qui est située vers le quart proximal (fi~. 215); 9 :
plytres visibles latéralement i plaque sous-génitale sans
carène longitudinale nette; uviscapte presque droit
(fig.216) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. aptera.

- Bande claire des lobes latéraux (lu pronotum s'étendant jus-
qu'à l'angle antérieur (fig. 217) ; cf : cerques grêles; dentés
vers le tiers proximal; 9 : élytres entièrement cachés sous
le pronotum ; plaque sous-g-énitale avec lieux rides élevées,
se réunissant en'une carène longitudinale nette (fig. 218) ;
oviscapte incurvé . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4.

4. Taille plus faible (14-20 mm.) ; cf: dixième tergite fendu
à l'apex; cerques dentés près du milieu (fig. 219); 9 :
7e segment ventral sans tubercule, ovisf'apte court et bien
courbé (Hg. 220) . . . . . . . . . . . . . . . • . 4. fallax.

- Taille plus forte (21-30 mm.) ; cf : dixième tergite arrondi,
sans fente apicale i cerques dentés plus loin du milieu
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(fig. 221) ; Ç( : 7e segment ventral avec un Lubercule basal;
oviscapte long-, faiblement courbé (fig. 222) . . . . . :3. femorata.

1. Pholidoptera chabrieri (CHARP.) (fig. 223). - Lvcul>la Chabrieri
f:HARPEN'IIER, 1825, Hor. Ent .. p.] 19. - Thamnolrizon chabrieri FINOT,
]890, p. 200; - HOULDERT,1927. p. 232. - Olynlhoscelis chabrieri AZAM,
1901, p. 154. - Pholidoplera chabrieri CHOPARD. 1922, p. 81, fig-. 163-164.
- . PllOlidoJlln'a .~/'hmidli CIIOPAIUI, 1!J47, p. fl;l. pl. V, fi/.!. 67.

Espt"('(' l'al.il{, h [,('('llIlIlaître à "a ('olol'ation 1l'l'" vi,,' qui .l'Il l'ail, Il-'plus
Leau Tettigoniitie de la faune françai;,e. \V. HAMMEa ('(~('eIIlIIlent (19;)1)
créé pour elle et quelqups formes voisines le gl'nre Ellpholidoplcra.

Long. cf 19-26 mm .. Ç( 21-00 mm. ; pronot. 9-12 mm. ; fpm. post.
21-27 mm. ; Mytre cf 1-1.5 mm. ; oviscapte 18-24 mm.

Généralement assez rarp, de mi-juillet à fin septembre; a été cependant
remarquablement commun dans l'Hérault ppndant l'été 1946 (DELMAS
et RAMBIER).Sc trouve dans Il's huissons, à la lisiiore des bois, de prPfprence
il une l'l'rtaine allitudl'.

Tuute la Provl'llcc; Bas;'l's-Alpes; Drôme; Isiore: valléc de la Bourne
(BAYARD):Vaucluse: .\pt, rut Vf'ntoux; Pyrénél's-Orientales: Banyuls-sur-:Yler;
Lozère; Hérault: .'\rdèch(.: St-Montant (BALAZUCet DI: MIRÉ). - Corse:
Poretta (PAS<-'UlEIl); Porto-Vecchio (BOl'lFILSet COLONNA).

Depuis la Grèce, le long du littoral dalmate jusqu'au Sud de la France;
Tyrol; Suisse mpridionale.

2. Pholidoptera aptera (F.). - Locusla apler'a F.\DRICIUS, 1793, Ent.
~yst., II, p. 45. - Thamnolrizon aplerus FINOT, 1890, p. 201. - Olyn-
lhoscelis aplerus AZAM, ]~Ol, p. 15fi. - Pholùl()plera aplera CIJOPARD,
1~22, p. RI, fig-. 167. Hm, 170.

Biologie. - REGEN, 1914, S. D. Ak. Wiss. \VipII. CXXIII, p. Hf);) ; -
1~2f), l. cit., CXXXV, p. 329; --- REGEN. Zool. _\nz., LXXXIII, p. :H3.

Brun roussâtre dessus. Bord postérieur du pronotum tronqué, subé-
mar/.!int\ présentant 1IIll' très petite ('arèno médianp (lans la métazone ;
!obps latéraux noirs dle.l le mâle, l;oncolore" d1CZ la femelle, av!'(' une
bande jaune le long du bord postérieur. Fémurs postéril-'urs noirs à la face
interne. Cerques du mâle déprimés à la base. dentés vers le quart basal,
cylindriques ensuite; élytres bien découverts, j aunes. étroitement bordés
de noir. Élytres de la femelle dépassant un peu le pronotum sur les côtés;
plaque sous-génitale peu profondément incis(;e, à lobes arrondis; ovis-
capte faiblement ('ourhp.' dépassant l'apex des fémurs postérieurs.

Long. cf 20-22 mm., Ç( 22-2G mm.; pronot. 8-9 mm.; fém. post.
22-23 mm. : plytre cf 6 mm .. Ç( 1,5-2 mm. ; oviscapte 19-21 mm.

Espèce semblant très l'are en France; elle sc trouve en août-septembre,
dans les clairières des buis. Chant formé de ppriodes de 3 il :!() vibrations;
il peut être continu durant 3 à 4 ~econdes, ou divisé en deux périodes, la
première rapide, la seconde plus leIlte. La stridulation est alternée avec celle
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des autres mâles (REGEN). L'accuuplement a lieu en fin juillet-août; la ponte
commence 5 à 10 jours après et dure, avl'c des interruption~, jusqu'l'n octobre;
elle se fait dans la terre. Le déveloPlwment embryonnaIre demande un an
et demi, les œufs hivernan~ deux fois (REGEN).

Var: Hyères (YERSIN); Alpes-Maritimes (et CARPt:NrIEn); Lozère.
Sud-Est de l'Europe; Autriche ; vall~es chaudes des Alpes suisses.

:J. Pholidoptera femorata (FIEu.). - Plerolepis femoralus Fmmm, Il:lG:J,
Lutos, III, p. 153. - Thamllo1rizoll femoralus FINOT, lH!:JO,p. 202 ; -

•

FIa. 224. - Très jeune Plwlidoptera femora/a (X 4) (dessin de M. N. KOR6AKOFF).

IIoULDERT, 1927, p. 2:34. - OlYlllhoscelis femoralus AZAM, 1001, p. 15G.
- Pholidoplera femorala CUOPARD, 1922, p. 82, .fig. 171, 174, 175;":'
CIIOPARD, 1947, p. 53.

Brun châtain ou testacé; lobes latéraux du pronotum presque noirs
awc une large bande claire s'étendant le long des bords inférieur et pos-
térieur.' Élytres du mâle dépassant un peu le pronotum, jaunâtres, rem-
brunis latéralement; ceux de la femelle entièrement cachés.

Long-. 21-30 mm. ; pronot. 9-11 mm. ; fém. post. 24-28 mm. ;-élytre cf
:J lIlm. ; oviscaple 18-20 mm.

Espèce assez rare qui se trouve en été e~ en automne dans les buissons,
sur les herbes, sur les roseaux des marais. Eclosion en mars; adulte de juin
à septembre. Ponte dans la terre. Les jeunes sont bruns avec une large bande
rosâtre au milieu du corps; les lobes latéraux du pronotum sont bordés comme
chez l'adulte (fig. 224).

Var: Yères (YERSIN, FINOT) ; Bagnols, Montauroux; bords du Rayran;
Sainte-Maxime, exceptionnellement abondant et même nuisible en 1888
(AzAM) ; Alpes-Maritimes ; Gard : Saint-Geniès-de-Malgoirès (HuGUEs);

Il
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Bouches-du-Rhône; Hérault: près du barrage de La Paillade (GRASSÉ) ;
Commun en Languedoc en 1945 (DELMAS et RAMBIER) ; Aigoual, mt
Caroux (DE VICHET) ; Lot-et-Garonne: Mailloc (DEscoMPs) ; Gers; Lot
Rocamadour (D'ANTESSA:'iITV); Aveyron: causse de Larzac (F. MARION) ;
Charente (Dupuv). - Europe méridionale.

4. PhoIidoptera fallax (FISCH.). - Thamnolrizon fallax FISCHEH, 1835,
Ortho Eur., p. 265, pl. 13, fig. 15, 15a ; - FINOT, 1890, p. 201 ; - HoUL-
BERT, 1927, p. 234. - Olynthoscelis fallax AZAM, 1901, p. 155. - Pholi-
doplera fallax CHOPARD, 1922, p. 82, fig. 16H, 173.

Vertex large, bien arrondi; bord postérieur du pronotum tronqlté.
Couleur du dessus châtain; lobes latéraux du pronotum noirs à bande
pâle, entourant une bande brune fondue; élytres du mâle bruns à ner-
vures pâles. Cerques du mâle presque droits, armés d'une dent obtuse au
tiers basilaire; plaque sous-génitale émarginée en angle obtus. Plaque
sous-génitale de la femelle comprimée, munie au milieu d'un pli trian-
g-ulaire, à bord postérieur à peine émarginé; oviscapte bien courbé.

Espèce très' voisine de la précédente; plus petite et en différant surtout
par les caractères indiqués au tableau.

Long. cf 14-17 mm., Ç? 17-21 mm. ; pronot. 5-8 mm. ; élytre cf 3-
4,5 mm., Ç? 0,5 mm. ; fém. post. 15-23 mm. ; oviscapte 12-13 mm.

Espèce rare en France, se trouvant dans les endroits un peu élevés, dans les
buissons et les clairières des bois. .

Provence; Drôme: montagne de Cretz j Gard; Hautes-Pyrénées: Lourdes j

Aveyron: Millau (MARQUET).
Centre et Sud-Est de l'Europe: Serbie, Hongrie, Autriche, Carinthie, Istrie,

Tessin.

5. PhoIidoptera griseoaptera (DE GEER). - Locusta griseoaptera DE
GEER, 1773, Mem. Ins., III, p. 436. - Pholidoptera griseoaptera CHO-
PARD, 1922, p. 82, fig. 165-166 ; - CHOPARD, 1947, p. 53, pl. V, fig. 68.
- Thamnolrizon cinereus FINOT, 1890, p. 202, pl. 11, fig. 140; - HOUL-
BERT, 1927, p. 235, pl. XI, fig. 71. - Olynthoscelis cinereus AZAM,
1901, p. 155.

Biologie. - RAMME, 1913, S. B. Ges. naturf. Fr., p. 83 ; - CAPPE DE
BAILLON,. 1920, La Cellule, XXXI, p. 144 ; - RAMME, 1927, S. B.
Ak. Wiss. Wien, CXXXV, p. 329; - BEIER. 1930, Zool. Jahrb., allg.
Zool., XLVII, p. 189.

Gris cendré, taché de noir. Sommet du vertex plus étroit que le premier
article antennaire. Pronotum élargi en arrière, à bord postérieur tronqué;
dessus plat chez le mâle, un peu convexe chez la femelle, à petite carène
médiane dans la métazone ; lobes latéraux noirâtres à bords très étroi-
tement pâles. Élytres du mâle bien découverts, cendrés à bord latéral
noir, ceux de la femelle latéraux. Fémurs postérieurs marqués de noir
dessus et sur la face externe, qui présente une large bande. Cerques du
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mâle coniques, droits, dentés à la base; plaque sous-génitale jaune, à
bord postérieur émarginé. Plaque sous-génitale de la femelle courte, trans-
versale, sillonnée au milieu; oviscapte bien eourbé.

Long. cr 13-17 mm., 9 15-19 mm. ; pronoL. 5-6 mm. ; fém. posL.
15-18 mm. ; élytre cr 3-4 mm., 9 o,u mm. ; oviscapte 9-10 mm.

Commun, surtout dans le Nord, dans les bois, au bord des routes, sur les
grandes herbes, dans les ronces. Chant régulier, d'une seule note répétée
toutes les 4 secondes environ. Ponte dans le bois pourri; en captivité dans la
moelle de Sureau (CAPPE DE BAILLON). Jeunes testacé rosâtre dessus, avec
une large bande latérale très foncée; fémurs postérieurs brun foncé avec un
anneau clair avant l'apex. Éclosion au début de juin; .adulte d'août à fin
octobre.

Commun dans toutes les forêts des environs de Paris. Probablement dans
toute la France, mais, dans le Midi, plus rare et plutôt en montagne. Alpes-
Maritimes: Saint-Martin-Vésubie (BELLECROIX);col de la Cine j col de Valge-
lage (AZAM); Hérault: La Salvetat (GRASSÉ). Jersey (ZEUNER).

Toute l'Europe.

Gen. PARNASSIANA ZEUNER, 1941

Taille aSbez petite. Élytres a~ plus aussi longs que le pronotum, arrondis
à l'apex. Pronotum arrondi dessus ou un peu déprimé; carène médiane
présente dans la métazone. Fémurs postérieurs dépassant peu le double
de la longueur du pronotum, très dilatés dans la moitié basale. Dixième
tf'rgite abdominal du mâle largement déprimé au milieu et profondément
incisé à l'apex; lobes longs, de for~e variable, généralement croisés chez
les individus secs. Plaque sous-génitale de la femelle lisse, échancrée à
l'apex, à lobes arrondis; oviscapte de couleur pâle, presC{ue droit, environ
deux fois aussi long que le pronolum.

Distrib~tion. - Grèce, Cyclades; une espèce française.

ParnassianB vicheti DELMAi:let RAMDlER, 1950, Bull. ::;oc. enl. Fr.,
LV, p. 8, fig. 1 (fig. 225).

Grisâtre ou varié de vert clair sur la tète, le disque du pronotum et la
partie supérieure des fémurs postérieurs. Fastigium du vertex large.'
Pronotum plat dessus, un peu arrondi en avant, avec une carène lonp;i-
tudinale obtuse' dans le tiers postérieur; lobes latéraux présentant 'en
arrière une assez large bande jaune clair bien limitée par une zone plus
foncée en haut et en avant, se continuant plus indistinctement le long'
du bord inférieur. Pro sternum inerme. Abdomen varié de brun plus ou
moins foncé. Élytres dépassant à peine le 4e tergite abdominal, rétrécis
et arrondis à l'apex, variés de brun et de gris, à nervures rembrunies.
Tibias antérieurs armés de 3 épines au bord supéro-externe. Fémurs
postérieurs fortement dilatés à la base; tibias armés de 4 éperons apicaux;
plantules libres nettement plus l'ourtes 'lue le métatarse.
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cf. Dixième tergite abdominal échancré à l'apex, les deux lobes conver-
gents et: arrondis à l'apex. Cerques assez grêles, environ cinq fois aussi
longs que larges, arrondis à l'apex, armés d'une épine subterminale très
foncée, à pointe recourbée vers l'avant, insérée à une distance du sommet
du cerque à peu près égale à l'épaisseur de celui-ci. Titillateurs en forme
d'équerre, la partie libre assez grêle, un peu recourbée et pointue à l'extré-
mité, la moitié distale de la partie basale portant de fortes (\pines espacées.

9. Plaque sous-génitale fortement bombée, légèrement carénée à la
base, très faiblement échancrée à l'apex, les angles arrondis, précédés de

FIG.225.-PamasllianavichetiDelma.setRa.mbier. x 2.

fortes callosités où aboutissent des carènes épaisses. Oviscapte assez court,
de couleur claire, épais à la base, à courbure modérée, bord inférieur
très finement denticulé vers l'apex.

Long. cf 21 mm:, 9 23 mm. ; pronot. cf 7 mm., 9 7,G mm. ; Mm.
post. cf 16 mm., 9 17,5 mm. ; élytre cf 7 mm., 9 G,5 mm. ; oviscapte
9 mm.

Cette remarquable espèce a été trouvée en juillet et août dans l'Aude,
communes de la Cave, la Clappe, ~Ionlaur, Tournissan, puis dans l'Hérault,
commune de Cesseras (DELMAS, RAMBIER, DE VICHET). On la trouve enfouie
sous divers petits arbrisseaux ou buissons denses; elle semble être nocturne.

Gen. PLATYCLEIS FIEBlm, 1852

Genre bien caractérisé par la forme générale. Pronotum plat dessus, à
carènes latérales arrondies, mais assez marquées, convergentes en avant;
carène médiane bien marquée dans la métaz.one. Élytres dépassant l'extré-
mité abdominale, dans les deux sexes, toujours grisâtres, à dessin plus
ou moins marqué entrp la radiale et la médiane. Plaque sous-génitale
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de la femelle sillonnée au milieu, à lobes arrondis ou faiblement anguleux.
Oviscapte régulièrement courbé, toujours d'un brun foncé, presque noir,
sauf il la base.

Distribution. - EUJ'0pl', Asie paléarctique.
Si l'on excepte Plalycleis lessellala, bien caractérisé et dont ZEUNER

fait un genre spécial, tous les Plalycleis français forment un complexe
d'espèces extrêmement voisines. Les mâles sont presque impossibles à
déterminer par les caractères externes tels que la forme des cerques ou
du lOe tergite ; l'étude des titillateurs ne donne pas non plus entière satis-

231.

FIG. 226 à 231. - 226. Titillateur de Pholidolliera apiera. - 227. id. de Ph. femf»'ata.
- 228. id. de Ph. falla:c. - 229. id. de-Ph. cinerea. - 230. PlatycleiB tC88cllaia, titilla-
teur. - 231. 70 Bternite et plaque BOUB.génitnJe de la. 9.

faction, car ce caractère est sujet à variation, tout comme les autres. Les
femelles semblent à première vue bien plus faciles à caractériser, tant par
la forme de la plaque sous-génitale et du 7e sternite abdominal que par
celle de l'oviscapte. Toutefois, quand on considère un grand nombre
d'individus, provenant de localités différentes, on constate l'existence
de nombreuses races plus ou moins bien caractérisées; qui plus est, à
la limite de l'habitat des différentes formes, on trouve fréquemment des
individus intermédiaires, difficiles à classer. ZEUNER, qui a donné- en
1941 (Trans. R. enl. Soc. London, XCI, p. 1-50) une excellente revision du
groupe, tend à considérer qu'il existe chez les Plalycleis des superspecies
dans lesquelles les caractères spécifiques réels ne seraient pas encore'
complètement spécialisés.
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T~RLEAU DES ESP~CES

1. Élytres présentant ùes taGhes brunes très marquées entre
R et .M.; titillateur.du mâle presque triangulaire. à partie
basilaire arrondie, garnie d'épines (flg. 230). Plaque sous-
génitale de la femelle il sillon asspz large, 7e sternite présen-
tant une carène comprimée vers l'apex (fig. 231). Oviscapte

23!J..

B'IG.232 à 239. - 232. Titillateur di, Platycleis denticulata (de Fontainebleau). - 233.
id. de P. denticulata (du Var). - 234. Cprque du cf de P. affinis. - 235. id. de P. sabu-
losa. - 236. Titillateur de P. grisea monticola. - 237. id. de P. intermedia. - 238. id.
de P. sabulosa. - 239. id. de P. sylvestris.

courbé brusquement à la base (fig. 245) (suhgen. Tessellana
ZEUNER) . . . . • . • • . . • . . . • • • • • • 7. tessellata.

- Élytres il taches brunes très faibles; titillateurs du màle
plus grêles. Oviscapte régulièrement courbé; 7e sternite
abdominal de la femelle plan ou tuberculé (subgen. Plat y-
cleis s. str.). . . . . . . . . . . . . . . '. . . . . . 2.

2. Titillateurs du mâle déprimés, larges il la base (fig. 232-
233); lOe tergite abdominal à lobes très aigus. Femelle
à 7e sternite abdominal plan, plaque sous-génitale à sillon
étroit, lobes étroits, arronrlis ou un peu anguleux. . . . . :3.

- Titillateurs du mâle grêlps et allongés; lOe tergite à lobes
moins longs et moins aigus. Ff'mpllp à 7e stprnite abrlominal



5.

.t.
1. grisea.

ORTHOPTÈRES. -- rL.\TYCLEJ~

présentant un tubl'rcule ou une ('ùt" transvlmmle ; plUl(lw
sous-génitale à lobes laf!!:es. . . . . . . . . . . . . .

:J. Lobes de la plaque sous-génitale de la felnclle arrondis. .
- Lubes dr la plaque s()l1s-~énitale lit' la [pmelle suhan~uleux

. . . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. denticulata .
.t. Cl'rques du mâle assez régulièrt'ment coniques depuis la

base; 7e sternite ahdominal dr la Cl'mclle présrnblIlt un
gros tubercule arrondi . . . . . . . . . . . . . . . .

:.'~ O.

Fra. 240 à 243. - Derniers sternites et plaque sous-génitale ùe Platycleis Q : 240. denti-
cula/a. - 241. salnùm.a. - 242. atfinis. - 243. laticauda.

- Cerques du mâle il partie basale large, assez bruquement
amincis aprps la dent; 7e sternite abdominal de la femelle
présentant une ('ôte transversale saillante. . . . . . . . 6.

rI. Dixième tergite du mâle :'t lobes aigus. Oviscapte faiblement
courhé t't assez étroit (fig. 249) ; plaque sous-génitale il
sillon étroit (fig. 242) . . . . . . . . . . . . . . . fi. affinis.
Dixième tt~r~ite du mâle à lobl's presque arrondis. Oviscapte
fortement courbé et très large (fig. 250); plaque sous-
génitale à sillon large (fig. 243). . . . . . . . . . .. 6. faix.

6. Titillateurs du mâle il partie libre un: peu dilatée à la base
(fig. 237) ; 7e sternite abdominal de la femelle présentant
une petite saillie anguleuse près de l'apex. Oviscapte'
ayant une fois et demie la lon~ueur du pronotum (fig. 247)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3. intermedia.
Titillateurs du mâle à partie libre pntièrement grêle
(fig. 239) ; 7e sternitr abdominal de la fl'mellr sans saillie
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apicale. Oviscapte ayant deux fois la longueur du pronotum
(fig. 248) . . . . . . . . . . . . . . . . 4. sabulosa.

1. Platycleis (s. str.) grisea (F.). Locusla grisea FABRICIUs, 1781,
Spec. Ins.-, p. 350. - Plalycleis grisea ZEUNER, 1941, p. 26, fig. 17.

Biologie. - SARRA, 1935, Boil. Lab. Zool. Portici, XXVIII. p. 197.
Espèce de taille moyenne, d'une coloration br1111grisâtre assez uniforme,

rarement dessus un peu verdâtre; fémurs postérieurs ornés d'une bande
longitudinale brune à la face externe; champ discoïdal des élytres non
élargi, il taches brunes peu nettes. Septième sternite abdominal de la
femelle plan; plaque sous-génitale à sillon étroit, mais bien net sur toute
la longueur, à lobes larges, arrondis. Dixième tergite du mâle à échan-
crure arrondie, lobes acuminés; cerques coniques, dentés vers le milieu.
Oviscapte bien courbé depuis la base, légèrement denticulé vers l'apex.

Cette espèce habite toute l'Europe orientale jusqu'à l'Est de l'Allemagne;
dans le Sud, on la trouve dans les vallées des Alpes méridionales et dans une
gI'ande partie de l'Italie.

Le type italien éclôt en avril et les larves subissent 5 mues, se nourrissant
d'abord de feuilles de Légumineuses et de Graminées, puis plus tard d'épis.
Les mâles stridulent jour et nuit, produisant un chant rythmique et peu
vibrant, répété pendant des heures. Ponte d'août à mi-octobre dans les
tiges de différentes plantes de l'année précédente (Asphodèle, Férule, Eryn-
gium) à demi décomposées sur la terre. En Italie méridionale, l'espèce est
nuisible dans les champs ùe céréales, non pas tant par la consommation des
grains que par ceux qu'elle fait tomber à terre. Parasité par un Scélionide,
Apegu8 lœrteszi KIEFF., f't un Chalcidien, Eupelmella platycleidis SARRA.

Lc P. grisea typiquc ne se trouve pas en FrHnrl' contilllmtalf'. mais il
c..t, rf'prl'sf'ntè l'n Corsp par (!PliX form('s :

P. grisea monticola CIIOT'. -- J'1elrioplera a[/wpllndnla monlicola CHO-

p\Rn. 1923, Ann. Soc. ('ni. Fr.. XCII. p. ?Œ\ fig. 1). - Plnlycleis
g,.isea monlicoln ZElJNER, 1941. p. 27.

Cette SOUS-f'Sppc:cde rnontagnp f'st surtout ('aractèrisP(' par sa petite
tHjlle et par sa coloration fnnr,\(' av('(' les nf'rvures des èlytres SI' dètarhant
bipn en blanc.

Long. cf 1:1-15 mm .. 9 IIi-Hi mm.; fèm. post. cf 17 mm .. 9 20.;1
mm. ; élytre cf 16.5 mm., 9 21,fi mm. ; oviscapte H.5 mm,

Corse: La Foce de Vizzavona; pentes de la pointe Cappo (1.400-1.600 m.) ;
col de' Vergio (1.400 m.) ; mont Incudine (1.800 m.). - Surtout dans les
touffes de Juniperus nana \VILLD., dans la zone subalpine.

P.griseatransiens ZEUNER,H14I. Trans. R. l'nt, SOf' •• XCI, p. 27, fig.18.
Semblable au type, mais le dernier sternite abdominal de la femelle

un peu gibbeux, ~ bord posU'rieur rf'levè comme chf'Z inlermedia. mais
moins prononcé.
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Lon~. (( 18.5 mm. ; plytre (( 23 mm. ; oviscapte 8,6 mm.

Corse: Vizzavona (ZEUNER).
Montagnes du Sud de l'Europe; Grèce, Piémont, Serbie, Apennins, Trentin.

2. Platycleis (s. str.) denticulata (PANZ.) (fig. 244).-Loeusladenlieulala
P.\NZER, 1700, Fauna Ins. Germ., 3::l, pl. 5. - Plalycleis denlieulala
.\NDER, HJ48, Kungl. Fysiogr. Sallsk. i Lund Fürhandl., XIX, p. 1,
fig. 2. - Plaiyeleis grisea ocridenlalis ZEUNER, 1931, Mitt. zool. Mus.
llerlin, XVII, p. 426, fig. Ib. - Plalycleis oeeidenlalis ZEUNER, 1941,
p. 23, fig. 11. - Plalycleis grisea FINOT, 1890, p.205, pl. 11, fig. 141 ; -
.\ZAM, 1901, p. 158; - HOULBERT, 1927, p. 239, pl. IX, fig. 72 ; -

FIG. 244. - Platycleis denticulata Panz., 9. x 2.

ClIOl'ARD, Hl47, p. [)£i, pl. VI, fig. 75. - Melrioplera albopunrtala
CnoPAHD, Hl22, p. 82.

Biologie. - PESSON, 1940, Bull. ~oc. zool. Fr., LXV, p. 159.
Espèce très voisine de la précpdentc -.lVCC laquelle elle était confonùue

jusqu'à l't.tude de ZEUNEH. La femelle est habituellement facile à dis-
tin~uer par la forme Ile la plaque sous-génitale dont le sillon est moins
profond, les lobes subtriangulaires et non largement arrondis. Le mâle
cst bien plus diflicile à reconnattre; cependant, d'après ANDER (Opllse.
EnI., 1948, p. 41, fig. 13), le titillateur serait beaucoup plus large à la
base chez den tieu lala. Enfin, dans les régions limites avec les espèces voi-
sines, on trouve des individus intermédiaires semblant indiquer la fré-
quence des hybridations. .

LODI-!. cf 18-22 mm., 9 22-~6 mm. ; pronot. cf ll-U,G mm., 9 :J,G-
n,u mm. ; ({'m. post. cf 18,5-21,5 mm., 9 19,5-24,5 mm. ; Plytre cf 20-
25,5 mm., 9 22.5-29,G mm.; ovi8~apte H-ll mm.

Espèce très commune da DS les triches, les endroits incultes, secs, dans les
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herbes. Adulte de juillet à octobre; chant continu, long, de 200 stridulations
environ à la minute. D'après PESSON,les œufs sont déposés dans des toufIes
de mousse du genre Barbula. Ils sont souvent parasités par un Hyménoptère
Scélionide du genre Sparasion.

Ce Plaly!'ieis, localisé l'Il Europe occidentale jusqu'au ~laroc, présente
plusieurs races.

P. denticulata denticulata (PANZ.). - Toute la France; île d'Oléron.
P. denticulata hispanica ZEUNER. - Platycleis occidentalis hispanica

ZEUNER,1941, Trans. R. ent. Soc. London, XCI, p. 24. - DifIère de la
forme typique par la plaque sous-génitale de la fpmelle plus grande et l'ovis-
'"aple pills IOllg et plus ./r'oil. (Ion!!. t1,'2 Illm.). Sud-ouPsL dl' la Frallcl' j
Arcachon. - Espagne centrale, Moyen Atlas marocain.

P. denticulata jerseyana ZEUNER.- Platycleis orientalis jerseyana ZEUNER,
1940, Proc. R. ent. Soc. London, B, IX, p. 105, pl. 1, fig. 1.2. - Plus petit
que les individus du continent; élytres plus étroits, tendant à devenir plus
courts, le plus souvent n'atteignant pas les genoux postérieurs. üviscaptc
plus droit et plus grêle que chez le type, presque droit dans sa moitié basale.
- Long. éI. 17,6-18,1, mm. ; fém. post. 17,3-17,8 mm. ; oviscapte 9,2-10,1 mm.
- Localisé dans l'île de Jersey (ZEUNER).

J. Platycleis (s. str.) intermedia (SERV.). - Declicus inlermedills SER-
VILLE, 1839, Ins. Orth., p. 48G. - Plalycleis inlermedia FINOT, 1890, p. 2Œl ;
-AZAM, 1901, p. 157; - IIOULBERT, 1927, p. 240; - ZEUNER, 1941,
p. 28, fig-. 19. - Melrioplera inlermedia GHOP\RD, 1922, p. 8:~.fig. 211,
214; - CHOPARD, 1923, p. 278.

Même aspect que les (ipllX espèces précédentes, mais plus grand, de
coloration en général plus daire, élytres plus longs, dépassant bien l'extré-
mité df's fémurs postérieurs. cf : titillateurs à partie libre un peu dilatél~
à la base; Ç? : 7e sternite abdominal présentant au milieu une côte trans-
vf'rsale saillante, arrondi!'. et, près de l'apex, une petite saillie anguleuse;
plaque sous-génitale à sillon (~troit à la hase, .~largi vers l'apex, à bords
épais, lobes arrondis ; oviscapte ayant une fois et demie la longueur du
pronotum, assez large et régulièrement incurvp.

Long. 21-28 mm. ; pronot. fl-7,5 mm. ; fém. post. 23-24 mm. ; élytre
26-38 mm. ; oviscapte 9-1:~mm.

Cette espèce tend à remplacer denticulata dans le Midi; elle est commune
dans les endroits incultes: elle devient même certaines années très abon-
dante et peut faire quelques dégâts dans les cultures; ioutefois, comme la
plupart des Decticinae, elle s'attaque plutôt aux graines et aux fruits qu'aux
plantes herbacées; elle est en outre partiellement insectivore. Adulte de juillet
à novembre. Chant discontinu, formé ~e stridulations courtes, rapides, régu-
lières, rappelant un peu le chant des Ephippigères, mais plus faible et plus
rapide (160 environ à la minute).

Tout le Midi, des Alpes-Maritimes aux Pyr.;nées-Orientales; Landes
Vendée: Olenne (LACROIXin litt.). Corse.

Europe méridionale, Ylaroc, Asie :\1ineure, Turkestan, Altaï, Chine.
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8Sp. sylvestris AZAM.- Platycleis intermetlin var. sylfJestris ;\Z.AM,I!Hl.l,
Mise. Ent., IX, p. 158; -- HouLnERT, l!l:!7.. p. :!~1.. '--. Pla!yclels mtermetlt~
,çylfJcstris ZEUNER, HHt, p. ~8. -- .Hetrwptera tntermedta var. sylvestrls
CHOPARD,t9:2~, p. 83, fig. :213. - La femelle dil~ère du type par le ne sternitl'
abdominal un peu gibbeux, le le à côte plus saillante, les lobes de la plaque
sous-génitale moins largement arrondis; le mâle est très dillicile à disti~~uer
par des eerques un peu plus épais et dl'nt{~s plus près de la hase; ll's titilla-
teurs ne sont pas du tout renflés à la hasl'. - Var: Bagnols (AzAM); Alpl's-
Maritimes: Boulouris-sur-Mer (G. REY); Aude: Villeneuve-la-Comptal
(et CARPENTIER).

FIG. 245 à. 250. - OVÎllCaptes de Platllcleis: 245. t68sellata. - 246. denticulata.
247. intermetlia. - 248. sabulosa. - 249. afTinis. - 250. fal:£.

4. Platycleis (s. str.) sabulosa AZAM, 1901, Mise. l'nL, IX, p. 157 ;-
ZEUNER, 1941, p. 29. - Plalycleis alfinis var. sabulosa HOULBERT,

1927, p. 241. - Melrioplera sabulosa CHOPARD, 1922, p. R3, fi~. 212,
215, 216.

Également très voisin du pré('pdent, à t'Iytres lon~s et étroits. cf:
lobes du lOe terg-ite trian~ulaires, mais un peu arrondis; ('erques ppais ;
titillateurs non dilatés à la base. 9 : 6e sternite plan, 7e présentant une
l'ôte très saillante vers le tiers apical, rette côte marquée' surtout sur les'
eôtés, atténuée au milieu; près de l'apex se voit une petite ride transverse,
l.tendue, tout à fait différente de la saillie ang-uleuse de l'espèce préré~
dente; plaque sous-g-énitale il sillon étroit, peu profond, élargi mais
très faible vl'rs l'apex, à bords. non épaissis (fi~. 241) ; échancrure régu-
lièrement arrondie, lobes courts, arrondis, mais un peu rétré('is vl'rs
l'apex; ovisf'apte rplativcment long-, assez l.troit pt pen courbù.
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Long. 23-26 mm. ; pronot. :>,;)-6.5 mm. ; fém. post. 22-24 mm. ; élytre
29-33 mm.; oviscapte 11-12 mm.

Cette espèce semble surtout localispc ùans les tprraills sableux, au borù de la
l\lpditerranée. Var: Fréjus (types d'AzAM); Alpes-Maritimes: Le Trayas
(G. REY) ; Bouches-du-Rhône: Fos-sur-Mer (DELMASet RAMBIER); Hérault:
dunes de Carnon et de Palavas (GRASSÉ) ; Les Onglous (REMAUDIÈRE) ;
Aude: Carcassonne, La ~ouvelle (ct CARPENTIER)j Pyrpnpl's-Orientales:
Prades j Aveyron: Millau (DELMASet RAMBIERJ.

Espagne, Canaries, Algérie, Pall'stine, Marol'.

5. Platycleis (s. str.) affinis FIEBER, 1853, Lotos, III, p. 150 ; - FINOT,
umo, p. 206; - AZAM, 1901, p. 157; - HouLBERT, 1927, p. 241 ; -
ZEUNER, 1941, p. 32, fig. 21. - }vfelrioplera affinis CHOPARD, 1922,
p. 83, fig. 217-218.

Biologie. - BOLDYREV, 1915, Hor. Sor. ent. Ross., p. 163, fig-. :n.
Espèce ayant tout à fait l'aspect d'inlerrnedia ; le mâle en diffère par

les cerques plus g-rêles, les lobes du lOe tergite abdominal un peu arrondis.
Quant il la femelle, elle est très différente, appartenant à un autre groupe
d'espèces caractérisé par la présence d'un très gros tubercule au milieu
du 7e sternite abdominal; le 6e sternite est un peu gibbeux, la plaque
sous-génitale à sillon très large en arrière, lobes' arrondi~.

Long. cf 19-25 mm., 9 21-29 mm. ; pronot. cf 5-7 mm., 9 (j-8 mm. ;
fém. post. 22-27 mm. ; élytres cf 19-30 mm., 9 26-32 mm. ; oviscapte
13-16 mm.

Dans les mêmes localités qu'intermedia et aussi commun j adulte de juillet
à octobre.

Tous les départements méridionaux jusqu'au Vaucluse, Gard, Aveyron;
rl'monte le long des cûtes de l'Océan jusqu'à la Luirc-Inférieure: îll' d'Yeu
(PAULIAN). Corse (PASVUIER).

Toutc l'Europe méridionale; !\faroc; Asie Minenre.

6. Platycleis (s. str.) faix (F.). - Locusla faIx FABRIcms, 1775, Syst.
Ent., p. 286. - Plalycleis faIx ZEUNER, 1941, p. 31. - Plalycleis lali-
cauda DE VICHET, 1944, Bull. Soc. ent. Fr., XLIX, p. 46.

Espèce ttès voisine de la précédente, il peu près de la même taille et
même coloration .. Lobes du lOe tergitc abdominal du mâle courts et peu
aigus. Chez la femelle, le 6e sternite est à peine gibbeux, le 7e présente
un tubercule plus volumineux, mais moins saillant que celui d'affinis;
plaque sous-génitale il sillon très large, peu profond en arrière, les bords
formant par contre, en avant, une saillie subanguleuse près du bord anté-
rieur du sternite ; lobes arrondis. Oviscapte court et très large, assez for-
tement courbé.

Long. cf 25 mm., 9 27 mm. ; pronot. 8-8,2 mm. ; fém. post. cf 24,5 mm.,
9 29,5 mm. ; 1lytre cf :i:i mm .. 9 34,5 mm. : oviscapte 10 mm.
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Le type de l'espèce a été décrit de Madère où se rencontre une forme plus
petite que celle de la région méditerranéenne, laquelle constitue sans doute
une race spéciale.

Ce Platycleis a été découvert t'Il France par G. DE VICIIET en lU39. Les seules
localités actuellement connues sont dans l'Hérault: montagne d'Agde, versant
ouest du Saint-Loup (G. DE VICHET) ; Bessan, Palavas, commun, Maguelonne;
Gard: station de la Marine, près de Bellegarde (DELMASet RAMBIER).

Tout le pourtour de la Méditerranée; Madère, Açores.

7. Platycleis (Tessellana) tessellata (CHAUP.) (fi~~251). - Locusla lessel-
lala CHARPENTIER, 1825, Ilor. Ent., p. 121, pl. 3, fig. 4. - Plalycleis

FIG. 251. - Platl/clels tes8ellala Charpentier. 9. X 2.

lessellala FINOT, nmo, p. 20G; - '\ZAM, I!JU1, p: 157 ; - IIoULBEHT,

1927, p. 242, pl. XI, fig. 74 ; - CHOPARD, 1947, p. t"lfi, pl. VI, fi~. 74. -
l'vlelrioplera iessellaia CnoPARD, 1922, p. 83, fig. 207-20R ; - CHOPARD,

1923, p. 278. - Tessellalla iessellata ZEUNER, 19.n, p. a6, fi~. 30.
Petite cspèce très caractérisée par la formc de la plaque sous-~énitale et

l'oviscapte de la femelle, ainsi que par sa coloration brun jaunâtre clair, ou
un peu verdâtre, avec le champ discoïdal de l'élytre élargi, d'un brun très
foncé, présentant des nervules transverses pâles qui Goupent cc ehamp
en 6 ou 7 taches séparées. Le lûe tergite abdominal d~ mâle l'st erCIlSÙ
anguleusement, à lobes acuminés ; cerques longs, à dent interne au delà
du milieu. .

Long. 13-19 mm.; pronol. 3-:> mm. ; fém. post. 14-17 mm. ; élytre
13-20 mm. i oviscapte 4-5,u mm.

Dans les prairies sèches et à la lisière des bois, de juillet à octobre. Chant
très faible, plutôt un bruissement qu'une stridulation, commençant par :2 ou
3 notes assez espacées; puis 3 ou 4 notes précipitées, à nouve,au :2 -ou 3 notes
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lentes, etc ... ; périodes irrégulières de quelques secondes à une minute ou
plus; chante pendant le jour.

Commun dans presque toute la France; toutefois non signalé au nord de
la Seine-Inférieure et de l'Oise. Corse; île d'Oléron. - Europe; Afrique du
Nord.

Gen. METRIOPTERA WESMAEL, 1838

Les J.l1elrioplera diffèrent des Plalycieis par le développement des élytres
et des ailes qui sont typiquement raccourcis, ne dépassant guère le milieu
de l'abdomen, et surtout par la forme de la plaque sous-génitale de la
femelle, qui est variable, mais jamais sillonnée. Il existe dans plusieurs
espèces des individus macroptères, généralement rares.

Le genre Melrioplera, qui contient près de 80 espèces, a été divisé par
ZEUNER (1941) en non moins de 14 genres qui semblent représenter plutôt
des groupes d'espèces que des genres; il est impossible d'en dresser un
tableau et les mâles sont tout à fait impossibles à caractériser. En ce qui
concerne les formes françaises, je ne vois pas la nécessité de conserver
('es genres que j'indiquerai simplement comme sous-genres.

Distribution. - Région paléarctique, surtout dans la zone méditerra-
néenne.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Cerques du màle dentés très près de l'apex (fig. 252-253).
Oviscapte court et anguleux (fig. 280-281) près de la base
au bord supérieur (subgen. Bicolorana ZEIJNER). . . . . . 2.

- Cerques du màle dentés vers le milieu ou le tiers apical.
Oviscapte variable, plus régulièrement courbé. . . . . . 3.

2. Taille grande (20-26 mm.) ; lOe tergite abdominal du màle
largement échancré, à lobes peu allongés (fig. 254) ; titil-
lateurs courbés à l'apex à angle droit, épineux au bord
externe (fig. 255). Oviscapte très court; plaque sous-géni-
tale de la femelle à échancrure profonde, lobes tronqués,
partie basale carénée longitudinalement (fi~. 256). . . . .7. azami.

- Taille plus petite (16-17 mm.); lOe tergite abdominal du
màle à échancrure plus étroite, lobes prolongés en forme
de dent (fig. 257) ; titillateurs incurvés, lisses (fig. 258).
Oviscapte relativement moins court; plaque sous-génitale
de la femelle étroite, triangulaire, faiblement échancrée
à l'apex (fig. 259) . . . . . . . . . . . . . . . . . 6. bieolor.

3. Disque du pronotum arrondi, sans carènes latérales; pattes
très longues. Titillateurs présentant une partie basale
dilatée et garnie de fortes épines (fig. 260). Plaque sous-
génitale de la femelle transverse, à échancrure llpicale
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large et peu profonde, lobes courts (lig-. 261) ; 7e sternite
présentant un petit tubercule bifide, 6e avec une gibbosité
portant deux petits tubercules (subgen. Sepiana ZEUNER)

Disque du pronotum plat, carènes latérales présentes. . .
4. Cerques du mâle courts et très élar~is à la base, avec une

::59.

143

1. sepium.
4.

Fm. 262 a 261. -262. Cerque du d de Metrioptera azami. - 253. id. de M. bicolor. -
254. 10- tergite du cf de )JI. azami. - 255. Titillateur du même. - 256. Plaque sous"
génitale de la Q. - 267. 10- tergite du cf de M. bieolor. - 258. TitiIIateur du même.
-259. Plaque sous-génitale de la Q. - 260. TitiIIateur de M. 8epium. - 261. Plaque
sous-génitale de la Q.

très forte dent interne; titillateurs épais et droits; plaque
sous-génitale de la femelle à lobes très lon~ pt aigus. . . .

- Cerques du mâle plus lon~s, moins élargis à la base, à dent
interne moins forte; titillateurs variables; plaque sous.
génitale de la femelle à lobes arrondis ou triangulaires,
rnais courts. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

5. Dixième tergite abdominal du màle à échancrure triangu-
laire, à peine plus large que les lobes; cerques extrêmement
('ourts, cachés en partie sous le lOe tergite, renflés à.la base,
avec une grande lIent au-dessous du milieu (fig. 262);

6.
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titillatetirs grands, armés seulement de deux petites dents
près de l'apex (fig. 263) ; plaque sous-génitale de la femelle

26/1.

27.5.,

FIG. 262 à 275. - 262. Cerque du cf de Metrioptera abbreviata. - 263. Titillateur du
m€'IDe.- 264. Cerque de M. buyssoni. - 265. Titillateur du m(ime. - 266. Cerquc
du cf de M. roeseli. - 267. 10' tergite du même. - 268. Titillateur. - 269. Plaque
sous-génitale de la Q. - 270. Cerque du cf de M. 8aussuriana. - 271.10' tergite du
même. - 272. Titillateur. - 273. Plaque sous-génitale de la Q. - 274. Titillateur de
M. brachyptera. - 275. Plaque sous-génitale de la Q.

tricarénée à la base. très largement échancrée, ses lobes
montant vers le bord supérieur de l'oviscapte . . . 5. abbreviata.
Dixième tergite abdominal du mâle à échancrure très
large, lobes dentiformes; cerques plus longs, à dent placée
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vers le milieu, très longue et un peu courbée (fig. 264) ;
titillateurs plus petits, armés de fi à 7 épines recourbées au
lmf(l f'xterne (fil{. 265) ; plaque sous-génitale de la femelle
finement carénée au milieu, il pchancrure assez ètroitf',
les lobes dirigés vers l'apex de l'oviscapte . . . . . .1. buyssoni.

Ii. Cl:'rques du mâle grêles, dentés vers le tiers apical (fig. 266) ;
lUe tergite à échancrure étroite, lobes rapprochés; titilla-
teurs droits, bidentés à l'apex (Hg. 268) ; plaque sous-géni-
tale de la femelle à échancrure très profonde, lobes étroits.
subaigus à 'l'apex, partie basale carénée (fig. 269); ovi-
scapte court faiblement courbé (Hg. 282) (subgen. Roese-
liana ZEUNER) • • • • • • • • • • • • • • • • • • 8. roeseli.

- Cerques du mâle plus épais, dentés au milieu; lOe tergite
large, lobes écartés; plaque sous-génitale de la femelle à
échancrure moins profonde . . . . . . . . . . . . . . 7.

7. Élytres subaigus à l'apex, bordés de vert; cerques du mâle
dentés un peu avant le milieu; titillateurs très courts,
droits, un peu courbés à l'apex (Hl{. 274) ; plaque sous-
génitale de la femelle à échancrure très peu profonde,
partie basale non carénée (fig. 275). . . . . . . . 2. brachyptera.
Élytres arrondis à l'apex, sans bordure verte; cerques du
mâle dentés au milieu (fig. 270) ; plaque sous-génitale de la
femelle il. échancrure plus profonde, partie basale earénpp
(Hg. 273) ; titillateurs longs, terminés par une petite boule
garnie d'épines (fig. 272) . . . . . . . . . . . 3. saussuriana.

1. M. (Sepiana) sepium (YERSIN) (Hg. 276). -Declicus sepium YERSIN,

It>54, Bull. Soc. Vaud., IV, p. 68, pl. II, Hl{. 6-12. - Plalycleis sepium
FINOT, 1890, p. 207 ; - .\ZAM, 1901, p. IG9; -lIouLUERT, 1927, p. 243;
'- Afelrioplera sepium CHOPARD, 1922, p. 86, fig. 193-198; - Cuo-
l'.'\RD, 1923, p. 278 ; - CHOPARD, 1947, p. 55, pl. VI, Hg. 73. -
,sepiana sepium ZEUNER, 1941, p. 35, Hg. 6.

Biologie. - BOLDYREV, 1915, Hor. Soc. ent. Ross., p. 16G, Hg. 32-33.
Grande espèce remarquable par la longueur des pattes postprieures.

Brun ou un peu roussâtre, ou même parfois pourpré; tête ornée de band<'s
noires sur le vertex et d'une ligne jaune derrière les yeux. Pronotum
faiblement arrondi dessus, sans carènes latérales, finement eaf(\né au
milieu dans la méta zone ; lobes latéraux bruns, bordés d'une Lande j\lunp
aSSl~Zl-troitc mais bien nette, leur bord postérieur sans sinus huml"ral.
Élytres plus courts que l'abdomen dans les deux sexes, ri:tri'eis ~t l'a(wx,
brunâtres avec le champ dorsal jaunâtre. Pattes de la l'uulcur du curps.
Dixième tergite abdominal du mâle très peu échancré à l'apex; cerques
IlJlll:~. 1111 Pl'U dt"pl'ÏnH\~ a\';In( la "l'Ill ,jlli c'~1 l'ourle- ..1 plan" .. IHnl apri'~

10
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le milieu; plaque sous-génitale anguleusement échancrée, il styles longs
et grêles. Plaque sous-génitale de la femelle de forme unique parmi les
espèces françaises; oviscapte assez court et large, régulièrement incurv('.

Long. 20-25 mm.; pronot. 7-8 mm.; fém. post. 25.:n mm.; jl\ytre
7-11 mm.; oviscapte 11-15 mm,

Espèce assez commune Jans le l\lidi, dans les grandes herbes et les buissons,
Jans les endroits un peu humides. Adulte de juillet à septembre. Le chant
rappellp l'elui de Tettigonia l'irùli:;sima, mais moins fort; il consiste en une
note stridante répétpp très rapidement (2'10 à la minute) pendant de lonlJ:ues
périodes de 3 ou 4 minutes, sans arrêt, suivies d'un repos très court de quelques

FlG. 276. - 1JJetrivptera sepium Yers., 9. x 2.

secondes. Ce chant se fait entendre surtout la nuit; d'après YERSIN, le chant
diurne serait différent) formé d'une note courte répétée à intervalles plus
ou moins longs, rappelant celui de Pholidoptera griseoaptera.

Var; Alpes-~faritimes; Bouches-du-Rhone; Lot-et-Garonne: Lavardac
(DESCA~IPS); Hérault: dans la EOne des basses montagnes pt env. de Mont-
pellier: Gard: Pont-d'Hérault, Le Yigan (G. DE VICHET); Corse, -. Italie,
Balkans, Asie Mineure, Caucase.

2. Metrioptera (s. str.) brachyptera (L.). - Gryllus brachyplerus
LINNÉ, 1761, Fauna Suee., p. 237. - PLalycleis brachyplera FI NOT, 1890,
p. 208; - AZAM,1901, p. 158; -~ HOULBERT, 1927. p. 243, pl. XI,
fig. 73. - Melrioplera brachyplera CHOPARD, 1922, p. 84, fi~. 201. 204,
206; - ZEUNER, 1941, p. 40, fig. 7.

Biologie. - BOLDYREV,1915, Bor. 8oc. ent. Ross., p. 167.
Brun avec des bandes vertes; dessus de la tète et disque du pronotum

verts i derrière chaque œil se trouve une large bande brun foncé coupée par
une fine ligne jaune; lobes latéraux du pronotum marbrés de brun avec les
bords pâles; abdomen brunâtre dessus avec deux bandes latérales foncées.
dessous vert; pattes brunes, If's fémurs postérieurs présentant une bande
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lon~itudinale foncée. Élytres plus cuurts que l'abdomen, étroits à l'apex.
subacuminés, bruns avec les bords antérieur et pusterieur ll'un beau vert.
Dixième tergite abdominal du mâle présentant une éehancrure assez
lar~e, les deux angles prolon~és en pointe; plaque sous-génitale "'l'hancrée,
styles assez lon~ ; cerque à partie basale élargie, dent forte, située au
milieu. Plaque som-génitale de la femelle lisse, rétrécie à l'apex, avec une
échancrure étroite et peu profonde; oviscapte assez long, faiblement et
rpg'ulièrement courbé.

Long. 12-lG mm. ; pronot. 4-4,5 mm. ; fém. post. 14-17 mm. ; élytre cr
7-9,5 mm., 9 4,5-8 mm. ; oviscapte 8-10 mm.

Espèce assez peu commune, habitant plutôt le Nord et les montagnes, dans
les localités un peu humides; clairières des bois, bruyères. Adulte en août-
septembre. Chant' faible, cumposé d'une seule note répétée régulièrement.

Répartition très dispersée en France: çà et là, dans des localités très di-
verses. Alpes: col ùe la Croix-Haute (REY) ; Pyrénées: Barèges; Hérault;
Ardèche (GRASSÉ); Vosges: commun sur les coteaux et les bruyères (PIER-
RAT); Seine-Inférieure: Les Petites Dalles (GADEAUDE KERVILLE); Loire-
Inférieure: forêt de Toulfou (PIEL DE CHURCHEVILLE); Mayenn-e; Deux-
Sèvres; Orne: Bagnols-de-l'Orne (BURR); environs de Paris: Herblay (BRI-
SOUT); forêt d'Ermenonville; signalé autrefois de la forêt de Bondy; Somme;
Oise: Mortefontaine, dans les endroits marécageux (MABILLE); Loire: Crest
ÙI' l'OeilIon, 1.100 m. (HEMAUDlÈRE).

Espèce répandue dans toute l'Europe septentrionale et'l'Asie jusqu'au
Kamchatka; remonte jusqu'en Laponie.

forme marglnata THUNB. - Locusta marginata THUNBERG, 1815, Mém .
•\c. Sc. St-Pétersbourg, V, p. :!~3. - Forme macroptère, à élytres dépassant
l'extrémité abdominale, se trouvant dans les mêmes localités que le type,
mais très rare. - Bagnols-deol'Orne (BURR).

:3. Metriopiera (s. str.) lau88uriana (FR. G.). - Plalycleis saussuriana
FREY-GEssNER, 1872, Mill. schweiz. ent. Ges., IV, p. 8, pl: l, fig. la-b.
- Plalycleis saussureana FINOT, HmO, p. 209; - AZAM, 1901, p. 158.
- Melrioplera saussuriana ZEUNER, 1941, p. 41. - Metrioplera abbreviala
CIIOPARD, 1922, p. 84, fig. 197, 200, 20:3, 205. - Plalycleis abbreviala
IIOULBERT, 1927, p. 244.

Un peu plus grand que le précédent, brunâtre. Tête avec une bande
brune derrière les yeux, divisée par une ligne jaune qui se prolonge un
peu sur le pronotum ; lobes latéraux de celui-ci bruns, à bordure jaune
trps étroite, partie supérieure un peu plus foncée. Pattes brunes. Élytres
attrignant l'apex du 7e tergite abdominal chez le mâle, du 4e chez la
femelle, assez largement arrondis à l'apex, brunâtres. Dixième terg-itc du
mMe il "'chancrure arrondie, les angles prolongés en pointe; plaque sous~
génitale faiblement échancrée; htyles lungs; l'erl/ue~ courts, très larg-es
il la basC', avec LInedent forte et recourbée au milieu. Plaque sous-génitale
ùe la femelle larg-e, presque plate. lisse ou un peu ridée, à échancrure
apicale triangulaire, as~ez profonde, mais variable; partie basale à carène
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nette; lobes parfoi" un peu recourbés en dedans à l'extrémité. Oviseapte
faiblement et régulièrement courbé.

Long. 17-22 mm. ; pronot. 5-6 mm. ; fém. post. 17-19 mm. ; élytre cf
8-10 mm., 9 7-8 mm. ; oviscapte 10-11 mm.

Cette espèce ressemble assez à la précédente; elle est plus petite, sans
parties vertes, à élytres plus arrondis à l'apex; chez le mâle, le lOe tergite
est plus largement échancré, les titillateurs différents;' chez la femelle,

FIG. 277 à 282. - Oviscapteb de "lfetrioptera: 277. brachyptera. - 278. bUY88oni.
279. abbreviata. - 280. bieolor. - 281. azami. - 282. roeseli.

l'oviscapte est semblable, malS la plaque sous-génitale à échancrure plus
profonde, base carénée.

Plutôt dans le Nord et dans les régions montagneuses; dans les clairières
des bois, de préférence dans leb endroits assez humides. Adulte en août-
septembre. Le chant ressemble à celui de Pholidoptera gri8eoaptera : il est plus
bourd et plus fréquent, très rapide (220 environ à la minute).

Vosges (PIERRAT) ; Jura; Aube: entre Bucey et Chennegy (HOL"LllERl') :
:\lont-Dore (FINOT); Cantal; Drôme; Ardèche; Lozère; Gard: Aigoual
(CHUPAIID); Pyr{~nées : vcrbants du Canigou (var. noui SAl'Lt:y) ; fiagnèrps-
de-Luchon (SERVILLE) ; Haute-Garonne; Urne: Hagnols-de-l'Urnc (HulIu).

Suisse, Italic, Nord de l'Espagne.

4. Metrioptera (s. str.) buyssoni (:::hULCY). -- Plalycleis buyssoni SAULCY.
lRR7, Bull. :-'0('. Rist. nat. Metz, 2, XVII, p. RI ; - FINOT. IR90.
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l'. :!ll, pl. 11, Hg. 143-14:-l bis; -- AZAM. 19l1l. p. 159 HOULBERT.
1927, p. 247. - MeLriuplerll 111l!lsstiTli CIIOI'.\HO, 1922, p. 8;:>, fig. 188,
190, 192; - ZEUNEH, 1914, p. 41 ; - CHOPAHO, 1947, p. 5u.

Espèce de taille moyenne; teinte brunâtre ou brun verdâtre uniformc.
Fastigium du vertex très large, arrondi. Lobes latéraux du pronotum
sans aucune bordure claire. Élytres un peu plus courts que l'abdomen
dans Irs deux sexes, tri's nrronrlis il l'npcx, 1ranslucirles', hrun dair llll
vcrdâtres. Dixième tergite du millr larg-enll'nt l\l'hnncn\ ;\ l'apex, Il's loh!'!'
,\cart?s, triangulaires, aigus; plaquc "llus-I-{énitalc ang-uleusl'ment t"l'han-
l:rée ; styles longs; cerques assez courts, tri>s larg-es il la hnse. à dent forte,
située au milieu: Plaque sous-génitale de la frmelle à échancrure assez
fotroite, en générnl profonde, atl.l'i~.manl. le milieu, ("l'l'l'nllant ass!'z va-
riable, partie basale carénée; oviscapte court pt large, faiblement courbé.

Long. 18-24 mm. ; pronot. G.5-Il.ll mm. ; fpm. post. 18-20 mm. ; Mytr!'
S-fJ mm. ; oviscaptp 7-H mm .

•\ssrz rare pt localisp dan~ les prairirs .If' montagne marpcageusrs ; août-
septrmbre.

Pyrénées: Bagnhes-de-Luchon, au milieu des joncs, au-dessus des granges
de la forêt de Montauban, près du Mail de Criq (DU BUYSSON,DE SAULCY)j
Haute-Garonne: au-dessus du hameau du Louge, près de Saint-Bpat, 1.:200m.
(AZAM).

Non signalé hors de France; contrairement à l'indication de' ZEUNER, ce
Aletrioptera n'a PtP trouvp ni dans Il" :\Tassif ('pntral, ni dans Ips Alprs, ni dans
les Vmges.

J. Metrioptera (s. str.) abbreviata (::;ERV.). - Decticus abbreuialus SEH-
VILLE, 1839, Ins. Orth., p. 490. - MeLriopLera abbreuiala ZEUNER,
1941, p. 42. - PLalycleis Marqueti FINOT, 1890, p. 211, pl. 11, fig. 143,
143 qualer; - AZAM, 1901, p. 159 ; - HOULBERT, 1927, p. 245.
MeLrioplera MarqueLi CHOPARD, 1922, p. 85, fig. 187, 189, 191 ; -
CHOPARD,1947, p. 55, pl. VI, fig. 72.

Espèce très voisine de la précédente comme taille et aspect général,
avec les élytres un peu plus long-s. L'extrémité abdominale permet de
reconnaUre assez facilement les deux espèces. cf: 10e tergite à an~les
moins saillants, moins aigus; styles plus longs et plus grêles; ('crques
bien plus courts, piriformes, à forte dent près de la base. « : plaque sous-
génitale tricarénée à la base, à échancrure apicale très larg-e pt trps pro-
fonde, lobes très aig-us et dirigés vprs le haut ; oviscapte un peu plus
large et plus courbé.

Long. 14-19 mm. ; pronot. 4-ô,5 mm. ; fém. post. 14-16 mm. ; élytre
H-ll,tJ mm. ; oviscapte 6-7 mm.

ZEUNER, ayant pu examiner le type de DecLicus abbrevialus au British
Museum, a établi que marqueli en était synonyme, alors que ce nom
avait été récf'mment appliqué inexacte ment à saussuriana.
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Même habitat que le précédent et également peu répandu. Cette espèce
est une des rares formes françaises endémiques.

Hautes-Pyrénées: Bagnères-de-Bigorre (MARQUET); Uasses-Pyrénées:
prairies près de Pau (PANTEL) ; Arudy (GRASSÉ); Gers: bords de la rivière
l'Ossa, près de Condom (DF.SCOMPS).

6. M. (Bicolorana} bicolor (PHIL.). - Locusta bieolor PHILIPPI, 1830.
Ortho Berol., p. 24. pl. 1, fig. 5. - Platycleis bie%r FINOT, 1890, p. 212 ;
- AZAM, 1901, p. 158; - HOULBERT. 1927, p. 240. - Metrioptera bieolo/'
CHOPARD, 1922, p. 8fi, fig. 182, 185, 186; - CHOPARD, 1947, p. 55. -
Bieolorana bieolor ZEUNER, 1941, p. 44, fig. 26.

Assez petite espèce, de couleur vert pâle ou jaunâtre; disque orné d'une
ligne jaune à la limite des lobes latéraux; ceux~ci sont élevés, à bord
inférieur subanguleux, bord postérieur sans sinus huméral. Pattes vertes;
fémurs postérieurs avec une bande longitudinale brune. Élytres attei-
gnant, chez le mâle, le milieu du 6e tergite abdominal, de longueur assez
variable chez la femelle, couvrant 2 à 6 tergites, arrondis 'à l'apex, longs
et étroits; ailes presque complètement avortées. Dixième tergite du
mâle échancré en demi-cercle, à angles dentiformes ; plaque sous-génitale
rarénée au milieu, anguleusement échancrée à l'apex; styles grêles,
subaigus ; cerques assez longs,'cylindriques, dentés très près de l'e:l>trémité.
9 : plaque sous-génitale très faiblement cart'née au milieu. très rétrécie
vers l'apex, à. échancrure peu profonde et étroite, lobes aigus; oviscapte
court, brusquement courbé très près de la base.

Long. 15-17 mm.; pronat. 4,5-5 mm.; fém. post. 17-18 mm.; élytre cf
9 mm., 9 5-6 mm. ; avis capte 6 mm.

Espèce très remarquable par la forme des cerques du mâle, par l'ovis-
l'apte court et par la forme de la plaque sous-génitale de la femelle.

Assez commun sur les talus, dans les prairies, les endroits incultes, plutôt
secs; d'après REMY, le mâle plus commun que la femelle. Adulte de juillet
à septembre; chant assez fort, strident et prolongé, diurne.

Répandu dans le Nord et dans les parties un peu montagneuses. Environs
de Paris: Saint-Germain; signalé autrefois au Bois de Boulogne; Nièvre:
St-Brisson (LEPROUX); Somme; Alsace; Vosges; Rhône; Var: La Roque-
Esclapon (AzAM}; Isère; Drôme; Pont-en-Royans (AZAM).

Espèce répandue dans toute l'Europe moyenne, la Sibérie, la .\1ongolie.

forme sieboldi (FISCH.). - Decticlt8 Sieboldi FISCHER, 1849, Jahresb .
.\1annheim. Ver. Naturk.,' XV, p. 46. - Forme à organes du vol bien déve-
loppés (long. él. 22-23 mm.) qui se trouve avec le type, mais beaucoup plus
rare. - Vosges (PIERRAT,REMY) ; Drôme: Pont-en-Royans (AZAM); .\Iorvan,
Nièvre: Saint-Brisson (LEPROUX).

7. M. (Roeseliana) azami (FINOT) (fig. 283). - Platycleis ....1zami FINOT,
1892, Ann. Soc. ent. Fr., LXI, Bulletin, p. xxxv; - AZAM, 1901,
p. 159; - HOULBERT, 1927, p. 244. - Metrioptera Azami CHOPARD,
1922, p. R5, fig-. 17R, IRO. 1R1. - Roeseliana nzami ZEUNER, 1941, p. 47.
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Espèro plus forte que la prtlrédente. THe il vprtex fortempnt bombé,
large. arrondi au sommet; dessus de la tète orné de 3 bandes brunes, une
au milieu, les deux autres derrière les yeux, l'hacune coupée par une fine
ligne jaune. Pronotum plat ùessus avec une très fine carène médianr.
marquée sur presque toute la longueur; insertion des lobes latéraux
arrondie; reux-ci rembrunis vers le haut, le bord inférieur plus ou moins
nettement bordé de jaune. Pattes brunes; fpmurs postprieurs longs il
bande brune longitudinale. cr: we tergite à pchancrure assez ptroite,
arrondie, angles peu aigus; plaque sous-génitale à prhancrure peu pro-
fonde, styles grêlf's; cerques longs, cylindriques, arrondis au sommet,

Fm. 283. - Metrioptera azarni Finot, 9, x 2.

à dent placée très près de l'apex. 9 : plaque sous-génitale large, il échan-
crure atteignant presque le milieu, assez Hroite, lobes arrondis, base
finement carénée; oviscapte court, brusquement courbé près de la base.
I!lytres bruns, translucides, arrondis à. l'apex, atteignant le milieu du
(je tergite chez le mâle, du ne chez la femelle. Ailes très rourto8.

Lon~. 2Q..2G mm. ; pronot. ri,ri.7 mm. ; fom. post. 18-19 mm. ; élytre
10-12 mm. ; oviscapte 7-7,5 mm.

Par la forme des cerques du mâle, de l'oviscapte de la femelle, cette espèce
se rapproche indiscutablement de la précédente; la plaque sous-génitale
de la femelle est par contre très difTérente et rappellerait plutôt l'espèce
suivante, ce qui l'a fait ranger par ZEUNER dans son genre Roegellana.

Espèce endpmique, trouvée par AZA~[, en août-septembre,. dans le Var,
pntre Cogolin et Saint-Tropez, dans les prairies, le long des ruisseaux: Ca-
margue; Gard: entre BclIel.{arde pt St-Gilles (DELMAS et £lAMelI:R).

8. M. (Roeaeliana) roeseli (HAGEND.). - Locusta Iloeselii HAGENBACH,

1822, Hymb. Faun. Ins. Helv., p. 39, fig. 24. - Platycleis l?oeselii
FINOT, 1890. p. 209 ; - AZAM, 1901, p. loU; - HOULDERT, lU27,



fig. HJ4, HJ3,
Roeseliana
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p. 244. - Melriopiera Roeseli CHOPARD, 192:2, p. ~4,
196, 199; - CHOPARD, 1947, p. :>4, pl. VI. fig. 71.
roeselii ZEUNER, 1941, p. 46, fig. 28.

Biologie. - GERHARDT, H!l3, Zoo!. Jahrb., XXXV, p. 495, pl. 17,
fig. 9 ; - BOLDYREV,191f>,Hor. Soc. ent. Ross., p. 173 ; - CAMPON.
H113, Entomologist, XLYT, p. ~7 : - RA""Œ, 19m, Biol. Zentralbl.. LI,
p. ;->33.

Espèce ayant la taille et l'aspect de bicolor; dessin de la tête et du
pronotum comme azami; lobes latéraux du pronotum à bordure jaune
large et assez nette. cf : lOe tergite à échancrure très étroite, lobf's
rapprochés ct arrondis il l'apex; plaque sous-génitale carénée au milieu.
il échancrure anguleuse; styles très grêles, subaigus à l'apex; cerques
longs, grêles, la partie basale cependant un peu épaissie, dent située un
ppu après le milieu. 9 : plaque sous-génitale large, à très profonde échan-
(Ture anguleuse, dépassant la moitié de la longueur totale, partie basale
('arénée, lobes triangulaires, ploignés de la base de l'oviscapte ; celui-I'i
courbé à la base, moins brusquement cependant que chez les deux espèces
précédentes, un peu plus long et moins large. Élytres du mâle attei-
gnant presque l'extrémité de l'abdomen, ceux de la femelle le milieu
du 6e tergite, arrondis à l'apex.

Long. 14-19 mm. ; pronot. 4-5 mm. ; fém. post. 14-17 mm. ; (lJytre cf
8-10 mm .. 9 5-6 mm. ; oviscapte 7-8 mm.

Assez commun dans les prairies humides, souvent aux abords immédiats
des eaux, surtout dans le Nord et dans les régions montagneuses; de juillet
à septembre.

Signalé çà et là dans toute la France. - Europe; Sibérie.

forme diluta (CHARP.).- Locusta diluta CHARPENTIER,1825, Hor. Ent.,
p. 116. - Forme macroptère comparable à celles qui existent chez les espèces
bicolor et brachyptera. - - Se trouve avec le type, mais bien plus rarement.
Cependant, RAMMEa trouvé de nombreux individus macroptères de cette
espèce dans une localité près de Falkensee et il estime qu'une température
au sol particulièrement froide et humide est favorable au macroptérisme.
Il a constaté, d'autre part, que les individus macroptères qu'il avait capturés
dans cette localité présentaient une certaine atrophie des glandes génitales
semblant devoir entraîner la stprilité. La généralisation de ce fait à toutes
les formes macroptères de Metrio ptera est à vprifier.

La forme diluta a été rencontrée en France dans un assez grand nombre
de localités: Vosges (PIERRAT, REMY); Bordeaux; Dordogne (GRASSÉ);
Eure; Deux-Sèvres; Loire-Inférieure; Charente-'\laritime ; Haute-Garonne:
Saint-Béat (AZ-l.M) : Isère: Mont de Lans, 1.300 m. (LEPROUX).

Gl'll. DECTICUS SERVILLE. 1831

Grandes espèces à large vertex. Pronotum plat dessus, caréné sur toute
la longueur; insertion des lobes latéraux anguleuse; prosternum inerme.
Élytres et ailes toujours bien Ilévcloppés. Pattes longues; fémurs posté-
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rieurs fortement renJ1és à la has!', :1 oll -t fois aussi lon~s que le pronotum :
tibias antérieurs armés rie 4 épines supéro-extcrnes; tibias postérieurs
avec 4 éperons inférieurs; plantules libres plus courtes que le métatarse.
Cerques du mâle dentés à la faee interne. Oviscapte un peu courbé,
granuleux ou serrulé à l'apex.

Distribution. Europ!', A!;ie palt"arrliqlu'.

::82.

:!8.'J.

Fm. 284 à. 289. - 284. Deeticus VerruCiVOTUS, 10. tergïte et cerques du cf, - 285. Plaqup
sous-génitale de la <;>. - 286. Decticus albi/rons, 10. tergïte et cerqucs du cf. - 287.
Plaque sous-génitale de la <;>. - 288. Titillateur de D. verrucivoTUs. - 289. Titilla.
teur de D. albi/rons.

TADLEAU DES ESPÈCES

- Dixième tergite du mâle largement pchancré, il lobes
écartés; cerques dentes au milieu (fig-. 284). Plaque SlJUS-

génitale de la femelle triangulaire, à échancrure assez
marquée, lobes très étroits (fig. 285). . . . . . . 1. verrucivorus.

- Dixième tergite du mâle à échancrure étroite, lobes conti-
gus ; cerques dentés près de la base (fig. 286). Plaque sous-
génitale de la femelle large à l'apex, à l~('hancrure faible,
lob!'!! arrondis, courts (fig-. 287) . . . . . . . 2. albifrons.

1. Decticus verrucivorus (L.) (fig. 290). - Gryllus Teiligonia verruch.o-
rus LINNÉ, 1758. Syst. Nat., éd. X, Ir p. 431. - Declicus verrucivorus
FINOT, 18UO.p. 215, pl. 11, fig. 144 ; -- .\ZAM, 1901, p. 160.; -- HOUL-



URTHUPTf:RUIDES

BERT, 1927, p. 248, fig. 79, pl. XI, fig. 76 ; - CHOPARD, 1\:147, p. ;17.

pl. V, fig. 69. - Telligonia verrucivora CHOPARD, 1922, p. 80, fig. 219-220.
Biologie. - BOLDYREV, 1915, Har. Soc. ent. Ross., p. 184 ; - NIELSEN,

1938, Ent. :Medd., XX, p. 123.
Coloration très variable, g-énéralement varipe de vert et de brun; front

vert ou marbré de brun. Pronotum plat dessus, les lobes latéraux à insf'r-
tion carén~e ; Irur rouleur très variable, souvent vrrte avec une tache brunc'

FIG. 290. - Decticus verrucivorus L., 9. x 2.

médiane. Élytres atteignant l'extrémité abdominale ou un peu plus courts,
un peu rétrécis vers l'apex; couleur brunâtre tachée de brun plus foncé,
dessus souvent jaune ou vert. cf : lOe tergite anguleusement échancré.
à lobes triangulaires, écartés; cerques dentés au milieu; titillateurs
lisses et grêles, portant seulement quelques denticu!ations à l'apex
(fig. 288). 9 : plaque sous.génitale triangulaire, à échancrure étroite,
lobes aigus; oviscapte faiblement et ré~ulièrement courbé, un peu g-ra-
nuleux à l'apex.

Long. cf 24.38 mm., 9 27-44 mm.; pronot. 8.11 mm.; fém. post.
27-37 mm. ; élytre 24.37 mm. ; oviscapte 17-26 mm.

Commun dans les prés, les champs, les clairières des bois; fréquente aussi
bien les endroits secs que les marecages, la plaine que la montagne. Chant
formé d'un cliquetis d'abord espacé, puis rapide (240 environ à la minute)
et prolongé, diurne. D'après NIELSEN, ce chant est surtout dépendant de la
température, cessant au-dessous de 23° C ; le Dectique ne stridule l'{uelorsque
la tpmpérature est voisine du preferendum. Ponte dans la t~rre ; eclosion en
mai; adulte de juillet à septembre.

Toute la France. - Europe, Ouest de l'Asie.
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var. buyssonJ AZAM,1901, ~fisc. l'nt., p. Hill. - cf: Couleur te~ta('l;e. Carè-
nes latérales du pronotum droites, bord postérieur arrondi; lohe~ latéraux
avec une grande tache brune à bords nets; élytres bien plus longs que chez le
type; pointes des lobes du lOe tergite droitl's ; échancrure de la plaque sous-
génitale plus forte. - Puy-de"[)(îme: Puy-df'-Crouellc (R. DU BUYSSON).

var. monspellensls (RAMB.). - Decticus monspeliensis RAMBURap. S~r-
ville, 1839, [IlS. Orth., p. 487. - Forme ayant l'aspect de l'espèce suivante,
à plytre~ n'atteignant pas l'extrémité de l'abdomen. On a généralement rap-
porté cette forme à albi/rans, à cause dl' sa coloration grise et parce quI'
SERVILLEavait indiqué qu'il s'agissait peut-être d'une variété du Dectiqul'
à front blanc. FINOT avait cependant supposp que c'était plutôt un grand
Decticus yerrucivorus. MM. DE VICHET, DELMASet RAMBIERont cherché à
déchilTrer récemment cette énigme et ils ont trouvé aux environs de Mont-
pellier un grand Dectique qui semble bien être la forme dpcrite par RAMBUR
et qui se rapporte bien à l'espèce yerruciyorus. - Cette forme est l'onnue
seulement des environs de ~fontpellier.

Des recherches rél'entes de n. DELLA DEFFA (.Inn. Sper. agr., II.
1948, p. (67) semblent indiquer que les Dectiques présentent pendanl
les années d'abondance anormale des formes -un peu différentes de ln
forme typique, qui seraient à rapprocher de ce qui a été silinalé pour les
Barbilisles et les Orphania. Il y aurait à rechercher si le D. monspeliensis
n'pst pas une de ces formes.

2. Decticus albifrons (F.). Locusta albi/rons FABRIcms, 1775,
Syst. Ent., p. 28fi. - Decliclls albi/rons FINOT. IH90, p. 214 ; - AZAM.

1901, p. 160; - HOULBERT, 1927, p. 249; - CUOI'ARD, 1923, p. 278 ; --
CnoPARD, 1947. p. 57, pl. VI, fig. 70.

Biologie. - FABRE, 1899, SouvPnirs pntomologiques, fie sprie, p. lm;
- [JOLDYREV. 1915, Hor. ~oc. ent. Ross., p. IH4, fig. 41.

De taille en général beaucoup plus :.rrande que le précédent et Bans
jamais de vert dans la coloration qui pst d'un brun ou testacé plus ou
moins marbrp ; front jaune pâle; lobe8 latéraux du pronotum bordés de
pâle. Élytres dépassant généralement beaucoup l'extrémité de l'abdomen,
arrondis il l'apex. cf : lOe tergite à incision peu profonde, lobes triangu.
laires, conti~us ; cerques dentés près de la base ; titillateurs élargis à la
base, couverts. de petites ppincs (fig-. 289). 9 : plaque sous~g-énitale
lransverse, à bord postérieur droit avec une petite pl'hancrure médiane
arrondie et deux tubercules à la base des lobes.

Lon~. 32-38 mm. ; praDal. 9-10 mm. ; (pm. post. ar,-43 mm. ; nytre
42-fl;l mm. ; oviscapte 20-26 mm.

Très commun dans le ~fidi ; parfois même assez nuisible dans les cultures,
surtout aux arbres fruitiers, ainsi qu'aux grainps de Céréales et dl" Légumi-
neuses. Se trouve ù terre, dans les endroits secs et chauds, de juillet à novem-
bre. Chant diurne, consistant en un cliquetis rppété très rapidement et se
renforçant en une très longue période, puis terminé par une sorte de frôlement
trÈ'~ rapidp. Al'l'ouplpment suivi du dppi'Jt d'un gro'l spermatophorp. Régime



IlRl'HOPTÉROIDES

partie insel'tivore, partie granivorl', ll'S Dectiqups s'attaquant surtout aux
Graminées avant leur maturité. Ponte dans la terre; les œufs, allong-é~, me-
surent.) à 6 millimètres et sont de couleur gris pâle. A l'éclosion, les jeunes
larves sont noirâtres avec les cuisses postérieures bordées de blanc en dessous.

Toute la Provence; Drôme; Gard; Hérault; Aude; Pyrénées-Orientales;
Aveyron; Lot-et-Garonne; Vendpe; Deux-Sèvres. Corse. - Europe méri-
oionalp, \1:10;'1'1', \frirplp .111 Nord. S1l0-()llp~t .11' l'.\~ip.

Famille rlps SAGIDAE

Famille très caractérisée par un corps allongé. plutôt grêle. Tête allon-
gée, le vertex comprimé entre les antennes; celles-ci épaisses à la base;
yeux grands. Élytres et ailes variables, nuls chez l'unique espèce fran-
\.:aise. Pro, méso et métasternum armés de 2 épines. Pattes longues, Ips
deux premières paires fortes, à fémurs et tibias armés de longues épines ;
fémurs postérieurs très grêles.

Les Sagidae se rapprochent par certains caractères des Teltigoniidae,
mais ils s'en séparent par l'absence d'épine apicale au bord supéro-
l'xterne des tibias postérieurs.

Gen. SAGA CHARPENTIER,1825

Grande taille. Pronotum cylindrique, allongé; élytres réduits chez
le mâle, nuls chez la femelle. Fémurs antérieurs et intermédiaires armés
de fortes épines en dessous; fémurs postérieurs étroits, armés d'épines
moins fortes qu'aux autres paires; tibias antérieurs garnis en dessous de
très fortes épines; tympans auditifs en forme de fente. Cerques des mâles
forts, courbés à l'apex. OvisC'apte long, peu courbé, denticulé à l'apex.

Distribution. - Région méditerranéenne orientale ; une seule espèce
s'Plendant jusqu'au nord de l'Espagne.

Saga pedo (PALL.). - Gryllus pedo PALLAS, 1771, Reise, 1, p. 467.-
Saga pedo CHOPARD,1922, p. 76, fig. 77-78; - CHOPARD,1947, p. 51. -
Saga serrata FINOT, 1890. p. 224, pl. 11, fig-.147; -AZAM, 1901, p. 106;
- HOULBERT,1927, p. 257, fig. 81.

Biologie. - BÉRENGUIER,1£05, Bull. Soc. Sc. nat. Nîmes, p. 145 ;-
BÉRENGUIER, 1907, Bull. Soc. Sc. nat. Nimes ; - JAUS, 1934, Konovia,
XIII, p_ 171 ; - ~IATTHEY,1941, Rev. Suisse Zool., XLVIII, p. 91 ; -
CHOPARD,1946, Bull. Soc. ent. Fr., p. 126.

Vert avec des bandes latérales blanc rosé; on trouve parfois aussi
une forme gris un peu violacé, à bandes latéralf's jaune pâle, limitées par
du brun clair au lieu du pourpre de la forme verte. Vertex à sommet
aigu; plaque sous-génitale de la femelle triangulaire, à apex légèrement
émarginé.
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Long. 67-78 mm. ; pronot. 12-14 mm. ; fém. post. 43-46 mm. ; oviscapte
:3;)-:3'J mm.

Ce }J['linsecte, toujuurs asspz ran', se rellcolltre dans les garrigues, à terrc
ou sur les buissons j il est insectivore et se nourrit presque exclusivement
d'Acridiens; cependant, MATTHEYdit qu'il accepte la pulpe de cerise et de
prune. L'éclosion a lieu dans la première quinzaine du mois de mai et l'insecte
devient adulte au début de juillet, après avoir eUectué H mues. Le mâle est
inconnu de France, mais un a cité deux ('xemp1aires semblant puuvoir lui
être rapportés, l'un de Fiume, l'autre de Znaim, en Moravie. La repro-
duction parthénogénétique a été observée dès 1905 par BÉRENGUIER; elle a
été récemment l'objet d'une très belle étude de MATTHEYqui a constaté que,
par rapport aux espèces bisexuées du même genre, la Saga pedo est tétra-
ploïde. La ponte se fait dans la terre, généralement au milieu de la journée
(UÉRENGUIER,JAUS), parfois la nuit (~IATTHEY);les œUCsen Corme de cylindre

Fw. 290 bis. - Saga pedo Pallas. Q, gr. nat.

allongé, arrondis aux deux extrémités, sont très gros, atteignant un centimètre
de long sur :1 mil1imètres de diamètre; leur nombre varie de :!G il IIU
d'après JAUS. .

Tous les départements burdant la ~Iédilerranée: Var: Iloquebrune;
::;ainte-Baume ; Bagnols, ::;t-Tropez, Hamatuelle, Cogulin j Cavalaire j Hyères;
Basses-Alpes: Sisteron (ABEILLE DE PERRIN) ; Bouches-du-Hhône: plateau
de St-Cyr; St-Marcel; camp de Carpiagne; Albaron j Stes-Marie-de-la-~Ier
(BUGNION); bords de l'Etang de Berre, Vitrulle (MOURGUES); Gard: environs
de Nîmes, Saint-Geniès de Malgoirès (HUGUES); Aigues-Mortes (lhw) j

Hérault: dunes de Sète; environs de Béziers j Marseillan (VALÉRYMAYET)j

Aude: Bize (ALBAILLE); Pyrénées-Orientales: La Coste, BelIDc (XAMBEU).
Lut: Cabrerets, Cahors (CHOPARD)j Aveyron : ~t- ~Iartin-de- Larzac, l'i-()() Ill.

(vu Vlc:III:T).
Italie, Espagne, Bohême, Autriche, Valais j ~Iédilerranée orientale jusqu'au

Caucase; iIes Dalmates.

Famille ùes EPHIPPIGERIDAE

Insectes lourds, il. organes du vol toujours abrégés; antennes insérées
sous les yeux, plus près du clypéus que du sommet. Tête globuleuse, à
occiput trps bombé, vertex tombant Vl'rtiralf'ment pt terminé par. un
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petit tubercule en forme de lame triangulairp. Pronotum très grand,
fortement dilaté et convexe en arrière, creusé en forme rie selle sur le
,ie<lsus. Élytres très courts, présentant un miroir dans les deux sexes.

TABLEAC DES GE~RES

1. Pronotum à lobes latél¥lux à insertion arrondie (p. 158) Ephippiger.
- Lobes latéraux du pronotum séparés du disque par une

carène, nette surtout dans la méta zone . . . . • . . . . 2.
2. Stern~~es .abdominaux à plaque sc!érifiée unique, placée

au mIheu . . . . . . . . . . . • . . . . . • . . . . 3.
Sternites abdominaux, surtout vers la base, membraneux
au milieu et présentant deux petites plaques sc1érifiées
latérales; valve anale supérieure du mâle bien séparée
du lOe tergite qui est bifide à l'apex (fig. 305) ; 7e sternite de
la femelle grand, échancré au sommet et présentant deux
petits prolongements anguleux (fig. 306); plaque sous-
génitale membraneuse. . . . . . . . . . . (p. 168) Callicrania.

3. Valve anale supérieure du mâle très grande, en continuité .
avec le 1()e tergite dont elle forme comme un large pro-
cessus arrondi, étranglé à la base,entreles cerques(fig.301).
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 165) Uromenus.
Valve anale supérieure plus ou moins complètement sé-
parée du lOe tergite . . . . . . (p. 169) Steuropleurus.

Gen. EPHIPPIGER BERTHOLD, 1827

Les Ephippiger présentent les caractères typiques de la famille; ils
se distinguent en outre par la forme du pronotum dont les lobes laté-
raux sont réunis au disque par une surface arrondie.

Distribution. - Genre très caractéristique de la faune méditerranéenne :
Espagne, France, Italie; une seule espèce pénètre en Europe centrale
jusqu'en Hongrie, et au nord, jusqu'en Belgique.

TABLEAU DES ESPÈCES
Mâles

1. Valve anale supérieure petite, triangulaire, arrondie à
l'apex; cerques très courts, coniques, non dentés à la face
interne (fig. 291) . . . . . . . . . . . . .. 7. perforatus.

- Valve anale supérieure quadrangulaire; cerques dentés
à la face interne. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2.

2. Valve anale supérieure très petite, à angles arrondis;
cerques dépassant bien la valve anale, dentés près de la
base (fig. 292) . . . . . . . . . . . . . . . . 6. provincialis.
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- Valve 3uale ~upérieure f,(rande, à peine plus courte que lM
('('rques ; ccux.ei dentés vers le milieu ou près de l'apex, .

:J. PrnnotulIl presque lisse, noir luisant (Ians la prozone;
abdomen noirâtre, luisant; valve anale supérieure à angles
non prolongés (fi~. 293). . . . . . . .

- Pronotum plus ou moins rugueux, moins luisant; abdomen
mat; valve onale supérieure à angles prolongés.

.,
d.

r; ••
:J. cunn.

4.
292.

29~.

296.

291.

293.

297.

295.

298.

Fm. 291 à 299. - 191. Extremité abdominale du ~ d'Eph!ppigel' prrfGrata. - 292. id.
E. provincialis, - 293, id. E. eunii. - Bt4. id. B. "pMppi,",. - a'5. id. E. crueiger.
- 296. id. E. terrestris. - 297. id. E. bormansi. - 298. Plaque sous-g\inita.le ùe la
9.d'E. provincialis. - 299. id: E. ephippiger.

4. Angles de la valve anale prolongés dans le mème plan
que la valve, cerques coniques, dentés au milieu de la
face interne. . . • • . . . , . . . . . . • . . : . , fI.

- Angles de la valve anale prolongés en dessous du corps ùe
la valve, de sorte que, si les cerques sont rapprochés, celle~ci

, peut paraître triangulaire; eerques larges, un peu déprimés,
dentés près ùe l'apex. . . . . . . . . . . • . • . , . 6.

:J. Valve anale à angles bien prolongés, aigus; cerques dépas-
sant bien la valve, dentés un peu au delà du milieu
(fig. 294). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1. ephippiger.
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Valve anale à angles faiblement prolongés, peu aigus;
cerques dépassant peu la valve, dentés au milieu (fig. 295)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 2. cruciger.

n. Angles de la valve anale supérieure courts; cerques à
partie apicale, au delà de la dent, longue et grêle (fig'. 296)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3. terrestris.

- Angles de la valve anale longs; cerques à partie apicale
courte et épaisse (fig. 297) . . . .. ..... 4. bormansi.

Femelles

1. Oviscapte très long, environ quatre fois aussi long que le
pronotum . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2.
Oviscapte au plus trois fois aussi long que le pronotum. . . 3.

2. Élytres très rugueux. dépassant très peu le bord postérieur
du pronotum ; carènes latérales un peu indiquées dans la
méta zone . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7. perforata.

- Élytres à aréoles très fines et très régulières, dépassant
largement .en arrondi le bord postérieur du pronotum;
carènes nulles dans la métazone . . . . . . .. 4. bormansi.

3. Pronotum presque lisse et luisant . . . . . . . . . . . J. cunii.
- Pronotum plus ou moins rugueux, surtout dans la métazone . 4.
4. Plaque sous-génitale bien sc1érifiée, à bord postérieur un

peu concave; 7e sternite formant deux gros bourrelets
latéraux (fig. 298) '. . . . . . . . . . . . . . 6. provincialis.

- Plaque sous-génitale entièrement membraneuse ou scléri-
fiée sur les côtés seulement (fig. 299). . . . . . . . . . 5.

G. Oviscapte trois fois aussi long que le pronotum; plaque
sous-génitale sc1érifiée sur les côtés . . . . . . . . 3. terrestris.

- Oviscapte deux fois à deux fois et demie aussi long que le
pronotum ; plaque sous-génitale entièrement membraneuse 6.

6. Prozone du pronotum sans dessin noir en croix; métazone à
réticulation assez grossière et profonde . . . . .. 1. ephippiger.

- Pronotum à dessin noir en forme de croix dans la prozone ; .
métazone à réticulation très fine et peu profonde. . 2. cruciger.

1. Ephippiger ephippiger (FIEBIG) (fig. 300). - Gryllus ephippiger
FIEBIG, 1784, SchrifL Berl. Ges. NaL Fr., V, p. 260, pl. 3, fig. 6-7. -
Ephippiger ephippiger CHOPARD, 1922, p. 8H, fig. 223, 229, 234 ; -
CUOPARD, 1947, p. 57, pl. VI, fig. 76. - Ephippiger vilium FINOT,
1890, p. 219, pl. 11, Hg. 146; - AZAM, 1901, p. 66; - HOULBERT,
1927, p. 191, fig. 77, pl. IX, fig. 50.

Biologie. - FABRE, 1896, Ann. Sc. naL, 1, p. 233, pl. 6, fig. 4-9 ;
-1898, SOllV. Ent., YI. p. 209; X.\MBEU, 1903,Ann. Soc.Linn. Lynn.
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p. 124; - PIÉRON, HJU~, F. J.' Nat., p.' 142 ; - RIGALLEAU, 193G,
Bev. Zoo\. agr., XXXV, p. 13B.

Cette espèce, très répandue, semble très variable et ses variations méri-
tl'raient d'être étudiées, car certaines d'l'ntre elles ont sans doute la valeur
de sous-espèces. Couleur très variable: vert, jaunâtre, ferrugineux ou
même violacé; occiput noir. Pronotum ru~ueux, la métazone aussi long-ue
que la prozone, élevée, arrondie; élytres ferru~ineux, à réticulatiun assez
grossière. Fémurs postérieurs armés en dessous de 3 épines externes,
7 internes environ. cf : lOe tergite à ('l'hancrure large; valve anale
quadrangulaire, à anglùs prolon~és, renilés latéralement; cerques plus
lon~s que la valve, coniques, obtus, armés d'une dent interne; plaque

Pm. 300. - Ephippiger ephil'piger l<'ioLig, Q, x 2.

:SlIus-gcnitale à cchancrure profonde. 9 : Oviseapte presque droit, ayant
deux fois et demie la lon~ueur du pronotum.

Long. 19-30 mm. ; pronot. (j,u-9 mm. ; fém. post. 14-17 mm. ; oviscapte
19-25 mm.

Assez commun dans le Nord de son habitat, très commun dans le Sud.
Dans les friches, les bruyères, les clairières des bois, à terre et sur les buissons,
en bordure des chemins; dans les vignes où il peut faire quelques dégâts,
quoique ceux-ci soient bien plus souvent le fait d'une des espèces suivantes.

Chant composé de deux notes bien caractpristiques qui lui valent son nom
de tizi en Bourgognc ; la femelle stridule aussi quand on la saisit entre les
doigts. Adulte de juillet à octobre. Au moment de l'accouplement, le mâle
ul'l'ole ~on ubdolTlI'll il (.(.lui .Ip la fpmelle qu'il rnaintipnt P.ntre SI'S cprqucs
ct dont il baisit l'oviscapte avec ses pattes. Ponte en terre. Eclosion l'Il mai;
les jeunes sont verts, pointillés de nombreux petits points noirs, l'ocl'iput noir;
le prollotum ne prend sa forme caractéristique que très tard; le dévelop-
pement pustembryonnaire comporte l'inq mues.

Tuute la France. - C'est la seule espèce du genre qui étende bon habitat
au Nord jusqu'à la Belgique et fort loin dans l'Est de l'Europe.

Il existe certainement des races locales de cette espèce en France;
lés deux formes suivantes, décrites pm' _\ZAM, 1>ÙlltlJl'obaLlelllCllt à cunsi-
drrl'r comme tl'lles.

11
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forme silvicola Azur, 1901,. Misc. Ent., p. lflH. - Taille plus grande et
l'oloration plus foncée que le type; abdomen brun foncé dessus, chaque tergite
avec une ligne jaune claire postérieure; pr{)zone du pronotum châtain noir,
varié de jaune clair, métazone jaune clair avec la partie antérieure châtain
l't une tache longitudinale foncée. - Var et Basses-Alpes, dans les parties
hautes.

forme montigena AZAM, 1913, Bull. Soc. ent. Fr., p. 220. - De petite taille,
brun noir ou vert; occiput noir; pronotum châtain foncp excepté le bord
antérieur et le bord inférieur des lobes latéraux qui sont jaunâtres; partie
médiane de la métazone également jaunâtre j abdomen brun ou vert avec
le bord postérieur de chaque tergite clair. Valve anale supérieure du mâle
quadrangulaire à angles postérieurs peu saillants ; cerques épais, coniques,
à épine noire, petite, placée après le milieu. - Long. cf 22-24 mm., Ç? 23-
:25 mm. ; pronot. 7-7,5 mm. ; oviscapte 18-19 mm. - Cette forme, décrite
du nord du département du Var, semble mieux caractérisée que la précédente.

2. Ephippiger cruciger (FIEB.). - Ephippiyera cruciyera FIEBER. 1853,
Lotos, III, p. 202 ; - AZAM, 1901, p. 108. - Ephippiger billerensis
FINOT, 1890, p. 220 ; - CHOPARD, 1947, p. 58, pl. VI, fig. 77. -
Ephippiger bilerrensis CHOPARD,1922, p. 88, fig. 230, 237; - HOULBERT,
1927, p. 191.

Biologie. - BÉRENGUIER, 1907, Bull. :-ioc. Et. ~c. nat. ~îmes, XXXV,
p. 15; - CAPPE DE BAILLON, 1919, La Cellule, XXXI. p. 114.

Quoique voisine de, la précédente, cette esp~ce est assez différente par
~on aspect général; elle est plus grande et toujours d'une couleur carac-
téristique : le pronotum est jaunâtre avec une tache brun foncé, en forme
Je croix, plus ou moins nette.; l'abdomen est brun avec une étroite bordure
jaune ou verdâtre sur chaque tergite; occiput noir; élytres jaunes. Le
mâle est en outre assez' nettement différent par la forme de la valve
anale supérieure, mais ce caractère semble assez variable.

Long. 27-39 mm. ; pronot. 8-11 mm. ; fém. post. 18-21 mm. ; oviscapte
:!3-25 mm.

Espèce cummune en août-septembre dans le ~fidi, fréquentant surtout les
cultures et particulièrement les vignes; elle cause d'assez sérieux dégâts,
certaines années, en s'attaquant non pas aux feuilles, mais au raisin. C'est
probablement à cette espèce que doivent ~tre attribués les dégâts sur les
mûriers des environs d'Alais (AtIn. Soc. ent. Fr., 1839, Bull. p. xxx). La
ponte a lieu en terre, l'éclosion se produit Vers la fin de mai; les très jeunes
larves sont vert clair avec les membres de couleur vineuse. BÉRENGUIERa
compté cinq mues. .

Languedoc: Béziers, Montpellier, Carcassonne, Narbonne; Haute-Garonne;
Gard : Saint-Geniès-de-Malgoirès (HUGUES) ; Bouches-du-Rhône : "ar :
l:avalaire.

Espèce probablement lucalisée dans le Sud de la France, car la prove-
nance du type de FIEBER (Sicile) semble très douteuse.

3. Ephippiger terrestris (YERS.). - Ephippigera ferresiris YERSIN, 1~5G,
Bull. Soc. Vaud., IV, p. G3, pl. 1, fig-. 1-8 ; - AZAM, 1901, p. 109. -
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Ephippiger lerreslris, FINOT, 1~90, p. 'l'l'.! ; - CHOPARD, 192'.!, p. SH,
fig-. 231, 23:J, 238 ; - HOULBERT, 1927, p. 195, pl. IX, fig'. r)1 ; -
YERSIN, 1854, Bull. ::;or. Vaud., IV, p. 113, pl. fig'. 12 ; - .\ZAM, Hm2.
Bull. ::;or. ::;c. litt. B.• \., VI, p. 37.

Biologie. -BÉHENGUIER, 1907, B. ::-ioe.Et. ::-il'.nal. Ntmes, XXXV, p. 14.
Brun rOllé sur le vivant, avec des reJlets verdâtres et quelques taches

noires ;\ la base d6lS terg'ites abdominaux. Pronotum rugueux dans la
méta zone, criblé de fossettes allongées et vag'uement disposées en lig'nes
longitudinales; ('lytres jaunes. Chez le mâle, la valve anale supérieure
parait triangulaire, comme il est indiqué au tableau; la dent des cerques
t'st placée près de l'apex, de sorte que ceux-ci semblent presque bifurqués.
Ovillcapte plus long' que ehez les espèees précédentes.

Lung. 25-37 mm. ; pronot. 7-10 mm. ; fém. post. 18-21 mm. ; oviscapte
'25-29 mm.

Ass~z rare, cummun uu très cummun suivant les années; dans les cultures
et les bois, à terre ou sur les buissons. Cause parfois de sérieux dégâts aux
arbres fruitiers. Adulte de juillet à septembre; chant diurne, court, répété
à intervalles assez longs. Ponte en terre; éclosion vers la mi-mai. D'après
BÉRENGUIER,les larves sont d'Un beau vert, tachetées de brun Jusqu'à la
dernière mue; toutefois, BERLANDa observé la même espèce dans le Var et
m'indique que les larves sont noirâtres tachetées de blanc. Le nombre des
mues est de cinq.

Provence: Saint- Raphaël; Les Maures; La Sainte-Baume; Sisteron; Puget-
Théniers j Grasse. - Piémont, Lombardie.

var. minor AZAM,1892, Bull. Soc. sc. liu. B. Alpes, VI, p. :!Œ. - Taille
bien plus faible (23-26 mm.), mais semblable au type pour tous ses caractères.
- Cette variété semble une forme de montagne. Basses-Alpes: Allos, Colmars,
Cheval Blanc; Var: Brovès, La Roque-Esclapon, muntagne de Lachens
(AZAM); Le Plan d'Aups (REMAUDIÈRE).

4. Ephippiger bormansi (BR.). - Ephippigera Bormansi BRuNNER,
1882, Prodr. euro Orth., p. 393 ; - AZAM, 1901, p. 109. - Ephippiger
llormansi CHOPARD, 1922, p. 89, fig'. 232; - HOULBERT, 1927, p. 195.

Voisin du précédent; de petite taille, couleur violacée. Pronotum peu
rUg'ueux; élytres ferrugineux à bord foncé. La valve anale supérieure
du mâle est de même forme que chez lerreslris, mais ses angles sont plus
saillants; la partie apicale des cerques est courte et épaisse. L'oviscapte
de la femelle est plus long que chez la plupart des espèces.

Long. 23-25 mm. ; pronot. 6-7 mm. ; fém. post. 13-15 mm. ; oviscuple
14 mm.

Espèce rare et localisée dans les prairies de montagne, en août-septembre.
Connu seulement des Basses-Alpes: Cheval Blanc, en montant au col de

lu Cine (.\.ZAM).- Italie: Madone dpl Monte près Varese.

:-,. Ephippiger cunii BOLIVAH, 1876, Orto pt. Esp., p. 20tl, pl. lV,
Hg. 12 a, b ; - GIiOPARD, 1922, p.89, fig. 228 ;.- HOULDERT,W27, p. H.14.
- Ephippigera Cuni, AZAM, 1901, p. 109.
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Espèce de cuuleur uniforme brunâtre, un peu violacé, remarquable
par son aspect luisant; pronotum presque lisse, à métazone un peu caré-
née; élytres ferrugineux, grossièrement réticulés, à champ marginal foncé.
Valve anale supérieure du mâle assez grande. carrée, à angles arrondis;
cerques dépassant peu la valve, épais, armés vers le milieu d'une dent
courte. Oviscapte deux fois et demie aussi long que le pronotum, faible-
ment courbé.

Long. 35-41 mm. ; pronot. 10-12 mm. ; fém. post. 22-'24 mm. ; oviscapte
25-27 mm.

Assez commun dans certaines prairies des Pyrénées, en août-septembre.
Pyrénées-Orientales: environs de Banyuls, Canigou: Hautes-Pyrénées:

route de Mont-Louis, Scia près St-Sauveur (ct CARPENTIER1. - Espagne,
décrit de Barcelone.

var. jugicola BOLIVAR,1898, An. Sc. Nat. Porto, p. 118. - Taille plus petite:
couleur brun vert ou brun rouge; élytres bordés de brun foncé: EPmurs anté-
rieurs plus courts que le pronotum; cerques du mâle plus aigus. -- Long.
:10 mm. ; pronot. 9 mm. ; fpm. post. Hi mm. : oviscapte :'W mm. - Pyrénées-
Orientales: val d'Eyne. - Catalogne.

6. Ephippiger provincialis (YERS.). - Ephippigera provincialis YERSIN,
1856, Bull. Soc. Vaud. Sc. nat., IV, p. 65, pl. 1, fig. ~-15 ; - AZAM,
1901, p. 110. - . Ephippiger provincialis FINOT, 1890, p. 221 ; -
CHOPARD, 1922, p. 89, fig. 227, 233; - HOULBERT, 1927, p. 194.

Très grosse espèce, d'une couleur brun ferrugineux uniforme, sauf la
partie antérieure du pronotum, plus ou moins noirâtre; élytres ferru-
gineux, à réticulation peu serrée. Valve analp supérieure du mâle petite,
quadrangulaire à angles arrondis; cerques dentés près de la base et de
forme toute difTérente des autres espèces, sc terminant en une pointe
tournée vers l'intérieur. La femelle présente une plaque sous-génitale
plus nettement sc1érifiée que dans les autres espèces et un gros bourrelet,
de chaque côté, sur le se sternite.

Long. 33-46 mm. ; pronot. 8-12 mm. ; fém. post. 17-20 mm. ; oviscapte
25-32 mm.

Cette espèce est très irrégulière dans ses apparitions; le plus souvent peu
commune, elle devient certaines années tellement abondante qu'elle cause
de sérieux dégâts dans les cultures; en 1888, on en avait signalé une invasion'
extraordinaire; elle a été également très commune dans ces dernières années.
Elle est adulte fin juillet jusqu'en septembre. Ponte dans la terre.

Yar: Hyères, Bormes, La Londe, Hamatuel, Saint-Tropez, Sainte-Baume:
BUllches-du-Hhône : camp de Campiagne (ct CARPEl'oTIERj.- Non connu hors
de France.

7. Ephippiger perforatus (ROSSI). - Locusia perforala ROSSI. 1790,
Fauna Etr., l, p. 267, pl. 8, fi~. 3-4. - Rphippiger perforalus FINOT,
IH90, p. 22:1. ---.-:Ephippiyera perforaia .\ZAM, l ';:lOI, p. 110. - Kphip-
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piger perforala CIIUPARD, HJ22, p. ~~, fig. 22:> ; - HUULDERT, 1\J27 ,
p. 194.

Espèce assez petite, verte ou violacée. Pronotum entièrement rugueux,
à partie postérieure faiblement voûtée; lobes latéraux à bord inférieur
un peu sinué ; élytres bruns à bord antérieur jaune. Fastigium du vertex
trps comprimé. Valve anale supérieure du mâle triangulaire, arrondie
il l'apex; cerques très courts, roniques; dentps à la base de la face intl'rne ;
plaque sous-génitale allongée, échancri'p en arrondi, à styles très courts.
Oviscapte très long et grèle.

Long. 23-28 mm. ; pronot. 7-8 mm. ; fém. post. 16-19 mm. ; ovisraptr.
2li mm.

Cl'tte espèce a l'aspect du commun Ephippiger ephippiger, mais l'Ill'
{'st très différente de toutes les autres formes du genre par la forme rie la
valve anale supérieure f.t des c('rqnes dn mâle.

Espèce rare en France et peu connue. On n'en connait que Je~ captures
anciennes. Landes: Saint-Sever (LÉON DUFOUR; BnlsoUT, OF. BOR~IANS);
IIautes-Pyrpnpl's: Gavarnie (PANDELLÉ). -- Italie.

Gen. UROMENUS BOLIVAR, H:l78

Ce genre diffère du précl~dent par la forme du pronotum Jont les loLes
lat~raux sont à insertion très anguleuse, surtout dans la métazone ; la
valve anale supérieure des mâles est grande, réunie en une seule pièce avec
le lOe tergite. Les femelles des espèces françaises ont un oviscapte asspz
['(!Urt et assez fortement rourbé vers le haut.

Distribution. - Afrique du Nord, Espagne. :-,ud rIe la France, :-'icile,
~ardaigne, C:orse.

TAnLEAU DES ESPÈCES
Valve anale supérieure du mâle beaucoup plus longue que
les cerques, largement arrondie (fig. 301); plaque sous-
génitale de la femelle à lobes longs l't aigus (fig. 302) ...
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 1. rugosicollis.
Valve anale supérieure du mâle plus ('ourte que les l'l'rques
(fig. 303) ; plaque sous-génitale de la femelle à lobes rourts
pt arrondis (fig. 304) . . . . . . . . . . . . . . 2. brevicollis.

1. Uromenus rugosicollis (SERV.) (fig-. 309). _. Ephippiger rugosicollis
SERVILLE, 1839, Ins. Orth., p. 475 ; -- FINOT, 1890, p. 216. - Uromenus
rugosicollis AZAM, 1901, p. 110; - CHOPARD, 1922, p. H9, figo. 224,
241, 244 ; - HOULDERT, 1927, p. 201. pl. IX, fig. rl::l ; - CnoP.\RD.
1\"17, p. :-)9, pl. VI, fig. 78.

Biologie. - I3oUTAN, l8RU, Bull. biol. N. Fr., p. 400, pl. VIII
DE STEFANI PEREZ, 1910, Giorn. Sc. nat. Palermo, XXVIII, p. 49
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PIÉRON, }908, F. J. Nat .. p. 142 ; - RIC;\LLEAl" H1:~(j. Rpv. ZooI.
agr., XXXV, p. 157.

En général d'un beau vert, parfois g-risâtre ; le dichroïsme est bien plus
net dans cette espèce que chez lrs Ephippigl'r qui prl\spntpnt plutôt des
variations de teintes asspz dèsornonnéps. Pronotum plus ou moins rugueux,

:roi/..

.;(}:"J.

Fm. 301 à 308. - 301, Extrémité abdominale du cf d'Uromenus rUlloswollis. - 302.
Plaque sous-génitale de la Q. - 303. Extrémité abdominale du cf d'U. brevicollis
insu1aris. - 304. Plaque sous-génitale de la Q. - 305. Extrémité ahdominale du d'
de Callicrania ramburi. - 306. Plaque sous-génitale de la Q. - 307. Oviscaptl' du
mi'me. - 308. Plaqu .. sous-génital .. dp la Q d.. Sfprop1purus rhopardi.

assez fortement bombé dans la métazone. surtout chez les mâles; lobes
latéraux presque aussi rugueux que le disque. Élytres ferrugineux aveC'
le centre noir; réticulation épaisse; champ latéral orné de petites taches
noires. Chez le mâle, la valve anale forme un processus cochléariforme
du lOe tergite, bien prolongé au-dessous des cerques ; ceux-ci sont coni-
ques, munis vers le tiers apical du bord interne d'une dent légèrement
recourbée; plaque sous-génitale PLroite à l'a pex, légèrement échancrée;
styles longs, obtus. Titillateurs très longs, prolongés en deux grandes
,\pines rlépassant bien la valvp analp. Oviscapte court, bipn courhè;
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plaque sous-génitale de la. femrlle prolongér pn (Ieux lobes longs, trian-
gulaires, acuminés.

Longo.27-31 mm. ; pranaL 7-H mm. ; fpm. post. 14-21 mm. ; oviscaptr
10-12 mm.

Espèce assez commune dans les haies, sur les arbustes; adulte d'août à
octobre. Chant du mâle assez prolongé, consistant en une vibration un peu
sourdp, rppétée :'W fois environ à la minute; chant de la femelle plus court,
rappplant davantage celui dps Ep1tippiger .• \u moment de l'ac{'ouplement,
le mâle, après des préliminaires assez longs, saisit entre ses pattes l'oviscapte
de la femelle, comme s'il voulait grimper le long de cette espèce de sabre;

FIa. 309. - UromenU8 rugo8icollis Serv., 9, )(2.

il se trouvo ainsi, par rapport à elle, placé ventre contre ventre,la tête corres.
pondant à l'extrémité de l'oviscapte : il fait saillir alors les titillateurs qu'il
mtroduit dans les voies génitales de la femelle, les cerques se fixent sous l'abdo-
ment, laissant une trace visible après l'accouplempnt qui dure près de :!4 heu-
res (RIGALLEAU). Le spermatophore est bien plus petit que chez les vrais
Éphippigères. La ponte commence :.l ou 3 jours après l'accouplement; elle
se faIt dans des brindilles vertes ou des tiges sèches de plantes diverses.
L'insecte commence par inciser l'écorce de la plante avec les mandibules,
puis il y fait pénétrer son oviscapte ; il dispose ainsi une série de quelques
œufs (jusqu'à 7), à ppu près à égale distance les uns des autres.

Cette espèce habite tout le Sud-Ouest, depuis la Loire- Inférieure, en suivant
la {'Me jusqu'aux Pyrénées; Jle d'Oléron. A l'Est, elle a été signalée jusqu'à
l' .\ude pt l'Hérault, le Lot-et-Garonne, le Tarn. - Nord de l'Espagne.

2. Uromenus brevicolIis insularis CHOP. - Uromenus confusus 65p. insu-
laris CHOPARD, 1923, Ann. :O:oc.l'nt. Fr., XCII, p. 266, 279 ; - LJro-
menus cllnfusus CIIOP.\RD, 1922, p. 90, fig. 242, 245 ; - HOlJLnERT,

192G. p. 202.
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Biologie. - PEYERIMHOFF, I~Oti .• \nn. ::'oc. "nt. Fr., p. ;:)0;),

Verdâtre ou brunâtre. Sommet du vertex très étroit et aigu, surtout
l'hez le mâle, faiblement sillonné dessus. Pronotum luisant, à grosses
riues lisses, boru posh~riellI' {'pais, ,"rhancré au milieu; lobes latéraux h
hord inférieur ondulé, Élytres à disque en grande partie noirâtre, luisant;
l'hamp apiral jaune à rétirulation f;paisse, très serrée. le bord préspntant
quelques grandes tarhes noires. Valve anale supérieure du mâle presque
aussi large que longue, profondémpnt sillonnée au milieu, à bords épais,
subtuberculés à la base; plaque sous-génitale profondément échancrée;
styles longs et grêles. Cerques courts et larges, à dent interne située presque
à l'apex; la pointe apicale très courte, de sorte que la partie située entre
l'épine et la pointe est presque horizontale. Plaque sous-génitale de la
femelle très largement échancrée, à angles peu saillants, bords externes
un peu épaissis. Oviseapte assez court et courbé, lisse.

Long. Cf 25 mm., 9 30.5 mm. ; pronot. 7 mm. ; fém. post. Cf 16.;->mm.,
9 17.5 mm. ; oviscapte 10 mm.

Cette espèce, bien différente de la précédente, sp rapproche par contre
bpaucoup de l'espècf' algérienne, dont elle peut .~tre considérée comme une
forme insulaire. Le sommet du vertex est plus étroit; la valve anale
supérieure du mâle est à peu près semblable, mais un peu plus étroite;
('crques à pointe apicale bien plus courte; plaque sous-génitale de la
femelle à lobes plus courts et arrondis.

On ne connaît pas la biologie de cette forme, mais P. DE PEYERIMHOFF
a observé la ponte de la forme algüienne, en septembre, dans les tiges sèches
d'Asphodèles; comme l'espèce pr€c€dente, cet Uromenu8 entame l'écorce
avec les mandibules avant d'introduire l' oviscapte ; la ponte a lieu à la tombée
du jour.

Connu seulement de Corse où il est assez commun sur les arbustes et les
plantes basses dans la zone de l'Olivier. Chant formé d'une stridulation assez
prolongée, répétée à intervalles égaux (50 environ à la minute).

C~rse: Sarti>ne, Piana, Sagone, Ajaccio, Bonifacio.

Gen. CALLICRANIA BOLIVAR, 189R

Fastigium du vertex plus ou moins tuberl'ulé. Pronotum élevé en selle,
;'.1 carènes latérales plus ou moins fortement marquées. Valve anale supé-
rieure du mâle placée sous le lOe tergite ; cerques plus longs que la valve,
dentés à la face interne. Les sternites abdominaux, surtout l'eux de la base,
sont divisés, formant deux pièces sc1érifiées séparées par une ligne médiane
membraneuse.

Distribution. - Péninsule ibérique, Pyrénées.

Callicrania monticola (SERV.). - Ephippiger monlicola SERVILLE, 1839,
Ins. Orth., p. 476 ; - FINOT, 1890, p. 218, pl. 11, fig. 145 - Calli-
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cT'ania munlicola CIIOPARD, 1\:.122.p. !J(I. fi!!. 2:m-240. Calli('f'(lnia
RambuT'i AZAM, 1901, p. (59; - HOULBERT, 1927, p. 203, pl. IX, figo.:)4.

D'un beau vert, parfois ferrugineux; élytres à disque noirâtre, bord
libre ferrugineux, à réticulation large. Tubercule du vertex très court,
torn1Junt, (,t'lui du front presque nul. Pronotum aussi laqn' pn avant
llu'pn arrière, rugueux, luisant; curpnes laV'rales tn"s fortprnent marqul'ps
sur toute la longueur; lobt's latéraux tn"s lissps, it borr! inférieur sinué.
:\HHe à We tergite prolongé en deux lobps divprgenLs. la vulvp anule
cachée sous les lobes; crrques pointus, un {WU incurvps pn dellans, dentés
au milieu. Plaque sous-génitale de la femelle l~dwncrl'e, it lobes ('ourts,
trianh''ll!aires. Oviscapte deux fois aussi long que le pronotum, faiblement
courbé.

Long. 2G-35 mm. ; pronot. H-ll mm. ; fém. post. /li-1H mm. ; oviscapte
19-22 mm.

L'identité de l'espè('p drl'rite par I3oLIV.\R. sous le nom (lt~ T'ambllT'i.
avec le monlicola de :-'ERVILLE semble presque ('('rtaine; la (ips(Tiption
de ('e (iernier ne parait pouvoir s'appliquer à aucun autre Éphippigère.
Le seul point troublant pst la localité de la (irande-Chartreuse indiqu{o('
par SERVILLE. Ainsi que FINOT l'a fait remarquer, il t'st bien t'xtraor-
(linaire qu'un Éphippigère à pronotum ('aréné t'xiste dans une région
aussi bien explorée que le massif de la (irande Chartreuse t't qu'il n'ait
jamais Hé retrouvp depuis SERVILLE. L'hypothè!>e d'une erreur de localité
n'est pas exclue, mais il serait bon de rel'hercher l'inst'('te dans cptte région.

Hautes-Pyrénées : Bagnères-de-Bigorre, mont Bedat, en septembre dans
les bruyères et les fougères (MARQUET); Isère: Grande-Chartreuse (RA~1BUR
in SERVILLE).

lien. STEROPLEURUS I3oLIVAR. IH7R

Les espècrs de ce genre présentent un pronotum ('ari'né latéralempnt
comme dans les deux précédents; piles difTèrent Iles lJT'()menus par la
valve anale supérieure du mâle plus ou moins complètrment séparée du
HIe tergite ; les sternites abdominaux ne sont pas divisés en deux plaques
comme chez les Cal/icT'ania. Ovisrapte faiblement rourb(\.

Distribution. - Espagne, Nord de l'Afrique, Sardaigne, Corse.

Steropleurus chopardi EDNER, 1939, Orthopt. Cat., l, p. 26. - Slel'O-
pleuT'us elegans CHOPARD(non FISCHER), 1923, Ann. Soc. pnt. Fr., XCII,
p. 2G6, 279, fig. 7, pl. 4, fig. 1.

Taille plutôt petite pour le g-enre ; forme assez g-rèle et allongée; couleur
verte passant au brun roug-eâtre sur l'abdomen, le(IUel pri~spnte deux
bandes de taches jaunâtres rn chevrons le long de la ligne mPlliane.'
Tuhercule du vertex assez grand, aigu, sillonné dessus; tubercule frontal
aigu. Antennes brunes ùessus. Pronotum luisant; prnzone pn-slIue lissll
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avec un profond £illon vers le milieu; bord antérieur convexe. taehé de
noirâtre au milieu; m"tazone très grossièrement et irrégulièrement réti-
culée, le fond brun rosâtre, les réticulations saillantes. jaunes; bord
postérieur échancré au milieu et noirâtre; carènes latérales très marquées.
épaisses; lobes latéraux luisants, ponctués dans leur partie postérieure.
le bord inférieur faiblement sinué. Élytres complètement cachés sous le
pronotum. Plaque sous-~énitalp de la femplle presque membraneuse.
faiblement échancrée à l'apex, mais présentant latéralement deux bourre-
lets sclérifiés, creusés d'une cavité très marquée (fig. S08). Oviscapte
presque droit, finement denticulé à l'apex.

Long. 23.5 mm. ; pronot. 7 mm. ; fém. post. 16 mm. ; oviscapte 18 mm.
Bien que le mâle en soit inconnu, cette espèce est facile à reconnaître

par son pronotum à carènes latérales bien marquées, par la forme de la
plaque sous-génitale et l'oviscapte long et presque droit.

Corse: Evisa, septembre, sur les Arbousiers.

~uperfamille des GRYLLACRIDOIDEA

Cette superfamille, intermédiaire à bien des égards entre le£ TeUigo-
nioïdes et les Grylloïdes, n'est représentée dans notre faune que par deux
g'enres de la famille des Rhaphidophoridae.

Famille des RHAPHIDOPHORIDAE

Insectes toujours aptères, à coloration brunâtre ou jaunâtre; pattes
pt antennes très longues; tarses très longs, comprimés. Méso et métano-
tum semblables aux tergites abdominaux. Cerques longs et flexibles,
munis de très longs poils sensitifs; mâle~ à styles très courts ou nuls.
(lviscapte long, faiblement courbé. Pas de tympans auditifs aux tibias
antérieurs. Tibias postérieurs armés d'épines, au moins sur les bords
supérieurs. et de 1) éperons apicaux, dont les supérieurs très longs.

Ce groupe est repréilenté par de nombreuses espèces dans la région indo-
australienne d'une part, dans la région américaine d'autre part. En France
il ne compte que deux genres à habitat très spécial.

• TABLEAU DES r.ENRES

Tibias postérieurs armés dessus de nombreuses épines
(50 à 80), diBposées en petites séries croissantes; fémurs
antérieurs armés d'une longue épine apicale externe;
fémurB intermédiaires à 2 longues épines apicales. Insectes
se trouvant dans les serres. . . . . . . . . (p. 171) Tachycines.
Tibias postérieurs armés en dessus d'épines moins nom-
breuses (25 à 30) et peu sprrées. Fémurs mu tiques ou armés
de très petites épines fi l'apex. Insectes hahitant les grottes
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 172) Dolichopoda.
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Gen. TACHYCINES .\DELL:'lf;, lU02

171

.\ptère ; vertex court, Ii fasti~ium sillonné, formant drux petits tuber-
cules coniques. Palpes et antennes trps lon~s. Pattrs lon~ues l.t g-rNes ;
fl\murs antprieurs armés à l'apex d'une épine interne courte et une extrrne
lon~ue et mobile; fémurs intermédiaires portant deux lon~ues Ilpines
~emblables. Fémurs postérieurs armps llessous ne quelques petites ppines ;
tibias postérieurs inermes dessous, armés dessus d'épines nombreuses,
formant des shies l:roissantes de 2 h 7 ,"pines, la dernière de rhaque jl(\rie
plus long-ue que la première de la sPrie suivante. Cerques longs, souples.
Plaque sous.génitale du mâle sans iltylps. Ovisl'apto assez long, presque
droit.

FlO, 310. +- TarhlJcinrH aH!JlIamON1H .\<1..1.. Q, x 1.:;.

Distribution. - (il'nre asiatique, l'lImptant un certain nombre d'pspèl'PS
cavernicoles et une ('Spl\l'(~habitant les sprres l'haudcs, devenue presque
l'lIsrnopolite.

Tachycines asynamorus .\DELUNr., 1902, .\nn. Mus. zoo!. Ac. Sc. ~t-
Petersb., VII, p. r,\.l, fig. a, b, c; - CHOPARD, 1922, p. m, fig. 24ô ; -
CIIOPARD, HJ47, p. r)o (fig. 310).

Biologie. - GERHARDT,1\)13, Zoo!. Jahrb., XXXV, p. 4riô, p!. 17, fig.2,
:3, Ii ;- WUNN, HJ09. Ztschr. wiss. lnsektenbio!., V, p. H2; - KRAUSE,
HJ:i9. Arch. f. Entw. )lech., CXXXIX, p. n:3U; - BOLDYREV, 1912,
Rev. H. Ent., XII, p. r';12 ; - TETRY, lU3G, Bul!. Soe. Sc. Nancy,
p. Hli ; - C. H. BOETTr.ER, 1\);,)0,.\bh. Braunschw. wiss. Ges., II, p. la.

Testacl\ roussâtre, marbrp ne taches brunes ~ pattes annelées ne brun.
Or~ane copulateur du mâle formé de valves membraneuses et d'un petit
épiphalle sclérifié triangulaire. Plaque sous.~énitale de la femelle trian-
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gulaire, Pt.-hancrée à l'apex; ovisC'apte faibleml'nt courbé, les valves infé-
rieures dentées près de l'apex.

Long. 13-16 mm. ; fém. post. 17-20 mm. ; oviscapte 11-12 mm.

Cette espèce a été découverte en 1902 dans les serres de Saint-Pétersbourg
par ADELUNG ; quelques annÉes plus tard, elle fut signalée à Hambourg où
"Jill existait depuis déjà plus de dix ans (un individu au Musée portait la
datp, :!:3.IV.1f1>HS) ; on l'avait aussi rpmarquée dans les serres à Greiz, en Thu-
ringe, depuis une vingtainp d'annéps. et à Prague en 1891. Elle a pté signalée
d"puis dans dl' nombreusps villes d' .\llemagne, à Vienne, Budapest, Prague,
PO Belgique à Bruxelles, au Danemark, en Anglet.erre, en France, en Italie
à Venise et, enfin, en de nombreux points des Etats-Unis et au Canada.
Partout, les captures ont Hé faites en serres chaudes; cependant, à Paris,
l,,,tte espèce a également été trouvpe dans une galerie aveugle d'un égout
dl' la place d'Italie. Dans les Sl'rrps, l'et insecte est assez commun et se tient
1" plus souvent autour des tuyaux de chauffage; il devient parfois assez abon-
dant pour faire quelques dégâts dans les semis j certains lui ont reproché de
fU truire les petits BI' gonias, d'autrps les Verveines hybridps (REMY, 1941)
011 encore les semis de Dahlias (TÉTRY;. Enfin, le Tachycines, relativement
facile à élever, est devenu un animal de laboratoire et a surtout donné lieu
à de brillantes expériences d'embryologie expérimpntale de KRAUSE. On trouve
généralement des adultes et des jeunes d'âges divers mélangés pendant toute
l'année; l'accouplement a lieu cependant surtout en août-septembre, et
gr;néralement la nuit; le hpermatophore est assez petit, composé du flacon
pt de deux annexes paires peu volumineuses.

La ponte s'effectue en terre et est abondante (jusqu'à 800 œufs), l'éclosion
a lipu au bout de :3 ou 4 moi~ pt le dpveloppement demande 6 à 7 mois.

Sprrps de LilIp, Paris, Tours, Amboise, ChâtplIerault, Clermont-Ferrand,
Vichy, Saint-Max prps Nancy, Lyon. Parc de la Tête d'Or (REMY) j Tournu j

Strasbourg, serres du Jardin botanique (F. GOUIN) j Schweighouse près de
Haguenau.

Gen. DOLICHOPODA BOLIVAR, 1880

Inspctes aptères. Fastigium du vertex formp de deux tubercules tron-
qués. Palpes maxillaires comptant fi articles. Pattes extrêmement longues
et grêles; fémurs armés de très petites épines géniculaires ou inermes ;
tibias postérieurs armés dessus d'une vingtaine d'épines assez égales et
t",\uidistantes et de 6 éperons apicaux dont les supérieurs très longs.
Plaque sous-génitale du mâle large, profondément divisée, formant deux
~rands lobes; styles très petits; épiphalle prolongé en une petite pointe
médiane relevée. Femelle à plaque sous-Il:énitale petite, arrondie ou trian-
gulaire ; oviscaptp faiblement courbé, à valves inférieures dentées dans la
partie apicale, les dents prolongées par une ride oblique à la face interne.

Tous les DolichopC'des habitent lf~ grottes, aussi bien dans les entries que
dans lps parties les plus profondes: on les trouve aussi parfois dans des souter-
rains, des caves et mênlP dans les maisons. Dp plus, certaines observations
semblent indiquer qu'ils sortent volontiers des grottes la nuit; il n'est pas
douteux que l'augmentation du degré hygrométrique ll's inC'itl' à quittl'r ll'ur



ORTIlOPTÙRES. - DOL!ClIOPoDA 17:l

retraite, car ce sont Jes Insectes trps hygrophiles. Ils semblent se nuurrir dl!
débris végétaux et surtout d'autres insectes, vivants ou morts; ils s'attaqupnt
certainement aux Diptères et aux Papillons rPfugips dans les entr~es de g:rottes.
L'accouplement d'une espèce du Caucase a été observé par BOI:DVREV (l/or.
Soc. ent. Ross., 1915, p. li(1); il rappelle plutot celui des Gryllidl's que df's
Tettigoniides, le mâle s'insinuant sous la femelle à la façon des premiers; le
spermatophore est simple.

Distribution. - Genre localisé dans la région méditerranéenne, du nord
de l'Espagne au Caucase.

TABLEAU DES ESPÈCES
1. Fémurs postérieurs mutiques en llessous . . . . . . . . 2.
- Fémurs postérieurs garnis d'épines dans la moitié api('ale

de leurs bords inférieurs. . . . . . . . . . . . . . . 4.
2. Fémurs mutiques à l'apex; tibias antérieurs lllutiques PU

dessus ou armés d'une très petite épine externe . . . 0. linderi.
- Fémurs antérieurs armés de 2 petites l~pines apil'al,l's

dessus; fémurs intermédiaires et postérieurs armés à l'apllx
de 2 épines supérieures et 1 géniculaire interne. . . . . . :3.

:J. Tibias postérieurs armés l'n dessous de 1 ou 2 épinl's
externes, presque toujours mutiques au bord interne;
tergites thoraciques et abdominaux très nettement bordés
de brun; lOe tergite abdominal du màle sans tuberl'ulcs ;
lobes de la plaque sous-génitale très larges, arrondis. .1. bolivari.
Tibias postérieurs armés l'n général de 2-3 épines l'xternl's,
1.2 internes en dessous; lOe tergite abdominal du mâle
faiblement tuberculé; lobes de la plaque sous-génitale
moins larges. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . :1. palpata.

4. Plaque sous-génitale de la femelle arrondie; styles du mâle
courts, hémisphériques. . . . . . . . . . . 1. bormansi.
Plaque sous-génitale de la femelle triangulaire; styles du
mâle un peu plus longs, piriformes . . . . . 2. cyrnensis.

1. Dolichopoda bormansi BRUNNEH, 1!'t!2, Prodr. l'ur. Orth., p. 414 ;
- FINOT, 1890, p. 227 ; - AZAM, lU01, p. 101} ; - CIIOPARD, lU22.
p. 92; - CnoPARD, lU23, p. 279; - HOULDERT, lU27, p. 182.

Testacé avec les tf'rgites thoraciques et abdominaux très nettement
bordés de brun en arrière. Fémurs antérieurs à armature faible, le bord
postt"rieur le plus souvent inerme, le bord antérieur présentant 0 à l~
petites épines; fémurs postérieurs armés sur chaque burd inférieur de
V à 18 épines. lOe tergite du mâle à angles abSllZ baiIlantb, arrondis ;
lobes Je la plaque suus-génitale à bord inférieur convexe, burd supl~rieur
droit; style très petit, arrondi. Plaque sous-g-énitale de la femelle à bord
postérieur arrondi, un peu épaissi. présentant au milieu une l'arène arrondie.
Oviseapte à 18 denticulations.
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Long. cf 14-16 mm., 9 15-18 mm.; pronol. 4-;:) mm.; fém. post.
21-23 mm.; oviscapte 12-13 mm.

Espèce spéciale à la Corse; grotte de Sisco près de Bastia (type de BRUNNER);
grotte de Brando, au nord de Bastia; grotta d'i Tobi Pinnuti, commune de
Sorio; grotte de Gudrone, commune de Sorio; grotte de Sabara, commune
de Castiglione; grotte de Cabanuli, commune d'Omessa; grotte de la Carpi,
niccia, commune de Pietroso: grotta dei Paladini,' commune de Solaro;
Tavona di Nuaia, commune de Conca (P. REMY). La Foce de Vizzavona,
l.~OO m. (M. MAINDRO:'l); cette dernière capture demaude confIrmation, car
ilne semble pas exister de grottes dans cette région de la montagne granitique.

2. Dolichopoda cyrnensis CHOPARD, 1950, Bull. Soc. ent. Fr., p. 13,
Iig'. 2, 5.

Espèce très voisine de la précédente; la femelle en est toutefois bien.
distincte par la forme de la plaque sous-génitale qui est triangulaire;
le mâle est moins facile à distinguer par la forme des lobes de la plaque
sous-génitale dont le bord inférieur est droit comme le bord supérieur,
de sorte que la forme triangulaire est plus marquée; le style est un peu
plus long et plus allongé. L'armature des pattes est tellement variable
qu'elle n'apporte pas de caractère utilisable.

Également localisé à la Corse: grotte de Valletto au nord de Santo Pietro
di Venaco; grotte de Sahara; grotte de Paladini; grotte de la Carpiniccia
(P. REMY).

:~. Dolichopoda palpata (~ULZ.). - Gryllus (Teliigonia) palpala SULZER,
1776, Gesch. Ins., p. 83, pl. 9, fig. 2. - Dolichopoda palpala CHOPARD,
1922, p. 92, fig. 247, 249. - Dolichopoda Linderi FINOT, 1800, p. 226
(part.). - Dolichopoda geniculata AZAM, 1901, p. 106.

Biologie. - CHOPARD, 1917, Bull. Soc. ent. Fr., p. 287 ; REMY,
1931, Ann. Sc. nal., Zoo!., 10, XIV, p. 271; - VARICCHIO, 1935,
.\nn. Mus. zool. ~apoli, n. ser., VI, p. 17.

La forme typique de cette espèce se trouve dans presque toute l'Italie
et a été rencontrée récemment en France. Elle est caractérisée par une
coloration hrune assez marquée le long du bord postérieur des tergites
thoraciques et abdominaux; lOe tergite abdominal du mâle à angles
assez saillants, arrondis; lobes de la plaque sous-génitale assez larges,
arrondis, à style très court. Oviscapte à 18 denticulations apicales.

Long. 16-18 mm. ; praDal. 4 mm. ; fém. post. 20-23 mm. ; oviscapte
14 mm.

Alpes.Maritimes: Le Pra, dans la Haute-Tinée (1.t\OO m.) ; capturé la
nuit sur les rochers (G. CULAS).

sap. azami SAULCY(fig. 113). - DolicJwpoda Azami SAULCYin Azam,
l\lise. ent., 1901, p. 106. - Dolichopoda palpata Azami CHOPARD, 1922,
p. 92, fig. 250. ~ Dnliclwpoda geniculata var. Azami HOULBERT, 1927,



()HTIIOPTHHE~. - OOLIClloPOOA

p. 182. - Diffère du type par une culoration pMe Lien plus uniforme j
10e tergite du mâle à angles très peu ~aillants ; plaque sous-génitale à loLes
presque triangulaires,. un peu tronqups à l'ap!'x; ~tyles encure plus cuurts
que chez le type. Oviscapte moins grèl!', à :..!5denticulations.

Cette forme, commune dans toutes les grottes du Sud-Est, a été rencontrpe
plusieurs fois hors des grottes. AZAMla signale dans les crevasses de rochers
et dans la poudrière de la Clue de Chabrières et j'ai signalé la capture faite
par C. DUMONT,en 1917, de plusieurs Dolichopodes sur des appâts destinés
ù attirer les papillons de nuit; dès la tombée de la nuit, DUMONTtrouvait
les Dolichopodes sur les herbes et les buissons pt ils restaient actifs ppndant la

--------

[.'ru. 311. - DoUe/w/JUda palpala a::ami Sltulcy. Ç', )< l.,j.

plus grande partie de la nuit. Tout récemment, .J. .JARRIGEa observé cette
même espèce au premier étage d'une maison à Uerthemont-les-13ains. Dans
les grottes, on trouve des jeunes et des adultes pendant presque toute l'année,
mais les adultes sont nombreux surtout d'octobre à décembre, ':poque à la-
quelle a lieu l'accouplement. La ponte se fait dans la terre; les jeunes ressem-
blent tout à fait aux adultes, sauf en ce que leurs palpes maxillair!'s sont moins
longs et composés de 5 articles; le nombre des mues est cinq.

Nombreuses grottes dans le Var j Basses-Alpes i Hautes-Alpes j Alpes-
~1aritimes: Saint-Martin- Vésubie (BELLECROIX); Valdeblore (C. DUMONT);
Berthemunt-les-Bains (JARRIGE); Vaucluse: lsiore.

var. melusinae BtiRNARD,1946, Ann. Univ. Grenoble, 1!J45, nO:..!1,p. 434.
- Extrêmement voisine de la forme typiqup, cette variété n'en diffère,
,l'après François BERNARD,que par la spinulation d!'s tibias antpripurs et
iIItf'rmédiaires, caractère en général variabll'. -- Isère: Cuvps de Sasspnagc ;1
fi km. au N.W. de Grenoble.

4. Doliohopoda bolivari CHOPAHO, !Vlo, Uull. ~uc. cul. Fr., [J. ~7{i
_ .. CnoPAHo, 1922, p. 92, fig-. 248.
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Cette espèce ressemble beaucuup à la préc<"dente ; t:hez le mâle, le lOe
tergite est largement tronqué, à angles peu prolongés; lobes de la plaque
,",ous-génitale très larges. arrondis. à bord supérieur un peu aplati; styles
assez grands. Oviscapte de la femelle présentant 18 denticulations.

Long. 17-18 mm. ; pronot. 4 mm. ; fém. post. 23-24 mm. ; oviscapte
12.5 mm.

Connue seulement des grottes de Catalogne, cette espèce pourrait se ren-
contrer dans les Pyrénées-Orientales.

:>. Dolichopoda linderi (OUF.). - Phalangopsis Linderii DUFOUR. 1861,
.\lm. SOl'. ent. Fr .. (4) 1, p. 13. - Dolichopoda Linderi FINOT, 1890.
p. 226 ; - AZAM,1901, p. 106 ; - CHOPARD,1922, p. 92. - Dolichopoda
fleniculala HOULBERT.1927, p. 181 (part.).

Diffère de tous les autres Dolichopodes par l'absence de petites épines
il l'extrémité des fémurs; le lüe tergite du mâle montre des angles un
p!'u saillants, arrondis; lobes de la plaque sous-génitale arrondis, à style
assez long. Plaque sous-génitale de la femelle à bord postérieur convexe;
oviscapte à 23-26 denticulations.

Long. 16-18 mm. ; pronot. 3.8-4 mm. ; fém. post. 22-23,;) mm.; ovis-
capte 14 mm.

Comme les autres Dolichopodes, cette espèce habite les grottes : mais elle
a Pté signalée aussi dans les caves à Ria (XAMBEU); d'après REMY,l'intestin
contient des fragments de végétaux, des éca.illes de papillons, des traces de
pattes d'insectes. La présence parmi les débris de grains de pollen et de végé-
taux à chlorophylle démontre que ces Insectes sortent certainement des
grottes.

H. Ph. DOLLFusa récemment (Vie et Jlliliw, l, ŒSfl, p. 2S9) découvert
dans la t:avité générale de ce Dolichopode des cysticercoïdes du Cestode
Hymenulppis microstoma DUJ.

Pyrénées-Orientales, Aude, Hérault, commun dans les grottes.

Superfamille des GRYLLOIDEA

TPte globuleuse; vertex arrondi et large; ocelles généralement bien
distincts. Antennes toujours longues et fines. Pronotum presque plat
dessus, à lobes latéraux insérés en arrondi .• \bdomen présentant chez le
mâle 9 sternites dont le dernier forme une plaque sous-génitale qui ne
porte jamais de styles; chez la femelle 7 sternites, plus une petite plaque
sous-génitale entourant la base de l'oviscaptc. Cerques longs et flexibles,
portant près de la base, il la face interne, des poils courts et renflés.
(lviscapte ne comptant 'lue 4 valves chez l'adulte, formé d'une tige lisse
j.t de petites valvules apicales de forme variable. Tarses de 3 articles;
tibias antérieurs portant en général des tympans auditifs; fémurs posté-
rieurs fortement renflés à la base.

Les élytres sont pliés le long' de la nervure radiale, de telle façon que le
champ antérieur d~vient latéral!'t le champ postérieur est le {'hamp dorsal.
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La nervaLion est bien plus :-.imple l'hez lc~ l't'mellcs que chez les mâles où la
plus grande partie du champ dorsall'st transformée en organe stridulant.
Dans les deux sexes, le champ latéral Ile ('ontient que la vP-Ïne SOUs-l'ostale

. plus ou moins ramifiée t't, parfois. quelqups petites vpines costales et pré-
eostales. Dans le champ dorsal, la ft'melle pri~sente une nervation asst'z
régulière ('umpos{~e de veines obli(l'les pt il IWU près parallèles qui sont:
la radiale sur l'arêLe, la III/hlilllll'. la l'Il!Jilale douhli'(' d'lIlle l'ubiLale posll"-
l'ieure qui purLe de numbi'cuses brallt,hcs, l'nlin l'allale el truis a.Tillaires ;
LouLI'S ('CS nervures sont assez n\/.{lIlil~remellt ('''pa('('.(.s pt réunies par un
lin rt\seau de nervules transvl'rsalps ; il l't'xtri'mité de l't\lyLre, entre la
radiale et la cubitale, se trouve un l'Spat'tl /.{énéralement transparent, plissé
l'n pvt'ntail, qu'on appelle le triangle inlercalé. Chez le mâle toutes les
nervures du champ dorsal ('uncourt'nt ... (ormel' un /.{rand or/.{ane stridu-
lant. La nervure anale pst bris(\' plus ou moins à an/.{le (lroit ; e'est l'lle qui
purLe la erète stridulante et on l'appelle l'archel; au bord interne, elle
s\"paissit et forme le nœud anal d'où parLl'nt la v('ine diagonale et les
('urdes ; vers le milieu (le 1'{'lyLrl', lin espa('(' plus 0\1 moins arrondi, ovale ou
rhumbuïdal, est le miruir; l'espaœ l'nLre Il' miroir ct l'apex (le l'élytre
est le champ apical; pnfin, l'ntre la vl'ine anale pt la ('ubitale se trouvent
des nervures transversl'S en numbre variable (lui sont les obliques. La dis-
position de toutes ces nervures pst très variable l.t très importante puur
la classification.

TABLEAU DES GENRES

1. Pattes antérieures courtes, diITérenciées en organes fouis-
seurs ; pronotum très grand, ovoïde; corps couvert d'une
pubesc~nce tomenteusl' ; pas d'oviseaptn chez les (emelles

. . . . . . . . . . . . . . . . (p. 200) Gryllotalpa.
Pattes antérieures de forme normale. . . . . . . . . . 2.

2. Tibias postérieurs à bords supérieurs serrulés, sans épines
(li~. 312) ; corps couvert d'écailles trps l'aduques. . . . . :J.

- Tibias postérieurs armés d'épines sur les bords supèril'urs . 4.
:L Tête présentant entre lei'!anLl'nnes une prutubéranee haute

et étroite, sillonnée au milieu, tant à sa face supérieure
qu'à sa face antérieure (fi~. 313) ; 1er article des antennes
grand. . . . . . . . . . . . . . . . (p. 195) Arachnocephalus.

- Tête présentant entre les antennes une protubérance large
et peu élevée, très faiblement sillonnée à la face supérieure
(fi~. 314), lisse à la face antérieure; 1er article des ant~nnes
très petit • . . . . . . . . • . . . . . • (p. 193) Mogoplistes.

4. Tarses à 2e article déprimé, l'ordiforme (lig'. 315); petite
l'spèf'e à élytres luisants, sans miroir chez le màle; (al'iès
de Coléoptère . . . . . . . . . . . . ., (p. 197) Trigonidium.
Tarses à 2e article très petit, ('!Imprimé (lig. 316). . .. • . . rJ.

12
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5. Corps presque sphérique, aptère; fémurs postérieurs dilatés
à l'extrême, ovoïdes; petit insecte myrmécophile . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 196) Myrmecophilus.
Corps allongé, ailé; fémurs postérieurs moms fortement
dilatés . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6.

3.l4.

3.12.

3.13.

32I.

FIG. 312 à 321. - 312. Tibia postérieur de Mogoplistes. - 313. Tête d'Arachnocephalus.
- 314. Tête de Mogoplistes. - 315. Tarse de Trigonidium. - 316. Tarse d'Oecanthus.
- 317. Tibia postérieur d'Oecanthus. - 318. id. de .Yemobius. - 319. id. de Gryllus.
- 320. id. de Pteronemobius. - 321. id. de lhyllomorpha.

6. Tibias postérieurs à bords supérieurs lisses entre les épines;
tête verticale, fortement bombée . . . . . . . . . . . 7.
Tibias postérieurs serrulés entre les épines (fig. 317) ; tête
déprimée, horizontale . . . . . . . . . . . . (p. 198) Oecanthus.

7. Tibias postérieurs armés d'épines mobiles, longues et
~(fig. 318) ; l'orps pt pattes portant de grandes soies

J~'- noires isolées. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8.
Q.}JI - Tibias postérieurs armés d'épines fixes, plus courtes et
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glabres (fig. 819) ; pas de grandes soies sur le corps et les
pattes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9.

8. Tibias postérieurs armés de 3 ppines sur chaque bord;
miroir du mâle en triangle allongé, divisé par une
nervure longitudinale; oviscapte un peu plus long que le
fémur postérieur, àvalvules apicales presque lisses. (p. 189) Nemobius.

- Tibias postérieurs armés de 4 épines au bord interne au
moins; chez le mâle, la pl'l'mière épine inLt'rJw est tuber-
culiforme (fig. 320) ; miI'Oir lar~e et arrondi; oviscapte plus
court que le fémur postérieur. . . . . . (p. 191) Pteronemobius.

9. Tibias postérieurs présentant I.{uelques très petits denticules
avant les épines (fig. 321). Corps aptère; tibias antérieurs
sans tympans. . . . . . . . . . . . . . (p. 187) Gryllomorpha.

- Tibias postérieurs non denticulés avant les épines. Corps
ailé; tibias antérieurs avec 1 ou 2 tympans. . . . . . . • 10.

10. Tibias aJüérieurs sans tympan interne (antérieur). Élytres
du mâle un peu plus courts que l'abdomen, mais larges,
amples; miroir triangulaire, champ apical presque nul;
chez la femelle, élytres très courts, triangulaires; ovis-
capte gros et court, un peu courbé vers le bas. (p. 185) Eugryllodes.

- Tibias antérieurs avec un tympan oval à la face externe
pt un second, plus petit, rond, à la face interne. Élytres
pgaux dans les deux sexes, de la longueur du corps ou
presque . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . II.

Il. Corps et fémurs postérieurs presque glabres, luisants.
Fémurs postérieurs de la longueur du tibia plus le méta-
tarse. Ocelles en ligne droite. . . . . . . . . . . (p. 179) Gryllus.

- Corps et fémurs postérieurs garnis d'une fine pubescence
qui leur donne un aspect velouté. Fémurs postérieurs un
ppu moins longs. Orelles disposés en triangle. . (p. 182) Acheta.

Famille des GRYLLIDAE

~ubfaJl1. GRYLLINAE

Formes en général lourdes pt trapues; tête grosse, globuleuse; yeux
peu saillants; pattes fortes, les fémurs postérieurs robustes; tibias an-
tt'orieurs portant 1 ou ~ tympans auditifs. Élytres du mâle il tambour
l'omplet, le miroir divisé par une nervure transversale. Oviscapte long,
terminé par des valves lancéolées.

Gen. GRYLLUS LINNÉ, 17fJ8

Ce genre présente les caractères de la famille. Les ocelles sont dispoSt'lS
en ligne droite; le fémur pmltérieur l'sl aussi long que le tibia et le rnéta-
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FIG. 322. - Gryllus campestris L.,
cf, x 2.

tarse réunis; éperon supérieur interne du tibia postérieur au moins égal
à l'intermédiaire.

Distribution. - Europe, ~\sie, Afrique.

TAllLEAU DES ESPÈCES

_ Tête grosse, surtout chez le mâle; pronotum élargi en
avant; éperon supérieur interne des tibias postérieurs un
peu plus long que l'intermédiaire. Ailes typiquement
courtes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1. campestris.

_ Tête bien moins grosse. pas plus large que le pronotum
qui n'est pas dilaté en avant; éperon supérieur interne des
tibias égal à l'intermédiaire. Ailes toujours caudées. 2. bimaculatus.

1. Gryllus campestris L. (fig. 322).- Gryllus (Acheta) campestris LINNÉ,
1758, Syst. Nat., éd. X, 1. p. 428. - Gryllus campestris FINOT, 1890.

p. 237, pl. 12, fig. 152 ; '- CHOPARD,
1947, p. 62, pl. VII, fig. 80. - Lio-
gryltus campestris AZAM, 1901, p. Ion.
- Acheta campestris CHOPARD, 1922.
p. 102, fig. 281-282 ; - CHüP.\RD,
1923, p. ~8U ; - HOULllERT, 1\:)27,
p. 303. pl. XV, fig. 107.

Biologie. - YERSIN, 1858, Bull. Soc.
Vaud. Sc. nat., VI, p. 62; - F.\BRE,
1899, Souvenirs entomologiques. (je

série, p. 2]:~ ; - HEI;EN. lm:), .\reh.
ges. Physiol., CLV, p. I\l:~; (;,-,1\-
HARDT, lm:), Zoo!. Jahrb .. XXXV,
p. 42n; - HEGEN, 1\J24, ~. B. "\k.
Wiss. WirIl, CXXXIII, p. 347 ; -
COUSIN, 1\141, Mém. ,\1'. Se .. LXIV
(1940) ; - POISSON et .:-iELLlEH. 1\J47.
C. H. Ac. ~e., GCXXIV, p. 1074 ;
:-;ELLIER. HJ46, C. n. Soc. BioL, p.
965; - SELLIER, 1\149, C. H. Ac. ~c.,

CCXXVIII, p. 20G;) ; - RABAUD"t VERRIER, IV46, Bull. biol. Fr. Belg.,
LXXX, p.40 ; - SELLIER, 1950, C. H. Ac. Sc., CCXXXI, p. 923.

Noir luisant. Tête noire. généralement 'très grosse, surtout chez les
mâles, dont le pronotum e~t très élargi en avant. Pattes noires. presque
glabres; fémurs postéripurs rougeâtres en dessous et à la base de la face
interne; tibias postérieurs armés de 4 épines pxternes, 6 internes. Élytres
atteignant l'apex de l'abdomen. brunâtres avec les nervures plus foncées
et la base jaunâtre. Ailes plu~ courtes que les élytres; il existe cependant
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cie rares individus dont le.. ailes .lrpassent les i-lytres (var. caudala KRAUSS,

1886). cf : :\liroir ovale, à nervure clivisante courbe; champ apical court;
3 ou 4 veines obliques. 9 : Ovisl'apte droit, lon~, acuminé à l'apex.

Lung. 20-26 mm. ; pl'orlOL .l--U-} mlll. ; fI: Ill. posL. ll-I~J mm. ; {'Iytl'l'
l:l-l~ mm. ; uviscapte 12-1H mm.

Espèce très commune dans les prairies, les friches et les cultures, les clai-
rières des bois; elle est adulte en avril dans le ~lidi, au début du Illois de mai
aux pnvirons de Paris. La femelle pond en mai-juin, dans la terre, un grand
nombre d'œufs (fi ou liOO d'après FABRE) isolés; l'éclosion dps jPunes a lieu
environ un mois après; dans le premier âge, ceux-ci sont noirs avec une cein-
ture hlanche, par la suite pntièrement noirs avec une fine pubescence dorée
très abondante, sauf sur les fémurs postérieurs. Ces jeunes Grillons mènent
d'abord une vie va~abonde et ils commencent en automne seulement à creuser
le tprrier dans lequel ils passent l'hiver; ils subis~pnt une dizaine de IllUPS
avant d'arriver à l'état adulte. Au printemps suivant, les Grillons adultes
sont ('omplètement sédpntaires; !t'ur terril'r pst situé, en général, dans un
•.ndroit bipn ensoleillé, souvent sur un talus; il comprl'ud une galerie oblique
J'une dizaine de ('f'ntirnètres de profondf'ur, d'un trac': irrégulier, aboutissant
II une petite loge dans laquelle l'inspcte peut se réfugier. Les Grillons vivent
isolés dans leur logis à l'entrée duquel les mâles aiment à venir striduler
pcndant des heur!'s f'ntirres ; ce n'pst qu'à l'époque de l'accouplement qu'on
trouve le couple dans un même tl'rripr. Le chant du Grillon champêtre pst
fort et rapide, composé d'une seule note répétée réguIièrempnt 1HO à :Wllfois
par minute; ppndant la saison des amours, lorsque le mâle s'approche d'une
feIllPll.', son chant devient hipn plus doux pt est très reconnaissable. ~me G.
COUSIN a obtl'nu en captivité des hybrides féconds de l'l'tte espèce et de la
suivante, et H. SELLIER, en implantant des ~angIions cérébroïdes de larves
jeunes sur des larvl's plus figées, a pu produire la forme macroptère, si rare
clans la nature.

Toute la France. En monta~ne jusqu'à 1.iSO mètres (environs de Cauterets).
Ile d'Oléron, Corse. -- Toute l'Europe, l'Ouest de l'Asie, le Nord de l'Afrique.

2. Gryllus bimaculatus DE GEEn, 1773, ~Iém. Ins., Ill, p. 521, pl. 43,
fig-. 4; - FINOT, U:mO, p. 23H, pl. 12, fig-. Irl:~-1rIo4 ; - ClloPAnD, 1947,
p. fl2. - LiofJT'!flllls bimaclllalus .\ZAM, 1901, p. 99. - Achela bimacu-
lala ClloPAnn, 1922, p. lm, fig-. 28:~ ; - CIIOPARD, 1923, p. 280 ; - HOUL-

BEnT, Hl27, p. :~m.
Espi'('p voisine de la pr{'céoente, mais en difTérant par un certain nombre

41e caral'tprl'S : tHp. plus I)I'lit!', surtout chez les mâles dont le pronotum
n'('st pas i'lar~i l'n avant, mème plutôt rétréci; ailes toujours caudées,
atLei,::-nant presque l'extrémité de l'oviscapte chez les femelles; éperon
~nlpprieur interne des tibias postérieurs pas plus long' que l'intermédiaire.
Chez les individus français, la coloration est toujours d'un noir profond
ave(' une tache jaune trps marquée à la base de chaque élytre.

LUIIg". 20-:J2 mm. ; pronot. 4-1) mm.; fém. posL 13-15 mm.; élytre
l.t-21 mm. ; ovisl'apte 12-Hl mm.

Cn Grillon, très commun dans toute l'Afrique et une partie de l'Asie, est
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plutôt rare en France. Il est adulte un peu plus tard que le Grillon champêtre
et se trouve jusqu'à fin septembre; il ne creuse pas de terrier et se rencontre
sous les pierres, assez souvent par couples ou en petites colonies (1). Les larves
sont bien différentes de celles du Gryllus campestris, noiràtres variées de brun
sur l'abdomen, avec des tache~ jaunàtres, assez marqupes, sur les côtés du
pronotum. J'ai indiqué que Mlle COUSIN a obtenu de nombreux hybrides entre
cette espèce et la précédente, et il est possible quP ceux-ci se rencontrent dans
la nature dans les points où elles coexistent, quoique l'époque de leur maturité
sexuelle soit un peu différente.

Seulement dans les départements bordant la Méditerranée, les Basses-Alpes,
le Vaucluse et la Corse.

Gen. ACHETA FABRICIUS, 177';)
(= Gryllulus UVAROV,1935)

Forme générale, élytres, armaLur~ des pattes comme ùans le genre pré-
l'édent, dont il ne diffère que par le'> fémurs postérieurs un peu plus
courts et par la présence d'une fine pubescence sur le corps et les pattes,
notamment sur les fémurs postérif'urs.

1. Corps et pattes noirs; tHp pntièrf'mf'nt noirf' .... 1. deserta.
- Corps et pattes testacés, variés dr brun; tt-te av!'f' une

bande jaune f'ntre les yeux. . . . . . . . . . . . . . 2.
2. Taille assez grande (16-20 mm.); suture dypéo-frontale

basse, arquée; :3 ou 4 nerVUff'S obliques chez le mâle. 2. 'domestica.
- Taille plus faible (11-14 mm.); suture clypéo-frontale

anguleuse, atteignant prf'sque l'oc'f'lle médian; 2 nervures
obliques ('hf'z le màlf' . . . . . . . . . . . . :L burdigalensis.

1. Acheta deserta (PALL.). -- Gryllus deserius PALLAS, 1771, Reise Russ.
Reichs, 1, p. 468; - FINOT, 1890, p. 238; - AZAM, 1901, p. 100 ; -
CHOPARD, 1922, p. 280 ; - CHOPARD, 1923, p. 280 ; - HOULBERT, 1927,
p. 30l). - Gryllulus deserius CHOPARD, 1947, p. 63, pl. VII, fig. 82.

De taille moyenne, entièrement noir; tête sans aucun dessin clair;
suture clypéo-frontale faiblement arquée. Pattes noires; tibias posté-
rieurs armés de G épines sur chaque bord. Élytres noirâtres, de longueur
variable; ailes courtes ('hez les individus français. Chez le mâle, élytres
à 5 nervures obliques, miroir divisé dans sa partie postérieure en 3 cellules.
Oviscapte beaucoup plus long que le fémur postérieur.

Long. 13-19 mm. ; pronot. 3-3,~ mm. ; fém. post. 8-11 mm. ; Plytre cf
7-12 mm., 9 5.5-13 mm. ; oviscapte 11-16 mm.

1. Il me semble que le Gryllus campes/ris doit parfois se trouver dans les mêmes condi-
tions, dans le Sud de son habitat; j'ai, en effet, trouvé sous une pierre, sans aucun£' trace
de terrier, un couple de cette espèce à la Sainte-Bltum£'. pn juin 1946.



ORTHOPTÈRES.- ,\CIIETA 183

FIO. 323. - Acheta domestica L.,
Q, X 2.

Celte espèce est très variable quant à la lon~ueur des organes du vol:
le type à ailps raudées ne se trouve pas en France, mais on y rencontre rl{'s
individus à él).tres atteignant l'extrèmité abdominale (f. lrislis SERV.)
pt d'autres chez lesquels ils ne dèpassent pas le 4e ter~ite (C.me/as CUARP.).

Commun dans les cultures, sous les tas d'herbps, dans les fentes du sol,
sous lps piprres. Adulte au mois de mai jus~u'en juillet; ce Grillon ne creuse
pas .le terrier. Les jeunes éclosent vprs la !ln de juillet; ils sont bruns avec
les tergites thoraciques bordés de blanc; ils passent l'hiver abrités sous les
pierres ou dans les cultures. Le chant est composé de périodes 'bien séparées,
assez brèves, répétées 30 à 40 fois par minute.

COlIllIlun dans tout le Midi; remonte jusque dans la Drôme, la Corrèze, la
Dordogne, la Charente-Maritime, la Loire- Inférieure. A été signalé dans la
Sarthe: Phigné (:vIONGUILLON)et à Fontainebleau (FINOT).

2. Acheta domestica (L.) (Hg. 323). - (;ryllus (Acheia) domesiica LINNÉ,
17rl8, Syst. nal., éd. X, l, p. 428. - Gryllus domesliclls FINQT, 1890,
p. 239; - .\ZAM, 1901, p. 100 ; -
CIIOPARD, 1922, p. 104, fig. 284 :\ ;-
ITouLBERT, Hl27, p. :10~, pl. XIV, fi~.
IOO. -- (;ryllll/Ils domesiicus CnoPARD,
HJ47, p. C>2, pl. VII, fig. 81. - KHA-

LIFA, 1949, Quart..J. micro Sc., p. 281.

Biologie. - LUCAS, l~rl~, Ann. ~oc.
l'nl. Fr., Bulletin, p. XCVI; - CAPPE

DE BAILLON, 1920, La Cellule, XXXII,
1'.97, 107, fig. VIII, p. 117; - CIIO-
l'ARD, 1928, Bull. ~at. Vallée du Loing,
XI, ,p. lrl9 .

•\sscz grand, jaunâtre avpc des
taches brun châtain sur la tête, le pro-
notum et les paUes. THe brune aVt.(~
deux larges bandes jaunes transver-
sales. Pronotum dPprimé, à disque
présentanL deux grandes Laches bru-
nes. Élytres aUei~nant l'extrémité
abdominale, testacps avpc une bande
l'1aire sur l'arête; 3 ou 4 nervures obli-
ques chez le mâle. Ailes dépassant presque tOl,ljours les élytres. Tibias
pllstprieurs armés sur chaque bord de !l-f) ppines. Oviscapte plus lon~
que les fémurs postérieurs.

Long-. 1('.1-20mm.; pronot. :l-4 mm. ; fém. post. '11-12 mm. ; élytre
~J-I:~mm. : oviscapte 11-Ir> mm.

Cette espèce est probablement ori~inaire des déserts du Sud-Ouest de
l'Asie où elle vit sous les pierres, dans les murs; on la trouve dans les mêmes



1R4 ORTHOPTÉROIDES

conditions en Afrique du Nord. En France, on ne la rencontre que dans les
maisons et surtout dans les endroits très chauffés comme les fournils de bou-
langerie; cependant, pendant les belles nuits d'étp, il n'est pas rare d'entendre
chanter un Grillon posté dans une fente de mur ou sous une pierre, mais ces
insectes disparaissent de l'extérieur dès les premiers froids. J'ai toutefois
signalé leur persistance dans des conditions très spéciales, en forêt de Fontai.
nebleau ; il s'agissait d'un dPpôt d'ordures où les Grillons domestiques pul-
lulaient, trouvant toujours il l'intérieur une température assez élevée résultant
de la fermentation; leur présence a été aussi signalée dans des galeries de
mines au Creusot (CUÉNOT1. On trouve habituellement des adultes et des jeunps
d'âges divers mélangés pendant presque toute l'année. L'activité des Grillons
est très étroitement liée à la température, de même que la rapidité de leur
ùéveloppement ; en captivité, on a pu obtenir dans des élevages maintenus
aux environs de 300 C cinq générations par an. Le nombre de mues est
élevé, onze d'après CAPPE DEBAILLON. Le régime des Grillons domestiques est
à peu près celui des Blattes; ils recherchent la farine, le pain, les Pommes de
terre cuites, mais aussi la Salade et, bien que très thermophiles, ils boivent
volontiers. On a signalé .plusieurs fois des dégâts produits par les Grillons
dans les maisons et pas tant sur des substances alimentaires que sur Il' linge
et les vêtements. La stridulation se fait entendre surtout la nuit; elle rappplle
celle du Grillon champêtre, mais est plus faible.

Commun dans toute la France. - Toute l'Europe, l'Afrique du Nord, le
Sud-Ouest de l'Asie. Introduit en Amérique du ~ord.

3. Acheta burdigalensis (L.~TR.). - r;rgUus burdigalensis LATREILLE,
1804, Hist. Crust. Ins., XII, p. 124. - r;ryUus burdigalensis FINOT,
1890, p. 240; - AZAM, ŒOl, p. 101 ; - HOULllERT, 1927, p. :~O().
GryUulus burdigalensis CHOPARD, H147, p. fi:3. - (;rylills chinensis
f:HoPARD, 1922, p. 104, fi!:\,. 284 B ; - CHOPARD. 1\.)2:3.p. 280.

Plus petit que le G. domesticus; coloration presque toujours tf'stal"("l'
varir\f' rie brun, mais cettp rIernière couleur pput devenir plus ou moins
envahissante. Tête assez grosse, testad'e avpc ;1 larges bandes brunes
longitudinales sur l'occiput et deux bandes transVf'rsales tle mêmp couleur.
l'une entre les yeux, l'autre entre les antennes; par suite rie l'pxtension
du brun, la disposition peut devenir, chez certains individus, à peu près
inverse et la tête est alors brune avec d'titroites lignes jaunes. Face un
peu bombée; suture clypéo-frontale très anguleuse, atteignant presque
l'ocelle antérieur. Pronotum testacl; dessus, plus ou moins taché de brun;
lobes latéraux bruns bordr\s rIp jaunf'. Pattf's testacées tal"hetées de brun:
tibias postérieurs à 5 'épines sur ehaque bonl. Élytres de longueur trf'S
variable, testacés avf'C une bande humérale brune ; ('hez le mâle, miroir
assez régulièrement rhomboïdal, à angle po~U'rieur arrondi, divisé en
dessous du milieu par une nervure arquée; '2 vpines obliqups. Oviscapte
plutôt court, à valves apicales larges pt un lWU obtuses.

Suivant la longueur des folytres pt dps ailf'~, IIll Pl'Ut distinguer trois
formes:

Élytres atteignant l'extrémitp de l'abdorrlf'!1 ; ailps ('ourtes
. . . . . . . . . . . . . . . . . . , '. bUl'di galens is L.\ TR.
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- Élvtres lungs, ailes raudél's. . .
- l~lytres plus courts que l'abdomen; ailes rourtes. .

18f)

l'erisyi SERV.

geminus bERV.

Espèce assez commune dans les cultures, les prairies, sous les mottes de
terre et les plantes; d'après AZAM,surtout dans les jardins arrosps et les ter-
rains sujets aux inondations, l'n compagnie de G. desertus (Var). Cette espèce
ne creuse pas de terrier; son chant rappplle celui du Grillon domestique.
composé d'une nute rppptpl' environ 120 fois à la minute. l\dulte de mai à
juillet.

Tout le Midi; remonte jusqu'en Touraine, en Bretagne; signalé dans l'Orne:
environs d'Alençon (LETAcQ); Sarthe: Teloché, Barrée (MoNGUILLoN).-
La furme cerisyi semble plus méridionale que les autres et peu commune en
France.

Toute la région méditerranéenne.

Gen. EUGRYLLODES CnoPARo, 1927

Corps glabre; coloration testaeé pâle. Tête globuleuse à vertex un peu
tombant, large; écusson faeial trios bomb(~. Pronotllm très transversal.
un peu aplati dessus, plus ou
moins élargi en arrière rhez les
mâles. Élytres atteignant l'hez
les mâles l'extrémité de l'abdo-
men, amples; chez la femelle,
l'n général beaucoup plus ('ourts
que l'abdomen. Tibias antl~ricu-
rps à tympan interne llblit{-ré ;
tibias postérieurs eourts.

Distribution. - R{'gion ml~lli-
tprranéennc ; Afrique australe;
"\ustralie: Patagonie.

Eugryllodes pipiens (DUF.)
(lig. 324). - Gryllus pipiens
DUFOUR, 1820, .\nn. ~l~. Phys.
Brux., VI, p. 31[,. - Gr!Jllodes
pipiens FINllT, amo, p. 241 ; -
AZAM, 1VOl, p. 101; - CnoPARO,

1U22, p. lOri, lig. 27V-280 ;
lIo llLDERT, 1V27, p. :\OH, pl.
XIV, lig. 101, VI. XV, lig. lOH.
- - gllfTr!Jllodes pipiens CIIOPARO,

1V t7, l'. n:l, pl. VII, fig'. H:l. Fm. 324. - Eugryllodc8 pipicns Duf .. cf. X 2.
Testacé clair avee des taches

brunes variables; g-labre, luisant. Tiite grossc, brune dessus avec 4
bandes eIaires sur l'oceiput; pattes testacées. Élytres du mâle testacés,
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un peu plus courts que l'abdomen. amples. le miroir grand, l'aire apicale
très courte; 4 ou 5 veines obliques; ailes très courtes. Élytres de la
femelle à ppine plus longs que le pronotum, tronqués obliquement à l'apex
(fig. 325). Tibias postérieurs presque moitié moins lonp:s que les fémurs,
armés de 4 épines de l'halplf' ('ôté. Oviscapte gros et court, courbé à
convexité supérieurp.

326.

330.

329.

~
1

1 \
1 \

l-J
327.

Fm. 325 à 330. - 325. Avant-corps d'Eugryllodes pipiens, Q. - 326. Valve anale supé-
rieure de Gryllomorpha dalmatina, cf. - 327. id. de G. uclensis. - 328. Schéma de la
coloration de G. uclensis. - 329. Tête et pronotum de ltlogoplistes brunncus. -
330. id. de jW. squamiger.

Longo. 16-20 mm. ; pronot. 3 mm. ; fém. post. 9-10 mm. élytre cf
8-10 mm., 9 :)-4 mm. ; ovis('~pte 7-8 mm.

Cette espèce, ne se trouvant que dans le Midi, est toujours rare; on la
rencontre sur les collines sèches et arides, bien exposées au soleil; elle creuse
sous une pierre un trou peu profond, percé obliquement. Elle est adulte de
juillet à octobre et fait entendre, surtout à la tombée de la nuit, son chant
assez aigu, formant une sorte de trille, répété à intervalles réguliers j on l'a
comparé au piaulement d'un jPune poulet et aussi au siffiement de la Grive
ou du Bouvreuil; d'après Léon DUFOUR, cette imitation est si parfaite que
les plus fins chasseurs y sont trompés.

Alpes-}laritimes: Saint-Cézaire, quartier des Clappières (BO~SAVY) ;
Hautes-Alpes: Serres (LOMBARD) ; Var: Bagnols, Pont de Siagne, col de
Broves, Comps (AZAM); Sainte-Baump (ABEILLE DE PERRIN) ; Callian
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(BERLAND); Hérault: env. de :'!lontppl\ier (QUÉZEL, RIOUX, VERDIER). -
Espagne.

Le Lyp(' df' l't'sp!>l'P a t'otpdl'('rit d'Espa~r\l' t'L la forme français!' a ('{(\
désignée sous le nom de var. provinriu/is .\ZAM, IUOl, .\Iisr. En/., p. 101 ;
elle ne dilTère de la forme espagnole que par une taille un ppu sup(\rieurp
et une coloration plus claire.

Gen. GRYLLOMORPHA FIEllER, 18Ga

Les deux sexes aptères, 'lans tympans aux tibias antérieurs; corps
cylindrique, pubescent, avec de lon~ues soies éparses; rostre frontal
étroit; face très bombée, surtout le clypéus. Tibias postérieurs armés de
4 épines de chaque côté, avec quelques petits denticules à la base.

Distribution. - Région méditerranéenne.

TABLEAU DES ESPÈCES

- Tibias postérieurs à 4e épine l'xterne plus I{)n~ue que l'épe-
ron supérieur; lOe tf'rgite abdominal du mâle tronqué,
valve anale supérieur!' r!'etanh'1llairc (fi;.r. 326). Oviscapte
un peu incurvé vers le bas. Taille plus grande (12-H) mm.)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1. dalmatina.

'- Tibias postérieurs à 4e épine extprne plus ('ourte que
l'éperon supérieur; valve anale supérieure du mâle pro-
longée en deux appendicps subcylindriqucs (fig. 327). Ovis-
l'apte très droit. Taille plus faible (ï-lO mm.) ; d(~ssin formé
dr. bandes transVl'rsales (fig. 328) . 2. uclensis.

1. Gryllomorpha daImatina (OèsK.) (fi~. 331). - Acheta da/malina
OCSKAY, 1832, Nova Acta Ac. Leop. Caro!., XVI (2), p. 959. - Gryllo-
morpha da/mulina FINOT, 1~90, p. 212, pl. 12, fig. 15rJ; - AZAM,

1901, p. 102 ; - r.I10P.\RD, 1922, p. 10rl, fig. 274-276 ; - CI10PARD,

1923, p. 280; - HouLDERT, 1927, p. 313, pl. XIV, fig. 107, pl. XV,
fig. IOU; - CIIOPARD. 1947, p. ():~, pl. VII, fig-. 84. .

Biologie. - CHOPARD, Hl28, Bull. Ass. Nat. Vallée du Loing, XI, p. !l12 ;
- BOLDYREV, lU27. Eos, III, p. 27U, fig-. 1-2.

Espèce d'assez g-rande taille, à. coloration testacPc plus ou moins variée
.Ie brun. Tête brune avec une bande jaunâtre transversale et Une lig'ne
longitudinale de même couleur s'étendant jusqu'à. l'extrémité du rostre.
Pronotum présentant un dessin clair en forme de <Taix. Abdomen de colo-
ration très variable; chez les individus clairs, les tergites montrent trois
bandes brunes longitudinales et des petites taches le long du bord posté-
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rieur; chez les individus foncés, la couleur brune envahit presque tout le
tergite. Pattes jaunâtres avec des taches brunes.

Long. Hi-18 mm.; fém. post. 12-14 mm.; ovisrapte Il-If) mm.

Espèce assez commune dans le Midi, se trouvant ~ous les pierres, dans les
endroits humides, mais surtout dans les parties sombres et humides des mai-

sons, caves ou cuisines, dans
les bergeries. Ces Grillons res-
.tent cachés pendant la journée
dans les fentes des murs, dans
les sous-sols ou dans les coins
sombrps; l"est vprs la tombée
de la nuit qu'ils deviennent
actifs; cependant, si le temps
est couvert pt humide, il n'pst
pas rare de les voir en mouve-
ment ppndant la journp(,. On
trouvp ausbi cette l'bpèce dans
certaines grottes. Cet insl'ete
se rencontrl\ adulte surtout
pntre Il\Smois de septembre et
dpcembre ; toutpfois, on trouvp

. toujours avec les individus
adultes de nombreux jeunes,
comme chpz le Grillon dornes-
tiqup. D'après BOLDYREV,lps
mâles attirpnt les femellps en
frappant le substrat avec l'ab-
domen ; l'accouplpment est
rapide comTlle chpz Ip~ autres
(;ryllides ; le spprmatophorl'
comporte un asspz volumineux
spermatophylax, qui est ma-
churé par la femelle.

+ Toute la Provence jusqu'à
FIG. 331.- Gryllomorpha dalmatina ÜCSk"fX2. 1 1)' II' 1 • da roTlle; crau t, l~U e ;

Ardèche, dans diITérentes grot-
tes (Dr BALAZUC),Pyrpnpps-Orientales ; Corsp. - Europe TIlPridionale,
Afrique du Nord.

2. Gryllomorpha uclensis P.\"'TEL, 1~\.IO, An. ~oc. esp. Hist. nat., XIX,
p. 364, pl. III, fig-. [) .\, B ; - ,\ZAM, 1\.lm, p. 102; - CnoPARD, 1\.122,
p. 106, fig-. 277-278 ; '- Cnop \RD, HJ23, p. 2~o ; - HOULBEHT, 1U27,
p. 313 ; - CnoPAHD. 1\.147. p. M, pl. VII, fig-. Hf).

Petit ; testacl; avel' des bandes transversales brunes (fig-.328). Vertex
orné de deux bandes brunes transversales plus ou moins marquées. Pattes.
claires faiblement tachetél's de brun .. \ng-les de la valye anale supérieure
du mâle prolong-és pn InrInI' dl' corne un peu aplati,' ; plaque sous-g-énitale
fendue à l'apes: mais Il'b loLes ainsi forml;s ('01l1't.,s:arrondis. Oviscaptf'
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droit, grêle, à valves apicales Hroites, les inférieures plus courtes que les
supérieures.

Long. 7,G-11 mm. ; fém. pust. r,-li,rl mm. ; oviscapte G-7,G mm.

Ce petit Gryllomorphe a les mêmes IIlŒurs que le précédent, mais il est
bien moins commun; SOYER l'a rencontré sous des pierres couvrant les
galeries de Campunotus et le considère comme myrmécophile.

Var: bois de Salgues près de Lorgues (AzAM); Hyères, dans les maisons
. (CHOPARD); Hérault: NelIiès (G. DE VICIIET); Bouches-du-Rhône: environs

de Marseille (H. SOYER); Vaucluse: La Bonde (F'AGNlEZ); Pyrénées-Orien-
tales: Hia (XA)U1EU). - Espagne, Algérie. Capturé récemment en Suisse,
,'n grand nombre, dans les Pgouts de Uâle (HANDSCHIN).

:-,ubfam. NEMOBIINAE

Petites espèees à ('orps et paLLes pubescents pt semés de lon~ues soies
noires. Tihias antérieurs munis d'un seul tympan externe; r'émurs pus t,:•

. rieurs courts, bien dilatés; tibias armps d'(:pines long-ues, mobiles, pubes-
centes, inst'rpes pn\s de la lig-ne médiane. Élytres du mâle à tambour
assez simple, aVl'e une seule veine oblique, l'aire apicale très courte,
le miroir variable. Oviscapte plutôt ,'ourt, il valvules apicales l'n biseau,
plus ou moins fortement drnté,'s.

Gen. NEMOBIUS SERVILLE, 1~3\.1

Tibias postérieurs armés en dessus, sur chaque bord, de 3 longues épines
mobiles, ne présentant aucune difTérenciation spéciale chez les mâles.
Élytres plus courts 'lue le corps dans les deux sexes; ailes rudimentaires.

Distribution. - Europe, .\frilJlw du Nord, Asi,', Australie.

• Nemobius sylvestris (Bo,",c). - - .1cheLa sy!t'esfris UOSI:, 17\.12,.\des ~oc.
llist. nat. Paris, I, p . .t4, 'pl. 10, Hg . .t .\, D, b. - Nemohius sylveslris
FINOT, I~UO, p. 233, pl. 12, fig-. 151 ; - .\ZAM, 1\.101, p. 57 ; - CHOPARD,
1~22, p. 100, fig-.2(ifi-2GR; -CnoPARD, 1947, p. 64, pl. VII, fig. 86.
])runellwbills syll'esl/'is IIOULDERT, 1927, p. :100, pl. XIV, fig. 9\).

Biologie. - LEsPÉs, l~r)r), .\nn. ::oie.naL, Ill, p. :1lill, IV, p. 244 ;
CAPPE DE BAILLON, 1~22, La Cellule, XXXII, p. 103, 114; - ZACHER,
HI2G, Handb. biol. Arbeitsmethoden, p. 152; - ROLAND,1947, L'Ento-
Irlolog-iste, III, p. 216 ; - TOUHATIER, 1951, Dull. ~oc. zool. Fr.,
LXXVI, p. 29.

Brun châtain; tête noire avec les sutures jaunes et des lignes claires
assez marquées sur l'occiput; pronotum testacé avec des petites taches
noires à la base des soies; abdomen ponctué de clair dessus. Élytres du
mâle presque noirs, atteignant la moitié de l'abdomen, tronqués j miroir
triangulaire, divisé par une nervure longitudinale; diagonale et les trois
cordes presque parallèles et équidistantes, leur prolongement formant
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3 longues cellules égales (fig. 332). Élytres de la femelle très courts, à bord
interne oblique, nervures parallèles, brun ferrugineux avec une bande
daire humérale. Ailes nulles dans les deux sexes. Fémurs postérieurs
tachetés de clair. Oviscapte un peu plus long que les fémurs postérieurs,
à valvules apicales presque lisses (fig. 333).

Long. 9-10 mm. ; fém. post. 6-6.5 mm. ; élytre cf 4 mm., 9 2 mm. ;
uviscapte 7 mm.

332. 334. 336. 333.

335. 33.7
~38

Fra. 332 à 338. - 332. Élytre droit de Nemobiu8 sylvestris. - 333. .Apex de l'oviscapte
du même. - 334. Élytre droit de Pteronemobiu8 heydeni. - 335• .Apex de l'oviscapte
du même. - 336. Élytre droit de Pt. lineolatu8. - 337. .Apex de l'oviscapte du même.
- 338. Première épine interne du tibia postérieur de Pt. heydtmi.

Très commun dans les bois, sur les feuilles mortes et dans la mousse ;
d'après TOURATlER,se nourrit surtout de feuilles sèches de chêne. Adult~
au début de juillet; accouplement précédé d'un chant assez fort, régulier; au
bout d'un temps assez long, la femelle s'approche du mâle, la stridulation
change, devient plus douce; le mâle reste alors immobile avec les élytres
relevés; la femelle prend la part active en montant sur le mâle; aussitôt les
abdomens en contact, le spermatophore, petit, sphérique, est placé; le mâle
saute alors en avant, à :l ou 3 centimètres où il reste immobile; la femelle
revient alors au mâle dont elle lèche et ronge les élytres (ZACHER).La ponte
a lieu peu après dans la terre; elle est prolongée pendant près de deux mois
et les jeunes éclosent en septembre, bien avant la disparition des adultes;
ils passent l'hiver dans les feuilles mortes. Lorsque l'hiver est assez doux,
beaucoup d'adultes hivernent sous le climat parisien j ils terminent alors
probablement leur ponte au printemps, car on rencontre des larves nouvelle-
ment écloses dès le mois de juillet. Chant très doux et assez grave, régulier,
composé,de périodes répétées environ 15 fois à la minute.

Toute la France; très commun en particulier dans tous les bois du bassin
parisien. Dans les Alpes, jusqu'à 1.500 m. (Savoie: Nancroix). Ile d'Oléron.
-- Europe, Algérie.
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Gen. PTERONEMOBIUS .JACOBSlINet BlANCHI, 19U4

lUI

FIU. 339. - pteronemobius
heydeni Fisch., r:f, X 6.

Mêmes caractères que le ~enre .Vemobius, mais élytres plus longs et
ailes souvent caudécs. Tibias postérieurs armés chez les mâles de 4 ':pines
au bord interne dont la première pst s~écialisée (fig. 338).

TABLEAU DES ESPÈCES (1)
- Tibias postérieurs armés de 4 épines sur ('ha que bord;

miroir du mâle muni d'une grande l'cllule tout le long du
bord interne (fig-. 334); oviscapte faiblement denté à
l'apex (fig. 335). . . . . . . . . . . . . . . .. 1. heydeni.

- Tibias postérieurs armés de 4 épines au bord interne, 3 au
bord externe; miroir du mâle formant 2 ou 3 petites cel-
lules dans la partie postérieure (fig. 336) ; oviscapte forte-
ment denté à l'apex (fig. 337) . . . . . . . 2. lineolatus.

1. Pteronemobius heydeni (FISCII.) (fig. 339). - Gryllus /zeydeni
FISCHER, 1853, Ortho Eur., p. H:l5. - Nemobius lIeydeni FINOT, 1890,
p. 235; - HOULBERT, 1927, p. 300.
Nemobius lIeydeni AZAM, 1901, p. 99. -
Pleronemobius Heydeni CUOPARD. 1922, p.
101, fig. 26~-270, 272; - CHOPARD, 1923,
p. 279 ; - CHOPARD, 1947, p. ll-t

Biologie. - YERSIN, 1857, .\nn. ::'1)('. ent.
Fr., p. 761; pl. 15 ; - PUNGUR, 18Ul, Hist.
nat. Gryllides Hongrie, p. 71 ; - CHOPARD,
1917, Bull. Soc. ent. Fr., p. 237 ; - Cno-
PARD et BELLECROIX, 1928, Bull. biol. Fr.
Belg., LXII, p. 157.

Petit; roux ou brun foncé; occiput et
pronotum avpc des lignes longitudinales
claires plus ou moins marquées. Élytrps
dépassant le 6e tergite abdominal dans les
deux sexes, leur apex arrondi chez les mâles,
tronqué chez les femelles; couleur des ply-
tres brun unicolore plus ou moins fonct~,
parfois presque noir, brillant (var. rhenanus
KRAUSS) ; ailes rudimentaires ,'hez les indi-
vidus français. Tibias posV'ricurs armés tic
4 épines de chaque côté, la 4e interne un
peu dilatée il la base chez le mâle, la 1re
molle et turgescente sur l'insecte vivant.
OVlscapte beaucoup plus eourt (lue les cerques dies {{'murs po;,téricurs.

1. Une ('..pèce commune en Afl'ique tropicale (P. acrobatus SAU,","'.) a été capturée Ii.
la lumière, près de Bordeaux, par 1\1. TEMPÈRE; ils'agit certainement d'un in..eete importé.
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Long. 6-7 mm. ; pruDol. 1,;-) mm. ; fém. post. 4,2--1.7 Illm. élytre cf
2,6 mm., ç;.> 3,6 mm. ; oviscapte 2,5 mIll.

Cet intéressant petit Grillon ne se trouve que dans les endroits très humides
bords des ruisseaux ou prairies marécageuses, où son chant permet de le recon-
naître; il est assez commun et est adulte au printemps, vers le mois de mai,
jusqu'en juillet. Chant très doux, mais assez aigu, de 12 périodes environ il
la minute, chaque période se renforçant un IWU durant trois secondes environ,
puis séparée de la suivante par un intel'valle de:2 à :lsc('olldes .• \vant l'accou-
plement, le mâle et la femelle restent un mument vis-à-vis, se caressant lon-
guement avec les.antennes ; puis le mâle fait entendrc un chant très bref,
accompagné de mouvements de va-et-vient, d'avant en arrière. Après un
certain temps, la femelle monte sur le dos du mâle et l'accouplement a lieu, .
l'oviscapte étant élevé perpendiculairement. Le~ deux sexes restent unis une
minute environ, puis se séparent, la femelle portant le ~permatophore dirig-é
droit en arrière. Le mâle se frotte rapidement avec les pattes postérieures,
la femelle reste quelque temps avec l'oviscapte l'l'levé, puis s'agite et se débar-
rasse du spermatophore avec les pattes postérieures. Je n'ai pas observé
le léchage de l'épine spécialisée du mâle, qui doit cependant jouer un rôle
pendant l'accouplement, comme on l'a constaté chez une espèce américaine
du même genre (B. B. FULTON, 1931, Ann. ent. Soc. L1rnerica, XXIV, p. 227).
PUNGUR a observé une migration de nombreux individus, la plupart à l'état
larvaire, mais quelques-uns adultes attardi's ; ('p8 insectes quittèrf'I1t à la iin
de l'été les plaines inondées où ils avaient vécu et be dirigèrent vers une colline
où ils se réfugièrent sous les feuilles sèches, probablement pour y hiverner.

La forme française de cette ebpèce est toujours microptère ; cependant
un individu macroptère s'est montré dans un {>levage (CHOPARD et BELLE-
CROIX) ; le développement de cet individu, éclos en septembre, semble
avoir été arcMéré romparé au développement normal de l'espècf'.

Ce Pteronenwbins a ,"Ii. 1 ruuvi~ pn Ille-et-Vilaine: étang Ile Paimpont
(~ELUER) et en de nombreux points au bud de la Loire. Cher: Lamotte-Beu-
vron; Sarthe: Grand-Lucé (CRUPARD) ; Corrèze: Juillac, (PESSON) ; Deux-
Sèvres; île d'Oléron: LI' Deu ; Haute-Vienne: Lussac-les-Eglises (CROPARD);
Gironde: Cazau, La Teste-de-Buch (FINOT), Saint-Médard (R. BROWN) ;
Haute-Garonne: Caraman (P. P ANTEL); Landes (Léon DUFOUR) ; Ariège:
Massat (CROPARD); Hérault; Crau; Camargue: Saintes-Maries-de-la-Mer;
Vaucluse: La Bonde (CROPARD); Gard: Pont du Gard (LEPRoux) ; Var:
Chabrières, Draguignan, Lorgues, Garuby, au bord du Verdon (AZAM),
Hyères, le long des canaux d'irrigation des jardins (CROPARD) ; Alpes-Mari-
times. - Corse: Porto, Sartène (CROPARD).- Europe méridionale, Algérie,
Maroc, Sud-Ouest de l'Asie.

2. Pteronemobius lineolatus (BRULLÉ). - G,.yllus lineolalus BRULLÉ,
1835, Hist. nat. Ins., IX, p. 179, pl. 18, fig-. :l. - .Vemobius lineolalus
FINOT, 1890, p. 235; - AZAM, 1901, p. 99; - CHOPARD. 1922. p. 101,
fig. 271, 273; - HOULBERT, 1927, p. :~OO.

Biologie. - P.\NTEL, 1896, An. Sot', esp. lIi",L. nat., XXV, p. 1.)6,fi~.2-3.
Un peu plus grand et de teinte plus claire que le précédent; occiput
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à 4 lignes claires. Élytres un peu plus courts que l'abdomen dans les deux
sexes, bruns avec une bande pâle le IODI-{de la nervure radiale. .\iles
presque toujours atrophiée~. Tibias postérieurs à 3 épines externes,
4 internes, la 4e assez fortement dilatée et courbée à la base chez le mâle,
la pe courte, arrondie. Oviscapte plus .court que les cerques, à valves
apicales fortement dentées.

Lon~. H-V mm.; proDot. 2 mm.; fpm. po~t. ;-"G-li mm. ; ,Hytre 4,~-
G mm, ; oviscapte 3-3,2 mm.

Bien plus localisé et plus rare que le précédent; au burd des rivières et
sous les pierres, dans les bois humides. Adulte de juillet à octobre. Chant assez
aigu, long, formé de périodes se renfonçant un peu, durant environ 10 secondes.
PANTELa montré que les ailes commencent par se développer normalement
l'hez les larves, le fourreau dépassant notablement celui des élytres; mais,
vers la fin du développement, quand l'insecte n'a plus qu'une ou deux mues
à faire, il se produit une dégénérescence complète, l'aile ne remplissant plus
qu'une partie du fourreau; chez l'adulte, elle est encore plus atrophiée,
n'atteignant pas, à beaucoup près, la longueur qu'elle avait dans le moignon
larvaire. On rencontre cependant de rares individus macroptères.

Bords de l'Adour, près de Saint-Sever, Mont-de-Marsan (Léon DUFOUR);
Bagnères-de. Luchon (H. DU BUYSSON); bords du Drac, près de Grenoble
(BONNET); Basses-Alpes, dans l'Asse, près de Digne (AzAM) ; Var: ruisseaux
des environs de Saint-Paul et de Bagnols (AzAM); Dordogne (GRA!>SÉ);
Lozère: Les Vignes; Aveyron: Le Rozier, bords du Tarn (CnoPARD) ; Loire-
Inférieure (PIEL DE CUURCHEVILLE)j Vendée; Deux-Sèvres; Maine-et-Loire;
Rhône: Villefranche, au bord de la Saône (LUTZ). - Europe méridionale.

La forme à ailes caudées (var. fabryi AZAM, t!.lot) n'a été trouvée qu'une
fois en France dans la Loire.Inférieure: Le Cellier, il :lll km. en amont de
Clermont-sur-Loire (DE FABRY).

Famille des MOGOPLISTIDAE

Petites espèces à élytres réduits, ou complètement aptères, le ,'orps en
partie recouvert d'écailles caduques. Écusson facial carré, bombé, séparé
du front par un sillon transverse. Tibias postérieurs serrulés, dépourvus
d'épines.

Gen. MOGOPLISTES ::lERVILLE, 1839

Corps déprimé, aptère, pubesrrnt et rrvPlu de petites érailles caduques.
Tête présentant une protub,:r:mce faciale larg-e, saillante; pronotum peu
convexe. Pattes courtps ; tibias antérieurs non perforés; tibias postérieurs
sans t"pines, mais /!urnis de petits denticules sur les deux bords supérieurs.

T.\llLE.\.1J nES EsrilcEs

Pl'lJlubérancIl inleralltennaire beaucoup l'lUi' large 'lue
le 1er article des antennes; pronotum plus lon~ que large,
atténue eil avant et en arrière (Hg. 329) . . . " 1. brunneus.
Protubérancp interantt'nnairp pnviron deux fois aussi

13
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Fm. 341). '- Moyoplisles
brunneus Serville, 9. x 5.

large que le 1er artide antennaire; pronutulIl plus large
'ple long, très peu atténué, en avant seulement (fig. 330)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. !iquamfgel'.

1. Mogoplistes brunneus ~EnvILLE, Œ3\:l, Ins. Orth., p. ;)57 ; - FINOT,
18\:JO,p. 244; - L\ZAM, Hl01, p. 10:3; -
CHOPARD, 1922, p. 107, fig. 262; - CHO-
PARD, 1923, p. 281 ; - HOULBERT, 1947,
p. 317, pl. XIV, fig. 104; - CHOPARD,1947,
p. 66. pl. VII, fi?,. 90.

Aptère, brun foncé avec un revêtement
de poil!! BquamiformeB soyeux à reflets
dorés; antennes testacées; cerques ferrugi.
neux. Pronotum à bord antérieur un peu
concave j lobes latéraux ornés d'une bande
d'écailles blanches. Fémurs postérieurs
épais; métatarses très longs, finement ser~
rulês. Plaque 8ous'génitale du mâle courte,
arrondie au sommet. üviscapte épais, cylin-
drique, peu aigu à l'apex.

Lonp:. cf 6,5 mm., 9 8 mm.; pronol.
:l-3 mm.; fém. post. 4-0 mm. i oviscapte
2-3 mm.

Assez commun dans le Midi, dam les bois
secs, sous les feuilles. Adulte d'août à oeto'
bre ; jeu~es semblables aux adultes, à cerques
presque Jaunes.

Tous les département!! bordant là Méditerranée. Commun dans les bois
de chêne du Yar (Azur). - Europe méridionale, Afrique du ~ord.

2. Mogoplistes squamiger (FISCH.).-Gryllus squumiger FISCHER, 1853,
Ortho Eur., p. 173, pl. 9, fig. 8-8 a-b. - Mogoplisles squamiger FINot\
1890, p. 244, pl. 12, fig. 157 ; - AZAM, 1901, p. 103 ; - CHOPARD,
1922, p. 106, fig. 260, 263 ; - CHOPARD, 1923, p. 280 ; - HOULBERT,
1~27, p. 316; - CHOPARD, HJ47, p. 6tJ, pl. VIl, fig. 89.

Gris cendré. rouvert d'écailles gris argenté; tête à espace interanten-
naire trPB large. Prtmotum l'ourt, à bord postérieur un peu COnCaVl\
b01'li lInt,\rieur muni d'une rang'ée de poils dressés formant colleret! P •

.\bdomen du mâle large en arrière; plaque sous-génitale transversale,
bilobée ; lOe tergite transverse. avec deux éc hancrures et deux touffes
de poils fauves. Oviscapte comprimé. légèrement arqué, ses valves ter-
minées en pointe aiguë.

Long. 8,5-10 mm. ; pronot. 2-3 mm. ; fém. post. 5-6 mm. ; oviscapte
5.3 mm.

Cpttp espèce, toujours rare, ne se trouve qu'au bord de la .\lpditerranpe :



!<'w. 341. - .11ltcflllurf'lilwtlt .•
vc.lilux ('obta, Q. x.;.

lIHTHUPTÈREb. - ARACllNOCEPHALUS

t,lle se rencontre dans les rochers, SllUS les pierres et les algues, dans la zone
battue par le mouvement des vagues; elle est adulte en septembre-octobre.
On ne sait rien d'autre de ses mœurs pt sa ponte pos', pn particulipr, lin

problème qui serait intéressant à 1~lucider.
Alpes-Maritimes: Théoule; Var: Fréjus, Hyères, Cavalaire; Pyrénées-

Orientales: Banyuls; Hérault: corniche de Sète (GRAbSÉ); Corse. - Bords
de la Méditerranée; Maroc; Grèce; ~ladère.

Gen. ARACHNOCEPHALUS CUSTA, it)55

Aptère, allonge, subcylindrique, couvert d'écailles. Tête aplatie, diri~ée
en avant, la protuberance faciale très bombée, divisée par un sillon longitu-
dinal. Pattes assez grêles; tibias antérieurs sans tympans;. fémurs posU'-
rieurs assez robustes, tibias droits, presque aussi longs .[ue les fémurs,
à éperons apicaux courts; métatarse plus court que la moitié des tibias.

Distribution. - Europe méridionale, .\sie, Afrique.

Arachnocephalus vestitus COSTA, 1~55, Fauna Nap., p. 42. pl. ~, lig-. il.
-Arachnocephalus Yersini FINOT, 1890, p. 245; - .\ZAM, I~OI, p. 103 ;-
CHOPARD, 1922, p. 107, fig. 261 ; :.- CHU-

PARD, 1923, p. 281 ; - HOULBERT, 1927,
p. 318, pl. XIV, fig. 105; - CHOPARD, 1947,
p. 65, pl. VII, fig. 91 (fig. 341).

Biologie. - BOLDYREV, 1915, Hor. Soc.
ent. Ros., XLI, p. 14.

Testacé, couvert de petites écailles jau-
nâtres, à reflets argentés. Protubérance'
faciale plus large que le 1er article anten-
naire, saillante, divisée par un fort sillon'
longitudinal. Pronotum déprime, à peine
plus large que long, à lobes latéraux très
peu élevés. Abdomen brunâtre ; cerques
longs, roux. Plaque sous-génitale ùu mâle
arrondie à l'apex; valves an~les inférieures
prt"sentant un prolongement ('ylinùrique.
dn'ss.~. Oviscapte .Iroit. assez long-, à valvps
apicales assez .:troites, pri-sl'ntant 7 dents
mronùies au bord inférieur.

Long-. r:f rl-(j mm., c;? ~-~.5 mm. ; rém.
post. -t.G-G mm. ; oviscapte 4,5-5 mm.

Commun dans le Midi sur les arbustes, en particulier sur les Cistes, dans les
endroits chauds. Adulte en automne. Le mâle produit souvent un tambou-
rinement en frappant rapidement l'extrémité de l'abdomen sur les feuilles.
BÉRENGUIRRindique, sans autres détails, que la ponte se fait dans les tiges.

Tous les départements du bord de la Méditerranée; Corse. - Europe
IIlhidionale; Algérie.
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Famille des MYRMECOPHILIDAE

(;PIl. MYRMECOPHILUS BER'IHOLD, IH27

Corps ovale, aptère. Yeux très petits, cumpusés d'un petit nombre
d'ommatidies; antennes épaisses, à peine aussi longues que le corps.
Pronotum grand, large, rétréci en avant; méso et métanotum semblables
aux segments abdominaux. Fémurs postérieurs très dilatés, ovoïdes.
Abdomen court. déprimé; cerques grands, atténués aux deux extré-
mités, montrant des traces de segmentation. Oviscapte à valves supé-
rieures plus longues que les inférieures, enveloppantes.

Distribution. - Cosmupolite.

TABLEA~ DES ESPÈCES

Troisième épine du burd interne des tihias postérieur~
plus courte que la première. Taille un peu plus faibll'
(2,5-3 mm.); brun roux . . . . . . . . . 1. acervorum.
Troisième épine du bord interne des tibias postérieurs
aussi longue que la première. Taille plus grande (3,5-4 mm.) ;
testacé. clair. . . . . . . . . . . . . . . . , . 2. aequispina.

1. Myrmecophilus acervorum (PANZ.)
(fig. 342). -Blalla acervorum PANZER,
1799, Fauna Germ., fasc. 68, pl. 24.
- A1yrmecophila acervorum FINOT.
18«,]0,p. 243, pl. 12, fig. 156 ; - AZAM,
1«,]01, p. HO; - CHOPARD, 1«,]22,
p. 107, fig. 264; - CHOPARD, 1923,
p. 281 ; - HOULBERT, 1927, p. 314,
pl. XV, fig, 110; - CHOPARD. H147,
p. 66, pl. VII, fig. 92.

FIG. 342. - lvIYl'1necophilus
aceTvoTum Panz., 9. >- 8.

Biologie. :-;CHlMMER,1909, Ztschr.
wiss. Zoul.. XLIII, p. 410 ; - lli:iLL-
DOBLER, 1\)47, Mitt. schweiz. ent.
Ges" XX, p. li07.

Brun roux, mat, cuuvert d'une
pubescence soyeuse, présentant des
bandes fomées plus ou moins nettes
sur les tergites thoraciques et abdo-

minaux. Antennes brunes avec la base et l'apex jaunâtres; pattes testacé
clair. Tihias [Josti>rif'llfS armés, au ho rd intf'rnf', dl' 4 épines, dont la
3e très ('(JUrte.

Long-. 2,5-3 mm.
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•

Se rencuntre a ••ez rarenlent ~ous Ips pi('rn's oU ~IIUS Ips (:,'o/',' ..s, en "OlIlpa-
gllie de c£'rtainps £'spècps d£' fi'ourrnis: adnltp- pn ,:,p pt pn automnp. Le mâle pst
extrèmement rare cn France et la /'eVI'uJuctiull y ,'st certainemcnt parthp-
nogénétique ; l'œuf est relativement énorme. Les ~lyrmécophiles vivent parmi
les Fourmis qui, non seulement les tolèrent, mais se laissent lécher par cux
et leur permettent de prendre une partie de leur nourriture et de celle de
leurs larves. Le Myrmecophilus acervorum a été signalé chez une dizaine d'es-
pèces de Fourmis appartenant aux genres .Uyrmica, "\fessor, Pheidole, Lasi[t.~,
Formica, Camponotus, Cremastogaster pt Tetramorinm.

{;à et là dans toute la France, mais plus commun dans le Midi. Environs
de Paris: Meudon, Montmorency (SERVILLE,BOilDIER); Sèvrps (AUDOUIN);
~1aine-et"Loire: Baugé (MILLET); Sarthe : Saint-Mars d'Outillé (MONGUIL"
LON); Drôme: Romans (GIRARD); Gard: Courbessac (MAINGAUD); Puzaut
(LEPROUX); Hérault: forêt de Fontfroidp, sous les pcorces de Pins avec
Cremastogaster (PICARD); Bouches-du-Rhône: camp de Carpiagne (CARPEN-
TIER) ; Var: Hyères, environs de Bormes (FINOT), Bagnols (AZAM); Alpes-
Maritimes: Menton: Pyrénées-Orientales: env. de Ria (XAMBJ:U). Cul'se :
Evisa, Bocognano (CUOPARD).

Europe centrale et mPridionale.

~. Myrmecophilus aequispina CIIOP. - Jl!1rmecophila acervorllm aelJlli-
spina CHOPARD, 1923, Bull. Soc. t'nt. Fr., p. :W.

Plus grand que le précPrlerit, d'un testacé clair uniforme; .pubescpnœ
plus courte et moins abondante. Tibias postérieurs armés de 4 épines
internes dont la 3e aussi longue que la 1re et à peine plus courte que la
2e pt la 4e ; métatarse postérieur très long. Le mâle sf'mble moins rare

. que chez l'espèce prpcPrlente.
Long. 3,;-).4 mm.

Gard: Pont du Gard, septembre (II. ~1AIN): Var: C1avier,'mars (GAUDIN);
Carnoules (HERVÉ); Alpes-~laritimps: La Penne (.\BEILLE DE PERRIN).

Famille dps TRIGONIDIIDAE

Petites espèces, à forme courte et pattes grêles ; 2e article des tarses
dl'primé, cordiforme ; tibias postérieurs longs, cylindriques, armés de
:3 épines mobiles sur chaque bord et de fI pperons apicaux, dont 2 internes
lon~s pt 3 externes eourts. Organes du vol toujours dpvplopp'\s, mais
parfois semblables dans les deux sexes; ailes ('aI1l1(./,8ou non. Oviscapte
('ourt, ('omprimé, arqué. .

(;l'n. TRIGONIDIUM RAMllun. 18:{9

. Corps brillant, à Mytrl's bomh(\s, à nprvation spmblable dans les (Ieux
sexes, formée de nombreuses nervures (.t fausses nervures long-iludinales,
parallèles. Tibias an tl-rieurs sans tympans auditifs.



Fm. 343. - Trigonidium
cirindeloide .• Ramb .• cf. v R.

1!lk ORTHOPTÉROIDES

Trigonidium cicindeloides H \ \1BUR. 183~~,Faune Anda!.. II. p. 39 ; -
FINOT. 1890. p. 233. pl. 12. fi!5. 150;
- AZAM, 1'J01, p. 104: - CHOPARD,
1922. p. 99, fig. 2:J4-258 ; - CHO-
PARD, 1923, p. 279; - HOULBERT.
p. 29fl. pl. XIV, fig. 98 ; - C:HOPARD.
1947. p. hG. pl. VII. fig.87 (fig.343).

Noir bleu brillant; fémurs posté-
rieurs testacé ferrugineux; antpnnes
rousses avec les deux premiers arti-
cles noirs. Palpes maxillaires à Ge
artirlp granrl, triang-ulairp.. Cerques
jaunl's. Pattes antérieures et intl'rmé-
dia ires soit entièrement noires. soit
avec les fémurs en partie brun jau-
nâtre. Plaque sous-génitale du mâle
conique, un peu émarginée à l'apex.
Oviscapte romprimé, incurvé. aigu à
l'apex.

Long. 4,5-5 mm. ; pronot. 1-1,2 mm.;
fém. post. 4-4,5 mm.; élytre 3-3,5
mm. ; 'oviscapte 2-2.2 mm.

Espèce très rare en France, vivant
sur les herbes et les joncs, dans les
endroits marécageux. Adulte pn août-'

spptembre. La ponte SI' fait probablement dans ,les tiges de joncs, mais ellp
n'a pas été observée.

Var: Hyères (BRISOUT): Corse: côte orientale, Furiani (CHOPARD).
Tri>s répandu pn Afriqup pt l'Il Asie tropicale. - Europe méridionalp.

Familll' ries OECANTHIDAE

Cette famille constitue un typp tri's sp(\cial riont le gpnre ()emnllllls
rpunit lps principaux caracti'res.

Gf'll. OECANTHUS SERVILLE. 18.11

Inspctes délicats, à corps étroit. déprimé. allongé. Tête horizontale.
dirigée en avant; yeux ovales, peu saillants; ocelles nuls; antennes
longues; palpes très grêles. Pronotum aplati, à lobes latéraux très peu
plevps ; mésonotum présentant chez le mâle une grande fossette g-landu-
laire. Abdomen étroit. Pattes très grêles, les fémurs postérieurs peu ren-
flps à la base; tibias antérieurs comprimés avec un grand tympan ovale
de chaque côté; tibias postérieurs longs, armé., dessus, sur chaque bord,
de 4 épines et de nombreuses petites denticulations. Élytres du mâle

•
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Distribution. - C:osmopolitl'.

Oecanthus pellucens (:-,cop.).
Ur!Jllus pellucel1s SCOPOLI, 1763,
Eut. Carn., p'. 32. - Oeral1thus pel~
l1!cens FIN UT, 1800, p. 232, pl. 12,
fil-\'. 149 i - AZAM, HJ01, p. 104;
- CUOPARD, 1922, p. 100, fi~.2firi i
_ CllOPAHD, 19~3, p. 2Hl ; ....
lIoULBERT, 1927, p. 294, pl. XIV.
flf{. 97; - r.nuPARD, 1947, p. (;;-"
pl. VU, fl~. 88 (fig-. 344).

élargis vers l'apex avec un grand miroir traversé par une nervure. Ovis~
capte long, droit, à valvules api-
cales brusquement élargies, dentées.
noires.

Fm. 344. - Oecanthu .•
lJcllucens H~op., <!" y 4.

Fm. 345. - Larve âgéo d'O. pellttcenl<,
X 1 (dessin de :'rI. N. KOR'iAKOFF).

Biologie. - PERRlS, 18ô9, Ann. Soc. l'nt. Fr., (4) IX, p. .trl:l ; - FABnE.
1899, :,ouvcnirs entomolo~iques, Ge série, p. 243; - :'ILVE~TRl, 1920.
BoIl. Lab. Zool. Portici, XIV, p. 220; - HononsT, lU37, Zt. Morph.
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Oekol. Tiere, XXXII, p. '227; - PILLAULT,1947, Bull. Nat. Urléanais,
nO 20, p. 12.

Jaune très pâle ou un peu verdâtre; ailes dl'passant très peu les élytres
dans les deux sexes.

Long. 9-15 mm. ; fém. post. R-R,fl mm. ; Mytrf' cf lO-H) mm., 9 9,fi-
11 mm. ; oviscapte fi-7,fl mm.

Commun dans une grande partie de la France, sur les buissons et les grandes
herbes: adulte de juillet à fin octobre. Le mâle fait entendre son chant doux
pt nuancé dès la tombée de la nuit, parfois aussi en plein jour quand le temps
est couvert. Avant l'accouplement, la femelle li'che la sécrétion des glandes
mésothoraciques du mâle. La ponte s'effectue en août-septembre dans les
tiges sèches de nombreuses plantes; l'insecte pratique d'abord une incision
avec les mandibules, puis il introduit son oviscapte. PERRIS a cité une ving-
taine de plantes dans lesquelles on peut trouver des pontes d'Oecanthus
(Centaurée, Verveine, Scrophulaire, Inula dysenterica, Carotte, Mélisse, Chi-
('orée, Eryngium campestre, ~upatoire, Agrimoine, Solidago, Ononis, Circium,
Carlina, Mélilot, Lythrum, Epilobe, Althaea, Rumex, Dipsacus, Hypericum,
Cannabis, Spirée, Lysimaque) : on la trouve aussi très souvent dans les sar-
ments de Vigne. Il ya généralement plusieurs trous de ponte sur une même
tige, espacés de 3 ou 4 millimètres; PERRIS en a compté jusqu'à 59 sur une
tige de Carotte sauvage. Les œufs passent l'hiver et l'éclosion a lieu au prin-
temps; les larves, qui ressemblent aux adultes, se tiennent appliquées sur les
feuilles (fig. 345). Les œufs d'Oecanthus sont souvent parasités par des Eury-
tomides (Archirileya inopinata SILV., Eurytoma oophaga SILV.).

Tous l~s départements au Sud de la Loire; remonte jusqu'aux environs de
Paris: Etampes, Fontainebleau; Aube, Marne, Ardennes: Omicourt (BE-
NOIST); Calvados; Seine-Inférieure: Eure: Les Andelys (GADEAU DE KER-
VILLE) ; Meuse: environs de Bar-le-Duc (BAUDOT).- Europe mpridionale ;
Afrique du Nord; Asie centrale et occidentale.

Famille des GRYLLOTALPIDAE

Les caractères présentés par les Insectes de ce groupe sont si remar-
quables qu'on les a considérés deuis longtemps comme constituant
une famille bien différente des Gyllides ; le genre Cryllotalpa, type de la
famille, en présente tous les caractères.

Gen. GRYLLOTALPA LATREILLE,1802

Tête dirigée en avant; antennes fortes et courtes, dépassant à peine
le pronotum ; ocelles latéraux seuls bien développés. Pronotum grand,
formant une sorte de bouclier ovale, couvert d'une pubescence tomenteuse.
Abdomen allongé; cerques longs, oviscapte nul. Pattes antérieures très
fortes, transformées en organes fouisseurs. Nervation des élytres assez peu
différente dans les deux sexes, les. mâles ne présentant qu'un tympan
incomplet.

Distribution. - Europe, Asie, Afrique, Australie.

.'
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•

Gryllotalpa gryJlotalpa (L.) (Ii/.!. 346). {;r!JllllS .lchela !Jr!JlLolalpa
LINNÉ, 1758, Syst. Nat., éd. X, p. .t2B. - (;rylLolalpa vlligaris FINOT,

IHUO, p. 246, pl. 12, Hg. 159; - .\ZAIII, 1901, p. HO. - Gryllolalpa []r!Jllo-
lalpa CUOPARD, Hl22, p. 256; - CUOPARD, 1U23, p. 281 ; - HOULDERT,

HJ27, p. ~H8, fig. 8" ; - CHOPARD, HJ47, p. (i(), pl. VII, fif!. U:1.
Biologie. - l3oLDYREV, 1U13, Zoo\. .\nz .. XLII, p. ;)U2 ; .. - (;ERHARDT,

ZooL Jahrb., XXXV, p. 446; - MALENOT'fl, 1926, Atti. Ac .• \~T. Verona,
p. 177; - FEYTAUD, 1933, Rev. Zoo!. ag-r., XXXII, p. 99; - CONTE,

1929, 130n. Lab. Zoo!. ag'r. Portici, XXI, p. 275 ; - l3ouNHloL, 1U:H,
Hev. ZooJ. ag-r., XXXIIi, p. fi,!'i ; - CADET, 'm~2, Bull. bio!. Fr. Bpi;!.,
LVI, p. 131.

Fm. 346. - Gryllolalpa gryllolalpa L., cf, x 1,5.

Brun fauve, velouté. Pattes antérieures courtes et puissantes, les épines
tibia les élargies en forme d'organes fouisseurs ; tarses antérieurs à
2 premiers articles également élargis ; trochanter muni. d'un appendice
aigu, dirigé en avant. Élytres n'atteignant pas l'extrémité abdominale;
ailes caudécs.

Long. 40-50 mm.; pronot. 14-17 mm.; élytre 14-20 mm.

Les Courtilières ou Grillons-taupes vivent dans des galeries souterraines
qu'elles creusent très rapidement avec les pattes antérieures, à la manière
des Taupes; elles sont nocturnes et très hygrophiles, se rencontrant surtout
dans les terrains meubles et bien irrigués. Le régime est mixte, composé
d'Insectes, de Vers et de racines, de tubercules: elles l'ausent souvent des
dégâts assez importants dans les cultures maraîchères. Le chant est assez
doux, comparable à une sorte de roulement un peu grave; le mâle le fait
entendre surtout le soir, à l'entrre de ses galeries. L'accouplement a lieu au
début de l'été, le mâle se glissant sous la fl'melle, à la façon des Grillons. La
ponte se fait dans une sortI' de nid formé d'une masse de terre agglutinée, de
la grosseur d'un Œuf au moins; ce nid, placé à une profondeur de 10à 15 centi.
mètres, est entouré d'une galerie circulaire, communiquant avec un puits
profond qui assure le drainage des eaux de pluie. Le nombre des œufs est de
:WO ou 300 j les jeunes venant d'éclore restent groupés dans le nid pendant
plusieurs semaines; ils passent l'hiver après avoir fait deux mues et peuvent
s'enfoncer profondément dans la terrI' pour échapper au froid. Le nombre
total des mues est de cinq et le développement demande un peu plus d'un
an; les individus, devenus adultes en octobre, ne s'accouplent et pondent
qu'au printl'mps suivant.
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Les deux sexes volent la nuit comme de gros (:oléoptères, parfois en grand
nombre, semblant attirés par la lumière et par Ip bruit d'un moteur (Bou:>:-
HIOL); ces vols paraissent coïncider avec des périodes de forte chaleur.

La Courtilière est capturée par un Sphégide, le Larra anathema RossI.

Très commun dans toute la France. - Europe. Afrique du Nord, Ouest de
l'.\sie.

~n(T>:-ORDREr.AELIFERA

On a rpuni rpcl"mml"nt (K .. \NDER, 1939) dans cc sous-orrirc deux groupes
d'importance très difTérl"nte, Il"s Tridactyloïdeb et les .\cridoïdes, qui prp-
"pntent en commun les arttennes à articles peu nombreux. bien spparé8,
i'nviscapte court, formp de 4 valves en forme de crochet8 divergents,
J'absence d'organe stridulant sur l'è1ytre dl:'S mâll"s .• \ ces caractprl"s
l"'\1prnes s'ajoutent certaines particularitl.s :Jnatomif[lleR: l'abspncf' dt,
proventricule et les cœcums presque toujours au nombre dl" Il. Lps am-
nités des Tridactyles avec les Acridiens avaient f>tR rpconnues par Léon
DUFOUR dès 1838.

Le groupe des Tridaetyloïdes n'est représenté en France que par une
sl"ule espèce, alors que les Acridoïdes sont assez nombreux.

Superfamille des TRIDACTYLOIDEA

Famille des TRIDACTYLIDAE

Tête petite, prognathe ou orthognathe, à suture épicraniale bien nette .
.\ntennes courtes, insérées sur une petite saillie en dessous et un peu en
dehors de l'œil; elles sont composées d'une dizaine d'articles, à peu près
tous semblables, moniliformes. Pronotum voûtp, à lobes latéraux enve-
loppants, rappelant à première vue la forme des Gryllolalpa. Pro"ternum
large. Abdomen à tergites 9-10 plus ou moins fusionnès ; valves anales
inférieures portant un prolongement cylindrique; cerques courts, formés
de 2 articles. Oviscapte absent chez les espècps françaises. Pattes anté-
rÏt'ures à tibias Margis, terminés par 3 ou 4 pperons disposps en ligne droite;
:1 la face interne, ils présentent une rainure dans laquelle le tarse peut se
loger, en se renversant. Fémurs posthieurs ovales, comprimés; tibias
il arêtes plus ou moins denticulées et portant, en place d'épines. des la-
rm'll\es mobiles; 4 éperons apicaux, 2 longs, droits, pubescents et 2 pptits,
PU forme de crochet ; tarses antérieurs et intermédiaires formés de
2 artirles. tarses postpripurs el'un spul article.

C;pu. TRIDACTYLUS OLIVIER. 17R9

(;enre prpsl"ntant les raractpres de la famiIIp. rppanelu dans le monde
pntier.

Tridactylus variegatus ,LuR.). - Xya llariegala LATREILLE, 1809,
Gpu. Crllst. Ins .. IV, p. :~R;~. - Tridacl!Jlus variegalus FINOT, 1890,

•
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Fm. 347. - Trir1acly-
l/LH t.ariega!u .• Ll1tr ••
Q. x ~.

.\

Commun, mais très localisé au bord cilJ certainl's
rivières: vit en peuplades dans Il' sabll' oi. il l'feusp dps
galeries avec Irs mandibules pt Il's pattes antérieures.
Adulte au printemps pt pn ptp; Ips jeunes, très sembla-
bles aux adultps l'omme aspl'l't pt l'oule ur, hivl'rnpnt
clans le sable.

Bords de l'Adour, près de Saint-Sever (SERVILLE);
bords du Rhône, près de Lyon; i1es du Rhône au sud
de Lyon (FOUDRAS); remonte jusqu'à Genèvl'; Hérault:
Vias, bord des naques d'eau douce (MARQUET); Alpes-
~1aritimes: La Bocca, près de Cannes; Antibps: Juan-
les-Pins (FINOT); Nice (BRISOUT).

Toutl' la rpgion mp,litl'rranppnne: sud-oul'st de \' .\sie.

p. 24t;, pl. 12, Hg. lflO; - .\ZAl\l, IVOi, p. l"O; .. CIIOP\RD. HJ1:!. p. IOU,
Hg. 253-254; - HOULDERT, IV27, p. :I~O, Ii~. 'di; -- CIIUP.\RD, HJ-t7,
p. 67, pl. VII, fig. 94.

Biologie. - FOUDRAS, 182'.), Ubs. sur le Tridactyle
panaché; - Léon DUFOUR, 18~8, Ann. ~('. naL,
Zool., (2) IX, p. 321.

Très petit inserte, (l'un noir bronzé varié cie blanc
jaunâtre; pronotum avec deux tarhes jaunâtres aux
ang'les postérieurs. Élytres brillants, (~('Iaircis à la
base, tronqués à l'apex, plus courts que l'abdomen;
ailrs .ll'passant lf's t'-Iytres ou abr{'g{'ps.

Long. t'i-oJ. mm.

[!

Super famille des ACHIDUlDEA

MORPHOLOGIE EXTERNE

Forme du corps assez variable, mais j.('~npralement allongét~.

Tête. - Tête assez grosse, courte, la boul'he dirigée vers le bas (ti'ote llrtho-
gnathe) ; sommet .lu vertex s'avançant plus ou moins entre les yeux pt pré-
;,('ntant deux petites impressions latérales, triangulaires ou quadrangulaires,
appelées les fovéoles temporales. Face présentant une bande longitudinale,
plus ou moins sillonnée, limitée par deux l'arènes, assez impropr{'ment
appelée c"te frontale. Yeux grands, latéraux; ocelles présents, les deux
latéraux situés il. la base des antennes, le médian sur la face, au milieu
de la côte frontale. Antennes ne dépassant généralement pas le bord
postérieur du pronotum quand elles sont ramenées en arrière; les articles
ll's l'omposant sont bien distincts. peu nombreux (20 à 25). Pièl'l's buccales
du type broyeur, présentant les mèmes parties ~ue chez Il's Ensifèros.

Thorax. - Pronotum très ~rand, à partie dorsale ou disque plane ou
convexe. les rlÎtps nu lobf'S laU'raux repli~s le plus souvent suivant une
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ligne auguleuse. Le di'5que pr,;spnt p une ('arène médiane et ùeux car'ènes
latérales; il montre en outre trois sillons transversaux plus ou moins
profondément marqués, dont le troisième, coupant presque toujours la
('arène médiane, est appelé le sillon typique; la partie du disque en avant
ùu sillon typique est la prozone, la partie située en arrière, la métazone.
Les pièces sternales sont ..fortement sclérifiées; le prosternum présente
souvent un tubercule ou des épaississements, importants dans la classifi-
('ation ; le méso et le métasternum sont divisps en arrière en deux lohes,
~i'parps par un espa('e plus ou moins large.

Pattps antèripurl's pt intl'rmè(iiaires courtes, plutôt g:rêles. sans ('aral"-
. V'

_/---flv
___oc.l.~fM

l 1
\ .
'._- --------;/

Fm. 348. - Tête d'un Acridien : e. 11'., côte frontale; oe, a., ocelle antérieur; oe. 1.,ocelle
latéral; lov., fovéole temporale; V., vprtex; j., joue.

tères spéciaux. Pattes postérieures fortes, à fémurs très dilatés, présentant
souvent à la face interne une ligne de petits tubercules qui joue un rôle
important dans la stridulation; tibias postérieurs garnis d'épines sur leurs
bords supérieurs et armés de 2 ou 4 éperons apicaux. Tous les tarses sont
('omposés de 3 articles, dont le premier ou métatarse présente en dessous
trois pelotes ou pulvilli. Ongles le plus souvent pourvus d'un aroiium.

Ailes. - Les élytres et les ailes montrent une grande variabilité d~ns leur
développement. Dans les formes à organes du vol complets, les élytres
sont allongés, étroits, à bords presque parallèles, un peu coriacés ; leurs
nervures, très importantes pour la classification, sont désignées dans les
travaux anciens suivant la nomenclature de BRUNNER ; mais les auteurs
récents adoptent plutôt les termes employés par COMSTOCK, ce qui permet
d'uniformiser la nomenclature dans les différents groupes d'Orthopté-
roïdes. Je donne ci-dess'ous l'indication des nervures d'après COMSTOCK et
SNODGRASS, BRUNNER et DE SAUSSURE, ce dernier ayant été suivi dans
la première édition de ce travail. '
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COMSTOCK

SOus-l'osLale (SC)
Radiale (11)
Sl~l'teur de la radiale (Us)
médiane (M)
cubitale (Cu)
eubitale postérre (Cu p)
anale (.ln)

I3RUNNER

médiastine
radiale antérieure
radiale moYt>Jme
radiale postérieure
ulnaire antérieure
ulnaire postérie ure
divisante

DE :::)AUSSURE

médiastine
humérale
médiane (disl'oïdale)
discoïdale (médiane)
ulnaire
ulnaire postérieure
:male

JJf ~ c. Il .fiJ'
1 1 1 1

cu-_._~ ..ATL
Cu- /'': \ i.nt

p----------' / ,-------Se.R M...4x ..------------' : ------ +-
1 ,

1

Fm. 349. - Élytre et aile d'un Acridien: Sc., Rous-costale; R., radiale; Rs., becteur
de la l'adiale; IvI., médiane; Cu., cubitale; Cu. )J., cubitale postérieure; An., anale;
inl., nervure intercalée; Aa:, axillaires.

Entre la cilLe et la SUUS-l'obtale se trouve le champ Illcdiastin uu mieux
précostal ; entre la sous-costale et la radiale, le champ scapulaire ou custal ;
l'espace entre la médiane et la cubitale est le champ discoïdal qui peut
présenter une nervure adventive importante, la nervure intercalée.

Les ailes sont larg-es, transparentes ou ~olorées, à champ antérieur bien
moins développé que le champ pustérieur, en {~vl'nLail.

Abdomen. - L'abdomen est presque toujours allongé, présentant
10 sternites visibles; de chaque côté du premier tergite se trouve habi-
tuellement un g-ranrl tympan auditif. Lpl> r.erques, portés par le
10e tergite, sont formés d'un spul artic\ll, l'llUrts en ~énéral. mais parfois
assez dévploppés l'n (orme de pince. Les stprnitps bont au uUlIlhn' dIt 9
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l'hez le mâle, le ~e formant une grande plaque sous-génitale qui ne porte
jamais de styles; 8 sternites chez la femelle dont le dernier ou plaque sous-
génitale porte un petit prolongement médian qui s'eng-age entre les valves
de l'oviscapte. Celui-ci est formé de 4 valves l'ourtes, divergentes. en forme
de crochets.

Organe copulateur fortement sdérifié. comprenant sur les l'ôtés du
pénis deux groupes de plaques, en avant le;, plaques endophalliques, en
arrière les valves de l'oedeagus ; plus ou moins ~oudé aux valves et passant
pn forme d'arc au-dessus du pénis, se trouve le cingulum, pièce sc1érifiée
composée d'une partie médiane, le zygoma, et de prolongements dirigés
l'U arrière, les rami; enfin, complètement spparé de cet ensemble, l'épi-
phalle est constitué par une bande transversale, terminée de chaque côté
par une tae de forme variable. L'étude de l"org-ane ('opulateur tend de
plus en plus à être l'mployp dans la systématique des .\cridiens.

ANATOMIE

Tube digestif court et presque rectiligne; jabot formant une simple
dilatation de l'œsophage sans séparation extérieure; gésier séparé de
l'intestin moyen par 6 saillies formant la valvule cardiaque; il existe
(j C:Ecums. Tube'! de :\falpighi nombreux.

Stigmates au nombre de 10 paires. comme chez les Ensifères ; les tra-
ehées présentent des élargissements locaux appelés sacs aériens.

Chaîne nerveuse toujours formée de ;) ganglions abdominaux. Organes
des sens comprenant des organes récepteurs sur les antennes; au bord
inférieur des fémurs postprieurs existe un organe sensoriel spécial, consis-
tant en un petit tubercule, appelé organe de Brunner. L'organe auditif
est situé sur les côtés du premier tergite abdominal et est constitué par un
grand tympan; c'est une membrane ovale soutf'nue par un cadre chitineux,
l'l'couvrant une cavité; une série de petites pièces unissent le tympan
à l'organe sensitif composé d'éléments scolopidiaux analogues- à ceux des
Ensifères.

Chez les mâles, les testieull's forment ulle masse impaire située prps de la
l'af''' dorsall' (le l'abdolIlf'n ; il existe dp, Ilombreuse;, glandes lH,(,(>.,soi!'(~"
t Il hulpu;,es. I.es ovaires ;.ont volumineux; ll's oviduetes se réunissent PU

l1n u!érWl 'lui s'onvr(' il la Law fies valves de l'(l\'isf'apte. Il existe un n"CI'P-
l adl' ~émiual formé d'un r{'sl'rvoir et d'un long ('anal ('ontourné qui vient
~'uuvrir près du vagin.

ÉTHOLOGIE

La grande majorité des Acridiens sont des insectes de pays chauds et
secs; quelques espèces se rencontrent en montagne jusqu'à la limite de la
végétation. Leur rpgime alimpntaire est pxf'!usivement vpgétarien. Le
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l'ouulesl g-ènèralemenl puis;,ant et le vol frécluent. L'auloLolIlie tIes paLLc~>\
postt-rieures est obtenue aVrc la plus l{rande facilité.

La stridulation des Acridiens a étl'- rrmarryuablement étudiée par
FADEH dans une série d'impurtants travaux. Elle est produite par 1111

prol'i'dé tout difTérent de ('{'lui des Ensifères : e'est en frottant, par un
mouvement de Va et vient, les fémurs postérieurs contre l'élytre que "..
procluit cette stridulation; (''t-st la lîg-ne de tubercule~ dont la présence
a (:tp sig'nalèe qui IroUe sur une des nervures de l'élytre; parlais à la placll
de l'ctte crête sltidulatoire, il ya seulement une li!!ne (\lev(\e correspondant
ù une nervure serrulèe de l'Hytre. Le chant est variable l'omme celui de,"

FIa. 3&0.-l'ronotmn ~t êlytre tl'un ACl'idien 1lllcl'optère (A) et d'une larve âgée (il).

Ensifères. En outre, ccrtnins .\criùiens procluisent en volant un bruit
strident très carnclèri£tiquc.

Pour l'accouplement, le mâle se trouve 5ur la femelle de telle façon
que ses pattes antérieures s'accrochent il l'unl{le anU'rieur de'5 lobes laté-
raux du pronotum ; il baisse et courb(~ son allliomen, pt ses l'crques pin-
('(ml la plaque sous-génitale de la fl'melle : la uurée ,le l'aceouplement
peut être longue. Ilexiste un spermatophure bien moins volumineux que
celui des Ensifères. La ponte se fait le plus ~ml1Vl'ntpn terre, bicn 'pIe qud-
'lUes pspèl'es déposent leurs (pufs .\ans lü bllis lillurri. L'abdomen {'"L 1'1I-

ftllll'l" t'n entier dans la terre et s'al1olll{c de façon t'Ilni!idérable ; It'i! {('ufi!
~Ilnt réunis cn une masse, généralement de forme allong-ée, la l'apsule
ovi~ère ou outhèque. A la sortie de l'œuf, le jeune .\lTidien est blanchâln',
81'S nppenuice~ semblant enveloppés dans une ~aine ('lroite ; (~'l'st la larVl'
primaire qui elTeetue une mue nussitôt sortie de terre; par la suite, le
numbre ues mues s'élève à u ou G. Les larvcs (titrèrent des adultes par le
développement des ailes, par l'extr\~mité abdominale et par le nombre ,l'ar.
ticléS des antennes.

Il pst parfois di1Iirile de diiTéreul'ier ('ertaines espèces subaptères des
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larves vers la fin de leur évolution. La forme des élytres est cependant très
différente dans les deux cas; chez une larve âgée, les ailes sont retournées
pt recouvrent les élytres, tandis que chez un Acridien microptère, il n'y
~l pas d'ailes et ce sont les élytres qui se présentent sous forme de lobes
latéraux, mais disposés normalement.

Invasions d'Acridiens. - On sait que les AlTidiens comptent parmi les
plus terribles ravageurs des cultures dans les pays tropicaux. En France,
leurs déprédations n'étaient pas considérables jusqu'à ces dernières
années et, surtout, on n'avait pas affaire à une de ces grandes espèces gré-
:.raires si redoutables. La ç;ituation s'est quelque peu modifiée depuis 1945,
année pendant laquelle une forme grégaire et migratrice de Locusta migra-
furia a été signalée dans les Landes et en Gironde. Aus.si est-il du domaine
de la Faune de France de parler des Criquets migrateurs et des phases.
Les grands Criquets se présentent sous deux formes, l'une solitaire et séden-
taire, l'autre grégaire et migratrice. La forme solitaire se trouve constam-
ment, elle a généralement une distribution géographique étendue; la
forme grégaire ne se montre que dans certaines années et elle est toujours
plus localisée, au moins à son apparition. La transformation de la forme
~olitaire en grégaire semble donc sous l'influence de certaines conditions
météorologiques; il est probable, par exemple, que l'invasion de 1945
en Gironde a débuté à la suite d'années particulièrement sèches et d'in-
('endies qui ont modifié les conditions écologiques dans les landes. :Ylais
{'pUe transformation ne se produit pas non plus en n'importe quel point
de l'habitat de l'espèce; il faut qu'y soient réunies certaines conditions
spéciales: température, humidité, plantes; ces points particulièrement
favorables sont appelés foyers grégarigènes.

La différence entre les formes solitaires et grégaires consiste en carac-
tères morphologiques et biologiques; parmi les premiers, la coloration est
particulièrement notable ; e~le est bien plus uniforme chez les solitaires,
surtout chez les larves; en ce qui concerne la forme, on constate des diffé-
rences dans la forme du pronotum, dont la carène est plus convexe chez les
solitaires. Il existe enfin d'importantes différences dans les proportions
de différentes parties du corps; -mais celles-ci ne peuvent être bien mises
('n évidence que par des mesures sornatométriques sur un certain nombre
d'individus. Les principaux rapports utilisés sont: la longueur de l'élytre

par rapport au fémur postérieur :' la largeur de la tète par rapport à la
H . • NI

hauteur du pronotum C ; la largeur du pronotum par rapport a la tete C'

Les différences biologiques I"fJIlsistent avant tout dans l'apparition d(~
1"instinct grégaire qui fait que les individus de la forme grégaire se dépla-
('ent de concert et forment ces bandes de Sauterelles dévastatrices. Il
faut aussi signaler une différence dans le cycle annuel des deux formes;
tandis que l'œuf des solit air('s peut se développer sans diapause embryon-
naire, l'pUe dia pause est dl' rè~de chez les grégaires.
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Les .\lTidien8 sont la pmip dt' lIulllbrt~UX prl'datt'urs, OiSt'allx. Lt"zard~
et pt'tits ~Iommifhl's; (.t'['loins [nst'd l'S s 't'n nourrissl'nt t"goalplIH'nt,pn
partil'ulit'r les Monl PS l'l'!i;.ripust's, la :-'ag'a d, Illt"ml~lps /)1'1'1 il\,Il's. Ils hout
aussi paralysl"s por dl~s :-,pht";.ridl's (Sp!It'.I' (/!biIWdl1.~LEP., SlizllS lasci(jlll.~
F .• plusieurs Tarhysphe./'). Les oothi'qlles sollt t";.ralelJlt'ut parabilt',t's par
d(l uombreux Insertl's ; des Coll'optt"['t'S Clt"ridps (TricllUdes) pt Méloïdtls
(Xollubris), des DipU-rl's BOlJlhylide.; (.llll/mu, L'allos!O/llfl, .lllaslorrhl1s),
Muscides (8arcop!lflya. S!omalorrhillu. JJ!aesoxip!uz), Anthomyides (Chor.
lophila), Leptides (Chrysupi!lls). Des Champignons (Empllsa yrylli) s'atta-
quent souvent aux .\cridiens, surtout lorsllu'ils sont abondants. et, pnfin,
ils sont souvent COllVl'rts de larvt's rouges de Trombidium.

CHASSE ET PRÉPARATION

Presqpe tous les .\cridipns français blinI, dl'S [nst'dt,s vivant (\ tprrl',
l'al'ement sur le'! arhush's ; Sl'Ul1'8 tpll'llfllt.s ;.rranllt-s t'spt....P.; ont un vol
puissont et sout dillil'iles il ('apturpr (LuC/lsla mi {lraloria, .lllacridilllll
ae!J!lpfium). Le filet est néanlJloins indispt'nsahll' pour les capture'r. En
général, la dpssiccatiun est plus foeile t[ue {'hez It~s EnsÏCèrps t't il n'l'~t
pas IIl\{,l'ssaire de les pm pailler. Il faut piquer les .\cridiens dans la partie
postprieure du prothorax, 1\ droite de la lîg-ne médiane, afin de préservpr
It, tubercule prostprnol utile pour la t1étprmination de certaines espèces.
L'org-ane ropuloteur s'«'xtrait et se prépare ("omme celui des Ensifères.

ORIGINE DES ACRIDIENS FRANÇAIS

Plu,", des quatre cinquièmes des Acridiens françaiS' appartiennent à la
Comille des ..lrrididae et surt!Jut aux .lcridinae. Les groupes franchement
tropicaux sont absents ou représentés seulement par quelques genres
pomme Pyrgol11orpha, Prionolropis, Oedaleus, Acrida, Calephorus, Locusla ;
l't''uorme Cornille des Calanlopidae ne compte en France que Il espèct's
dont la moitié appartiennent au groupe très spécial dès Podisl11a, d'ori-
gine angarienne. La petite famille des Telrigidae présente des espèces
méditerranéennes comme Paralellix meridionalis, Telrix depressa, T.
ceperoi, T. boliuari, et des formes nordiques et même baltiques comme
Telrix subulala, T. bipunclala et surtout T. uillala.

Presque tous les Acridinae français sont soit angariens, soit puntiques ;
dans un même genre, Slenobolhrus par rxpmple, on Pl-ut trouvpr' Ilne
pspèce ang-arienne (8. linealus) et ùes espèces très voisines, mais d'origine
dilTérente (S. nigrol11aculalus pontique. S. 'sligmalicus lusitanien). Le même
mélaug'e se rencontre l'lieZ les f:!wrlltil)IIUS et ()mocesllls Ilont n~rtains
(C. parallelus, L'.- vaguIIs, C. bigullulus, C. pllmllelus, U. pelmeus, O.
haemorrhoidalis, O. uiridulus) sont d'origine angarienne, d'autres lusi.

Ho
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tanienne (C. grammicus, C. feslivus, C. binolalus), ou encore pontique
(C. pullus, C. pulvinalus). Les Arcyplera forment p.galement un groupe
peu homogène quant à ses origines; si Arcyplera fusca semble manifes-
tement angarien, les autres l'spèces du ~lidi de la France sont plutôt des
formes pontiques.

Les Acridiens présentent d'excellents exemples ùe la faune boréo-
alpine avec les Podisma et surtout avec Aeropus sibiricus et Slauro-
derus scalaris) ; le Gomphoceridius brevipennis, de même que les Copho-
podisma, localisés sur les sommets. des Pyrénees, doivent être considérés
comme des relictes d'une faune préglaciaire d'origine asiatique.

Les Oedipodiens sont en majorité des Insectes d'origine africaine;
cependant Psophus slridulus et Celes variabilis sont certainement angariens
et URAROVconsidère les Sphinyonolus comme ùes éléments atlantiques.

Les espèces endémiques sont à peu près aussi nombreuses chez les
Acridiens que chez les Ensifères. Ce sont surtout les formes de mon-
tagne (Cophopodisma pyrenaea FIscn., Slenubolhrus brolemanni AZAM,
Omoceslus montivagus AZAM, Chorlhippus binolatus ssp.' alg'tialdensis
CHOp., Chorlhippus saulcyi KR.) ; puis quelques espèces de la région mé-
diterranéenne (Prionotropis rhodanica Uv., P. hystrix azami Uv., Arcyp-
lera kheili AZAM,A. carpenlieri AZAM); enHn plusieurs espèces sont spé-
ciales à la Corse (Sphingonotus uvarovi CHOp., S. coerulans corsicus CHOp.,
Omocestus corsieus CHOp.. O. pascuorum CHOp., Chorlhippus incerlus CHOp.).

T.\BLEAV DES FAMILLES

1. Tarses sans pelotes entre les griffes. Insectes de petite
taille, à pronotum extrêmement développé, prolongé en
arrière jusqu'à l'extrémité de l'abdomen ou même bien
au delà. Élytres très courts, latéraux. Prosternum formant
en avant une gouttière qui reçoit la face inférieure de la
tête , (p. 211) Tetrigidae.

- Tarses avec une pelote ou arolium entre les griffes (Hg. 351).
Insectes de taille plus grande, à pronotum non prolongé
par dessus l'abdomen . . . . . . . . . . . , . . . . 2.

2. Tête conique; vertex saillant en avant des yeux, les fovéo-
les temporales supères, contiguës sur la ligne médiane
(fig. 352-353) ; joues aver une ligne granuleuse oblique
derrière les yeux. . . . . . . . . . . . (p. 221) PYl'mogorphidae.

- Vertex large, à fovéoles temporales petites et distantes,
parfois nulles; joues non granuleuses. . . . . . . . . . 3.

3. Deuxième tergite abdominal présentant sur les côtés une
plaque spécialisée (organe de Krauss, Hg. 354) ; sillon de
la côte frontale prolongé en haut jusque sur le vertex
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 222) Pamphagidae.
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Deuxième tergite abdominlll SllnS plaque spécialisée;
sillon de la rôte frontale l'ITaeé avant le sommet. . . . . 4.

4. Prosternum présentant un tuberrule saillant soit central,
~(Jit près du bord .antérieur (Ii~. 355-356). (p. 225) Catantopidae.
Prostf'rnum sans tuberrule ni gibbosité. (p. 240) Aorididae.

355:

2(

Fro. 351 il. 356. - 351. Extrémité du tarse du Calliptamus it4licus, montrant l'arolium
entre les griffes. - 352. Têt .. de Pyrgomorplla VUe du dessus. - 353. La même, vue de
profil. - 364. Organe ùe Krauss ùe Prionotropis: T2. deuxième tergite; t., tympan;
Kr., organe de Krauss. - 355. Pl'osternum d'.Anaeridium. - 356. Prosternum de Pezo-
tcttix.

Famille des TETRIGIDAE

Petits insectes trèi> difTért'nts par leur aspcct génvral .ICi>autres Acri-
do'idés. Ils s'en distingucnt :.urtout par leur pronotum longuement pro-
longé en arrière, leurs élytres réduits à des petites écailles latérales, sans
nervures; les ailes, par contre, sont l'n général bien développées. L'ex-
trémité abdominale des mâles est également très caractéristique i le
Ua sternite lorme une plalpl10 sous.génitale assez longuement prolongée.
l'ouverte par deux plaques dites paléales ; il faut soulever en avant ces
plaquei> pour découvrir le pénis entièrement membraneux. Par leur orga-
nisation interne, les Telri!Jidae se rapprochent des Tridaclylidae.

Les Tetrix vivent à terre, le plus souvent dans les endroits assez humides;
on les trouve cependant aussi dans les jardins et dans les bois secs. Ils se
nourrissent de petites plantes, en particulier de mot'~ses et d'algues unicellu-
laires, et avall'nt en même temps beaucoup de sable et d'humus. La ponte des
espèces françaises n'a pas été observée, mais elle a certainement lieu dans la
terre; les lEufs sont allongés, à extrémité antérieure prolongée par un appen-
dice eHilp. Le cycle annuel spmble être le suivant pour tout!'s nos espèces:
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la ponte débute au printemps et se poursuit pendant les mois de mai-juin;
les jeunes peuvent devenir adultes avant l'hiver, mais ne se reproduisent pas
avant le printemps suivant. Certains individus passent donc l'hiver à l'état
de larve âgée, d'autres sont adultes, mais sexuellement i rnparfaits.

Les espèces de Tetrix sont difficiles à déterminer, car elles montrent un
polymorphisme remarquable; des espèces à pronotum et ailes normale-
lement longs (macroptères) présentent des formes à pronotum et ailes
courts (brachyptères) et inversement. Quant à la couleur, elle est extrême-
ment variable dans une même espèce, bien que certaines formes puissent
sans doute être héréditaires. Ces espèces ont fait l'objet d'études très
détaillées de RAIJ (Eni. Tidskr., XXX (1909), p. 181-192) et ANDER
(Eni. Tidskr., LXII (1931), p. 245-249), qui ont fixé la nomenclature et
ont malheureusement mis en synonymie les espèces si bien reconnues
par DE SAULCY; l'extrême variabilité de la longueur du pronotum et des
ailes a été surtout étudiée par RAU. Enfin, les espèces de Belgique ont été
récemment revisées avec soin dans une étude remarquable de CARPENTIER
(Bull. Mus. Risi. nai. Belg., XVIII (1942). nO 44 et nO 57, XIX (1943),
nO 49).

TABLEAU DES GENRbS

Sommet du vertex plus étroit que les yeux, non saillants
(fig.357). . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 212) Paratettix.
Sommet du vertex en général plus large que les yeux
(rarement égal), faisant habituellement bien saillie en
avant d'eux. . . . . . . . . . . . . _ . (p. 213) Tetrix.

Gen. PARATETTIX BOLlvAn, 1/:;/:;7

Ce genre est extrêmement voisin du suivant et en dilTère surtout par
le sommet du vertex plus étroit que les yeux et non saillant en avant j

la carène médiane du pronotum est toujours basse.

Distribution. - Genre cosmopolite j une seule espèce cn France.

Paratettix meridionalis (BAMll.). - Telr'ix meridionalis RAMBUR, lti~9,
Faune Anda!., II, p. 65; - AZAM, 1901, p. 53.' - Paraiellix meridionalis
FINOT, 1890, p. 170; - CHOPARD,1922, p. 138, fig. 303, 317; -CHOPARD,
lCJ23, p.281 ; - HOULBERT,1927, p. 168, pl. VIII, fig. 43; - CHOPARD,
1947, p. 67, pl. VIII, fig. 9[j.

Petite espèce, de forme assez étroite; tête enfoncée dans le pronotum
jusqu'aux yeux; pronotum toujours très allongé, dépassant l'apex des
fémurs postérieurs. Vertex particulièrement -étroit, moins large qu'un
œil, à bords assez saillants, petite carène médiane ne faisant pas du tout
saillie en avant des yeux. Pronotum tronqué en avant, bien élargi aux
épaules, les carènes latérales antérieures un peu convexes; carène mé-
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diane très peu élevée, oroite sur toute sa longueur, présentant un peu avant
le bord antérieur une très petite saillie arrondie, puis tout à fait nulle sur
moins d'un demi-millimètre avant ('(' bord; disque marqué Ile petites
granulations lisses. Élytres ovales, arrondis au sommet, présentant une
seule nervure, située au quart interne de l'élytre, divisée près de sa base.
Ailes dl'passant un pl'U l'extrémité ou pronotum. C:ouleur toujours ~rise
ou noirâtre, souvent avec deux taches brunes, triangulaires, sur le pro-
notum ; en avant de ces. taches, on en voit souvent une autre plus grande
et plus claire; parfois, la coloration est plus variée de brun et de jaune.

Long. cr 9-11 mm., 9 12-14 mm.

Commun dans les endroits humides, au bord des ruisseaux; aussi sur les
plages sablonneuses. Passe l'hiver à l'état adulte.

Tous les départements du bord de la Méditerranée; plus Basses-Alpes,
Drôme, Vaucluse; Lot-et-Garonne: environs d'Agen (BRISOUT); Hautes-
Pyrénées: Tarbes (PANDELLÉ); Charente-Maritime: environs de la Trem-
blade (GIIASSÉ); Gironde: Lamothe et Cazau (FINOT). Ile d'Olc\ron ; Corse.

Espèce répandue .lans toute la région m(\diterranc\cnne.

Geu. TETRIX. LATREILLE, Œ02

Vertex presque toujours plus large que les yeux et il. sommet avançant
au delà de ceux-ci. Antennes courtes, de 12 à 14 articles. Pronotum de
long-ueur très variable, même chez des individus appartenant à une même
espèce. Élytres très petits, squamiformes ; ailes plus ou inoins développées.
Prosternum prolongé en avant en mentonnière qui entoure la bouche.
Fémurs comprimés, à carènes aiguës; tibias postérieurs armés dessus de
.Ieux rangées d'épines, sans épine apicale externe. Tarses comprimés, ne
présentant jamais d'arolia entre les ongles; métatarses postérieurs pré-
sentant en général des pulvilli anguleux. Valves de l'oviscapte dentelées
au bord externe:

Distribution. - Genre cosmopolite.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Carène dorsale bien saillante en avant, s'abaissant assez
brusquement vers le milieu, nulle dans la moitié postérieure
du pronotum (fig. 358) ; celui-ci présentant deux profondes
impressions . . . . . . . . . . . . . .'. . . . • 1. depressa.

- Carène dorsale plus ou moins saillante, mais régulière;
disque du pronotum sans impressions. . . . . . . . . . . . . 2.

2. Sommet du vertex à peine plus large qu'un œil, peu saillant
en avant (fig. 359) . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. ceperoi.
Sommet du vertex plus large que les yeux et faisant bien
saillie en avant. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3.

3. Carène dorsale bien saillante, formant une carène compri-
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mée jU8qu'au delà des épaules, faiblement convexe sur
tou~e sa longueur (fig. 360). ESpPl'P8 typirpH'menl microp.
tèrps pt il pl'OIJoluIIl ('ourl. . . . , . . . . . . . . . . ü.

368.

~t-~ 367.~=======:-.:x:=-1::"'--="'"t:::-=-~

OIQ
352.

Fm. 357 à 368. - 357. V"rtex de Paratettix meridionulis. - 358. Profil du prunotum
de Tetrix depre~.,a. - 359. Vertex de TefriaJ ceperoi. - 360. Pr'ofi! du pronotum de
Tetrix tenuicornis. - 361. Profil du pronotum de Tetriœ subulata. - 362. Fémur
antérieur de Tetrix subulata. - 363. id. de T. türki. - 364. Vertex de T. subulata.
- 365. Vertex de T. bolivari. - 366. Antenne de T. tenuicorni .•. - 367. id. de T. vit-
tafa. - 368. id. dl' T. bipunrtata.

ClJrè'Jw t1"r'....I.. p"U 8 'illn'lle. formant ml{' simple lig-ne
saillante. faihlmm'nt ('onvpxc pn avant selliement. Jroitr'
ou 8ubconcave en arrière (fig-. 361). Espr\('(',., lypiqlj('mtml
macroptprps et il pronotum long. . . . . . . . . . . .
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4. Fémurs antérieurs à carènes droites ou faiblement ondu.
lée~ (fig. 362) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . u.

- Fémurs antérieurs à ('al'i'neR bien llndulé£'~ (fig. 363);
carl'-ne dorsale non saillant£' .. \iles pt pronotum habituelle-
ment assez ('ourts . . . . . . . . . . . . . . . . . . rI. türki.

ri.• \pex llu vertex bien saillant en avant cles yeux (Hg. 364) ;
1er et 2e pulvilli des tarses postérieurs légèl'ement inégaux,
médiocrement saillants, peu aigus; carènes fémorales
droites . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . 3. lubulata.

- Apex du vertex peu saillant en avant des yeux (fig. 365) ;
1er et 2,e pulvilli des tarses postérieurs ~gaux, saillants,
bien aigus à l'apex; carènes fémorales un peu ondulées. 4. bolivari.

Il. Antennes grêles, relativement longues, à articles longs
(('eux du milieu de l'antenne environ 4 fois amlsi longs
que larges, fig. 366). Pronotum présentant habituellement
deux taches noires triangulaires; bord externe de l'aile
nettement festonné; pulvilli très saillants, anguleux,
le 1er très crochu. . . . . . . . . . . . . . . . 6. tenuicornis.

- Antennes plus courtes et plus épaisses, à articles plus courts
(('pux tIu milieu de l'antenne 2 à 3 fois aussi longs que
larges). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7.

7 .. \ntennes d'épaisseur mo)'ennc, à articles médians 3 fois
aussi lon~ que larges (fig. 367) ; fémurs postérieurs un peu
étroits. Pronotum généralement unicolore; pulvilli sail-
lants romme lenuicornis; ailes non festonnées . . . . 8. vittata.

- .\ntennes courtes el épaisses, à articles médians environ
2 fois aussi longs que larges (fig. 368). Pronotum présen-
tant généralement deux taches triangulair<'s oblongues;
Illml externe Ile l'aile faiblement festonné; pulvilli du
llléLat:Jrs(~ postérieur ppu saillants . . . . . . . . 7. bipunctata.

1. Tetrix depressa BmsouT, 1848, Ann. Soc. ent. Fr., (2) VI, p. 424 ; -
FINOT, 1890, p. 168, pl. 8, fig. 117; - AZAM, 1901, p. 77; - HOULBERT,

1927, p. 171, pl. VIII, fig. 45; - CHOPARD, 1947, p. 68. - Acrydium
depressum CHOPARD, 1922, p. 138, fig. 318.

Biologie. - GRASSÉ, 1928, Bull. Soc. ent. Fr., p. 167.
Corps rugueux. Vertex très large, tronqué droit, dépassant à peine les

yeux, à bords assez fortement relevés, carène médiane très marquée.
Pronotum à. bord antérieur anguleux, carène médiane élevée, réguliè-
rement arrondie en avant, brusquement abaissée, un peu avant le milieu;
carènes latérales très élargies aux épaules, finement denticulées; un peu
cn dessous de la partie élevée de la carène Be trouvent deux impressions,
le plus souvent accentuées par rleux taches brun foncé; prolon~ement
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du pronotum ne dépassant pas c'hpz le type Ir" ~enoux postérieurs. Tous
les fémurs à carènes fortement ondulées. Élytre" de forme ovale arrondie,
il réticulation peu saillante; ailes attrignant la moitié du pronotum.

Longo. cf 7-H mm., <.;? 10-11 mm. .
Espèce facile à recormaitre pal' la forme du prorlOtum. par ~a ~taturf'

robuste. sa forte rug-osité. son vrrtex très largor .

•\ssez commun, en général, dans ]ps endroits humides, au bord des cuurs
d'eau. sur les plages: cependant, d'après GRASSÉ, sur les coteaux pierreux
pt secs en Dordogne. Adulte presque toute l'année, mais surtout de l'automne
au printemps.

Départements méditerranéf'ns ; Basses-Alpes; Drôme; Vaucluse; Rhône:
Décinps, près de Lyon (DÉRIARD); Haute-Garonne: Caraman (PANTEL) ;
Hautes-Pyrénées: Tarbes (PANDELLÉ); Dordogne (GRASSÉ); Aveyron
Le Rozier (CHOPARD) ; Puy-de-Dôme; Deux-Sèvres: Niort (GÉLINl.

Europe méridionale, Afrique du Nord, Asie .\1ineure.

forme acuminata BRuuÉ, 1850, Ann. Soc. l'nt. Fr., (2) VIII, Bulletin,
p. I.XIIi. - Pronotum dépassant beaucoup l'apex des fémurs postérieurs;
ailes plus longues que ehf'7.If' typl'. Lon~. l:i mm. -.'\ vp(' le type, mais plus
rare.

2. Tetrix ceperoi (BOL.). - Telrix Ceperoi BOLIVAR, 11)87,An. Soc. esp.
Hist. nat., XVI, p. 100. - Telrix Ceperoi AZ-\M, 1901, p. 79; - HO~L-
BERT, 1927, p. 172. - Acrydium Ceperoi CHOPARD, 1922, p. 140, fig.
316.

Espèce facile à confondre avec Paraietlix meridionalis auquel elle
ressemble par le vrrtex étroit; celui-ci est cpprndant un peu plus I:lfge
qu'un œil, légèrement Margi en avant et faisant un peu saillie. La formp
g-énéralc cst plus grêle r;t:c rc Ile du Paraieffi:r ; rarpne médiane du pro-
notum plus fl'Ievi'c au. milieu, plus doucemf'nt ahaissée près ùu bOl ri
antérieur; l'arènes des fémurs postérieurs moins fortemrnt ondulées. la
carène inférieure tout à fait droite. Coloration grisâtre ou brunâtre uni-
forme ou avec de nomhreuses variétés ùans la disposition ors taches.

Long. cf 10,5-11,5 mm., <.;? 12.5-13 mm.

Asspz rare et dans df's localités très diverses; adulte d'avril à août.
Var: Fréjus, au bord dl's marai~ prps de la mer: Basses-Alpes: Gironde:

Lamothe, Cazan (FINOT), Pont. de-la ~laye (REMAuDIÈm:) : Hérault: Vendres,
~fontpellier (GRASSÉ) ; Camargue: salins de Badon (REMAUDIÈRE) : Deux-
Sèvres (GÉLIN) ; Dordogne (GRAssé) : Sologne (DE SAt;LCY) ; Allier: Brou-
Vernet (DU BUYSSON); Morbihan: euv. de Vannes; Ille-et-Vilaine: St-
Thurial (SELLIER); Loire-Inférieure (l'IEL DE CHURCHE~ILLE); Vienne:
Châtellerault (REMAUDIÈRI::): Avryron: Le Rozier (CHOPARD); Seine-l't-
Oise: Montfort l'Amaury (REMAUDIÈRE), - Jersey, Guernesey (ZEUNER).

Europe méridionale, l'l'monte jusqu'en Belgique (CARPENTIER); Nord-
Ouest de l'Afrique.

3. Tetrix subulata (L.). - Grylllls subllialus LINNÉ, 17Gl, Fauna :-'uec.
(l~d. II), p. 236. - - Tcll'i.r sllblllala FI:'<OT, ItlVO, p. 167, pl. 8, fig. IlG; -
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.\ZAM, J\J{IJ. p. IR; - HouwrmT. I!J:2I, p. !lm. pl. VIII, fig. 4ti; - (;/[0-

PARD, HJ47, p. li~.- .lcT'!Jdillnl sllfmlallltTl CI[OP.U\D, 1\)22, p. HO, fig.
315, 320, 326, 327.

Biologie. - CAHl'ENTIEH, [~J 1~, Bull. Mu.,. H.
Hist. nat. Belgo., XVIII, nO 44, p. I:~.

Espèce ,le forme I~troite. il lon~ pronotl1In,
remarquable par le vertex tr(\s larg-e. ang-uleux,
faisant bien saillie l'n avant dl''l Ypux ; bord3 latl.-
raux ,lu vertex il ppine saillants, cari'ne arrondie,
assez élevée en avant, mais presque nulle sur
l'occiput. Pronotum finement g-ranuleux, sans
tubercules plus gros ('omme on en voit l'hez l'eperni
ou p, meritlionalis ; carène médiane assez plevl'e,
régoulièrement convexe jusqu'au bord antérieur,
très basse sur le prolong-ement ; carènes des
({-murs ondull'cs. Ailes attl'ig-nant ou dépassant un
peu l'extr{'mité du pronotum. Coloration l'xtn~-
mement variable, gorisâtrl'. ferrug-ineuse, brunâtrc,
noirâtre, avec ou sans taches. brune ; parfois
présentant \lne largoe bande claire ml-diane sur
toute la longueur. KARNY (\Vien. eni. Zig., XXVI
(1907), p.277) cite If> variétps de coloration de
,'ette espèce que je ne l'roi., pas nél'l'ssaire de rap-
['l'1er ici. Fm. 369.'- Tetrix

Lon~. cf Il,G-12 mm., 9 12,5-15 mm. Rubulala l,., (f, y .i.

Très commun tlan~ tout!' la FraIH'C, dans les f'ndroits hurnid!'s, "c Te/rix
nage facilement à la surfacl' dl' J'l'au, un l'pu à la façou dl's G"rris ; il vole aus~i
très bien. Comme les autrl'S Tetri.T, il sl'mble SI' nourrir surtout ,l'algues uui.
cl'Ilulaires uu lilamenteusps. Un trouvp des individus adultes dès le début du
printemps; ils ont passé l'hivpr à l',:tat de larve âgép OU même déjà à l'état
adulte j il ('st possible qu'il pxistp dpllx g-énératiolls. GÉLIN l'a trouvé' dans
les rues de Niort et pensait qu'il vient hiverner daIJ.s les endroits secs.

Tuutl' l'Europe; Asie paléarctique. Nord des Etats-Unis (introduit ?).
CormlJattenuata SÉL"\:s, 1Rti2, AIUI. Soc. ent. Belg., VI, p. 15() (= sahlbergi

SAULCY,18R8). - Pronotum bien plus court que chez le type, ne dépassant
pas l'apex des fémurs posthieurs. - Long. l'\,5-tO,5 mm. - En général bien
plus rare que le type; Somme: Cartigny (SCHÜNEICH); Seine-et-Uise : Lardy
(CHOPARD) ; Marne: Reims (DELLEVOYE); Seine-et-Marne: Ozoir.la.Fprrière
(REMAUDIÈRE); Finistère: Plouzeau (LEBEURIER); Moselle: environs de
Metz (SAULCY); Gironde: Lacanau (flEMAUDIÈRE); Lot: Cabrerets, bords du
Célé (CHOPARD); Basses-Alpes (AZAM); Var: Chabrières (AzAM); Aude:
Carcamères-Ies-Bains (VANDEL). .

4. Tetrix bolivari :.;\ULCY in AZAM, IVOI, Mise. Ent., IX, p. 77
IIOUI.DERT, 1~'!7, p. 170. - .Icrydium Rotivnri CHOP.\RD, HJ22, p. 140,
fil;. :J'!~-32~.
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Très voisin du précédent; en diffère par le vertex moins anguleux, peu
saillant pn avant dps ypux ; bord post prieur du pronotum relevé en petite
l'arÈ'ne ; 1er pt 2e pulvilli dp;:; t:HSp;:;posthipurs ('g-aux ; toutes le::! carènes
fémorales bien undu\('l'';. Ce ,'ara("U're SI" voit. parti("ulii'f('ml'Tlt bil'Tl aux
,'arène::! infprieures des f(~murs interm(~diaire" ,.t posthieurs et il permrt
de distinguer ce 1'efrix dl' T. reperoi dont le lIIâ le surtout ,1ifIi're à peillf~
par la larp;eur du vertex.

Long. 12-13 mm.

Rare et peu répandu en France. D'après AZAM,il y aurait deux générations,
en mars-avril, puis juin-juillpt. Aude (GAVOY): Basses-Alpes: Chabrières,
hord8 du ravin (le Claux (,\ZAM) ; Châteauredon, dans l'Asse (AZAM); Avey-
ron: Le Rozier (CHOPARD); Lorraine: environ~ de Dieuze (DE SAULCY);
Indre: Ambrault. (PES-;ON); Seine-et-Oise: Grignon (REMAt:DIllRE!. La
rppartition pxactE' de cet InspC'tp pn Europp p<t !Ila1 ,'onnue.

5_ Tetrix türki (KRAUSS). - Tellix Türki KRAUSS, 1876, Ent. :\lonatsbl.,
l, p. 103. - Teirix Turki AZAM, 1901, p. 78; - HOULBERT, 1927,
p. 172. - Acrydium Türki CHOPARD. 1922, p. 139, fig-. 325.

Espèce bien caractérisée, le pronotum à carène basse comme les précé~
dentes, la forme courte pt larg-e. ('omme les suivantes. Vertex presque
deux fois aussi large qu'un œil, un peu saillant en avant des yeux, à
("arènes médiane et latérales birn marquées. Antennes ù articles moyem
pnviron 3 foi!! aussi longs (lue larges. Pronotllm large aux épaules. peu
rugueux, à prolongement dépassant très peu les genoux postérieurs, un
peu courbé vers IB bas à son extrpmité ; carène médiane très légèrement
gibbeuse vers le milieu dn la pro zone, très faible en avant, presque nulle
dans tout le prolongement; ('arènes latérales de la prozone très faibles.
Élytres ù r(.ticulation ù peine marquée. Carènes fémorales bien ondulées;
1er et 2e pulvilli des tarses pO"itériellrs égaux.

Long. if H-R,5 mm., 9 111-11 mm.

!tare et localisé dans les endroits humides.
Basses-Alpes: Digne, sur les sables de la Bléone ; Chabrières, sur les sables

de l'Assp: Châteauredon (AzAM); Drome: Luz.la-Croix-Haute (REY).
Esppcp répandup surtout pn Europp C'pntrale ; .\Ilernagnp, Tyrol, Roumanil',

.\ utriche, Yougoslavie.

forme sauIcyi .hA'1, ll'lU:-l, Ann. ~oc, ent. Fr., LXII, Bulletin, p. LCCX'd.

- Forme macroptère à pronotllm dépassant bipn l'apex des fémurs posté-
ripllrs. - Cette form? a été trouvép par .\ZAMdam les Rasses-Alpes, avec le
typf'.

fi. Tetrix tenuicornis (~HILD.). - Telti.r lelllliroT'nis ::-;\HLBERt;, ltm:-l,
Medd. ~or. Fauna Flora Frnn., XIX, p. 47. - Telri,T bipunrfafa FINOT,

IH\:lO,p. 160; -AzAM, 1\:l01, p. 78; - HOULBI;RT, 1\:li7, p. 170. - A.cry-
dillm bipunclafum CHOPARD, 1\:l22, p. 1a8, Hg. ~HU, a'll. - Telri.r fenLli~
l'omis CHOPARD, 1947, p. 68, pl. VIII, fig. gr..
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lrlO. 370. - LM'Ve i1~éH Je T.tri.l'
tpnulcnrni .• !'Ilthlb •• X Il.

Forme g',"nérnle plu8 l'ourl P '1UI1 dans les l'IIP;'('1'8 IJrI"ei'flentes l'hez
h~typl' ; la forme IIHIITlIpli'rl' fl''ll'll'lTIhlr', par ('olll rI', il 'l', .m'm'flla. lTIai:'!
la l'arl'lIl' du pronof.ulll ('l'II hipll pllls
l'\aillanll', ~1Jrlout l'U avant. où 1'\ Ir' \'.-1
n\g-ulièn'Inl'nl ('onypxe ; le honIIlIlU'ri"llr
du prnnolum l'!'t plus anguleux. Vl'rtpx
larg'e, subang"uleux, aValll'(" devant 11''''
yeux. .\ntenne:, lon~ues et II:rples, Ir>!
articles du milieu de l'antenne Imviroll
quatre fois nus"i longs 'lllt' larg-cs, dlPz
l'adulte du moins (1) .• \iles à borei apkal
festonné. Frmurs postérieurs larg"e" pt
t"pai~ ; pu Ivilli ,les mètatarsl's postprieurs
profondément ineisi'S, an~uleux, le 1er uu
IWU /Torhu, Coloration 11'1"'1 variabII":
quand il existe fies tae hes ~ombrps sur
10 pl'onotum. l'IIp8 ~ont pmI ohlilJ1H's, il
bord onU'rieur pn'''lllH' horizonlfll.

Long". \J,fJ-1O mm.

EspPl'e l'ornmunl1 dans prl'''que toutp la
Franc!', dUIIS Ip~ l'rj(lroil~ rplativl'lHl'nt ~p('~,
dan~ Irs jardins, sous I,'s fpuillps.. 1'0111('

l'Europ'', sauf !l'S Iles Britanniqul's, mais
plu~ rare dans le nlml. .\friqul1 (lu ~ord,
Asil1 Minmlre, Sihc\rill.

forme macroptère. _. PrOl\otum pt ailps
dppassant hil'lI l'f~xtrl\rnitl; ùps rpmurs pos-
tllricurs ; la carrrH' rm~,liar)[J du prol1otum Plevre, cotlvpxe ru avant, UI1 PPu
d[.prjnll\l~ <'1I urrii-re, il partir du milipu. -- Cette forme macroptère est rare
et sa distribution Pli Frane(~ f'stmalconnue: Jura: Dôle (M. DE CAIRON) ;
S"Îlle-et.(jise : Lardy (CnoPARD); Vienll'~ : Châtellerault (HEMAUDIÈRE):
Aveyron: Le Hozier (CnoPARn): Gironde: Leeanau (HEMAunrÈRE) ; Var
(AZAM),

7. Tetrix bipunctata (L.). _. (ir!llllls (Bulla) bipunclalus LINNi~, 17r-IH,
:-iy!\l. Nat. ((Id. X), J, p.. 1~7. - - Telrix [(rl1Usû FINOT, Homo, p. 167; _.-
.\Z,\M, IUOI, p. 7R: - HOULDEHT, IU27, p. 17:l. - .1cr!JdiIlTn [(f'(lIlssi
CIIOPAHO, l\J~~, p, WU, 1iJ,t. :1~a-a21,

DilTèrc du pnl('pdcnt ~llrt()ut par le!! ontenncs, plus, courtes, à nrticles
moyrll!! nu plu!! deux fois aU!lsi lonj{s que larges chez l'adulte. Ailes à
boni l'xtrrnp fuible1llcnt fr~t(Jnn'\. Pulvilli des métalnrsps postérieurs
11I'lJ pronon('(',s pt s("pnf(\~ par clp ~ indsures IH'U profonrlcs. Cnloralioll
!'xtrl\ll\prntml variablp ('"rmn!' ['hez la plupart des Telri.T pt ayant Iionné

1. I~n t'lret. ninsl tlUP CAUPENTIEn.l'n. indiqué. 1('8 JarVN •• ml.tnn 1Î~(.IlMt uni L1C'sn,ntpnllc~
(lOUl't,,"ln fl>ut dono n'ob.£'rver que <il'"in"l'ctl'" pnl'fl1ltl'ml'nt ""luIt" •• 'iu'on l'l'£"onnltitl'n.
toujoUl'S ,\. ll~pl',\scnc" ,{"" ('Iytl'''''' .



220 ORTHOPTÉROIDES

lieu à la description d:un grand nombre de varirtés. Cette espèce est en
outre remarquable par l'étendue des variations du pronotum et des ailes
qui ont été spécialement étudiées par HAIJ.

forme subaptera RAIJ, 1909, Ent. Tidskr., XXX, p. 188. - Processus du
pronotum ne dépassant pas l'apex des fémurs posVrieurs ; ailes à peine plus
longues que les élytres. - Long. 8,5-11 mm.

forme brachyptera HUT, 1909, 1. cit., p. 188. - Pronotum semblable au
prpcédent; ailes environ deux fois aussi longues que les Plytres.

forme acuminata llAIJ, 1909, I. cit., p. 188. - Processus du pronotum dé-
passant l'apex des fémurs postérieurs; ailes n'arrivant pas à l'extrémité du
l'ronotum. - Long. 12 mm.

forme bohemani llAIJ, 1909, 1. cit., p. 188. - .\iles dépassant un peu l'apex
des fémurs postérieurs. - Long. 11-12 mm.

forme macroptera RAIJ, 1909, I. cit., p. 189, pl. 3, fig. 9. - Processus et ailes
dépassant beaucoup l'apex des fémurs postérieurs. - Lon/!. 13-15 mm.

Cette espèce semble rare en France, mais elle serait à rechercher, avec
toutes ses formes, car on peut la confondre facilement avec la précédente;
elle habite surtout les bois.

~leuse: bois de Wavrille prè~ Damvillers (DI~SAULCY); Moselle: Bitche
(KIEFFER, REMY) ; Vosges: environs de Servance (REMY) ; Jura: Les Rousses
(LESNE) j Seine-et-Marne: Fontainebleau (FINor, BAYARD); Haute-Savoie:
Chamonix (CHOPARD), lac d'Auterme, environs de Samoens, 2.000 m.
(VILLIERS).

Espèce plus nordique que la précédente, répandue assez uniformémel}t dans
tout le N ôrd de l'Europe; rare en Hollande et en Belgique; signalée en Ecosse;
communp dans l'Europe centrale. Sibérie.

8. Tetrix vittata ZETT. - Acridium villalum ZETTERSTEDT, 1821,
Ortho Suee., p. 121. - Telrix Kiefferi AZAM, 1901, Mise. Ent., IX,
p. 77 (1) ; - HOULBERT, 1927, p. 173. - Acrydium Kief/eri CHOPARD,
1922, p. 139, fig. 322.

Biologie. - CARPENTIER, 1942, Bull. Mus. Rist. nat. Belg., XVIII,
nO 44, p. 16.

La longueur des articles des antennes est intermédiaire entre les deux
espèces précédentes, les médians étant au plus 3 fois aussi longs que larges;
l'espèce est moins trapue; la coloration est très souvent uniforme;
quand il existe des taches triangulaires sur le pronotum, elles sont obliques,
à bord antérieur concave. Ailes non festonnées, sauf en cas de développe-
ment exceptionnel. Fémurs postérieurs un peu plus allongés que dans les
espèces précédentes.

Long. 8-12 mm.

1. C'est à DE SAULCY(Ann. Soc. ent. Fr., 1888, Bulletin, p. cxxxv) que l'on doit la
discrimination de cette espèce; malheureusement, l'application de la loi de priorité oblige à.
rejeter le nom de KiefJai en faveur de vittata.
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Les variations du pronotulIl pt des ailes sont analogues à celles de T.
Inlllicorl1is.

forme brachyptera CARPENTIL:Il,HW!, 1. cit., nO57, p. U. - Pronotum ne
dépassant pas les genoux postprieurs ; ailes environ deux fois aussi longues
que les élytres. - Long. ~-11 mm.

forme sjôstedtl HAIJ, W09, Ent. Tidskr., XXX, p. 1UO; pl. 3, fig. ti.
Pronotum comme le précédent, mais ailes un peu plus longues que lui.
Long. 9-12 mm.

forme macroptera llAIJ, WOU, 1. cit., p. WU, pl. :3, Iig. U. - Processus du
pronotum très allongé et ailes très amples. - Long. 10.15 mm.

D'après CAIli'ENTIEIl, passe l'hiver à l'ptat adulte et à divers stades du
développement larvaire; mais, chez les individus devenus adultes avant l'hi-
ver, les gonades ne prennent pas leur complet développement et la reproduc-
tion ne peut avoir lieu qu'au printemps suivant.

Cette espèce semble assez rare en France, bien qu't,Ile ait été signalée en
de nombreuses localités et dans des stations assez divprses ; elle a d'ailleurs
dl! être souvent confondue avpc T. tenuicornis, comme la précédente.

Oise: forêt d'Armainvilliers (IJAYAIlD); Sologne (CIlUJSSANDEAU); Cher:
Saint-Aignan (PIEL DE CnUIlCIIEvILLE); Finisti-ré : Plouzeau (LE llEURIER) ;
Morbihan, Ille-et-Vilaine (SELLIER); Massif Central: Le Lioran, ~Iont-Dore ;
Eure: La Croix-St-LeuCroy (CnoPARD); Dordogne (GRASSÉ); Gironde:
Mistres (HEMAuDIÈm:); Hérault (GRASSÉ); Gard: l'Aigoual (CHOPARD);
Var: Draguignan (AZAM); Haute-Garonne: Arbas (COIFFAIT).

llelgique, Angleterre; VPI'S l'Est, elle va moins loin que tenuicornÏ8.

s. sp. gavoyi SAULCY,It\fl:l, Ann. Soc. ent. llplg., VI, p. 156. - I~orme mal
connue, décrite comme plus petite que le type, les articles des antennes un
peu plus courts. - Uasses-Alpes : Chabrièrps (GAVOV,AZAM); Alpes-Mari.
times: mont Alaric (GAVOY ).

Famille des PYRGOMORPHIDAE

VI'rtex plus ou moins prolongé en lame horizontale en avant des yeux,
la tlite devenant par suite conique. Pl'Osternum armé d'une épine ou un
tubercule qui peut être formé par le bord antl\rieur. Organes du vol
variables, mais le plus souvpnt bien di"veloppés.

Celle famille, bien reprpsrntée ùans les clIntréps tropicale~, ne comporte
IIU'une espèce dans la faune de France.

ben. PYRGOMORPHA SERVILLE, 1839

Vertex s'avançant en lame étroite; fovéoles temporales contiguës.
Antennes courtes, un peu déprimées à la base. Pronotum conique, tronqué
en avant, arrondi en arrière, à sillon typique placé après le milieu. Pros.
ternum à bord antérieur épaissi en forme de croissant. Élytres plus ou
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moins développés, étroits, acuminés. Fémurs postérieurs grêles, allongés,
à carène supérieure aiguë.

Distribution. - ~\fri(Iue, .\sie tropi<;alt'.

Pyrgomorpha conica (OLIV.). - - .1crydium ('onirum OLIVIER. 1791,
EncycI. méthod., Ins. VI, p. 2;10. - Pyrllumorpha conica CnoPARD,
1922, p. 168, fig-. ;)00, ;10H. A, il ; CHOP-'\RD. lU47, p. 85, pl. XI,
Hg. 140 ; - HOULBEI\T, 1927, p. 142. - Pyrgomorpha grylloides
FINOT, 1890, p. 158. pl. 8, Hg. III; - AZAM. 1901, p. 73.

Fw. 371. - PY1'gornorf'ha conica 01., Q, x 3.

Biologie. - GRASSÉ, 1U24, Bull. Soc. ent. Fr., p. 16.
Couleur gris brun chez les mâles, variant du gris blanchâtre au brun ou

au vert chez les femelle", avp(' des taches blanches. Élytres de la couleur
du corps, ailes plus ou moins forLempnt teintées de rose à la base.

Long. cf 15-18 mm., 9 22-30 mm. ; pranat. cf 3-4 mm., 9 4.J-fl mm. ;
élytre cf 13-16 mm., 9 lr).22 mm.

Assez commun dans le Midi, dans les bois, au bord des chemins, dans les
endroits arides. Adulte au printemps, ponte en mai-juin; les larves passent
l'hiver, ne prenant que peu de nourriture (GRASSÉ).

Provence; Vaucluse: La Bonde (FAGNIEZ)j Hprault: dunes entre Palavas
et le Grau-du-Roi (GRA"SÉ); Pyrénées-Orientales: Banyuls (CHOPARD).
- Europe méridionale, Afrique du Nord, S.O. de l'Asie.

Famillt' des PAMPHAGIDAE

Cette famille, richement représentée en Afrique du Nord et en Asie,
ne compte que quelques formes dans la Faune française, appartenant
à la sous-famille de'> Thrinchinae.

Subfam. THRINCHINA E

Gros insectes à formes lourdes; vertex concave, fovéoles temporales
irrégulières; front perpendiculaire, la côle frontale séparée du vertex
par une petite carène transversale. Pronotum grand, à surface rugueuse,
carène médiane souvent tediforme, parfois oblitérée dans la métazone.
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Organes du vol variables. Fi-murs postérieurs comprimés, à carène!! lamel-
liformes ; tibias postérieurs arm{'s tlps"us de deux rangées d't\pines dont
une apicale externe. Abdomen pr('spntant tle chaque eût{, tle la ba"e un
~rand tympan ouvert pt une plaque différenciée.

TAllLE.\C DES GE:-;RES

- Pronutum h l'arène médiane bien marquée sur toute sa
longueur, incisée obliquement par le sillon typil{ue ; l'urps et
pattes glabres. Élytres du mâle ne ùépassant pas le 2e terg-ite
abdominal, l'eux de la (emelle lobiformes, latéraux. . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 224) Prionotropis.
Pronotum à l'arène élevée seulement dans la prozone, à
peine saillante après le sillon typique; l'orps et pattes
pubescents. Élytres et ailes bien développés ùans les deux
sexes . . . . . . . • . . . . . (p. 223) Tmethis.

tit'n. TMETHIS FIEllER, 1!:l53

mm.

~
Fm. 372. - Tmethis

eisU F.. cf. x 2.

(irand, pubescent. Pronotum très ru~ueux, il tubercules subépineux,
crête médiane élevée seulement avant le sillon
typique ; disque presque plat après ce sillon;
bord postérieur s'avançant en triangle arrondi.
Élytrt's bien dével0ppl\s dans les dellX sexes, sans
nervure intercalée. Fèmurs dentelés, les posté-
rieurs il carènes onduleuselIlt'nt crenelées, frangées
tle longs poils.

Tmethis cisti (F.). - (jryllus cis/i FAUHIC!US,
1787, Mant. Ins., l, p. 237. - Eremubia cisti
FINOT, 1890, p. 158, pl. 8, fig'. 110 ; - .\ZAM,

1901, p. 73 ; - lIouLUERT, 1927, p. 140. pl. VI,
fig'. 28. - Tmethis cisti CnOp_\HO, 192:!, p. lG7,
fig'. 421 ; - CHOPAHO, 1923, p. 284 ; - CHOPAHO,

1947, p. 84, pl. XI, fig. 139.
Gris ou testacli, plus uu moins varié de brun

et de blanchâtre. Élytres tIc la couleur llu ('orps,
avec' tics taches blanchâtres dans le champ dis-
l'oïdal. .\iles trunsparentes dans la partie anté-
rieure, ro"es dans la partie pustérieure, avec une
bande arquée noire, n'atteignant pas le bord
l'xtrrne. Tibias postérieurs j aune rougeâtre ;
fémurs postprieurs il (aec interne noir bleuté il la
base, jaune ruu~eâtre il l'apex et au bord supérieur.

Long'. cf 28-a4 mm.,' 9 :m-.tI) mm. ; pronot. cf
8,5-10 mm., 9 t~-lr) mm. ; l-lytru cf 27-28 mm., 9 ~g-30
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Je maintiens avec doute cette espèee dans la faune française, car elle a été
autrefois citée de Corse par Flbt:IIER. Elle n'a jamais été retrouvée depuis
et serait à rechercher dans les maquis.

{;l'Il. PRIONOTROPIS FmllER, lK,:~

Grande taille, oLèse, glabre. PronolUIll anguleux l'Il a\ anl, à Lord
postérieur prolongé en trianglp, carène m(~diane teetiforme, profondé-
ment et obliquement incisée par le sillon typique. Élytres et ailes abrégés.
au moins chez les femelles; les deux sexes sont brachyptères chez les
espèces françaises.

Distribution.
quie.

Espaprlle. Franœ méridionale, Italie, Dalmatie, Tur-

TABLEAU DES ESPÈCES

Pronotum comprimé, à carène lamellaire; espace séparant
Ips lobes métasternaux chez le mâle environ deux fois,
l'hez la femelle (Iuatre fois aussi large que long. 1. hystrix s. sp. azami.
Pronotum gihbpux, Ù l'arène basse, tectiforme, non lamel-
laire; espace séparant les lobes métastcmaux trois fois
chez le màle, six fois ('hez la femelle aussi large que long. 2. rhodanica.

1. Prionotropis hystrix azami UV\ROV, 1923, .Ann. Soc. l'nt. Fr., XCI,
p. 247, fig. C. - Cuculligera hyslrix AZAM, HlOl, p. 72. - Prionolropis

Fm. 373. - Prionotropïs azami Uv •• cr. x 2.

hyslrix CHOPARD, 1922, p. 167 (pars) ; - CHOPARD, 1947, p. 84, pl. XI,
fig. 138.

De couleur variable, gris, brun ou rougeâtre tacheté de blanc et de
noirâtre. Tête rugueuse. Pronotum avec des gros tubercules élevés, pré-
sentant généralement deux taches blanc jaunâtre au-dessus des carènes
latérales ; angle postérieur presque droit, ou même droit et arrondi
Élytres du mâle atteignant l'apex du 3e tergite abdominal, leur largeur
maxima un peu avant Je milieu, apex parabolique, bord postérieur aussi
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/1.

.,
a.

convexe que l'antérieur; élytres de la femelle atteig nant presque l'extrt~.
mité du 2e terg-ite, très larg-es avec l'apex largement arrondi et le bord
postérieur peu convexe. •

Long. cr 35-42 mm., 9 43.;};) mm. ; pronot. cr 12-14 mm., 9 IfJ-IH
mm. ; fém. post. cr 16-18 mm., 9 18-20 mm. ; élytre cr 13 mm., 9 11 mm.

Rare et localisé, dans les endroits pierreux, en juillet-août.
Var: Plan de Canjul'rs; Les Arcs; environs de Broves (AzAM, BI;IILANU);

Forcalqueiret, ,'oImnun en 1 !J4!J (DELMAS l't RAMillER). - Non cOllnu hors
de France; la forme typique est de Dalmatie.

~. Prionotropis rhodanica Uv. - Priunolropis hyslrix r/wdallica UVA-

ROV, 1922, Ann. :3oc. ent. Fr., XCI, p. 247, fig. D. - Prionoiropis hysirix
CHOPARD, 1922, p. 167 (pars), fig. 420.

DifTère du précédent par la carène du pronotum épaisse, angle antérieur
très obtus ou arrondi, méta zone bombée; bord inférieur des lobes laté-
raux sinué. Élytres du mâle dépassant le 3e tergite abdominal, larges,
leur nervation très irrégulière, apex tronqué et arrondi, bord postérieur
peu convexe. Élytres de la femelle atteignant l'apex du 2e tergite, très
larges. Carène supérieure des fémurs postérieurs presque lisse, à denti-
culation indistincte. Coloration très uniforme, grise ou brun rougeâtre.

Long. cr 32-38 mm., 9 42-48 mm. ; pronol. cr 11-13 mm., 9 14-16
mm. ; fém. post. cr 17-18 mm., 920-22 mm.; t.lytre cr 13 mm., 9 12 mm.

Espèce dél'uuverte ùans la Crau, entre .\rles pt Istres, en juin HJ1!J par
P. :\IARCHAI. et P. V -\YSSIÈIIE. Rptrouv,:,' l'II plusieurs points de la même
région (DEuIAs). •

Famille ùes CATANTOPIDAE

Ct'ttc famille ('omprend un nombre considérable ,l'espèces dans les
faunes tropicales, mais elle est assez mal représentée dans notre faune. Le
caractère fourni par la présence d'un tubercule saillant au milieu du pros-
ternum n'est pas absolument distinctif du groupe; il est toutefois entiè-
rement suffisant pour distinguer les espèces françaises,

TABLEAU DES GENRES

1. Tibias postérieurs armés d'une épine apicale sur chaque
bord supérieur (fig. 374); tubercule prosternai en forme
d'écusson quadrangulaire. Petite espèce à élytres lobi-
formes dans les deux sexes. . . . . . . . . . (p. 227) Pezotettix.
TiLias postérieurs ne présentant pas d'épine api('ale au bord
t'xterne (fig. 375) . . . . . . . . . . . . . . . . . .

2. Pronotum à carènes latérales nulles (fig. 376) .
- Pronotum à carènes latérales bien marquées, au moins dans

la prozone (figo. 377). . . . . . . . .. ...•..
I~
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3. Pronotum à carène médiane élevée, bord postérieur angu-
leux. Grande espèce à organes du voJ bien développés
. . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 228) Anacridium.
Pronotum subcylindrique, à bord postérieur arrondi ou
tronqué. Petites espèces habitant les montagnes. . . . . . . . 4.

4. Tympan abdominal bien développé, normal . . . . . . . . . !J.
- Tympan abdominal petit, rudimentaire. (p. 234) Cophopodisma.

378.
\ \~\\(\/S}' )/

/
\, " !

, 1

:/
\ ." )"------ '

379
377.

Fm. 374 à 379. - 374. Extrémité du tibia pt tarse postérieurs de Pezoteitix. - 375.
Extrémité du tibia postérieur de Calliptamus. - 376. Tête et pronotum d'Anacridium.
- 377. Tête et pronotum de Calliptamus. - 378. Extrémité abdominale du mâle
d'£'uprcpocncmis. - 379. id. de Calliptamus.

d. Burd pustérieur du pruI\utulll arrundi ; élytre" très réduit".
latéraux ou absents. . . . . . . . . . . . . . (p. 230) Podisma.

- Bord postérieur du pronotum en angle obtus; élytres bien
développés ou au moins contigus sur la lig-ne médiane. .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 229) Melanoplus.

6. Front déclive; fémurs postérieurs longs et étroits; extré-
mité abdominale du mâle non renflée. cerques subaigus à
l'apex (fig. 378). . . . . . . . . . . . (p. 235) Euprepocnemis.

- Front perpendiculaire, bombé; fémurs postérieurs courts
et épais; extrémité abdominale du mâle dilatée, à segments
soudés; eerques aplatis (fig. 379) . . . . . . . . . . . 7.
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7. Organes du vol bien développés; pronotum à bord posté-
rieur en angle obtus. . . . . . . . . . . . (p. 236) Calliptamus.

- Élytres courts, ne dépassant pas l'apex du 2e tergite
abdominal, ailes nulles; pronotum à bord postérieur
Caiblement convexe, non anguleux. . . . (p. 239) Paracaloptenus.

Gen. PEZOTETTIX BUHMEI!'>TER, 1~40

Petit. Vertex peu avancé entre les yeux, arrondi. Pronutum il carène
médiane élevée dans toute sa longueur, légèrement interrompue par trois
sillons transversaux, le sillon typique après le milieu. Tubercule prosternaI
cn Corme d'écusson, comprimé, obtus. Fémurs antérieurs renflés, l'ourts ;
Cémurs postérieurs Corts, avec la carène supérieure aiguë; tibias posté-
rieurs armés de deux rangées d'épines dont une à l'apex du bord externe
(c'est la seule espèce Crançaise présentant ce caractère). Élytres très courts
dans les deux sexes, latéraux; ailes nulles.

Distribution. - Europe méridionale, Asie Mineure'; Afrique du Nord.

Pezotettix giornai (ROSSI). - Gl'yllus Gio1'11ae ROSSI, 17U4, ~Iant. lm.,
II, p. 104. - Plalyphyma Gio1'11ae FINOT, I~Ull, p. 164, pl.~, fig'. llG ;-

)<'10.380. - Pezolettix giornai U.ob~i. 9. x ...

,\ZAM, IVOI, p. 7.1; - l1oULllEHT, 1'J~7, p. lrd. pl. VIII, lig'. :m.
IJezolelliJ: (iiul'/llli Clllll'AIID, lV~2, p. 1(j'J, Hg. :W7, .122; _. CllllI'AIID,

IU'l3, p. 2~4; - CIIOI'AHD, IV47, p. ~r" pl. XI, Hg. 141.
De l'ouleur très variable, gris ou brun roux, varié de brun et suuvcnl:

de blanc; pronotum à lobes latéraux presque toujours plus Concés que Il'
disque; abdomen brun foncl~ sur les ('Îitès. Disque du pronotum un peu
rugueux, carènes latérales distinctes et un peu divergentes. Élytres ovales,
ùépassant à peine le premier tergite abdominal. Fémurs postérieurs avec
ùeux taches brunes plus ou moins nettes; tibias postérieurs velus, bleu
sale ou testacés. Cerques du mâle droits, acuminés. Oviscapte à valves
longues.

Lung. cf 11-1rJ 111111., 9 12-1H IIlIlJ. ; prunot. cf 3-3,~ mm., 9 3,5-4,~
lIII11. ; élytre cf 2,~ mm., 9 3,2 mm ..
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Assez commun ou commun dans les endroits incultes, les prairies, les bois,
~ur les herbes et les buissons bas. De juin à novembre; on le. trouve souvent
accouplé à l'arrière-saison et il hiverne parfois à l'état adulte dans le Midi.
Cette petite espèce peut être facilement prise pour une larve, mais on la
reconnaîtra à la présence des plytrcs latéraux, à la forme du tubercule pros-
ternai et à l'armature des tibias postérieurs.

Toute la région méditerranéenne; Drôme, Vaucluse, Lozère, Lot, Avey-
ron; Hautes-Pyrénées; côte atlantique jusqu'à la Charente-Maritime
Deux-Sèvres; Indre-et-Loire: Richelieu (Dr CALLOT).Corse.

Europe méridionale, Nord de l'Afrique, Asie Mineure.

Gen. ANACRIDIUM CV,ŒOV, 1922

Grande taille. un peu pubescent. Front presque vertical; côte frontale
faiblement resserrée au niveau de l'ocelle. Pronotum un peu comprimé
dans la prozone ; crète médiane un peu convexe, coupée par trois sillons;
tubercule prosternai droit ou faiblement inclinè. cylindrique ou un peu
comprimé. Élytres. long-s ; ailes plus ou moins enfumées. Plaque sous-
génitale du mâle trilobée.

Distribution. - Afrique; régiun méditerranéenne ; Asie tropicale.

Anacridium aegyptium (L.). - Gryllus (Locusla) aegyplius LINNÉ,
1764, Mus. Ludov. Ulric., p. 138. - Acridium aegyplium FINOT, 1890,

FlG. 381. - Anacririium aegyptium L., c!, À l,.j.

p. 1~)\:I. pl. ~. fig. 11'2 ; - _\Z-\M, 1\:101, p. 74; - HOL'LBERT. 1\:127. p. 155,
fig-. 71. - Orlhacanlhacris aeyyplia CHOPARD, 1\:122, p. 169, fi!!. 30;). -
Anacridillm al'Y!lplium CHOPARD. Hl23. p. '2~4 CUOPARD, 1947,
p. 85, pl. Xl. fig. 142.

Biologie. - G1U""f:, 1\.1'22.Bull. biu!. Fr. Bplg., LVI. p. S4f); ~FEDU-
ROV, 1927, Trans. ent. Soc. London, LXXV, p. 53; - VOLKONSKY,
1937, C.R. Soc. Biol., CXXV, p. 739.

Brun ('.('neIrp, SOllvpnt avpl' lIne ptroite ligne jaune sur la crête du pro-
notum et sur la tète. SOlllmet du vertex concave, à bords latéraux carp-
nés, apex tronqué; front p..qH'lldil'1I1airp. Pronotum lin Pf'U rétrpci l'Il
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avant, l'Ugueux ; l'arpne l'flllVeXe dans la !lrozone, Pfl'Stlue droite tlans la
métazone; l'arènes lalt:ralt.s n1l1l1's. T1Ib"rc1Ile prnstrrnal droit, ['onique,
obtus à l'apex; ùef:>;,UUSÙU lhura.À velu. Fémurs pu;,léricurs urnés tle
3 taches brunes dessus; tibias velus, gris un peu bleuté, à épines jaunes à
pointe noire. Élytres dépassant bien l'extrémité des fémurs postérieurs,
grisâtres avec des petites taches brunes. Ailes ornées d'une assez large
bande enfumée arquée.

Long. cf 32-36 mm., Ç? ;,0-66 mm. ; pronot. cf 10-12,5 mm., Ç? 13-
15 mm. ; fém. poo;;t. cf 22-25 mm .. Ç? :lO-33 mm. ; {o)ytf(~cf 43-f17 mm.,
Ç? ~)~)-liO mm.

Cet Acridien l'st la plus grande espèce Crançaise; iLSl' trouve surtout sur
les buissons et Il'S arbustes. dans les endroits chauds. Adulte vprs le début
d'août, il hiverne et ne se' reproduit qu'au printemps, bien qu'on observl'
déjà des accouplements en octobre-novembre (GRASSÉ).La ponte se Caitdans
la terre; il Y a en général deux oothèques contenant :W à fiO œufs. Les Jarvp"
sont vertes ponctuées de brun; elles éclosent en avril et se trouvent à terrI'
dans les herbes. L'inspcte devient adulte après Il ou i mues. Malgré sa granop
taille, cet Acridien ne cause pas de dégâts pn France.

Commun dans tout le Midi jusqu'au Vaucluse et la Drôme; Hautes-Alpes;
Ariège j Haute-Garonne; Lot-pt-Garonne; Gironde. Capturé accidentelle-
ment en Côte-d'Or, à Dijon (PARIS),et dans l'Ille-et- Vilaine: Saint-Malo
(I10ULBERT).Corse.

Europe méridionale, .Urique du Nord j Sud-Ouest de l'Asie.

Gen. MELANOPLUS ~TAL, IH73

(Bohemanella flAMME, 1951) (1)

Inspctes de haute montagne (2), ùe taille médiocre. Vertex déprimé,
obtus. Pronotum plat dessus, à prozone un peu btlmbéc, surtout chez le
mâle; carène médiane bien marquée dans la métaionc, {'arènes latérales
faibles, sillon typique après le milieu, bord postérieur subanguleux. Élytres
plus ou moins lléveloppés, contigus sur la lig-ne médiane. Abdomen du'
mâle le plus souvent ppaissi il. l'apex pt plus nu moins relevé; l'prques pn
g-énéral aplatis à l'apex. Tubercule prosternai variable. mais toujours
bien saillant.

Distribution. - (;enre nortl-ampricain aVt'{' une pspÈ'['C européenne
bor('o-alpine.

Melanoplus frigidus (13011.). - Gryllus frigidus I30IIEMAN, lR4li, Opfv.
Vet. Akad. Fürh., p. HO. - Pezolellix frigidus AZAM, 1901, p. 74. - Po-

1. RAMME(1051. p. 18) a créé pour cette espèce le genre Bohemanella qu'il considère
comme bien plus voisin des Podisma que ,les Melanoplus; les arguments qu'il donne,
{'n particulier la forme ùe l'espace entre les lobes mPsosternaux. sont bien faibles et je
persiste il. considérer cette espèce comme apparentée aux Jlelanoplus.

2. Ce caractère n'pst valable que pour la faune française.
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rlisma trigida CHOPARD, HJ22, p. 171. fi/r. 427 A, B ; - HOULBERT. 1927.
p. 162; - CHOPARD, 1947, p. tlG.

Corps velu, vert olive, ou brun. Ycrtex assez étroit, surtout chez la
femelle. Pronotum il bord postérieur subanguleux chez le mâle, un peu
plus arrondi chez la femelle, les lobes latéraux tachés de noir brillant avec
une tache calleuse j aune dans la pro zone. Tubercule prosternaI large et
f'omprimé antéro-postérieurement, surtout chez la femelle. Élytres bruns,
lancéolés, contigus sur la ligne médiane, attei/rnant l'apex du 3e tergite
abdominal; ,ailes très courtes, enfumées. Ft'-murs postérieurs noirs à l'a-
pex, présentant deux taches noires externes, rouges à la face inf{>rieure ;
tibias postérieurs rouges à t'-pines noires. Plaque sous-génitale du mille
hrièvement triangulaire; cerques aplatis. arrondis à l'extrémitl'.

Fm. 382. - 2l1elanopl1lR frigiduR Boh., Q. x 2,5.

Long. cf 17-20 mm .. 9 24-26 mm. ; pronot. cf 4-4.f> mm .. 9 ;)-0 mm. ;
?lytre o-R mm:

Prairies de hautes montagnes, vers 2.000 mètres, pn août-septembre ; rare.
Savoie: Mont Genèvre, la Plane, :2.350 m. (BULTINGAIRE); Hautes-Alpes:

plateau de Gondran, environs de Briançon (BLANCHARD); Saint- Véran
(AZAM); La Grave (CHOPARD); col de l'Isoard; Isère: massif de la Char-
treuse (G. DF.VrrHET). - Nord oe l'Europe, Alpes: Altaï; Alaska.

Gen. PODISMA LATREILLF. 1829

Bord postérieur du pronotum tronqut'- ou faiblement arrondi. non
anguleux; élytres courts. laU'raux, mais il existe des formes marrop-
tf>res. Cerques des mâles aigus à l'apex.

Distribution. - Partie septentrionale et montagnps d'Europp d. d'.\sif'.

TABLEAC DES ESP~CE~

Tibias postérieurs jaunâtres; mâle il élytrf's ptroits. lan-
céolés (fig. 384), plaque sous-génitale aiguë (fig. 386);
valves de l'ovisraptp longues, Ips inférieures non dpntéf's
(fig. 385) , 1. alpina.
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- Tibias postérieurs bleus ; mùle à c\lytrPR lar~es. ovales
(fig. 387), plaque sous-génitale triangulaire, courte (fig.
383) ; valves de l'oviscapte courtes, les inférieures dentées
(fi~. 388) . . . . . . . . . . • . . . •• 2. pedestris.

388.

Fm. 383 à 388. - 383. Plaque sous-génitale du mâle de PodismapedestTis. -384. Élytre
de P. alpina. - 385. Oviscapte de la femelle. - 386. Plaque sous-génitale du mâle
de Podillma alpina. - 387. Élytre de P. pedl'stris. - 388. Oviscapte de la femelle.

1. Podisma alpina (KOLL.). - Gry{[us alpinus KOLLAR, 1833, Beitr.
Landesk. Oesterr., III, p. 83. - Pezolellix alpina FINOT, 1890, p. 162. -
Pezolellix alpinus AZAM, 1901, p. 75. - Podisma alpina CHOPARD,
1922, p. 170, fig. 428,430,431; - HOULBERT, 1927, p. 159 ; - CHO-
PARD, 1947, p. 86, pl. XI, fig. 143.

Corps velu, d'un beau vert tournant à l'olive en séchant, orné de roux
pt cie noir. Pronotum lisse en avant. un peu rugueux après le sillon ty-
pique; bord postérieur subtronqué, très légèrement échancré au milieu;
lobes latéraux pr~sentant une bande noire dans leur partie supérieure.
Tubprrule prosternai conique, obtus à l'apex. Élytres lobiformes, latéraux,
ne dt\passant pas le 2e ter~ite abdominal, Plroits, plus ou moins ai~us à
l'apex. Fémurs postérieurs à bord inférieur rouge; tibias des mâles violet
sale à la base, jaunes à l'apex, ceux des femelles entièrement jaunâtres.

Lon~. cf IG-23 mm .. 9 22-31 mm. ; pronot. cf 3,8-6 mm., 9 5-7 mm. ;
élytre cf 2,5-4 mm., 9 4,4.5 mm.

Commun, parfois même très commun, dans toutes les montagnes, à partir
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de 1.000 m., dans les prairies et dans les endroits boisés et frais, sur les Mvr-
tilles et autres broussailles. Adulte en août-septembre. .

Vosges, très commun (PIERRAT); Ballon de Servance, col du 5taloB,
Ballon d'Alsace (P. REMY); Jura; Massif central: Puy-de-Dôme, Plomb du
Cantal, Mont-Dore; Alpes; Savoie, Haute-Savoie, Isère, Drôme; Pyrénées:
IIautes-Pyrénées, Haute-Garonne ; Haute-Loirp : mont l\fézpnc (G. DE

Y [rHF.l J. - Toutps les montagnes d'Europe.

FIG. 389. - Podi .•ma alpina Koll., cf', x 3.

Cette espèce est assez variable quant à la coloration et surtout la lon-
gueur des organes du vol. On a distingué les formes suivantes:

forme subalpina FISCHER,1850, Jahresb. Mannh., p. 27. - Coloration
générale plus claire; thorax fortement élargi en arrière" sans tache noire
médiane, les bandes latérales très étroites chez les femelles. Elytres plus courts
que chez le type. - Jura suisse; non encore signalé de France.

forme formosanta FRUHSTORFER,1921, Arch. f. Naturg., LXXXVII, p. 164.
- Élytres dépassant le 3e tergite abdominal, couvrant complètement le
dessus de l'abdomen ; dessins noirs du pronotum très marqués. - Tessin.

forme coIlina Br. - Pezotettix alpinus var. coUina BRuNNER,1882, Prodr.
euro Orth., p. 224, pl. 7, fig. 53 B. - Forme macroptère à élytres atteignant
le Se tergite abdominal; taille un peu plus grande; pronotum à bord posté-
rieur un peu plus anguleux; fémurs postérieurs ornés dp deux handes brunes
à la face externe. - Cette forme se trouve avec le type, mais généralement
beaucoup plus rare; en Europe centrale, elle est cependant assez commune
et, d'après BRuNNER,elle peut mime êtIe nuisihle dans le Wienerwald. Je
n'en connais pas de localité française pr€cise et il n'en existe ni dans la col-
lection FINoT, ni AZAM,ni dans la collection générale du Muséum.

2. Podisma pedestris (L.). - Gryllus Locusla pedesiris LINNÉ, 1758,
::'yst. Nat., éd. 10, 1, p. 433. - Pezotellix pedesiris FINOT, 1890, p. 163,
pl. 8, fig: 114 ; - AZAM, 1901, p. 7f>. - Podisma pedestris CHOPARD,
1922, p. 170, fig. 425, 429, 432, 433; - HouLBERT, 1927, p. 159; pl.
VIII, fig. 38; - CHOPARD,1947, p. 86, pl. XI, fig. 144.
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Biologie. - POULTON, 18~(), Trans. t'Ilt. Soc. Lundon, p. 23(); ---
FABRE, 1899, Souv. ent., lie ~éric, p. 27G; ::-iT.\EGER.1~J:)O,Ztsrhr. wiss .

. Insektenbiol., XXV, p. 55.
Brun roux ou verdâtre, orné de jaune, front jaune. Pronotum presque

plan, dilaté en arrière chez les femelles, à bord postérieur arrondi. Tuber-
cule prosternaI de forme assez variable, le plus souvent conique, droit,
obtus à l'apex, mais parfois plus ou moins ai~u, quelquefois aussi rourbi'
en arrière. Élytres à peine deux fois aussi larg-es que lon~s, attei~nant il
peine, dans les deux sexes, le bord postérieur du 2e terg-ite abdominal;
largement séparés sur la ligne médiane, ils sont un peu tronqués à l'apex
avec l'angle interne un peu saillant. Abdomen varié de brun et jaune
dessus, jaune dessous; plaque sous-génitale du mâle conique, ('ourte ;
lOe tergite à bord postérieur présentant près du milieu deux saillies
anguleuses noirâtres. Fémurs postérieurs urnés de deux bandes brunes
plus ou moins marquées, à genoux noirâtres, face. inférieure rouge;
tibias bleu foncé vif, ainsi que les tarses, les épines blanches avec l'apex
noir.

Long'. cr 15-22 mm., 9 22-30 mm. ; pronot. cr ;1-:-1.:\ mm., 9 H,ï-
H mm. ; élytre cf 2,5-;> mm., 9 3.G-r, mm.

Assez commun sur les pelouses voisines des glaciers et dans les broussailles,
descendant rarement au-dessous de 1.000 mètres. Adulte en août-septembre.

Haut-Rhin: Roufl'ach (F. GOUIN); Hautes et Basses-Alpes j Drôme,
Isère, Var, Alpes-Maritimes; Vaucluse: mont Ventoux; Pyrénées-Orien-
tales: val d'Eyne (DELMASet RAMBIER)j Hautes-Pyrénées: Barèges, Ga-
varnie ; Lozère: mont Lozère (G. DE VICHET).

Répandu dans l'extrême Nord de l'Europe, dans les montagnes et en Sibérie
où il peut devenir nuisible. . .

La variation dans la lon~ueur des organes du vol semble encore plus
marquée que dans l'espèce précédente, allant de la forme macroptère
à une forme complètement aptère récemment di'rouverte dans les Pyr{>-
nées espa~noles par E. MORALESAGACINO.

forme macroptère à élytres et ailes bien développés (élytre cr 17 mm.,
Q 22 mm.). - Cette fOlme, très rare, se rencontre avec le type; je n'en connais
aucune localité française.

forme dechambrel LEPRoux, nova. - Dans cette forme, les élytres sont
plus courts que chez les individus typiques les plus fortement hrachyptères,
le thorax est plus cOUIt, à bOId postt'rieur trts peu convexe j chez Je mâle,
la plaque sous-génitale est un peu moins laIge, vue du dessus. - Long. cr
18 mm., Q 24 mm. j i1ytre cr 1,2 mm., Q femelle :1,6 mm. j col de Larche,
août 1949, 1 cr, 1 Q (Muséum Paris ('t cotypes in coll. Leproux).

forme carpelana BOL. - Pezl..teltix pEdutris var. carpetanus BOLIVAR,
189~, Ann. Sc. nat. Porto, V, p. 33. - Ressemble tout à fait au précédent
pour la longueur des èlytres, mais en difl'érant par la métazone du pronotum
très rugueuse. - Cette forme se trouve dans les montagnes des environs de
Madrid et pourrait exister dans les Pyrénées.
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forme aptère. - Pyrénées pspagnoles: valle rlel Lago, Somiedo, Asturies
(E. ~IORALESAGACINO).

Gen. COPHOPODISMA DOVNAR-ZAPOL"KI, Hl32

Vprtex plus large que la côte frontale; bord postprieur du pronotum
droit ou un peu concayl' ; sillon typique placp aprf>s le milieu; carène
mpdiane nulle. Organes du vol complètrment absents pt tympans abdo-
minaux rudimentaires.

Distribution. - Monta~nes du Sud de l'Europe.

TABLEAU DES ESPÈCES

Pronotum rugueux, à points imprimés; vertex plus étroit
et plus profondément sillonné (surtout chez le mâle). . . 1.pyrenaea.
Pronotum presque lisse; vertex plus large et moins profon-
Mment sillonnp. . . . . . . . . . . . , .. 2. pedemontana.

1. Cophopodisma pyrenaea (FISCH.). - Ppzoiettix pyrenaea FISCHER.
1853, Ortho Eur., p. 373. pl. 15, fig. 22, 22 a ; - FINOT. 1890, p. 164. -
Pezoieltix pyrenaeus AZAM, 1901, p. 75. - Podisma pyrenaea CHOPARD,
1922, p. 171, fig. 434; - HOULBERT, 1927, p. 158; - CHOPARD. 1947,
p. 87, pl. XI, fig. 145.

Brun jaunâtre ou vert plus ou moins foncé; lobes latéraux du pronotum
plus clairs dans leur moitié inférieure. Pronotum court, rugueux, dilaté
pn arrière chez les femelles, presque cylindrique chez les mâles. Tuber-
cule prosternaI- court, triangulaire, obtus à.l' apex. Fémurs postt"rieurs
brun roussâtre, unicolores; tibias d'un violrt foncé.

Long. cf 14-17 mm., Q 17-22 mm. ; pronot. cf 3-4 mm .• Q 4,5-5 mm.

Assez rare, sur les pelousps plevées des Pyrénpes (au-dessus de 1.500 m.),
en août-septembre.

Pyrénées-Oripntales: Canigou (SAULCY),Les Bouillouses ; Haute-Garonne;
val d'Eyne, commun pn 1946 (DELMAi'>et RAMBIER); Hautes-Pyrpnt"es:
Bagnères-da-Bigorre, Pic du :\lidi-de-Bigorrr j Barèges, Gavarnie.

2. Cophopodisma pedemontana (BR.). - Pezoietiix
BRUNNER. 1882, Prodr. l'ur. Orthopt., p. 22:~. 230
p. 7-;). - Poriisma periemoniana CHOPARD, 1922, p. 171,
!IoIJLUERT, 1927, p. If)R.

Vrrt plus ou moins foncp. Pronotum cylindrique chez le mâle. t'oiargi
pn arrière chez la femelle, presque lisse, les lobes latéraux généralement
ornés d'une bande noire occupant toute leur longueur. Tubercule pros-
tprnal court, obtlls. Ftlmurs postérieurs brun r~mssâtre, unicolores;
tibias postérieurs testacé rougeâtre.

Long. cf lG-16 mm., Q 21 mm. ; promît. cf 3,2 mm., Q 4 mm.
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Espèce rare en France, qui n'a ptp signah\p quI' rlp rlpux hwalitps Hautes-
Alpes: la Plane près du IIllIllt (;l'/Iè\T1' (IJI~ ~\l1r.C\') ; platrall ,l,. (;onrlran
près de Briançon, 2.300 m. (BLANCHARD); 1'01 ,le l'Isoard (G. De VI!:UET).
- Piémont.

Gen. EUPREPOCNEMIS FIEIlER, 18ri:l

Forme allongpc. Sommet du vertex dpl'livt', un peu concave; ('(Îte
frontale replètp .. \ntennes filiformes. Pronotum ;'\ bord pnsU'rieur subar-
rnndi; disque plan ; carc"ne médiane peu élevpp ; carènes latérales fai-
blement divergentes. un peu etTacpes ; tubercule prosternaI cylindrique,
incliné, obtus à l'apex. Fpmurs postprieurs grêles, à carène supérieur£'
finement serrulée ; tibias postérieurs sans ppine apicale au bord externe.
Élytres bien développés dans les dpux "l'xe". Cerques des mâles ('oniques,
un peu aplatis à la basp.

Distribution. - Genre africain aveC'. (luelques pspc"C'psindiennes pt une-
seule dans la région méditprranéenne.

Euprepocnemis plorans (CHARP.). - (;ryllus plorrzns CHARPENTIER,

1825, Hor. Ent., p. la4. - Euprepocnemis plllr(lnS CHOPARD, lU23.
p.284 ; - HOULDERT, lÇ)27, p. 1ôri. fi!!. 72.

Fm. 390. - EUl>Tppornpmis [,lorans Uharp., cf. x :1.

Testacé ferrugineux, ou brunâtrf' orné d'une bande marron fonci: s'l"hm,
dant du sommet du vertex au bord posU'rieur du pronotum. Pronotum
faihlement oI1argi en arrihe, ;', sillon typique sitw\ aprps [1' milieu, hor(1
nnlc'Tipur rebordp, (iroit, bord posli"rieur arrondi. Fl\murs ant(\rieurs
c"l'ais'lis C'hez le mâle; fémurs postprieurs grêle", <'t face externe orul'P ll'unl'
bande longitudinale noirâtre. fa('e interne prpsentant ulle tache noire
plus ou moins nette; tibias postprieurs bleu vif dans la moitié basale,
pourpres llans la moitié api('ale, épine'! blanches à apt'x noir, au nombre
de H à Il sur chaque ('ôté. Élytres dl'passant l'apex des fpmurs postr-
rieurs, {\troits, à bords subparallc"les. apex tronqué obliquement, brun
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très dair avec lluelques pt'titps t aphes fon('('.t'~ et une bande humérale
jaunâtre.

Long. cf 26-29 mm., 9 34-42 mm. ; fém. post. cf 17-18 mm.,
9 19-24 mm. ; élytre cf 21-25 mm., 9 26-~i5 mm.

Espèce assez commune en Corse, se trouvant surtout dans les terres cul-
tivées, dans les buissons, au bord des routes; elle recherche aussi le bord des
eaux où l'lIt' plonge volontiprs et nage avec facilité. Adulte en été et en
automne.

Corse: Ajaccio. Bastia, Furiani. Campo dell'Oro, Sualtella.
Région méditerranéenne: Nord de l'Afrique jusqu'au Niger: SW. de

l'Asie; Inde.

Gt'n. CALLIPTAMUS SEHVILLE, IH31

Forme générale courte et épaisse. Vertex large, àbtus. Pronotum à bord
postérieur tronqué, ou obtusément anguleux, disque plan à carènes
peu élevées mais bien marquées; tubercule prosternaI cylindrique. lisse,
obtus à l'apex. Fémurs postérieurs épais. Élytres et ailes bien développés.
Mâles à dernier segment abdominal fortement renflé; perques forts,
comprimés en lame courbée, terminés par un g-rand lobe supérieur arrondi,
une dent médiane pt un petit lobe inférieur.

Distribution. - Europe méridionale, )lord de l'Afrique, Canaries,
Madère, W de l'Asie.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Élytres plus ou moins fortement rétrécis il l'apex, de lon-
gueur variable . . . . . . . . . . . . . • . . . . " 2.

- Élytres non rétrécis à l'apex, atteignant au moins l'extré-
mité de l'abdomen. . . . . . . . . . . . . . . . . . 3.

2. Forme courte et épaisse; élytres n'atteignant pas l'extré-
mité de l'abdomen. . . . . . . . . . . . . 4. wattenwyllianus.

- Forme moins épaisse; élytres atteignant ou dépassant l'ex-
trémité des fémurs postérieurs . . . . . . . . . " . 2. ictericus.

3. Fémurs postérieurs avec une grande tache noire à la face
interne, sans bande claire au milieu; pénis pourt, tronqué
à l'apex . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 3. barbarus.

- Fémurs postérieurs avec 2 ou 3 fascies brunes à la face
interne; pénis très allongé . . . .. .".... 1. italicus.

1. Calliptamus italicus (L.). - Gryllus LOI"usta italicus LINNÉ, 1758,
Syst. Nat., éd. X, l, p. 432. - Caloptenus ilalicus FINOT, 1890, p. 100,
pl. 8, fig. 113; - AZAM, 1901, p. 75. - Calliptamus ilalicus CHOPARD,

1922, p. 172, fig. 304, 309,423,426; - CHOPARD, 1923, p. 284 ; - HOUL-

BERT, 1927, p. 163, pl. VIII, fig. 41 ; - CHOPARD, 1947, p. 87, pl. XI,
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fig. 146-157; - GRASSÉ pt HOLLANDE. IV44, 'p. W, fig'. II, 1 à n, fig. III,
rig. VI, 1.

Biologie. - FAURE, 1~~~. ::-iouvcnirs cnL, lje série, p. ~(j4 - JAN-

NONE, 1934, Iloll. Lab. zoo\. Portici, XXVIII, p. 75.

Fm. 391. - Calliptamus itaticus L., cf, x :1.

Brun, gris plus ou muins tacheté de noirâtre, uu ferrugineux ; le prono-
tum unicolore ou orné de deux bandes claires le lung des ('arènes latérales,
ces bandes sc prolongeant sur lc'! élytres (var. marginellus SERV.).

Élytres notablement plus lung-s que l'abdomen, dépassant de 3 mm. (cf)
à ;) mm. (9) l'apex des fémurs pustérieurs. Fémurs postérieurs à face
interne rougeâtre, teintée de jaune entre les fascies brunes; fascie basale
petite, bien marquée, ne dépassant pas la carène supéro-médiane, fascic
moyenne n'atteignant pas la carène inféro-médiane, eITacée après, fascie
subapicale pouvant atteindre la carène inféro-médiane, mais eITacée à
ce niveau. Tibias postérieurs à face interne rougeâtre, face externe un peu

1"10.392. - Jeune larve cie CatliJ,tamu .• ilalicus. X l'l (clellllÎa cie ~L :-<. KUlloSAKOFF).

plus pâle. Appareil ('opulaLeur trlls allongé, l'apex du p,"uis prcsquc aigu.
Cerques du mâle à dent médiane () fois aussi longue que le lobe inférieur.

Long. cf 19-20 mm., 9 26-29 mm. ; élytre cf 18 mm., 9 24-26 mm.

Espèce très commune en France dans les endroits incultes, les cultures,
Ips prairies: aoultl' OP juillpt il novpmhrp. La ponte ('nmmencp pell aprps la
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,
dernière mue et peut durer jusqu'en octobre: elle se fait généralement dans les
terrains argileux, durs. L'ne femelle peut déposer jusqu'à 6 oothèques, conte-
nant chacune 25 à 45 œufs.: l'oothèque présente un étranglement avant le
bouchon de mucus. Les larves sont ,le couleur noirâtre avec une tache claire
~ur les côtés du pronotum ; elles sont souvent très nombreuses et montrent
une certaine tendance à former des bandes; elles subissent cinq mues. Cette
t'spèce, très commune dans une grande partie de la France, s'est montrée
très nuisible certaines années, aux environs df' .\Tiort en 1901, en ::leine-et-
'\larne et dans le Midi en 1943.

Très répandu presque partout au sud de la Loire; remonte jusqu'à Fontai-
nebleau et à Lardy dans la région parisienne, dans les Vosges (PIERRAT),
l'Aube, la Moselle; Haut-Rhin: RouHach (F. GOdIN) j Oise: Senlis (MABILLE) ;
'\lorbihan: environs de \' annes (SELLIER). Corse. - Europe centrale et
méridionale.

2. Calliptamus ictericus SERVILLE, 183~, In~. Urth., p. m.l\:! ; - GRASbÉ

et HOLLANDE, 1944, p. 58, fig. III.
Cette espèce se distingue de la précédente surtout par la forme des

élytres qui n'atteignent pas l'extrémité des fémurs postérieurs et sont
distinctement rétrécis vers l'apex. Les fémurs postérieurs, à face interne
jaunâtre, présentent, comme ilalicus, 3 taches sombres à la face interne;
tibias à face interne saumon clair. Ailes très peu colorées dans la forme
typique. Cerques du mâle à dent médiane courte, deux fois et demie
aussi longue que le lobe inférieur. Pénis court et large.

Long. Cf 15 mm., Ç? 25 mm. ; élytre Cf 7-9 mm., Ç? 14-15 mm.

Cette espèce ayant été généralement confondue avec la précédente, sa répar-
tition en France est difficile à fixer; elle doit cependant être très méridionale.
D'après DELMAS et RAMBIER, commun à l'est du Rhône. Var: Callian (BER-
LAND), Draguignan (GRASSÉ et HOLLANDE).

Afrique du Nord; région méditerranéenne j Asie tempérée jusqu'à la ~land-
chourie.

ssp. chopardi GRASSÉ et HOLLANDE, H144, Arch. Zool. exp., Notes et Re-
vue, p. 58, 63, fig. 1, 3 à n, fig. III, fig. IV, 3, fig. VI, 3. - Diffère du type
par les taches de la face interne des fémurs postérieurs plus marquées et plus
,"tpndues ; tibias postprieurs à face interne carmin clair. Ailes colorées en rose
;\ la ha~e.

Lung. cf 13-1U HlIn., ') 2ti-:10 HlIn. ; élytre cf ~J-13 HlIn., Q 20-22 Illlll.

Cette forme' semble plus répandue que le type en France.

Seine-et-Marne: Fontainebleau: Yonne: Arpy-sur-Cure: Puy-de-Dôme:
'\Iont-Dore; environs de Besse: Charente-Maritime; île de Ré; Dordogne
lGRA~~É et HOLLANDE) : Girunde: La Teste (FI;o;OT) : Aveyron: Le Rozier
(CHOPARD); Pyrénées-Orientales: Vernet-les-Bains; Hautes-Pyrénées: col
du Tourmalet (CHOPARD). Corse. - Portugal et probablement tous les pays
méditerranéens.

3. Calliptamus barbarus (COSTA). - Acridium barbarum COSTA, 1836,
Fauu. :'\ap., Ortott., p. 13, pl. 2. fig. 1 .-\-D ; - GRAbSÉ et HOLLA:"DE,

1\J47, p. 38, fig. III.
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E8pèce :>urtout caractérisée par le8 tache8 Je,la face interne rle8 fémurs
postérieurs; la tache basale est presque nulle, la médiane très grande,
la subapicale plus ou moins marquée, mais réduite à l'aire supéro-méJiane.

D'après JANNONE, cette espèce ne doit pas s'éloi~ner beaucoup du bord
de la mer et pond d.ans les tl'rrains sableux; plle est représent~e t'n Franc!'
par deux formes.

ssp. minimus IVANOV.- CulupteTlu8 minimus IVANOV,Œ~~, Tr. Isp. Prir.
Khark. Univ., XXI, p. 35, pl. III, fi~. X-Xl; GRASSÉ et HOLLANDE, 1944,
p.59,.fig. III, fig. IV, 1, fig. VI, 4. - Fémurs postérieurs à face interne
rouge orangé avec une tache médiane plus nette, mais moins étendue que
chez le type, atteignant la carène inférieure; tibias postérieurs il face interne
rouge orangé. Pénis dG. mâle court et large; cerques à dent :l fois aussi
longue que le lobe inférieur. - Long. cf 15-18 mm., Q :!5-30 mm. ; élytre
cf 1:.1-14mm., Q 20-22. mm. - Var: Fréjus; Pyrénées-Orientales: .\mélie-
les-Bains (GRASSÉ et HOLLANDE); Corse. - Russie méridionale, Sicile.

ssp. monspeliensis GRASSÉet HOLLANDE,1944, Ardl. Zool. exp., Notes et
Hevue, p. 59, fig. IV, 2. - Fémurs postérieurs à face interne rouge, surtout'
chez le mâle, sans teinte orangée ; tache médiane généralement très déve-
loppée, de forme oblongue, occupant tout le tiers moyen ou plus. Ex trémité
du pénis moins large que le précédent, se rapprochant d'ictericus. - Long.
<5 :W-21 mm., Q 34-35 mm.; fém. pust. cf 1:! mm., Q H).:!U mm.; élytre
<5 14-15 mm., Q 25-:W mm. - Hérault: Palavas-les-Flots (GRASSÉet HOL-
LANDE).

4. Calliptamus wattenwylianus PANT. - Caiopienus iInIicus var.
wallenwyliana PANTEL, 1897, An. Soc. esp. Hist. nat., XXV, p. 76; -
AZAM, 1UU1, p. 75. - Calliplamus ilalicus var. wallenwyliana CUOPAHD,
lU22, p. 172; - HOULBERT, 1927, p. 163. - Calliplamus wllllenwyliallus
GRASSÉ et HOLLANDE, 1944, p. 59, fig. II, 7, fig. III, fig. V, fig. VI, 2.

Espèce de forme particulièrement courte et épaisse, à élytres plus courts
que l'abdomen; pronotum un peu gibbeux sur les côtés, arrondi posté-
rieurement, à carènes latérales courbées en dehors. Fémurs postérieurs
il face interne jaunâtre, mais carène inféro-interne teintée de rose.saumun ;
:1 taches brunes trflS réduites, ne liépassanl. pas l'aire supéro-médiaIlI'.
C!'r'lues du male à tient trois fois aussi longue llue le lobe infl'rieur:
appareil copulateur court et large.

Longo. cr 17-20 mm., 9 ~o mm. ; é-Iytre cr 10-13 mm., 9 IG-li mm .
•

Var: Hamatuel, Bagnols, Montauroux (AZAM),Callian (BERLAND); Saint-
Tropez; Bouches-du-Rhône: Crau; Hérault: Montpellier (DELl\IASet RAM-
BIER); Pyrénées-Orientales: col de Cerris, Banyuls. - Maroc, Espagne.

Gen. PARACALOPTENUS BOLIVAH, 1~76

Voisin du genre précédent; pronotum à carène médiane peu élevée,
carènes latérales il peine saillantes ; tubercule prosternaI obtus, un pen
l"umprimll. Élytres t'ourts, latéraux; ailes nulles. Extrémité abdominale
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du mâle à tergites plus ~m moins soudés entre eux ; cerques compri-
més, incurvés.

Distribution. - Sud de l'Europe, Sud-Ouest de l'Asie. Une seule espèce
en France.

Paracaloptenus bolivari UVAROV, 1942, Proc. R. ent. Soc. London,
(13) 11, p. 90, fig. 1. - Paracaloplenus Brunneri AZAM, 1901, p. 76. -
Paracaloptenus caloplenoides CHOPARD, 1922, p. 173; - HOULBERT,

1927, p. 164, pl. VlII, fig. 42; - CHOPARD,1947, p. 87, pl. XI, fig. 148.
Brun ou ferrugineux, présentant des variations de couleurs analogues à

l'elles présentées par les Callipiumus. Pronotum à bDrd postérieur tronqué-

Fm. 393. - Paracaloptenus bolivari C"v., cf, x a.

arrondi, non excisé. carènes latérales très obtuses. Élytres ne sc touchant
pas sur la ligne médiane, un peu plus longs que le pronotum, anguleux
à l'apex, unicolores, tachetés de brun ou ornés d'une bande pâle.

Long-. cf 14-22 mm., c;? 20-38 mm. ; pronol. cf 3-4,3 mm., c;? 5-8 mm.
aytre cf 2-4 mm., c;? 4-8 mm.

Assez commun en juillet-août, mais très localisé. Aude: Axat, enVIrons
de Prades; Pyrénées-Orientales: massif du Canigou (AzAM)j Py, ravin de
Roja (LESNE). Très commun et même nuisible en 1945-1946 (DELMASet
RAMBIER).- Catalogne, Cerdagne.

Famille des ACRIDIDAE

Espt'cn; Il' plus sOllvpnt cie petite taille, à prosternurn ne prpsentant
IIi tubercule, ni baillie le long clu bord antérieur; fovéolcs temporales en
g-énéral bien marquées, latérales, quadrangulaires ou triangulaires.

Les espèces de ce groupe sont bien moins nombreuses que les Calan-
lopidae et relativement plus abondantes dans les régions à climat tempéré.
Elll':; Sl' r?partisspnt l'n deux grandes sous-familles, qui, en réalité, ne
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repospnt que sur des caractères souvent incprtains; les forme" fran-
çaises peuvent être cependant facilement distinguées.

Vertex formant avpc le front bombé un angle arrondi;
fovéoles temporales triangulairps ou pentagonales; fémurs
postérieurs ne présentant à la face interne qu '~ne crète
stridulante faible ou sans eette crète; élytres présentant
toujours une nervure intercalée, plus ou moins fortement
sprrulée; ailes très souvent coloréps. . " (p. 241) Oedipodinae.
Vertex formant avec le front un angle aigu; fovéoles tf>m-
porales en général quadrangulaires; fémurs postérieurs
portant à la face interne une crête stridulante de tuber-
cules (l) ; f.1ytres présentant rarement une nervure inter-
l'alén ; ailes presque toujours transpa'rentes.. (p. 2(j1)) Acridinae.

Subfam. OEDIPODINAE

TABLEAU DES GENRES
1. Pronotum à carène longitudinale médiane bipn marqu~p,

,-nLière ou interrompue spull'ment par le sillon typique. • . 2.
- Pronotum à carène mpdianc nulle ou peu ?Ievpe, pt présen-

LnnL deux ('[]upurcs . . . . . . . . . . . . . . . . . G.
2. Carène du pronoLum pntière; un gros point enfoncé sur

le disque, de chaque côLé de la carpne (fig. 394). Ailes rouge
vermillon avec l'apex noir. . . • . . . • . . (p. 243) Psophus.

- f:arène du pronotum plus ou moins nettl'ment interrompue
par le sillon typique. . . . . . . . . . . . . . . . . :1.

:1. Carène plus ou moins haute, l'omprimép, assez régulièrement
convexe, à coupure ppu marquée. . . . . . . . . . 4.

- Carène droite, à coupure très marquée et accentuée par
l'abaissement de la carène dans la méta zone (fig. 395). • • fI.

4. Carène à coupure à peine marquée; pronotum présentant
4 bandes blanchâtres en forme de croix (fig. 396). Ailes
jaunes avec une bande noire arquée . . . • • . (p. 244) Oedaleus.
Carène à coupure étroite mais bien visible; pronotum pré-
Sl'ntant habituellement 2 raies noires longitudinales
(fig. 397). Ailes sans bande noire. . . . . . . • (p. 245) Locusta.

G. Carène supérieure des fémurs postérieurs entière (fig. 398) (p. 248) Celes.
- 'Carène . supérieure des fémurs postérieurs brusquement

abaissée après le milieu (fig. 399). . . . . . • (p. 248) Oedipoda.
G. Pronotum fortement rétréci en avant, à carène médiane

nulle dans la prozone, très faible flans la méLazone (fig. 400)
. . . . . . • • . . . . . . . . . . .. (p. 253) Sphingonotus.

1. Sauf chez Parapleuru8 et MecoB!elhuB.
16
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- Pronotum faiblement rétréci en avant, à carène médiane
peu élevée, mais bien visible sur toute la longueur (fig. 401). 7.

7. Corps très pubescent; pronotum court, à sillon typique
situé prl'sque au milieu; ailes roses à bande noire (p. 256) Acrotylus.

Fw. 394 à 403. - 394. Pronotum dp Psophus. - 395. Pronotum d'Ocdipoda.
396. Pronotum d'Oedaleus. - 397. Pronotum de Locusta migratoria forme "olitairp. -
398. Fémur po"térieur dp Celes. - 399. Fémur postéri"ur d'Ocdipoda. - 400, Têt" pt
protHltum dp 8phingorwtus. - 401. id. d'Acrotyltl .•. - 402. Élytrp d'Epllcrnm;a.-
403. Élytre d'Aiolopu..; i, n"rvure intercalée.

_ r..orps presque glabre; pronotum allongé, à métazone plus
longue que la prozone . . . . . . . . . . . . . . . . 8.

H. Veine intercalée faible, irrégulière, légèrement serrulée,
située au milieu .de l'espace discoïdal (fig. 402) ; fovéoles
temporales triangulaires. . . . . . . . . . (p. 260) Epacromius.
Veine intercalée sinuée, touchant presque la médiane à
l'apex (fig. 403) ; fovéoles tl'mporales allongées, trapézoï-
dales. . . . • . . . . . . . . . . . . . . . (p. 258) Aiolopus.
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Gen. PSOPHUS FIEBER, 18fl:1

Vertex lar~e, Covéoles temporales nulles. Pronotum renflé t'n avant,
opprimé de chaque ('lité à la hauteur du sillon transversal; ('arpnc ml\-
diane entière, assez ~Iev~l'. presque droitp vue de profil. Élytrl's Iar~cs,
un peu abrégés ('hez la femelle. Frmurs post~rieurs à ('arpne supérieure
nig-uë.

Distribution. - Une seule espèce habitant l'Europe, la Sibérie, lu'
~Iong-olie.

tl Psophus stridulus (L.). - (;r!llllls Locusla siridllllls LINNÉ, 185R, Syst.
Nnt., ('d. X, l, p. 4~12. - Psnphll,~ siridlllwl FINOT, 1890, p. Inn. pl. K.

FIG. 404. - PR"phuR JI/ridu/us L•• cf. x-3.

Hg. 109; - AZAM, 1901, p. liS; - r.HOPARD, 1922, p. 160, Hg. 401 ; -
IJOULBERT, 1927, p. 121, pl. VI, fil!. 19; - r.HOPARD, 1\:l47, p. 81, pl. X,
Hg. 128.

Biologie. - POULTON.1896, Trans. l'nt. Soc. London. p. 238;':'- ENSLIN,
Rnt. Rundsch., 1921, p. 21.

Brun, g-ris ou noirâtre. Élytres ponctués de pâle, un peu plus courts
'lue l'abdomen chez les femelles. Aile'! roug-e brique avec ulle grande
tache noire apicale. Fémurs postérieurs g-énéralement plus clairs que le
l'orps, avec deux taches foncées au bord supérieur; tibias postérieurs
bruns ou noirâtres, annelés de jaune à la base.

Long. cf 23-25 mm., 9 30-40 mm. ; pronot. cf 7,5-8 mm., 9 8.ri-
10 mm. ; élytre cf 24-27 mm., 9 18-23 mm.

Espèce assez commun e, surtout dans les rrgions montagneuses, à une 'alti-
tude moyenne. Le mâle produit en volant un bruit stridpnt trps fort et caraco
trristique. Adulte de juillet à octobre.

Vosges, Jura, ~I a ssif l'entrai, Pyrrnt:ps, Alpps j - Loir-et-Chpr : Chambord,
lande couverte de h ruyt"rps et d'ajonl's ; Maine-et-Loire ; ~Iorbihan : lande de
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Lanvaux (HERVÉ-BAZIN); Aube: Mussy, Lps Riceys (D'ANTESSANTV);
Saône-et-Loire: Couches-les-Mines (MARCHAL) ; Allier: Puy de Montoncelle,
1.200 m. (E. OLIVIER) ; Aveyron; Lozère; Dordogne: pnv. de Phigupux
Lps Eyzies (GRA,,-.t): Gironde: landes de Bordeaux (BRISOUT); Landes;
Jlprault: la Salvetat (GRASSÉ) ; Grande-Chartreuse (D'ANTESSANTY) ; Drôme:
Valence (DERIARD).

var. ebneri KARNY, 1910, Mitt. Naturwiss. Ver. Univ. Wipn, VIII, p. fi7.
- Variétt' à ailes jaunes, trouvée par KARNY aux envirnm .Ill Vipnnll, 'lui
pourrait SP rencontrer en France.

Gen. OEDALEUS FIEllEn, 1853

Tête grosse, arrondie; vprtex légèrement car~né entre lps Yf'UX; fov(~ol{'s
temporales petites, trianglliairps. Pronotum ('{!Urt, Ù carpne médiane

Fm. 405. - Dpdalpll •• dpcorn .• Germ., Cf, X 3.

élevée, entière on trps faiblement intrrrompne par le ~illon typiqur ; disque
omé de 4 lignes blanches, dispos{'ps en croix. Élytrps dépassant l'pxtrt\-
mité de l'abdomen; ailps jaunâtrl>s avPf' un.' bandl' noire.

Distribution. - Sud de l'Europe, Asie, Afrique, Australie. Unp seule
f'spèce en Francf'.

\1 Oedaleus decorus (GERM.). - Acryrlillm rlecorum GEI\\IAR, IH2G,
Fauu. Ins. Eur., XII, pl. 17. - Oerlalells rle('OrilS Cuop.\no, l\l17, p. Hl,
pl. X, fig. 12g. - Orrlalells nigrofasciallls FINOT. umo. p. 1~)~J; - - AZAM,

19OI, p. G8; - CHOPARO, 1922, p. 161, fiu:. 402; - CHOPARD, lU2:3,
p. 28:3; - HOULBERT, 19'27, p. 122, fig. 1l8.

Biologie. - FABRE, 18\:19,Souv. ent., Ge série, p.271 ; - STAEGEH,l U30 ;
_ ZIMIN, 1938, Tabl. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. m, pl. VIII, fig. 44,
pl. X, fig. 53.

Grand; vert ou testacé a vpc ùes taches brunes et le des~in caractéris-
tique du pronotulli très ne', ; tête- ornée d'une bande brune derrière chaque
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mil. Élytres avr~ une bande vPrte dans le l'hamp :mll'rieur, la Last) mar-
quée de deux grandes taches brunes, la partie apicale pres'lll(~ trans-
parente aVec ùes petites ta('hes bl unes ou jaunâtres .. Ailes à basll jaunâtre
awc un~ large banôe médiane arqué,', noirâtre. Fémur'> postérieurs orné ...
à la face externe de deux bandes brunes; tibias pm:térieurs rougeâtres,
annelés de jaune à la base.

Long. cf 18-:.10 mm., 9 :.!5-.t3 mm. ; fém. post. cf 12,r;-I~,r; mm.,
9 HJ-:.!5mm. ; pronot. cf 4-7 mm., 9 r,-G,!.!mm. ; Mytre cf lG-27 mm.,
9 25-:.14 mm.

Endroits arides et secs; adulte de juillet à lH'tohre. Oothèllue de forllle
cylindrique, lrgèrement courLe, arrondie au Lout inférieur, de ~l à 4 cpnti.
mètres Je longueur; les œufs sunt au nombre d'une vingtaine, ù'un roux
orangé, ponctués.

Très commun dans l'Ouest, le Cf'lltre et le Midi; remonte jusqu'aux envi-
rons .le Paris, à Fontainehll'au ; indiqué autrt'fois du Vésinet et de Cunllans-
Ste-Honurine (UmsouT). Ile .le né j Corse.

Espèce répandue dans presque tuute l'Afrique et le Uassin méditerranéen.

Gen. LOCUSTA LINNÉ, 17GS

nrandc taille; tête arrondie; sommet tlu. v('rt~.x large, convexe ; fo-
vt'oles trmporal<.ls petite ..., triangulaire .... Pronotum à l'ari'ne médiane plus
ou moins élevée, entière ou légèrement incisi'e par le ..,illon typique. Élytres
long's, ailes hyalines.

Distribution. - Europe, Asie, Afrique.

'\/ Locusta migratoria L. - (lrylllls L()('Ilsirl mi!Jl'alorius LINNÉ, 17:18,
~Y"'t. Nat., étl. 10, 1, p .. 132. - P(l('Iz!Jl!Jlllsmiyml()rius FINOT, I~UO,
p. Ir,:.I, pl. 8, fig. 107; - AZAM, l!Jol, p. mol ; - lIoULDEHT, IU27, p. 123,
lig. @. - Locusla migraloria CnoP.\HO, lU:.!:!, p. Hil, fi!!. 404 ; - CnD-
PAHO, 1947, p. H2, pl. X, fi~. 130-131. - Paclzylyllls ('inerascms FINOT,
IH\JO, p. If,a, pl. H, fig. WH, pl. 1:1, fi!!. Hil-lli:{. - Pachylylus danicus
.\ZAM, HlOI, p. (iS. - Locusla migraloria ph. danica CHOPAHO, 1!.!2:.!,
p. Hi2, fig. 403 ; - CnoPAHo, 1923, p. 2~:{.

Biologie. - FADRE, 18!J\1, :'ouv. t'nlom., (je "tlrie, p. 2ü7 ; - GHASSÉ,
IU24, Bull. Soc. enl. Fr., p .. tli; -,- CVAROV, IU2~, Locusts and Grass-
hoppers, p. 237 ; - REMAUOIÈRE, IU47, C. R. Ac. Sc., CCXXIV, p. 68 ;
- REMAUDIÈHE, 1948, Rev. PathoI. vpgét., XXVII, p.:.!5;- id.,p. 147,
220; - SELLIER, 1948, Arch. ZooI. exp., Notes et Revue, LXXXV,
p. 1!.!9(1) ; - ZIMIN, 1938, TabI. anal. Faune U. R.:-J. S., 23, p. (iG,pl. VII,
fig. :.16,pl. X, fig. 54.

1. On trouve dans les travaux d'entomologie appliquée de nombreux renseignemC'nts
Bur la. biologie de cette espèce; ilm'est impossible de citer ici tous ces travaux.
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Phase solitaire. - t:'e~t l'insecte qui a été autrefois désigné sous l~ nom
de Pachylylus cinerascens ou P. danicus (1). Les deux sexes sont Je tailles
assez différentes, la couleur variable, le brun dominant souvent chez les
mâles, le vert chez les femelles. Vertex plat, sans carène médiane, non
séparé de la côte frontale. Pronotum rétréci antérieurement, orné géné-
ralement de deux bandes brunes, à bords antérieur et postérieur bien
anguleux; carène médiane convexe, un peu renflée dans la pro zone,
chez la femelle surtout. Élytres dépassant bien l'extrémité de l'abdomen
dans les deux sexes, ornés de nombreuses petites taches brunes, disposées
en zones transversales. Ailes hyalines avec les nervures noires et l'apex
légèrement enfumé. Fémurs postérieurs à carène supérieure faiblement
serrulée; tibias rougeâtres ù l'apex.

Long. Cf 29-37 mm., c;? 35-51 mm. ; fém. post. Cf 19-22,5 mm., c;? 25-
30 mm. ; pronot. Cf 7,5-8,5 mm., c;? 9-14 mm. ; élytre Cf 33-40 mm.,
c;? 40-58 mm.

Il semble exister en France des races locales de cette espèce, surtout
distinctes par leurs caractères biométriques. Dans le Sud-Ouest, c'est la
race gallica REMAUDIÈRE, dont il va être largement question à propos
des formes grégaires, de taille relativement faible (él. Cf 35 mm., c;? 45
mm.) ; dans la région de Montpellier, c'est au contraire une très grande
race voisine de la forme de Russie méridionale rossica Uv. et ZOL. (conf.
REMAUDIÈRE, 1948).

Assez commun dans les endroits incultes, les bois, les cultures. Se rencontre
toujours isolé, même dans les endroits où il est commun, et ne forme jamais
de nuages; très rapide, cet insecte s'envole avec une grande facilité et à de
longues distances. Adulte de juillet à novembre, hivernant assez souvent il
cet état dans le Midi. La ponte a lieu dès le mois d'avril, d'après FABRE, Cil

juillet seulement d'après GRAbSÉ,qui suppose qu'il ya peut-être deux géné-
rations; je pense plutôt que les pontes se prolongent pendant plusieurs mois
et qu'une partie des individus hivernent à l'état de larves âgées, tandis que
les pontes tardives n'pclosent qu'au printemps. Oothèque cylindrique, long-ue,
contenant 55 à 115 œufs. Les larves sont de couleur extrêmement variable,
m~is généralement uniforme, allant du vert au rougeâtre, au jaune ou au
nOlr.

Habite une grande partie de la France au Sud de la Loire; remonte même
en Seine-et-Marne: Fontainebleau (Le Long Rocher), en Bretagne, 110rbihan :
environs de \'annes et d'Auray (SELLIER); Moselle: environs de Metz (LIE:"!-
HART); Meurthe-et-Moselle: plateau de Ludres (LII:NHART); Côte-d'Or
(PARIS).

Espèce à distribution géographique extraordinairement étendue, compre-
nant toute l'Afrique, Madagascar, une grande partie de l'Europe et de l'Asie.

Phase grégaire. - Les deux sexes presque égaux et de grande taille,
de couleur variable, gris jaunâtre ou verdâtre, avec des parties vertes

1. DaTs un travail qui vient de paraître, RA:l<Thm(1951, p. 313) considère que le Locu.ta
danica, d'Europe occidentale, est spécifiquement différent de L. migratoria, tous deux
d'ailleurs étant Busceptibles de devenir grégaires.
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pt de'> dessins bruns peu marqués. Vertex ('onvcxc, ('arcne au milieu,
séparé de la côte frontale par une petite saillie transversale. Pronotum
relativement court et large dans la mélazone, la carène médiane bas'>c,
droite ou même concave, vue de profil. Élytres longs, ponctués d~ brun;
ailes transparentes, légèrement enfumées à l'apex. Fémurs postérieurs
jaune verdâtre avec deux grandes taches noirâtres à la face interne;
tibias postérieurs jaunâtres.

Long. cf 35-50 mm., '( 42-55 mm. ; pronoL. 8,5-10 mm. ; élytre cf 42-
rl.l mm., '( 46-50 mm.

Fra. 406. - Locusta migratoria L., en haut, forme solitaire, cn Las, forma
grégaire de France, x 2.

Les captures certaines du véritable migratoria grégaire sont rares: RIlI-
bOUTl'a l>ignalé en 1~4~ près de Sceaux où deux exemplaires seulement ont
été capturés, ainsi qu'un troisième sur les fortifications de Paris. C'est peul-
être cette forme qui a été citée la même année par LABOULBÈNE,en granù
nombre et formant des nuages, à Bourg-d'Oisans (Isère) ; ces derniers Insectl's
venaient du Valais (voir FARQUET,1931, Les Criquets migrateurs en Valais,
Bull. Murithienne, Soc. val. Sc. nat., XLVIII, p. 57-77). Un individu en a élé
capturé dans l'Eure, à Bueil (CHOPARDl.

On s'rtait habitué à considérer la grégarisation de cette espèce comme
impossible en France. Le phénomène observé dans le Sud-Ouest entre 19H
et 194~ a complètement infirmé cette opinion. En efTet, le Criquet migratcur
s'est développé en masses considérables dans les landes de Gascogne; l'inva-
sion semble avoir pris naissance dans les terrains dévastés par les incendies
et avoir été favorisée par des années très chaudes et'très sèches .•La forme du
Sud-Ouest de la France est très diffhente de migratoria typique et se rap-
proche beaucoup de migratoria mi grlltorioides R. et F., d'Afrique; elle a été
nommée gallica par REMAUDIÈRE(C. R. Ac. Sc., CCXXV .,l947), p. 1025).
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L'éelosion a lieu en mai et be prolonge jusqu'il la mi-juin; les larves sont
de couleur noirâtre avec des taches jaunes; après 5 ou () mues, buivant le
bexe, les adultes apparaissent vers la fin du mois de juin et des grands vols
furent observés à partir de fin juillet. La ponte s:elfectue du début de sep-
tembre à fin octobre; elle comporte en moyenne quatre oothèques contenant
chacune environ 40 œufs. Les oothèques peuvent être parasitées par de
nombreux Diptères (B(mbyliidae, Thenvidae, Sarcophagidae); les larves et
les adultes sont eux-mêmes souvent parasités par des Diptères Sarcophagidae
et surtout par un :\luscide, Acridrmyia sacharovi STACK (REMAUDIÈRE.
1947, Bull. Soc. ent. Fr., p. 117).

Signalée d'abord dans les Landes et la Gironde, eette forme grégaire s'est
avancée vers le Sud jusqu'au littoral méditerranéen, de l'Aude au \'ar; elle
a atteint d'autre part la Seine-et-Marne, la Seine-et-Oise, la Bretagne, la
~lanehe et le Sud de l'Angleterre. En 1949, l'invasion était en pleine régression
et J'insecte est devenu introuvable.

Gen. CELES ~AUSSURE, 1884

Forme courte et épaisse; pronotum non rétréci en avant, à carène
médiane peu élevée; fémurs postérieurs à carène supérieure entière et
droite. Organes du vol dépassant peu l'extrémité d!l l'abdomen; ailes
colorées.

Distribution. - Sud de l'Europe; Asie paléarctique.

Celes variabilis (PALL.). - Gryllus variabilis PALLAS, 1771, Heise, l,
p. 467. - Oedipoda variabilis FINOT, 1890, p. 148. - Celes variabilis
.\ZAM, 1901, p. 69; - CHOPARD, 1922, p. 163, fig. 40G et 408 ; - HOUL-
BERT, 1927, p. 127, pl. VI, fig.21 ; - CHOPARD,1947, p. 83, pl. X, fig. 132.

Brun ou noirâtre. Vertex large, obtus. Pronotum à sillon typique placé
au milieu et présentant en arrière deux ou trois petites côtes obliques.
Élytres noirâtres ou bruns, avec des taches plus foncées, relativement
courts et larges; ailes à base rose, rarement bleu pâle, présentant à l'apex
une tache enfumée assez foncée et assez nette, s'étendant peu dans le
champ postérieur (fig, 408). Fémurs postérieurs avec dèux taches noires,
triangulaires; tibias postérieurs noirs.

Long. cf 18-25 mm., <.;? 22-34 mm. ; pronol. cf 4-5 mm., <.;? 5-G,5 mm. ;
élytre cf 14-19 mm., <.;? 19-25 mm.

Assez rare et localisé dans les endroits incultes, beCb; aoùt-beptelllhrc .
.\veyron: causse du Larzac, près Millau (Dr lh:uIAs) ; Lozère: environs

de Mende (CHOPARD): très commun sur tout le Larzac, le Causse Noir et le
Causse Rouge, en 1947-1949 (DJ:LMASet RA~1BIFR).

Gen. OEDIPODA SERVILLE, 1831

Corps glabre; vertex ~oncave, obtus; fovéoles temporales triangulaires
ou irrégulièrement pentagonales. Pronotum rugueux, bien rétréci anté-
rieurement, à bord postérieur triangulaire; sillon typique placé avant le
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milieu, carène médiane a~l;('Z l"lev(~ll, prol'ond(~lJll'nt inlrrromplle par le

408. 4J3.

fi!! Iii?• ,,~, IJ;>,~~
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,fl.09, Ij..l!f. •

r# JiIII. ~"'-........ .... .J......... ~
'\'. " ..... ~-
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fl.jO. fI..1.5 "

,. IF~:~

, .

411. q.JO,

.' IF'...~~

Ij. .12. 4./.7.

Ir •~-
FlU. 408 il, 417. - .\i1f'M Io(l'undeul' nutUl'"lIe de: 408. Ce/"H ('ariabili .•• - 409. ()('dil,u,{ll

jUHl'ocinc/a. - 410. O. charTJCntkri. - 411. O. ('opruleHcens. - 412. (J. ",iniu/a. -
413 •• tcrotylu8 insubricus. - 414 •• t. inHubricuH {isrheri. - 415. Sl'hin(fonotus a:llTtS-

/'ens. - 416. S. arenarius. - 417. S. ryanop/cr",,,.

sillon. l~lylres longs; ailes pn génpral viwment colorpps. Fpmurs posté-
rieurs à carène supérieure brusquement aLaissée après le milieu.
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2.

4.

.,
0.

La forme des fémurs permet de reconnaître facilement les Oet1ipoda, même
Jans les stades jeunes chez lesquels ce caractère est déjà très visible. Toutes
les espèces présentent dans leur coloration générale de nombreuses variations
qui, pour la plupart, ne semblent pas héréditaires; elles sont presque toujours
en rapport étroit avec la couleur du sol où les insectes vivent et sur lequel ils
ont fait leur dernière mue. Par suite, les Oedipoda sont le plus souvent parfai-
tc>ment homoehromes dans leur milieu. Comme ehez tous les Oedipodiens, la
~tridulation est faible ou même nulle chez les Ordipoda.'

Distribution. - Genre paléarclLlue.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Bande noire de l'aile prolongée par une tache longitudinale
s'étendant vers la base de l'aile dans le champ antérieur. .

- Bande noire de l'aile non ou très faiblement prolongée dans
le champ antérieur (fig. 409) ; fond de l'aile jaune ou bleu
verdâtre . . . . . . . . . . . . . . . . • . . 3. fuscocincta.

2. Carène du pronotum bien plus élevée dans la prozone que
dans la méta zone . . . . . . . . . . . . . . . . . .

- Carène du pronotum à peine plus élevée dans la prozone
que dans la métazone . . . . . . . . . . . . . . . .

::1. Tête très rugueuse; côte frontale à peine élargie au-dessus
de l'ocelle; bande noire de l'aile arquée, dépassant toujours

.la 4~ nervure axillaire (fig. 412) . . . . . . . . . . . 4. miniata.
Tête faiblement rugueuse ; côte frontale très nettement
élargie au-dessus de l'ocelle; bande noire de l'aile très peu
arquée, se terminant entre la 2e et la 4e nervure axillaire
(fig. 410) . . . . . . . . . . . . . . . . . •. 5. charpentieri.

..L .\iles bleu vif. . . . . . . . . . 1. coerulescens.
- Ailes rouges, rarement bleu clair. . . . . . . . . 2. germanica ..

~ \ 1. Oedipoda coerulescens (L.). - GT'yllllS Locusta coeT'lllescens LINNÉ,
17G8, Syst. Nat., éd. X, l, p. 432. - Oedipoda coerulescens FINOT, 1890,
p. Hil, pl. 7, fig. 106; - AZAM, 1901, p. 70; - CHOPARD, 1922, p. IG4,
fig-. 407 et 411 : - CHOPARD, 1923, p. 283; - HOULBERT, 1927, p. 129,
pl. VI, fig.22 ; - CHOPARD,1947, p. 83, pl. X, fig. 133.

Biologie. - POULTON,1896, Trans. ent. Soc. London, p. 238 ; - FSBRE,
1~99, Souv. cnt., 6e série, p. 272; - EISENTRAUT, 1927, Z. Morpho!.
Oekol. Tierc, VII, p. 608 ; - SIMES, 1934, Proc. R. ent. Soc., VIII, p. 138 ;
- ZIMIN, 1938, Tabl. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 70, pl. IX, fig. 46.

Couleur variant du testacé clair au noir. Élytres de la couleur du corps
avec trois bandes transversales foncées, en général irrégulières et tache-
tèes. Tète et pronotum assez rugueux; côte frontale sillonnée sur toute sa
longueur; carène médiane du pronotum un peu plus élevée dans la pro-.
zone que dans la métazone. Ailes d'un bleu vif avec une bande noire arquée,
large vers le bord antérieur, beaucoup plus étroite vers le bord interne;
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l'ette Lande s'étend dans le ('hamp antl"ri('ur, laissant. une partie apicale
t.ransparente assez !\tenùue (fig. 411). Fémurs postérieurs de la couleur
du corps avec deux taches foncées plus ou moins marquées ; tiLias
postérieurs bleuâtres.

Long. cf 15-21 mm., 9 22-28 mm. ; pronot. cf 3,5-5,2 mm., 9 li-7,j
mm. ; élytre cf 16-22 mm., 9 22-2G mm.

Espèce très commune dans les champs, les friches, les endroits incultl's,
les clairières des bois; adulte de juiJlet à novpmbre. Les mâles stridulent
très faiblement en présence des femelles. La ponte est un peu incurvée, renill'e
vers le basl contenant une trentaine d'œufs, d'un roux orangé assez vif
(FAnRE).

Toute la France. Ile de Hé, i1e d'Oléron, Corse. - Europe, Afrique du
:'lord, Ouest de l'Asie.

"'7
Fra.5fJ'f'. - Oedipoda coerulescens L., 9, x 2,5.

La coloration de cette espèce est très variable, mais en général assl'z uni.
forme; parfois on trouve une étroite ligne claire au bord postérieur du pro.
notum (ab. marginata KARNY), à laquelle peut s'ajouter une croix (ab. cru-
clata KARNY); toute la partie postérieure du pronotum peut être blanchâtre
(ab. colla ris IÜRNY) ou roux clair (ab. ferrugata KARNY). La valeur de ces
formes est discutable et on n'a pu encore établir celles d'entre elles qui sont
d'origine génétique et héréditaires. La var. nigra CHOPARD,1911, Bull. Soc.
ent. Fr., p. 94, lig., est simplement une forme presque noire comme on en
rencontre sur les terrains très foncés ou brûlés.

var. sulfurescens SAUSSURE,H1~4, .\lém. Soc. Genève, XXVIII, p. 152.
- Ailes d'un jaune verdâtre; thorax et tête moins lisses. - Forme très
commune lln Algérie, dont la présence en France est douteuse. Signalée c1c
Lardy (Seine-et-Oise) par POUJADE,de Saint-Chéron, Loire-Inférieure (GÉLlN),
de la Ciotat, Bouches-du-Rhône (G. DE VICHET).

ssp. armorlcana SELLIER, 1947, Bull. Soc. sc. Bretagne, XXII, p. 127. -
DilTérant du type par une rugosité bien plus marquée de la tête et de la pro-
zone du pronotum et par la faible taille. - Long. cf 14 mm., 9 21 mm. ; élytre
cf 14 mm., ç 21,5 mm. - Dunes de la presqu'île de Quiberon (R. SELLIER).

~ \ 2. Oedipoda germanica (LATR.). - .1crydium yermanicum LATREILLE,
1~04, Gen. Crust. Ins., XII, p. IGI. - Oedipoda yermanica CHOPARD,
1947, p. 83, pl. X, fig. 134. - Oedipoda miniala FI NOT, 1890, p. 14V,
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pl. 7, fi~. 105; - .\ZAM. I\JOl, p. (i\) ; - CUOP\RD, 1922, p. 16;~; -
HOULBERT, H127, p. 128.

Biologie. - ENSLIN, 1921, Ent. Rundsch., p. 21.
Même taille et aspect général que le précédent. Front pt pronotum un

p(m moins rugueux, la carène médiane du pronotum ('ll('ore moins l'levée
dans la prozone. Ailes d'un rouge vif, à bande noire s'étendant presque
jusqu'au bord interne. .

~loins commun que cuaulescens et plus localisè. Adulte un peu plus tard:
vivant dans les mêmes milieux.

Tout le Midi et le Centre. Seine-et-Marne: Fontainehlpau, Le Long RncllPr
(FIl'WT) ; Seine-et-Oise: Brunoy (PIr:R~ON),forêt .le Saint-Germain (BIII>oOU'I);
Vosges; Alsace (PIERRAT); :\leurthe-et-Moselle (DE SAULCY).En montagne,
jusqu'à 1.000 mètres et même un peu au-dessus.

On a cité moins de variations de la coloration générale chez t'ptt(' p"pi'ce
que chez la préct'dente ; par t'ontre, plusieurs variétés de la couleur dps aile~
postérieures ont été citées et certaines sont même considèrèes comme sous-
e~pèces. La plupart sont des furmes de l'Europe méridionale qui n'existent
pas en France.

var. decolor SAUSSURr:,1Hi:î4,:\lém. Sot'. Genève, XXVIII, p. 14!J. Aih.s
jaune roussâtre, décolorées. - Gironde: cap Ferez (MARQUET); Hérault:
La Salvetat (GRA~st).

ssp. kraus~i RAMMr:, 1!J13, Berl. t'nt. Zt~chr., LVIII, p. IH. - Forme
('aractr~risée par le trb grand dévpluppement de la Lande nuire dps ailps.
Dèl'rite du Tyrol et signalée des .\lpes et des Pyrénées, l'ctte forme doit ~e
truuvcr cn France.

~sp. pyrenaica UVAHUV, 1!J:1(j, Ann .. \Yag-.nat. lEst., 10, XVIlI, p. 132.
Dillüent de la forme typique par la couleur des ailes qui sont d'un rouge

pàle ou d'un bleu sale, plus clair que chez coerulescens (ab. L!Janescens Uv.).
- Basses-Pyrénées: Eaux-Bonnes, cascade du Gros Hêtre.

\ \ 3. Oedipoda fuscocincta LUCAS, 1849, Expl. Alg., III, p. 31, IV,Orth.,
\ .Ill :J, fig. G a-c ; - FINOT, li:î90, p. 152; - AZAM, 1901, p. 70; - CIIO-

P.\RD, 1922, p. 164, fig. 409 ; - HOULBERT, 1927, p. 129.
Espèce voisine de coerulescens, à tête et thorax faiblement rugueux,

cc,te frontale nettement élargie au-dessus de l'ocellg ; les ailes sont géné-
ralement d'un beau jaune, parfois cependant verdâtres, avec la bande
noire arquée non prolongée dans le champ antérieur vers la base de l'aile.

Long. Cf 22-25 mm., 9 25-30 mm. ; pronot. Cf 5,5 mm., 9 6-8 mm. ;
élytre Cf 25-26 mm., 9 29-35 mm.

Cette espèce, commune en Sicile et en Afrique du Nord, a été indiqupe de
df'UX localités de France, Hyères (BRISOUT)et Narbonne (MARQUET).Ces
captures sont douteuses f't la présence de l'espèce en France demanderait
confirmation.



ORTHOPTÈRES. -- OF.DIPOOA

SSp. coerulea SAUSS. - OedipOlla miniata var. cOfrulea SAUSSURE,1884,
~Iém. Soc. Genève, XXVIII, p. 1:iO. - Oulip()(la cOlrulescens var. s!tljurescens
CIIOPARD, 1913, p. 183. - Oedipolla juscIJcincta iberica CIIOPARD, tH14,
Ann. Soc. ent. Fr. (Hl23), p. :110. - Ailes d'un blf'u vf'rdâtre pMe. - Corse:
La Foce de Vizzavona j Porto VPIThio; Bastia. - Espagne, Sardaigne.

4. Oedipoda miniata (P.\LL.). - (jryllus miniaills PALLAS, 1771, Brise,
r, p. 4G7. - Oedipoda graliosn FINOT, IH90, p. 151 ; - AZAM, 1901, p. 70.
-- Oedipoda snlina CUOPARD, Hl22, p. Hi l, fig. 412; - 1I0l1LnERT,

1927, p. 130.

Biologie. - ZIMIN, 1938, Tab!. ~nal. Faune'U. R. S. S., 23, p. 70, pl. VI,
fig. :~2.

Testacé pâle ou gris, avpc ries taches brunes pt souvpnt des taches d'un
blanc Ile lait. Élytres de la couleur du corps avpl' trois bandes transversalrs
plus foncl\es pt l'apex presque transparl'nt. .\iles à base rose, avec une'
tache noire arquée, plus Hroite que chez les ('spÈ'cps pr(ocl'r!entes et laissant
une partitJ apicale hyaline plus grandtJ. Tibias postr"rieurs testacli pâle.

Long. cr lG-21 mm., <;;.> 21-27 mm. ; pronot. cr 4-:-,,2 mm., <;;.> rï-ô,R mm. ;
"'lytre cr 18-23 mm., <;;.> 23-29 mm.

La préspnce en France de cette espècp, rppandue dans toute la r(\gion
méditerranéenne, est très douteuse j elle a été signalpe seulement dlll\fainc'pt,-
Loire par URISOUTet MILLET DE LATOllRTAUDIÈRE.

':'_\ ;). Oedipod.a charpentieri FlED~R,. 1Hf>:1,' Loto:" r II: p.' 123 ;_- FINOT :
HUO,p. 148, - AZAM, 1901, p. ,0, - CROPARD, 1922, p. 16.), fig. 4111,

1- lIouLDERT, 1927, p. 130.
Carène du pronotum plus "Ievpe dans la pro zone que chez lml espècPl'l

préc(odentes ; forme générale plus ramass(oe. Couleur très variable, SOUVl'nt
te'inté Ile brun, noir, blanc, avec parfois ries taches blanches sur la tètl'
et le pronotum. Élytres de la couleur du corps avec trois taches COndll's.
Ailes bleu pâle ou rose pâle avec une bande noire, large, peu arquée, bien
prolongée ve'rs la base dans le champ antérieur, mais s'arrr~tant entre la
:~e pt la 4e nervure axillaire dans le champ postérieur. Tibias postr\rieurl'l
hleu pâle ou testacés.

Endroits .arides, en général rare et localisé j août à novembre.
Var: Frpjus, Bagnols, Montauroux (AZAM), Hyères (CAVAL)j Aude:

Narbonne (R. P. CAPELLE); Pyrénées-Orientales j Vuul'luse: Avigno fi

([)r \VILI,EMSE)j Bouehes-du.Rhône : Crau j commun dans les gafl'igues de
l'Hérault (DRLMASet R.AMBIER)j Gard: Garons (REMA IlDII'.;RF.).

Europe méridionale, Egypte, Syrie.

Gen. SPHINGONOTUS FlEDER, 1852.

Forme étroite et allongée; sommet du vprtex IWU saillant; Covpoles
temporales Caibles, triangulaires, ullougét's. Pronotum rr\tréci pn avant,
à carène médiane nulle entre le'> sillon,;, Caible dans la métazontJ. Élytres
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dépassant bien l'extrémité de l'abdomen, membraneux vers l'apex seu-
lement, le reste opaque, 3 réticulation serrée, veine intercalée sinuée;
ailes presque toujours bleuâtres avec ou sans bande noire.

Distribution. - La plupart des espèces habitent les régions subdéser-
tiques d'Afrique du ~ord et d'Asie; quelques-unes pénètrent plus au
Nord dans la région méditerranéenne et dans l'Ouest de l'Europe.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Ailes d'un bleu pâle unicolore, parfois avec une vague tache
enfumée . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2.

- Ailes avec une bande foncée très marquée (fig. 415-416). . :1.
2. Fémurs postérieurs iJ face interne sombre avec une seule

bande claire complète; nervure intercalée presque droite;
forme modérément allongée . . . . . . . . . .. 1. coerulans.
Fémurs postérieurs à face interne sombre avec deux bandes
claires; nervure intercalée sinuée; forme très allongée
(Corse). . . . . . . . . . . . .. 2. rubescens.

~L Côte frontale à peine rétrécie au-dessus de l'ocelle; tête
et pronotum assez fortement rugueux . . . . . . . 3. azurescens.

- Côte frontale nettement rétrécie au niveau des ocelles
latéraux; face presque lisse, dessus de la tête et pronotum
très peu rugueux . . . . . . . . . . . . . . . . . 4. uvarovi.

(",\ 1. Sphingonotus coerulans (L.). - Gryllus Locusla coerulans LINNÉ,
1767, Syst. ~at., éd. XII, 1 (2), p. 701. - Sphingonolus coerulans FINOT,

FIG. 418. - 8phingonotus coerulans L., 9. x 2.

1890, p. 143; - AZAM, 1901, p. 71 ; - CHOPAHD,1922, p. 166; - HOUL-
BERT, 1927, p. 134, pl. VI, fig. 24; -CHOPAHD, 1947, p. 84, pl. X, fig. 137.

Testacé, rougeâtre, gris ou noirâtre, les élytres souvent tachetés de
brun ou avec deux bandes foncées. Tête fortement ponctuée; côte fron-
tale élargie entre les antennes, ponctuée. Fémurs postérieurs à face interne
foncée, avec une large bande jaune avant l'apex et une autre, souvpnt
incomplète, vers le milieu. Ailes d'un bleu pâle, sans aucune trace de
bande enfumée. Tibias postérieurs bleuâtres, annelés de pâle à la base.
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Long. cf l4-2G mm., 9 20-27,[, mm. ; pronol. cf 2.G-.t.J mm., 9 .t,[,-
7 mm.; (\lytrc cf 16-25 mm.• 9 2:~-:l:lmm.

Commun dans le Centre pt le ~fidi, dans les endroits sablonneux et ('hauds j
adulte d'août à octobre.

Toute la France au Sud de la Loire; signalé en outre des environs de Paris:
Fontainebleau, le Vésinet (BRISOUT),~lassy-Palaiseau (CHOPARD)j de l'Oise:
Butte aux gendarmes, près de Senlis (MABILLE)j ~forbihan : Vannes (SEL-
LIER) ; Moselle: Jouy-aux-Arches (DE SINÉTV). D'après LIENUART (C. Il.
Soc. Biol., LXXXVI, 1922, p. 131), cette station a pté détruite par suite des
dragages qui ont supprimé les plages de sable j il a retrouvp Il' Sp"in{{on{jtlt,~
ù Flavigny-sur-Moselle. Ile d'Oléron (CUOPARD).

Europe centrale et méridionale j Afrique du Nord.
ssp. cyanopterus (CHARP.). - Gryllus cyarwpterus CHARPENTIER,IH25,

Hor. ent., p. 143, pl. 2, fig. 3. - Sphingonotus cyanopterus FINOT, ISBn,
p. 143; - AZAM,1901, p. 71 ; - CHOPARD,1922, p. 16G, fig. 417 ; - HOUL-
RERT, 1927, p. 135; - CHOPARD,1947, p. H4. - Ailes présentant vers le
milieu une bande enfumé!', très peu marquép, mais cependant toujours visible,
au muins au bord antérieur (fig. 417). - Forme plus septentrionale que Ip.
type, assez rare et localisée dans les endruits sablonneux, dans les bruyères.
Fontainebleau: vallée de la Solle, Long Rocher, rocher des Gros sablons
(FINOT) ; Oise: forêt d'Ermenonville (~IABILLE); Eure: Gisors (BRONG:'lIART).
- Europe centrale, Pologne, Esthonie, Lithuanie, sud de la Scandinavip.,
environs de Moscou et de Leningrad.

ssp. corslcus CuoP. - Sphingonotus coerulans corsicus CUOPARD,192;~,
Ann. Soc. ent. Fr., p. 310. - S. coerulans coeruleipes CHOPARD,1923, Ann.
Soc. ent. Fr., p. 273 (non UVAROV,1922). - Un peu plus allongé que la forme
typique, à élytres un peu plus longs, veine intercalée plus rapprochée de la
médiane j tibias postérieurs d'un bleu très foncé. - Corse; très commun
partout. - Espagne, Portugal, Baléares, Sardaigne.

\l\ 2. Sphingonotus rubescens (WALK.). - Oedipoda rubescens W ALKEn,
1870, Zoologist, (2) V, p. 2304.

Voisin du précédent, mais de forme très allongée. Tête presque lisse,
vertex étroit, caréné au milieu. Fémurs postérieurs environ quatre fois
aussi longs que larges, à face interne brun sombre avee deux bandes
claires, dont une est parfois faible ou incomplète; tibias postérieurs
bleus avec un anneau pâle à la base. Élytres très allongés, atteignant
au moins l'apex des tibias postérieurs, étroits, à coloration un peu tachetée
de brun, sans présenter toutefois de bandes distinctes; veine médiane
trifurquée à l'apex; nervure intercalée sinuée, couverte de petits tuber-
l'Ules. Ailes transparentes ou très faiblement bleutées il la base.

Long. 15,5-33,5 mm. ; fém. post. 8,5-14,5 mm. ; élytre cf 17,5-27,5 mm.,
9 23,5-35 mm.

Cette espèce, qui habite la zone subdésertique de l'Afrique du Nord, a
été trouvée par NADIG en Sardaigne et en Corse: cap Corse.
1

\. 3. Sphingonotus azurescens (RAMlI.). - GryLLus nwrescel1s RAMnun,
1838, Faune AndaI., II, p. 83, pl. 7, fig. :L -- S[lhil1!Jollo1us nzurescens
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FI~OT, 1890, p. 144; - AZAM, 1901, p. 71 ; - CHOPARD, 1922, p. 166,
fig. 415 ; - HOULBERT, 1927, p. 135.

Grisâtre ou rougeâtre. Tête assez grossièrpment ponctuée; pronotum
rugueux en avant, à ponctuation assez forte dans la métazone. Fémur"
postérieurs noirâtres à la face interne, avec deux bandes claires; tibias
postérieurs bleus avec un anneau clair à la base. Élytres transparents
dans la partie apicale; tiers basal, une bande transverse mt~diane et quel-
ques taches dans la moitié apicale brunâtres; ailes bleues, ornées d'une
bande arquée, noire, très nette, large anthieurement pt atteignant
bien le bord antérieur de l'aile.

Long. cf 15,5-22,5 mm., Ç) 22.5-27,5 mm. ; fém. post. cf 8,5-10,5 mm.,
Ç) 10,5-12,5 mm. ; élytrp cf 17,3-22,5 mm., Ç) 22,5-:30 mm.

Cette espèce n'a été signalée qu'une fois en France, par LUCAS,à Arcachon j

sa présence demanderait confirmation. - Espagne, .\laroc, Algérie.

ssp. arenarius (Luc.). - Of'dipoda arenaria LUCAS,1849, Expl. Alg., Ins.,
JII, p. 35, IV, Orth., pl. 4, fig. l-la, b. - Sphingonotus arenarius AZAM,
1901, p. 72; - CHOPARD,1922, p. lm, fig. 416; - HOULBERT,1927, p. 136.
- Tête à ponctuation dense et forte; métazone du pronotum à fine ponctua-
ti on et très fines rides; fémurs postérieurs à face interne grise, assez pâle;
bande brune des ailes moins nette, ayant tendance à se diviser en taches'
séparées. - Signalée seulement du Var: Tourves (Az<\.M).- Algérie, dunes
des bords de la .\léditerranée.

4. Sphingonotus uvarovi CHOPARD, 1923, .\nn. Soc. ent. Fr., XCII,
p. 273, fig. 9, pl. 4, fig. 14-15.

Assez petit et un peu grêle, d'une coloration gris cendrr, varié de brun
rouge, les élytres présentant trois bandes brunes assez marquées; face
interne des fémurs postérieurs presque entièrement brun noirâtre avec
deux bandes claires complètes. Tête presque lisse; côte frontale bien retrr-
cie au-dessus de l'ocelle; pronotum très peu rugueux; abdomen du mâle
jaunâtre; tibias postérieurs presque entièrement d'un bleu clair; ailes
très légèrement teintées de bleuâtre.

Long. cf 14-14,5 mm., Ç) 20,5-21 mm. ; pronol. cf 2,5-2,8 mm., Ç) 3,2-
:l,5 mm. ; fém. post. cf 7-8,5 mm., Ç) 8,5-9 mm. ; élytrp cf 14,;)-15';) mm.,
Ç) 18,5-20 mm.

Assez commun sur certaines plages de Corse: Propriano, Ajaccio, nonifacio.

Geu. ACROTYLUS FIEBER, 1853

Forme assez allongée; pubescence abondante, surtout sur les pattes
et sur la poitrine; sommet du vertex très {.troit; fovéoles temporales
}lfltites, triangulaires; front peu bombé, surtout chez les mâles. Prouo-
tum court, à bord postérieur arrondi ou faiblement anguleux. Pattes
longues: fémurs postérieurs peu rentIés, à cal'ène supérieure peu élevée,
entière.



}j'm. 419. - .Acro/yluR
imubricus Scop., Q, x 2.

cf 12-16 mm., c;? 15-25 mm. ; Cém.
~)-1l mm., 9 I:l-)(i IlIm.; l'lyt.rtl cf la-Hi mm., c;? IH-22/1l1ll.

OHTllOI'ThHE,.,. _ .. \ClWTYLU~

Distribution. - •\frique, ::"iudde l'Europl', :-'.-W. de l'.\si('.

1'.\HLE.\(; DES' ESl'ièCE:,

Pl'OllotUIll ;\ Lord po"tél'Ïeur "uLang'uleux ; l'orps de forllle
iJssez courte; antennes ne dépassant pas en IOIl~ueur
la tête et le pronoillm l'éllllis . . . . . . • • .. 1. insubricus.
Pronotum :'t bord postérieur arrondi; ('orps plus allollg'é ;
antennes plus long'ues (lue ln tNe l't Je pronotum réllllii' 'l. patruelis.

1. Acrotylus insubricus (::'COI'.). - Gr!Jllus illsubriclls ::'Ctll'OLI, 17Rli,
Faun. Fior. Insubr., I, p. (H, pl. 2.1, fig-. 2. - AcrolyLus insubricus FINOT,

l!:!UO, p. 145, pl. 7, fig. 104; - AZAM, 1901,
p. 70 ; - CnoPARO, 1922, p. 165, fig. 413, 418;
- CnOI'AHO, 1923, p. 284; - BOULDERT,

1927, p. Ui2, pl. VI, fig. 23 ; - CIIOP.~HD. 1947,
p. 8:~, pl. X, fig'. 13G.

Brun, testacé, parfois prm,que noir. l'HI'
a"sez rugueuse; sommet du vertex t'n triangle
allongé ; ('ôte frontale assl'z proCondément
sillonnél' .• \ntennes seulement un peu plu~ lon-
gue'! que la tête et le pronotum réunis, un peu
l"paissies à l'apex. Pronotum rugueux, ù hord
postérieur bubanguleux ; lobes latéraux prt"sen-
lant une tache ealleusp blanch{'. Ft\murs pos-
térieurs à face interne noirâtre, ornés dessus
de.3 taches brunes trian~ulair{'s; tibias tf'sta-
l'l~"à épines noires. Élytres plus longs lllIe
l'abllomell, assez larges, il bord antérieur dilaté
à la base ; champ antérieur urné de deux
grand~s taehes brunes, apex presque transpa-
l't'nL Ailes à moitié ba~i1aire rose vif, moitié
apil'alc hyaline, avec line bande médiane brune,
arquée, et quelques petites taches près ùe
l'apex.

Long.
post. cf

Commun dans tout le Midi, de mars à novembre; hiverne même à l'état
adulte en Provence. Se trouve plutôt dans les endroits secs et sablonneux;
dunes. .

Tous les départements méditerranéens; Drôme; Basses-Alpes: Aveyron;
Lozère; Hautes et Basses-Pyrénées; Landes; Gironde; Ile d'Oléron: Le
Deu (CnoPARD); Corse. - Europe méridionale, Afrique du Nord; S.-W. de
l'Asie.

ssp. ftscherl AZAM,1901, Bull. Soc. Et. se. arch. Draguignan, p. 45 ; - CHO-
PARD,1922, p. 165; - BOULBERT, 1927, p. 132. - De la taille des plus petits

1'1
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individus de la forme typique, plus trapu, de coloration foncée; bord posté-
rieur du pronotum plus nettement anguleux; ailes à teinte basale vive, bande
arquée plus foncée, apex de l'aile plus fortement tacheté de brun. - Cette
forme semble se trouver plutôt dans les localités un peu élevées. Haut. Var;
Rhône: environs de Lyon (AZAM).

2. Acrotylus patruelis (H. S.). - Oedipoda patruelis HEHRICH-SCHAEF-
FER, 1838, Fauna Ins. Germ., CLVII, pl. 18. - Acrotylus patruelis FINOT,
1890, p. 146.

Diffère du précédent par sa forme plus allongée, les antennes presque
deux fois aussi longues que la tête et le pronotum réunis, le bo'rd postérieur
du pronotum très arrondi, les ailes à bande brune plus large et, en général,
plus étendue.

Long. <:J 14-17 mm., 9 lU-~5m~. ; élytre cf 17.,19mm., 9 19-25 mm.

Cette espèce a été confondue par AZAM avec la précédente; bien qu'elle ait
été signalée par FINOT d'Hyères, sa présence en France continentale est
douteuse; elle SI' trouve par contre certainement en Corse: Porto Vecchio
(FINOT); golfe de Lava; Porto Vecchio (PASQUIER).Même distribution que
l'espèce précédente, mais dans l'ensemble plus méridionale.

Gen. AIOLOPUS FlEBER, 1853

Forme générale plus grêle que chez les autres Oedipodinae, se rappro-
chant des Acridinae. Vertex triang-ulaire, COllcave dessus; fovéoles tem-
porales trapézoïdes, allongées; ('ôte frontalt' sillonnpe, surtout chez le
mâle. Pronotum rétréci en avant, il bord postérieur triangulaire, sillon
typique situé avant le milieu, carènes latérales nulles. Élytres à nervure
intercalée sinuée, touchant presque la médiane à l'apex. Plaque sous-'
génitale du mâle courte, obt.usément conique.

Distribution. - Sud de l'Europe, Afrique, Asie.

T~llLE~V DES ESP~CES

Fémurs postérieurs trois fois aussi longs que larges; carène
médiane du pronotum convexe vue de profil; ailes à tache
enfumée apicale assez grande et nette . . . . . . . . 1. strepens.
Fémurs postérieurs quatre fois aussi longs que larges;
carène médiane du pronotum droite. vue de profil; ailes
à peine enfumées à l'apex. 2. thalassinus.

1. Aiolopus strepens (LATR.). - Acrydium strepens LATREILLE, 1804,
lIist. nat. Crust. Ins., XII, p. 154. - Epacromia strepens FINOT, 1890,
p. 140, pl. 7, fig. 100 ; - AZAM,1901, p. 66 ; - HouLBEHT, 1927, p. 116. -
Aeolopus strepens CHOPAHD,1922, p. 159, fig'. 396-399-400 ; - CHOPARD,
1923, p. 283. - Aiolopus strepens CHOPARD,Hl47, p. 80, pl. IX, fig. 126.

~--')}
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Biologie. - GRASSÉ, 1924, Bull. ~oc. ent. Fr., p. 45.
Corps allongé, mais assez fort; tle couleur assez variable, en général

brun roux a" ec 'des taches blanchâtres pt quelquefois du vert. Pronotum,
vu de profil, un peu convexe, brun avec une bande pâle oU parfoi3 verte,
il la place ,les carènes latérales. Élytres bruns avec lluelques taches claires
le long du bord antérieur, luisants .• \iles bleuâtres avec une tache enfumée
apicale. Fémurs postérieurs très larges, testacés à la face externe, rou-
o-eâtres à la face interne avec deux taches noires ; tibias postérieurs~
ponrpres avec une tache claire, ..uivie ,J1un anneau noir, il la base.

Lon!!. cr 1~-20 mm., 9 21-'2l:l mm. ; pronot. cr 4 mm., ~ 4,5-5,5 mm. ;
t~lytrt~cr IH-lU mm., 9 H!-2G mm. ; féru. post. ;:f 12,G mm., ç" 17,5 mm.

Fm. 420. - Aiolopua BtrepenB Latr .• Q, x 2,5.

Commun dans les endroits incultes, les prairies, les hois. Adulte d'août à
mai; se rencontre pendant tout l'hiver durant les journées ensoleillées. Vole
très facilement. Accouplement et ponte en avril-mai.

Toute la région méditerranéenne jusqu'au Vaucluse; Aveyron; Lozère j
lIautes et Basses- Pyrénées; côte atlantique des Basses-Pyrénées à la Charente-
Maritime; Deux-Sèvres. Corse. - Europe méridionale, Afrique du Nord,
Asie Mineure.

2. Aiolopus thalassinus (F.). - Gryllus llzalassinus FABRICIUs, 1781,
~pec. Ins., l, p. ',Jli7.-Epacromia llzalassina FINOT, 1890, p. 141, pl. 7,
Hg. 101-102; - AZAM, 1901, p. ()I) ; - HOULDERT, 1927, p.1l6, pl. VI,
fig. 18. - .leolopus lhalassinus GUOPARD, 1922, p. 159 i-CHOPARD, 1923,
p. 283. - .liolopus llzalassinus CUOP.'\fiD, H.l47, p. HI, pl. IX, fig. 127.

Très voisin du précédent l'omme forme et comme couleur; cependant
plus souvent vert, surtout les mâles. Pronotum, vu de profil, plan ou
presque concave ùessus. Élytrps très étroits i ailes à peine teintées de
jaune verdâtre, avec une tache apicale à bords fondus. Fémurs postérieurs
assez grêles, quatre fois aussi longs que larges.

Long. cr 15-19 mm., 9 22-25 mm. i pronot. cr 3-4 mm., 9 4-G mm. ;
fém. post. cr 10,5 mm., 9 14,G mm. ; élytre cr lH-19 mm., 9 18-2G mm.

Se trouve dans les mêmes conditions que le précédent.
Presque toute la France au sud de la Loire; signalé aussi dans l'Yonne,

la Mayellne; Morbihan: landes humides, en bordure du golfe du Morbihan
(SELLIER); Seine-et-Marne: Fontainebleau, plateau de Bellecroix (FINoT).
Corse. - Europe, Afrique du Nord jusqu'au Niger. .



260 ORTIIOPTÉIWIDI;S

Gen. EPACROMIUS UVARUV, 1942

~lême forme générale yu'.liulopus ; veine intercalée ue l'élyLn~ faible,
irrégulière, faiblement serrulée, placée au milieu du champ discoïdal;
côte frontale sillonn(~e, surtout chez les mâlps ; face fortement oblique;
sommet du vertex allongé; fovéoles temporales triangulaires, profondes.
Espace entre les lobes mésosternaux plus long que large, distinctement
rétréci au milieu. Plaque sous-génitale du mâle comprimée dorso-ventra-
lement, pn forme (le languette.

Distribution. - Europe, Asie paléarctique.

Epacromius tergestinus (CHARP.). - Grylllls lergestinus CHARPENTIER,

1825, Hor. Ent., p. 139. - Epacromia tergestina FINOT, 1890, p. 142; -
.\ZAM, 1901, p. 66; - HOULBERT, 1927, p. 117. - Aeolopus teryestinus
CHOPARD, 1922, p. 160.

De forme assez allongée, couleur variant du brun au vert. .\ntennes
longues, grêles, les articles médians au moins deux fois aussi longs que
larges. Pronotum rétréci en avant, subconcave en dessus, vu de profil.
Élytres longs et droits, dépassant le milieu des tibias postérieurs, bru-
nâtres, presque unicolores; ailes transparentes. Fémurs postérieurs assez
grêles, avec des taches brunes plus ou moins marquées, le sillon inférieur
brunâtre, jamais rouge; tibias postérieurs bleuâtres; pulvilli petits
et très étroits.

Assez rare dans les prairies au bord de la mer et dans les marais salants;
juillet à octobre.

Gironde: Arcachon, île aux Oiseaux, La Teste de Buch, Lamothe (FINOT) j

Charente-:Maritime ; Loire-Inférieure. - Centre et est de l'Europe, Asie
centrale, Chine.

var. viridis KITTARY. - Oedipoda pulgerulenta var. 9iridis KITTARY,
1849, Bull. Soc. Imp. Natur. Moscou, XXII, p. 476. - Epacromia tergestina
var. 9iridis MABILLE,1906, Ann. Soc. ent. Fr., LXXV, p. 41. - Forme fe-
melle uniformément verte, qui ne semble se trouver que sur des terrains
salés. - Ile d'Oléron (MABILLE).

Subfam. ACRIDINAE

Espèces souvent de petite taille, à face très oblique, formant avec le
vertex un angle très marqué; fovéoles temporales en général bien mar-
quées, quadrangulairps; ailes transparentes ou légèrement enfumées,
rarement colorées. Fémurs postérieurs présentant à la face interne unê
crête de tubercules qui produisent la stridulation (1) ; les élytrps ne pré-
sentent pas de nervure serrulée.

1. Cette crête manque chez Parapleu1'U8 et Meco8tethu8 qui présentent le type Rtri-
dulatoir .. œdipodien.
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TABLEAU DES GENRES
1. Tête conique, le vertex allongé de teUe façon que les yeux

se trouvent très {'loignés de l'o('('iput (fig. 421). (p. 2(5) Acrida.
-- Têh' beaucoup moins allolll(ée. . . . . 2.

422.

428.

42.1

FIG. 421 à. 430. - 421. Tête d'Acrida. - 422. Tête et thorax de Calephorus. - 423.
Tête et thorax de Paracinema. - 424. id. de Parapleurus. - 425. id. de Chrllsochraon
dispar. Q. - 426. Plaque Bous-génitale du mâle de C. dispar. - 427. Oviscapte de C.
dispar. - 428. Tête et thorax d'Euthystira brachyptera, Q. - 429. Plaque Bous.génital ..
du mâle d'E, brachyptera. - 430. Oviscnpte de la femelle.

2. Fovéoles temporales entièrement nulles ou non visibles du
dessus, triangulaires . . . . . . . . . . . . . . . . .

- Fovéoles temporales visibles du dessus, quadranlrulaires,
ou marquées au moins par une petite dépression . . • .

3.

8.
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3. Fovéoles temporales latérales, triangulaires; sommet du
vertex subaigu (fig. 422); antennes un PPll rléprimées t't
élargies à la base. . . . . . , . , . . . . (p. 266) Calephorus.
Fovéoles tpmporales pntiPrpment nulles; antpnnps filiformes. 4.

S 7/6??2jZZ!~
438.

~~772Z~~

434.

437.

fR32.

43.1.

FIG. 431 à 438. - 431. sternum d.. Ramburiella. - 432. sternum d'Arcyptera. - 433.
Tympan abdominal de GomphoceruR rufuR. - 434. id. de Stenobothrus. - 435. Tête pt
thorax de Dociostaurus maroccanll.', - 436. id. d'Arryptera fll8ca. - 437. Oord anté-
rieur de l'élytre ,le 8fpnobothru .•. - 438. ifl. de Chorth1pl'uR.

4. Sommet du vertex trian~ulaire ; tibias postérieurs très plar-
gis vers l'apex, plats; pronotum à disque plan, avec C'arènt's
latérales peu marquées rians la mptazonp. sillon typique
avant le milieu (fig-. 423) . . . . . . . . . (p. 267) Paracinema.
Sommet du vertex arrondi; tihias postérieurs faiblement
élargis il l'apex, arrondis dessns. . . . . . . . . . . . . . . :'J.

ri. Sommet du vertt'x ('ourt t't large ; prollotum ('onvP'{e
dessus, carènes latérales nulles (fig-. 424) ... (p, 268) Parapleurus.
Sommet du vertex en triangle arrondi; plollotum il disque
plan, carfones latpralp!'l neU ('" . . . . . . . . . . . . . . . . Ii.
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6. Fovéoles' temporales faiblement indiquées par une très
petite im pre~sion trianJ!ulaire ; 1\lytn'~ prp;;pnlanl une ner.
"ureintercalpe " (p. 270) Mecostethus.
Fovpoh's ll'mpnrales nulle~ ; pa~ .If' nervure inlercalé!' . . 7.

7. ::;ommel du vertex étroit ; mâle il plytres arrondis :\
l'apex, plaque sous-génitale asspz courte (fig. 426); chez
la femelle, élytres pointus, cuurts, mais presque contigus

/;.41HJ.
çYP L~1i i c~ \ " •

Q'''~. . <J -1
~ ,.,.~ .. sC
~ ~tl7. r~~

'J: i ! i ri! 1 , 9 ! :t) [ Il! 1 (: 1 t D

1t39.

~é '~~.élfjti
Fm. 489 Ù. 447. - 489. Antennes de Myrmeleotettix. - 440. Antennes de Stenobothru.9.

- 44t. Oviscapte ùe SlenobolhTU8 linoalu8. - 442. Oviscapte d'Omoce8lus venlrali8.
- 448. Antennes d'.!eroPU8 8ibiricU8. - 444. Tête de Chorlhippus. - 445. Tête d'Bu-
chortltipp'IlR. - 446. Élytre do Slaurotll"ML8. - 447. l1':lytro de ChorthippuR •

. sur la lIgne médiane (fig. 425) ; valves rde l'oviscapte
courtes et fortes (fiA'. 427). . . . . . . : (p. 271) Chrysochraon.

- Sommet du vertex plus larg-e ; mûle à élytres. élargis,
tronqués obliquement à l'apex, plaque sous-génitale
longue et aiguë (fig. 429) ; élytres de la femelle latpraux
(fig. 428) ; valv!'s rle l'oviscapte longues et grêles
(fig. 430). . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 272) Euthystira.

H. Lubes du métastcrnum rl~unis en arrière des trous corres-
pondant aux apodèmcs (fig. 431) • . . . • . (p. 315) Ramburiella.

- Lob!'s du mHaslernum distants (fig'. 432). . . . . . . . . . . 9.
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9. Pronotum présentant trois sillons bien nets, carènes laté-
rales interrompues ou grossiË>rpment ponctuées vers le
milieu; fovéoles largrs ou peu marquées et ponctuées.
Tympans ahdominaux hieIl d("('oIlV<'fts. . . . . . . . . . 10.

- Pronotulll à silloIl typique i'>eul bien mar(lué, ('arènes
latérales continues; fovéoles temporales étroites. Tympans
abdominaux plus ou moins recouverts par un repli formant
opercule (fig-. 433-434) . . . . . . . . . . . . . . . . Il.

10. Carènes latérales «tu pronotum oblitérées dans la deuxième
moitié de la prozone, mais représentées par deux bandes
claires formant un dessin en X très net (fig. 435) ; fovéoles
temporales bien limitées, larges. . . . " (p. 309) Dociostaurus.

- Carènes latérales du pronotum couvertes vers le milieu
de gros points enfoncés (fig. 436); fovéoles temporales
peu marquées et ponctuées. . . . . . . . .. (p. 311) Arcyptera.

Il. Bord antérieur de l'élytre droit, le champ médiastin étroit,
allongé et graduellement rétréci vers l'apex (fig. 437). . . . 1~.

- Bord antérieur. de l'élytre fortement convexe près de la
base, le champ médiastin formant un petit lobe large,
court et brusquement rétréci vers l'apex (fig. 438). . . . . 14.

12,Antennes élargies 3 l'apex en forme de massue, (fig. 439)
. . . . . . . . . . . . . . (p. 304) Myrmeleotettix.

- Antennes filiformes (fig. 440) . . . . . . . . 13.
13. Valves de l'oviscapte avec l'angle de la partie hasale

prolongé en forme de dent triangulaire (fig. 441) ; ('hamp
discoïdal de l'élytre à nervulps transvprses, parallèles
.•. . . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 273) Stenobothrus.

- Valves de l'oviscapte avl'(' l'angle de la partie basale non
prolongé, arrondi (fiA" 442) ; champ discoidal de l'élytre
il nervules moins régulières . . . . . . . . . (p. 281) Omocestus.

14. Antennes filiformes, ~)peine élargies à l'apex. . . . .'. : Hl.
- Antennes présentant il l'apex un épaississement en massue,

bien marqué chez les mâles surtout (fig.443) ..... .. 17.
15. Carènes latérales du pronotum plus ou moins infléchies;

vertex à sommet bien saillant (fig. 444). . . . . . . . . . 16.
- Carènes latérales du pronotum droites; vertex à sommet

obtus et l'arènes latérales prolongées derrière les yeux
(fig. 445). . . . . . . . . . . . . . . . (p. 302) Euchorthippus.

16. Angle subapical de l'élytre du mâle très marqué; cubitale
postérieure presque absente; ailes à Sc fortement incurvée
dans la moitié apicale, radiale notablement épaissie, champ
discoïdal large avec de nombrpuses nervulps transverses
(fig.446). . . . .. . . . . . . . . . . . . (p. 287) Stauroderus.
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- Angle suhapil'al de 1'~lytrp du mHle faihle ou ab»l'nt;
ailes il Sc et radiale normales, champ tiisl'oïdal étroit, à ner-
vules irrégulièrrs et peu nomhrf'uses (fi!!. 4~7). (p.2S9) Chorthippus.

17. Tibias ant{>rieurs fortement dilatés l'hez le mMe (fig-. 490)
. . . . . . . . . . . . . . . . . . (p. 307) Aeropus.

- Tibias antérieurs non dilatés. . . . . . . . . . . . . . . . 18.
IS. Élytres atteignant ou dépassant l'pxtrpmité abdominale. .. IB.
- Élytres lobiformes, latéraux. . . . . .. (p. 30S) Gomphoceridius.
19. Élytres dépassant l'extrémité abdominale, à lobe basal

assez faible, champ scapulaire étroit. . . " (p. 305) Gomphocerus.
Élytres atteignant à peine l'extrémité abdominale, à lobe
basal très marqué, champ scapulaire très large, surtout
chez le mâle. . . . . . . . (p. 306) Aeropedellus.

Grn. ACRIDA LINNÉ, 17fiS

Taille granùe j, forme très allongée. Tête longue, conique; sommet ùu
Vl'rtex quadrangulaire, il bords lamellaires; fovéoles temporales trian-

Fm. 448. - .icrida mediterranea Dirsh, Q, X 1,5. '

gulaires, très étroites, non visibles du dessus; antennes comprimées,
très larges à la base. Pronotum à disque plat, carènes latérales parallèles
en avant, trés peu divergentes dans la mClazone. Pattes grêles, les fémurs
postérieurs à peine élargis à la base, à lobes géniculaires aigus; fémurs
antérieurs plus courts que le pronotum. Élytres étroits, acuminés; aires
médiastine et scapulaire non élargies chez le mâle, colorpes et irréguliè-
rement réticulées; ailes acuminées.
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Afrique. Asie ; une seule espèce méditerranéenne.

Acrida mediterranea DIRSH, 1949, Eos, XXV, p. 36, fig. 13, 32, 60.
70,72. - .1crida iurrila CHOPARD, 1922, p. 141, fig-. :3:30-331 ; - CHO-
P<\RD, 1923. p. 281 ; - ÙIOPARD. 1947, p. 71. pl. VIII, fig. 97. - Tru-
xalis nasuia FINOT, 1890, p. 10'2. pl. 4, fig. 59. - A.crida nasuia AZAM,

1901, p. 39 ; - HOULBERT, 1927, p. 72, fig. 61.
Vert, brunâtre ou testacé, avec ou sans dessins roses, blancs et bruns

s'étendant sur le pronotum et les élytres. Élytres étroits, acuminés, de
la couleur du corps, marqués souvent d'une série de taches blanches sur
fond noirâtre chez les femelles; ailes hyalines. teintées de jaune verdâtre
à la base. Abdomen t'trait, un peu comprimé; plaque suranale triangu-
laire, obtuse; oviscapte court.

Long. cf 30-46 mm., 9 52-75 mm. ; pronot. cf 5-8 mm., 9 8-12 mm. ;
f~m. post. cf 21-28 mm., 9 29-42 mm. ; élytre cf 25-40 mm., 941-73 mm.

Cette grande et belle espèce est assez commune dans le Midi; on la trouve
plutôt dans les endroits un peu humides, les prairies, le bord des ruisseaux.
Le vol est peu puissant, mou; adulte de juillet à fin octobre; ne stridule pas.
Chez les larves, la plaque suranale est longuement prolongée en une lame
acuminée qui se résorbe à la dernière mue.

Tous les départements méditerranéens; Drôme, Vaucluse ; Corse. -
Espagne; Italie, Dalmatie, Grèce.

Gcn. CALEPHORUS FIEBER, 1853

Vertex triangulaire, acuminé au sommet; fovéoles temporales trian-
gulaires, latérales, non visibles du dessus; front très oblique; côte fron-
tale très étroite entre les antennes, à bords carénés et un peu divergents
vers le bas; antennes courtes, ('omprimées. Pronotum rétréci en avant,
à bord postérieur anguleux ; {'arène médiane distincte, carène'> latérales
anguleuses avant le sillon, interrompues après {'t'lui-ci. Pattes antérieures
et intermédiaires courtes ; fémurs postérieurs assez larges à la base.
Élytres étroits, subacuminés à l'apex.

Distribution. - Région méditerranéenne, Nord et Ouest de l'Afrique,
îles Canaries.

Calephorus compressicornis (L.\TR.). - Acridium compressicorne
LATREILLE, 1804, Hist. nat. Crust. Ins., XII, p. 155. - O;rycoryphus
compressicornis FINo'r, 1890, p. 103, pl. 4, fig. 60; -AzAM, 1901, p. 39. -
Calephorus compressicornis CHOPARD,1922, p. 141, fig. 332 ; ~ HOULBERT,
1927, p. 74, pl. V, fig. 3; - CHOPARD, 1947, p. 71, pl: VIII, fig. 98.

Vert vif ou brun, le champ discoïdal des élytres taché de brun avec des
marques blanches triangulaires, très nettes. Carènes latérales du pronotum
souvent bordées de blanc, interrompues après le sillon typique. Élytrps
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étroits, allong-ég ; ailes irisf'ps, parfois un peu rOSI;,>Sà la base pt présentant
\lnc tache enfurnél' très va:zue llans le champ postérieur.

Lon:z. Cf 12-14 mm., Ç? 17-lH mm. ;fém. post. Cf 8-9 mm., Ç? 1O-11.~)
mm. ; l\lytre Cf 11-1~l mm., Ç? lIî-18 mm.

CeLLe('spAl'c est facile à rCl'onnaltre par la forme du vertex tri~ngulai,e
à bords très nets, les fovéoles tout à fait invisibles du dessus.

Fm. 449. - Calephorus compre88icorni8 Latr., Q, x 3.

Assez rare en France méridionale; en été, dans les endroits incultes, les
prairies, les dunes; s'éloigne peu du bord de la mer. Le mâle produit en volant
une stridulation assez forte. GÉLIN (Cat. Ortho observés dans l'Ouest de la
France) note que les individus qui frrquentent les pelouses sont verts, alors
'Ille ('eux qui se trouvent sur Centaurea (/.~p('r des sabl"s sont gént:ralement de
tpinte grise ou brune.

Tous les drpartements bordant la ~léditel'ranée : Drôme: Lot-et-Garonne;
c,He atlantique, des Basses-Pyrrnpps Ii la Loire. Inférieure ; Morbihan:
presqu'île ùe Quibt'l'on (SELLIER) ; Hes d,. Noirmoutit'l', Ile Hé, d'O(rl'on.-
Europe lTu:rirlionale, Afrique du ~nl'lI.

(i1'I1. PARA CINEMA FISClIEH, 1Hrl:l

Tête à vertex triangulaire', aussi long !fUC large, à sommet un peu arron-
di, l'ôtl:s subanguleux ; fov,\oles temporales nulles; côte frontale sillonnée,
à bords It"gèrement rapprochés au nivf'au Ile l'o{'clIe ; front très oblique.
Pronotum il bord postérieur anguleux, ('arpnes latérales tout à fait efTa-
{'{'ps pn avant du 2e sillon, peu marquées après. Fémurs postérieurs à
lobes géniculairl's anguleux, tibias posll\rieurs ,"larg-is vprs l'apex ; ~rands
arolia pntrc Ips grifTes. I~lytrps di'passant bien l'apex des £Pmurs posL!'"
rieurs, il bords parallèles, apex arrondi; l'hamp anL!'Ticur dilaté à la base.
Pltlque sous-g-énitale du miilc pointue.

Distribution. - .\frjll'J(> ; unc sPllle CSpPCf'dans la rt~gion méditcrra-
nl:,'nnl'.

Paracinema tricolor bisignata (CUAHP.). - Gryllus bisiynalus CHAR-
l'ENTIEH, 1825, Hor. Ent., p. 1:1.1; -- Paracillema lricoior FINOTj 1890,
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p. 106, pl. 4, fig. 64; - AZAM, 1901, p. 39; - CHOPARD, 1922. p. 142.
fig. 33; -' CHOPARD, H!23, p. 282; - HOULBERT, 1927, p. 76, pl. V,
Hg. 4 ; - CHOPARD,HH7, p. 71, pl. VIII, Hg. !!!).

Vert, le pronotum OrT\(\ de deux bandes brunes longitudinales, as»(~z
ptroites et atténuées aux deux extrémités. Élytres verts à la base, sub-
hyalins à l'apex, tachés de brun au milieu. Tibias postérieurs rourres
avec les épines blanches à apex noir. Ce bel insecte est facile à reconnaître
à sa coloration, surtout à ses tibias d'un rouge vif, élarrris à l'apex. C'est
la race européenne et nord-africaine de l'espèce. caracthisée par les bandes
brunes du pronotum n'atteignant pas le bord postérieur et par la l'Ouleur
vive des tibias postérieurs.

Fm. 450. - Paracinema tricolor bisignata Charp., cf, x 2,5.

Long. cf 24-27 mm., Ç? 30-39 mm. ; pronot. cf 5-5,5 mm., Ç? 6-8 mm. ;
fém. post. cf 14-16,5 mm., Ç? 18-23 mm. ; élytre cf 21-25 mm., Ç? 28-
37 mm.

Assez rare dans les prairies et les endroits plut.ôt humides. Adulte de juillet
à octobre.

Tous les départements méditerranéens et côte de l'Atlantique jusqu'à la
Loire-Inférieure; Drôme; Yonne: Pont-sur-Yonne (HOULBERT); Aveyron;
Hautes-Pyrénées: Tarbes (PANDELLÉ); Sarthe: Parcé, La Flèche (l\10N-
GUILLON); Deux-Sèvres: env. de Niort (GÉLIN).

Gen. PARAPLEURUS FISCHER, 1853

Vertex obtus, plus large que long ; fov(~oles temporales nulles; antennes
filiformes. Pronotum presque cylindrique, à carènes latérales nulles,
carène médiane peu marquée. Élytres étroits, dépassant les fémurs pos-
térieurs, le champ discoïdal présentant une nrrvure intercalée. Plaque
sous-génitale du mâle acuminée.

Distribution. - Europe ; Asie paléarctique.
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Parapleurus alliaceus (GERM.). - (j,.yllus rzlliaceus GEHMAH, 1817,

Fauna Ins. Eur., XI, pl. lU. - Pa/'aplell1'lls alliaceus FINOT, u:mo, p. 10;>,
pl. 4, fig. 1\2, {)J, G3 bis; - .\Z.Ul, lUOl, p. 3U ; - IIOULBERT, 1927, p. 7G,
pl. V, fig. r> ; - CHOPARD, lU47, p. 71, pl. VIII, fig. 100. - Alecoslelhus
alliacells CIIOPARD, 1922, p. 142, Hg. 334.

Biologie. - GIAHD, 1~l;8, Le Naturaliste, X, p. 203.
Vert ou brun jaunâtre; orné, de chaque côté, d'une bande noirl1 longi-

tudinale, commençant derrière les yeux, prolongée sur le thorax et allant
se IH'rdrc en s'aminCÏ';sant sur les élytres; ceux-ci sont ver.ts ou jaunâtres

Fm. 451. - Parapleu1'Us alliaceus Germ., cf, X 2,5.

dans la partie antérieure seulement; ailes transparentes. Pattes vertes
ou testacées; tibias postérieurs verdâtres, rembrunis à l'apex. Antennes
du mâle longues. Valves de l'oviscapte allongées.

Long. cf 17-21 mm., (( 24-::\0 mm. ; pronot. cf 3 mm., (( 4,8-r, mm. ;
ft"m. po,>t, cf 11-12 mm., (( 15-17 mm. ; plytre cf 14-19 mm., (( 19-2;') mn]..

Cummun ùans tuute la France, mais lucalisli ùans les prairies huinides et
les marécages; s'est montré parfois assez abondant pour causer des dégâts,
par exemple, en Œ8~, dans les prairies de Verdalle (Tarn). Adulte de juillet
à octobre.

Signalé un peu partout; aux environs de Paris, il semblait autrefois com-
mun et assez répandu ;.il faut le chercher maintenant dans la région de Fon-
tainebleau: marais d'Episy, Malesherbes. Signalé jusqu'à 2.000 mètres dans.
les Pyrénées: Barèges, Gavarnie.

Toute l'Europe, Transbaïkalie, Sibérie.

bSp. nlgrlcans I10ULBERT, 19:17, Thysanoures, Derm. et Ortho de Fr., II,
p. 77. - Sous ce nom, I10ULBERT a désigné une forme mélanique d'un brun
très foncé, presque entièrement noire. - Assez commune dans les prairies
tourbeuses des bords de la Vanne, à Malay-le-Roi, près Sens.
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Gèn. MECOSTETHUS FIEBER, IBG2

Sommet du vertex triangulaire, un peu arrondi au bout, dessus conca ve
avec une petite carène médiane; fovéoles temporales très légèrement
indiquées par une petite implessiori trian~ulaire. Antennes filiformes.
Côte frontale sillonnée au-dessous de l'ocelle. Pronotum à carène médiane
nette, carènes latérales un peu plus arrondies, sinuées en avant; disque
plat, grossièrement ponctué dans la métazone. Élytres dépassant l'extré-
mité des fémurs postérieurs, à nervure intercalée bien distincte, plus
rapprochée de la cubitale que de la médiane. Plaque sous-génitale du
mâle conique; valves de l'oviscapte longues.

Distribution. - Europe; Asie paléarctique; États-Gnis.

Mecostethus grossus (L.). - Locusla Gryllus grossus LI:-'NÉ, 1758, Syst.
Nat., éd. X, 1, p. 433. - Mecoslelhus grossus FINOT, 1890, p. 104. pl. 4,

Fm. 452. - J:fecostethU8 gro88U8 L., cf, x 2,5.

fig.61 ; - AZAM, 1901, p. 07 ; - HOULBERT, 1927, p. 79, pl. III, fig. 7 ;-
.CHOPARD, 1947, p. 80, pl. IX. fig. 125. - Slellwphyma grossum CHOPARD,

1922, p. 1G8, fig. :343..

Biologie. - ZIMIN, HI3H, Tabi. anal. Faune U. R. :-i. ::;., 23, p. 05,
pl. III, fig. 14.

Grand, allongé. Vert olive avec une bande jaune très marquée vers le
bord antérieur de l'élytre; tète avec une bande noire derrière chaque
œil. Fémurs postérieurs faiblement dilatés, rouge vif dessous, à face
interne noire avec deux bandes jaunes; tibias postérieurs jaunes à épines
noires, ornés d'un anneau noir vers le tiers basal, le genou et l'apex noi-
râtres. Élytres presque transparents, avec une bande jaunâtre antérieure
et les nervures un peu épaisses, se détachant npttement en brun rougeâtre.

Long. cf 12-2i mm., 9 26-39 mm. ; pronot. cf 3-4.G mm., 9 5-6 nun. j

t'lytre cf 17-22 mm., 9 18-29 mm.
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Cette espèce se rencontre dans les mêmes conditions que le Para pleur us ;
elle est répandue dans toute la France, mais plutôt rare dans le Midi. Adulte
d'août à octobre. Stridulation très faible, mais STAEGERsignale la production
par les mâles d'un bruit léger comparable à des bulles d'air à la surface de
l'eau (Z. lnseldenbiol., XXV, 1930, p. (6). Oothèque longue de 10-12 mm.,
contenant 19 à 22 œufs couchés horizontalement (ZIMIN). Souvent parasité
par des Jfermis (GRASSÉ).

Environs de Paris: autrefois commun à Gentilly; ,se trouve maintenant
dans le parc de Fontainebleau, dans les marais d'Episy, à Malesherbes.
Commun dans le Nord, dans l'Est et l'Ouest; signalé aussi de nombreuses
localités du Midi, surtout dans les Pyrénées ; Hautes-Alpes : Aiguilles
(1.500 m.).

Gen. CHR YSOCHRAON FISCHER, 1~53

Vertex triangulaire, à bords obtus, dessus finement caréné; fovéoles
temporales nulles .• \ntennes filiforme'!. Côte frontale sillonnéë. Pronotum
presque plan dessus, tronqué droit en avant et en arrière, à carènes droites,
bien nettes. Élytres du mâle arrondis à l'apex, non dilatés; ceux de la
femelle pointus, courts, mais presque contigu'! sur la ligne médiane.
Oviscapte court et robuste, à valves' supérieures incurvées, leur face
supérieure excavée.

Distribution. - Europe, Asie paléarctique ..

Chrysochraon dispar (GERM.). - Podisma dispar GERMAn, 1835,
Fauna Ins. Eur., 17, pl. 7 ; - Chrysochraon dispar FINOT, 1890, p. 107.

FIG. 463. - GhT1J8OChraondispar Genil., cr, X 3.

pl. 4, fi~. 65-67; - AZAM, 1901, p. 40; - CHOPARD, 1922, p. 143, fig.
33G, 337, 338; - HOULBERT, 1927, p. 78, pl. V, fig-. (); - CHOPARD,
1947, p. 72, pl. VIII, fig. 101-92.

Biologie. - LIENHART, 192ü, C.R. :::loe.BioL, XCV, p. (mu; - R\MME,
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1926, Z. Murpho!. OekoI. Tiere, VII, p. 127; - ZnuN, H)3-", TabI. anal.
Faune U. R. S. S., 23, p. -t2, pLII, fig. ~ ; - - \VILLEMSE, 194(), Naturh.
~laandbl., nO 1.

Gris plus ou moins rosâtre. Pronotum rugueux dans la ml;tazone. Patteb
verdâtres; fémurs postérieurs grêles; tibias jaunâtres chez le mâlp, rouge
baIe chez la femelle. Élytrf's du mâle atteignant preSf{lW l'extrémiU de
l'abdomen, il bord antérieur très convexe, appx arrondi. champ antérieur
très élargi; ailes tout à fait réduites. Femelle allongt.p. ù (]lytres dépas'lant
peu l'apex du 3e tergite abdominal, leur bord antérif'ur très fortement
<:onvexe, apex très rétréci, presque pointu.

Long. cf 16-19 mm., <;? 23-2() mm. ; pronot. cf :~mm., <;? 4,5-0 mm. ;
fém. post. cf IJ-12 mm., <;? 13-15,0 mm. ; élytre cf 9-11 mm., <;? 6,5-
7 mm.

Espèce commune dans les clairières humides des bois, dans les grandes
herbes qui bordent les allées; adulte de juillet à septembre. La ponte, très
particulière, a été décrite par RAMME; elle se fait non en terre comme la
plupart des Acridiens, mais dans les bois vermoulus ou dans la moelle des
tiges de Framboisiers ou autres plantes à moPlle abondante.

Çà et là dans une grande partie de la France, mais plutôt dans le ~ord.
Commun aux environs de Paris: forêt de Spnart, forêt de St-Germain, Fontai-
nebleau. - Presque toute l'Europe, Sibérie.

forme platypterus (OCSIL). - Gryllu8 plqtypteru8 OCSKAY, 1832, Nova
Acta Ac. Leop. Carol., XVI (2), p. 960. - Elytres et ailes bien développés
dans les deux sexes (0" 15 mm., Q 19-21 mm.). - Avec le type, mais bien
plus rare; Fontainebleau (FINOT); Seine-et-Oise: Montfort-!' Amaury (RE-
MAUDIÈRE).

Gen. EUTHYSTIRA FlEliER, 1853

Ce genre diffère du précédent avant tout par la forme complètement
différente de l'oviscapte ; en outre, le pronotum est un peu plus arrondi
dessus; les plytres llu mâle sont plus courts, mais un peu ballonnés, Cl'UX
de la femelle sont très courts, latéraux.

Distribution. - Monta~nes d'Europe, Sibérie.

Euthystira brachyptera (OCSK.). - Gryllus brachypierus OCSKAY,
1826, l'ova Acta Ac. Leop. CaroL, XIII (1), p. 409. - Chrysochraon
brachypterus FINOT, 1890, p. 108; - AZAM, 1901, p. 40; - CHOPARD,
1922, p. 143, fig. 336, 339, 340 ; - HOULBERT, 1927, p. 78. - Eulhy-
stira brachyplera CHOPARD, 1947, p. 72.

Biologie. - ZIMIN, 1938, TabI. anal. Faune U. R. S. S., 23. p. 42,
pi. II, fig. \:! ; - JACOBS, 1949, Entomon, 1, p. 198.

D'un vert vif avec des reflets dorés sur le vivant; élytres un peu rosés"
Pronotum presque lisse, brillant. Mâle à. élytres dépassant à peine le
3e tergite abdominal, un peu tronqués à l'apex et légèrement gonflés;
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plaque sous-génitale longue, pointue. Femelle à élytres très courts, laté-
raux, arrondis à l'apex; oviscapte à valves remarquablement allongées,
très faiblement dentées.

Long. cr 13,5-17 mm., 9 IH-26 mm. ; prunoL. cr 2,4-3 mm., 9 3,G-
umm. ; fém. post. cf 9,5-11,5 mm., 9 12,16 mm. ; élytre cr 5,5 mm.,
9 3-4,7 mm.

Fm. 454. - Eut1tyslira bruc1typtera Ocsk., ';l, x 2,5.

Esp;'l'~ Je haute montagne, ne se trouvant l'n gl\nl\ral qu'il pattir Je l.S00 m.
environ; assez commun, mais localisl\ parfois même dans une station très
t'l'stl'l'inte; J'aprl's .\ZAM, surtout Jans les herhes hautes et serrl\es; aJultA
en août et septemhre. Ponte formant un~ sortA de eOl'on, contenant seule.
lIIent t]ul'Iqucs œufs, di'posl; sur Jes herbes.

Vosges; Haut.nhin : route Je Cernay, xfiO lU. (LIF.NIIAIIT); I>lluh3 : l'nv.
dl' Bl'~alll:on ; .Tura: forêt. d(' Chaux «~. 1l1~ Vlcllln). - .\1(11'8 : Haule.
Savoill : Illont Salève ; l'ol dl' Balme ; Basses.Alpes : Cheval Ulanc ; pic cIe
C\II'uyon, pic cIe Couar (Azut); ._- Drôme: Luz-Ja-Cl'oix-IIaute (lh~\') ; --
Is(\m: montagne de Lans (LEPROIlX), Vl'rl'urs ((~. Dt~ VICIIET). ---..:Hautes.
Alpes: Lautaret; -- Massif l'entraI: Puy-Je.DIÎlIle, Cantal; - Pyrénées :
IIautl's.Pyrénées: Cauteret.s (FINOT); Haute-Garonne; - Morvan: Nièvre:
Saint-Brisson, (iSO III., dans une lande à Genpvriers (LEPIIoux).

Mont.agnes d'Europe; Sibérie.
furllle homoptera (EvEIIs~t.). -' Uetiipmln /WI/WptI'fU EVEIISMANN,1~48,

.\ddit. Fisch. Ortho Hoss., p. 14, pl. A, fig. K - Forme macroptère (long.
él. d' 14 mm., Q 16 mm.). - Cette forme est très rare en France ; je n'en
conuais qu'un individu provenant de la Grande-Chartreuse.

Gen. STENOBOTHRUS FISCHER, 1853

Espèces d'assez petite taille; vertex triangulaire, un peu obtu~ ; fovéoles
temporales visibles du dessus, reetan~ulaires, étroites, ~ 'bords nets.
Élytres à. champ médiastin étroit et allongé, bien Jéveloppés chez les
mâles, souvent un peu plus courts chez les femelles. Valves de l'oviscapte
dentées vers la base, au bord externe, caractère très important et. le plus

III
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remarquable du genre. Champ discoïdal de l'élytre des mâles présentant
des nervules très régulières. Les Slenobolhrus ont pour la plupart des colo-
rations assez vives. .

Distribution. - Genre paléarctique.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Ailes très fortement enfumées, à bord antérieur très
convexe, chez le mâle surtout; nervures épaisses, la radiale

.'J.56.

!t60.

FIG. 455 à 460. - 455. Élytre du mâle de Stenobothrus rubieundus. - 456. Tête et pr'o
notum de Stenobothrus !ineatus. - 457. id. de S. festivus. - 458. Élytre du mâle de
St. lineatus. - 459. id. de St. fischeri. - 460. id. de St. nigromaculatus.

très sinuée, champ mét1iu-l'ubital (t1isl'oïdal) très élargi,
présentant chez le mâle des nervules transverses, nom-
breuses, parallèles, très régulières. Élytres du mâle très
larges, à nervure cubitale brusquement courbée vers le haut
à l'apex (fig. 455) (Subgen. Crolalacris) . . . . . . 8. rubicundus.

- Ailes transparentes ou faiblement enfumées, il bord
antérieur droit; nervures normales, la cubitale peu sinuée ;
champ médio-cubital étroit, à nervules peu nombreuses,
irrégulières (Subgen. Slenobolhrus s. str.). . . . . . . . 2.

2. Carènes latérales du pronotum divergeant peu en avant
et en arrière, simplement arquées Vl'rs le milieu dans la
prozone (fig. 456) . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3.
Carènes latérales du pronotum divergeant plus fortement
en arrière qu'en avant. anguleuses dans la prozone (fig. 457). 6.
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4.

7.
5. festivus.

ü. grammicus.

3. Cu et Cu p de l'élytre pntièrflment l'Punies ou un peu
séparées seulement V!'rs la basl1 (lig'. 458) . . . . .
Cu et Cu p de l'élytre M:pan:l's ~ur toute leur longueur,
bien que parfois très rapprochéps (lig'. 459) .

..1. Élytres atteignant l'appx de l'abdollwn. présentant une
bande blanche oblique un peu avant le tiers apical; nervure
radiale très sinueusl', Cu t't Cu p l'onfondulls jusqu'il la
base. . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . .. 1. lineatus.
Élytrps plus l'uurts 'lue l'abdomen, prés,'ntant plusieurs
taches brunes dans l'aire discoïdale l't une pl'tite macule
blanche vers le quart apical; radiale très droite, Cu et Cu p.
un peu séparées jusque vers le milieu (fig.460). 2. nigromaculatus.

<J. Élytres il Cu et Cu p parallèles, presque l'ontiguës ; radiale
sinueuse; une tache blanche vprs III tiers apical; taille
g-rande (18-21 mm.) . . . . . . . . . . . . . . . 7. fischeri.

- Élytres il Cu et Cu p diverg-eant depuis la pase; radiale
droite; une petite tache blanche vers le quart apical.;
taille faible (11-18 mm.).. .. . . . . . . . . 3. stigmaticus.

6. Élytres cuurts et larges, n'atteignant pas l'appx des fémurs
postérieurs chez le mâle, ne dépassant pas le 3e segment
abdominal chez la femelle; valves de l'oviscapte très
allongées. . . . . . . . . . . . . . '. . . . . 4. briUemanni.

- Élytres longs et étroits, atteignant chez le mâle au moins
l'apex de l'abdomen, le milieu des fémurs postérieurs chez
la fem elle . . . . . . . . . . . . . . . . . .

7. Palpes à dernier article de couleur pâle uniforme .
- Palpes il dernier article noir au sommet . . . .

;:;ubgen. Stenobot~rus, s. str.

1. Stenobothru8 (8. str.) lineatus (PANZ.). - Gryllus linealus PANZER,
179G, Ins. Germ., fasc. XXXIII, Hg-.V. - Slenobolhrus.linealus FINOT,
1890, p. 111"p1. 5, Hg. GS-m.l; - AZAM, 19U1, p. 41 ; - CHOPARD, 1922,
p. 144, Hg. 344, 352, 354, 3fJ6, 35H; - HOULBERT, H.l27, p. 97, pl. VI,
fig. 13; - CHOPARD, 1947, p. 73, pl. VIII, fig. 103.

Biologie. - ZIMIN, 1935, Tabl. anal. Faune U. R. S. 5., 23, p. 45,
pl. l, fig. 3.

Taille assez grande; élytres dépassant l'extrémité abdominale dans les
deux sexes; couleur en général d'un beau vert, varié de brun, mais
montrant un certain nombre de variations de coloration dont la plus
remarquable est une forme où le vert est remplacé par du violet. Carène~
du pronotum infléchies seulement Ilam la l'l'ozone, un l'p.u divergentes
dans la métazone, en général d'un blanc crème, bordées de noir extérieu-
rement dans la l'l'ozone, intérieurl'ment dans la métazone. Élytrl's ornés
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d'une tache blanche oblique à l'extrémité du ('hamp discoïdal ; ('hez le
mâle, bord antérieur très convexe, champ antérieur élargi, nervure radiale
fortement sinuée, champ discoïdal large, à nprvules régulières; chez la
femelle, élytres beaucoup Illoins larges, à bonI antéripur ppu convexe,
champ scapulairp présentant une bande jaunâtre, opaque .. \iles un peu
cnfuméoes à l'apex. Tibias postél'ieurs jaune rougeâLre. i\pex de l'abdom('Jl
du mâle rouge. Valves de l'oviscapte à dent très marquée.

Fm. 461. - StenobothTU8 lineatus Panz., Q, x 3.

Long. cf 16-18 mm., ç;? 21-24 mm. ; pronoL. cf 3,2-4 mm., ç;? 4-5 mm. ;
élytre cf 12-14 mm., ç;? 14-18 mm.

Espèce commune un peu partout, dans les herbes, les prairies, les bruyères,
clairières des bois; en montagne, jusqu'à 1.500 mètres environ. Adulte de
juillet à octobre. Chant strident, continu, durant 15 à 20 secondes, avec un
accent un peu plus marqué à chaque seconde environ. Oothèque courte, un
peu renflée en arrière, contenant 6 œufs disposés verticalement (ZIMIN).

Toute la France. - Europe, Asie.

Il ~xiste de nombreuses variations de coloration dont la valeur exacLe
n'est pas fixée; certaines cependant semblent héréditaires. La plupart
d'entre elles doivent exister en France, mais leur distribution reste à
préciser.

forme obscura ZACHER,1917, Ent. Jahrb., p. 175. - Pas trace de vert;
tête, thorax et élytres bruns, les élytres tachés de blanc, mais sans bande
jaune; fémurs postérieurs brun jaunâtre.

forme fervidior FRuHsToRFER,1921, Arch. Naturg., LXXXVII, p. lOS. -
Grande taille, abdomen très coloré en jaune et rouge, fémurs postérieurs
rouge vineux ou rouge jaunâtre. Race méridionale.

. forme interposita FRUIISTORFER,1921, Arch. Naturg., LXXXVII, p. lOS.
- Dessus du thorax et élytres gris brun, côté du thorax verts.

forme violacea SHUGUROV,1907, Hor. Soe. l'nt. Ross., p. 109. - Toutes
les parties vertes remplacées par du violet assez vif.
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forme myrina FRUHSTORFER, W:H, 1. cit., p. 10~. - Dessus du thorax et
fémurs postérieurs violets ou rougeâtrrs, le rrste vert.

forme rubrocephaIa II01JJ.RERT, HI:!7, Ortho Fr., Il, p. !lx'
tête, pronotum et fémurs pustérieurs rouge carmin.

D(>~susde la

2. Stenobothrus (s. str.) nigromaculatus (H. ~.). - - Acridium nigroma-
rulalum IIERmcu-ScHAEFFER, 1840, ~omencI. Ent., II, Orth., p. 10.-
Slenobolhrus nigromaculalus FINOT, 1890, p. 112 ; - AZAM, 1901, p. 41 ; -
CnoPARo, 1922, p. 144, fig. 3.19, 359 ; - HOULBERT, 1927, p. 97 ; - Cno-
P..\RO, 1947, p. 73.

Biologie. - ZIMIN, 1938, TabI. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 44, pl. I,
fig-. 1I.

Espèce très voisine de la précédente, un peu plus petite, à élytres plus
courts. Chez le mâle, élytres plus étroits, à bord antérieur bien moins
convexe, le champ antérieur non élarg-i, nervure radiale non sinuée,
Cu et Cu p légèrement séparées jusque vers le milieu. Chez la femelle,
les élytres sont un peu plus courts que l'abdomen, à radiale droite, Cu et
Cu p très légèrement spparpps ; rhamp disroïdal orné de quelques taches
brunes. Ailes transparentes.

Longo. cf IG-18 mm., <;? lU-'H mm. ; pronot. cf ~~-:~,Gmm., <;? 4 mm. ;
("Iytre cf 10-1:~mm., <;? lO-lG mm.

Ilexiste des variétés de coloration spmblables à ('plIes ùe l'espèce précé-
dente, mais moins connues.

Plus rare et bien plus localisp. que le S. lineatus ; en été dans les endroits
secs et chauds. Oothèque courte et large (1)-9 sur :l,5-4 mm.), contenant fi
ou i lUufs disposés verticalement (ZIMIN).

Environs de Paris: Lardy; Aube; Yonne; Orne; Mayenne; Aveyron;
Lozère; Gard; Drôme; Hérault; Basses-.\Iprs, Hautes-Alpe!'! (AZAM);Hautes-
Pyrénpf's: Barèges (PANDELI.É); PyréDl~ps-Orif'Tltalrs : Canigou (DE SAULCY),
val d'Eyne, 2.200 Ill. (AZAM).

Eurnp(', .\sie pal(~arl'tiqur.

var. lstriana KnAllss, IH7H, S. D. Ak. Wiss. Wien, LXXVIII, p. 479,
pl. 1, Hg. 5, fi a-b. - Grande taille (ci' 19 mm., Q 2~ mm.) ; tête plus grosse
que le type; antrnnes très longuf's, brun pMe à l'apex, le dernier article très
noir, brillant. - Uasses-Alpes.

3. Stenobothrus (s. str.) stigmaticus (llAMll.) ... - Gryllus sliymaliclls
HAMBUH, 18m), Faune AndaI., II; p. ~:~. - Slenobolhrus sligmalicus
FINOT, 1890, p. 113, pl. ri, Hg. 70; - AZAM, lUOI, p. 41 ; - CUOPARO,

1922, p. 144, fig. 362; - HOULDERT, 1927, p. 9() ; - CIIOPARO, 1947,
p. n.

Dr taille plus faible lJUC les pr(:rl'dents ; vf'rt varié dc brun; l'ar(\ncs
laU'rab, du pronoluIIl très peu infléchies Ùims la prozone, blanc roussâtre
bordées de noir velouté. Élytres n'atteig-nant pas tout à fait l'apex de
l'abdom('n t'hcz le mâle, un peu plus ("()urts rhez la femelle, présentant
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quelques taches brunes ùans II' champ discoïdal l't une petite tache blanche
assez neUe vers le quart apic:J 1 : nervures Cu ..t Gu p srparre'l rlepnis la
base et un peu divprgentes. .\ile;; hyalines.

Long. cf Il-If> mm .. 9 Ifl-20 mm. ; pranal. cf 'Vi mm., 9 :~mm. :
l''(ytre cf R-\l mm., 9 \1-12 111111.

Assez commun de juillet à octobre, dans les prairies et les clairières plutôt
sèches et plutôt dans le Nord.

Un peu partout en France. Environs de Paris : fo~êt de Sénart (BRIsouT),
Lardy (POUJADE), Fontainebleau, Belle-Croix, vallée de la Solle; forêt de
Saint-Germain; Meudon (POUJADE) ; Bretagne (SELLIER); Oise: Chantilly
(MABILLE); Pas-de-Calais: Wimereux (GIARD); Indre; Allier: Brout-
Vernet (DU BUYSSON); -'Iaine-et- Loire; Loiret; Saône-et-Loire; Mont- Dore;
Vosges (PIERRAT); Moselle (LIENHART); Hérault: l'Aigoual (CHOPA,RD)
Pyrénées: Cauterets, Mont-Louis (CHOPARD); Var: Hyères (FINOT).

Toute l'Europe.

4. Stenobothrus (s. str.) brolemanni AZAM, 1906, Bull. Soc. ent. Fr ..
p. 128; - CHOPARD, 1922, p. 14h. fig. ;)03. - Slenoholhrus pyrenaeus
HOULBERT non S"-ULCY, 1927, p. ml.

Brun tacheté rie foncr'" les femelles parfois verdâtres, avec une large
bande brune derrière le'! yeux; carènps latérales du pronotum claires,
bordées de sombre, lrgèrement ang-uleuses dans la pro zone ; carène mé-
rliane bien saillante, souvent claire. Élytres du mâle de la longueur de
l'abdomen ou un peu plus courts, n'atteignanl jamais l'apex rles fémurs
postérieurs, bruns avec r[uelques taches di'scoïdales brunes et une tache
blanche peu avant l'apex, le champ discoïdal plutôt étroit, à nervures
assez régulières; élytres de la femelle courts, larges, rlépassant rarement
le 3e tergite abdominal, unicolores, bruns. J\iles plus COurtp8 que les élytres
dans les deux sexes. Fl\murs postrricurs rouges au borrl inférieur chez les
individus verts; tibias rougeâtres, rembrunis aux rleux extrémités;
valves de l'oviscapte fortps et allong-écs, à puinte noire, peu rerourbée,
dent basale faible, surtout aux valves supérieures. .

Long. cf 13-14 mm., 9 1\:l-22 mm. ; l'ronot. cf 3,u-4 mm., 9 4 mm. ;
fém. post. cf 10-IO.fi mm., '2 11-12.5 mm. : élytrp cf ~l-lO mm., ç
7 mm.

Le mâle de cette espècp. resHf'rnble beaucoup à niyromaculaills, avel: des
élytres et des ailes un peu plus courts, les can\nes latéralt's du pronotum
un peu anguleuses, le champ disC'oïdal rles ély! res moins élarg-i, à nerva-
tion moins régulière; il se rapproche, par ce drrnier rarart(\re, des Omo-
reslus. De même, la femelle a un ovisraptp, qui pourrait presque être rap-
porté à une espèce de ce dprnier g-enre ; cepenrlant, quoique rourtes, (ps
dents rle la base des valvrs sont tri's visibleR, dl' Rortp qU(' lïnspr\,p Rpmblp
mieux placé rlans le gem!' Slenob()lhru.~.

En août et septembre, dans les prairies élevées des Pyrénées, au-dessus de
1.800 mètres. Pyrénées-Orientales: val d'Eyne (II. 'V. BnoLEMANN,AZAM).
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5. Stenobothrus (s. str.) festivus BOLIVAR, 1887, An. Soc. esp. Hist.
nat., XVI, p. ~ 1 ; - C:nor \RD, lU'22, p. l.t~l. fi:r. 3G1 ; - IIoULnERT,
1927, p. ~m.

De l'oloration as~ez variable, brune IIU vprtp ; la [orme verte pn:~;pntp
il. peu près le m?me aspel't que linealus, mai" les ('arèneslatérales du prOllO-
tum sont fortement anguleuses dans la prozone. Mâle il. abdomen noirâtre
dessus dans la moitié basale, rouge vif il J'apex; élytres étroits, atteignant
l'extrémité ùe l'abùomen, le champ antérieur nullement élargi; nervure
radiale non sinueuse; Cu et Cu p séparées mais très rapprochées. Élytres
de la femelle un peu plus courts que l'abrlomen. ornés (l'une tache oblique
blanche, vprts ou bruns avec le champ discoïdal ta('hé de brun. Ailes un
peu .pnfuméps à l'apex. Tibias post{:rieurs rougoes avp(~ les g-enoux noirs;
fémurs postérieurs noirâtres à l'apex.

Long. cr 14 mm., <;? 18-21 mm.; pronot. cr 2.5 mm., <;? 3-3,r; mm. ;
tllytre cr 9-11 mm., 9 10-13 mm.

Espèl'e rare et localisée, se trouvant en août-septembre dans les clairières
dp~ bois, Ips {'ndroits incultes.

Var: route de VI"rigonon (AzArtr), Sainte-Baume (CnoPARD); Aveyron:
camp .le Larzac (et. CARPENTIER); Loûrp, : l'ausse de Sauveterre (BAI.A-
"nowsl,Y). _. Tr{\~ rppandu {'n Espagne, dans Ips prairips de montagne.

6. Stenobothrus (s. str.) grammicus CAZURRO, IHHH, An. ~lIe. esp. IIisL.
nat., XVII, p. 457 ; - CnoPARD, 1922, p. 146; - HOULDERT,1927, p. 100.

Grande et belle espèce, facile à reêonnattre par ses palpes dont le der-
nier article est très fortement rembruni il. l'exLr~mité ; carènes latérales
du pronotum bien anguleuses dans la prozone. Le mâle pst pn général
d'un brun assez uniforme, les élytres présentant une tache blanche avant
l'apex; extrémité de l'abdomen rouge; antennes longues èt un peu épais-
sies il l'apex; fémurs postérieurs fouges au bord inférieur, à apex noirâtre;
tibias postérieurs rouges. La femelles est de livrée plus variable, brunâtre
ou vprte avec de~ dessins bruns, les fémurs postérieurs plus ou moins
rougeâtres; tibias postérieurs toujours rouge vif; élytres atteignant à
peine l'extrémité de l'abdomen. Les nervures Cu et Cu p sont un peu diver-
gentes depuis la base.

Long. cr 17 mm., 9 23-25 mm.; proDoL. cr 3,5-4 mm., 95 mm. ;
clytre cr 13 mm., 9 1G mm.

Espèce assez rare, localisée dans quelques points ; adulte du 15 juillet à
fin septembre.

Pyrénées-Orientales: pied du Canigou (AZAM); Auveine, commune d'Am-
pus (DELMAS et RAMDJER); Var : Sainte-Baume (CHOPARD) ; Plan de
Canjuers (REMAUDIÈRE); Plan d,e Peiran (Dr WILLEMSE); Vaucluse: sommet
du Lubéron (DELMAs et RAIIIBIER),mont Ventoux (FAGNIEZ).- Montagnes
peu élevées du Centre et du Nord de l'Espagne.

7. Stenobothrus fischeri (EvERsM.). - Oedîpoda {ischeri EVERSMANN,
1848, AddiL. FisC'h. Waldh. Ortho BOHR., p. Il, pl. A, ftg. 5. - Slenobolhrus
{ischerî CnoPARD, 1922, p. 144, fil;". :11;0; - HOULBERT, 1927. p. 98.



280 ORTHOPTÉROIDES
1

Biologie. - ZnUN, TabI. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 48, pl. l, fig. J.
Forme et aspect général de SI. linealus ; nervure radiale de l'élytre bien

moins sinueuse, plaque sous-génitale du mâle plus courte. Vert ou brun;
carènes du pronotum à peine infléchies dans la pro zone ; élytres du mâle
assez étroits, présentant une tache blanche vers le tiers apical; Cu et
Cu p distinctes, mais trps peu écartées, parallèles; élytres de la femelle
un peu plus courts que l'abdomen. Fémurs postérieurs à genoux noirs,
précédés d'un anneau clair; tibias postérieurs rouge vif avec la base noire
et un anneau jaunâtre en. dessous,

Long. Cf 18-21 mm., ç;? 23-26 mm. ; pronot. Cf 3,5 mm., ç;? 4-4.5 mm. ;
fém. post. cf 11 mm., ç;? 14.3 mm. : élytre 0" 12-15 mm., ç;? 14-16 mm.

Espèce rare et localisée en France; trouvée en août-septembre dans quel-
ques prairies et endroits secs. Oothèque courte, ne contenant que 4 à 8- œufs
disposés verticalement sur un seul rang (ZIMIN).

Var: plan de Canjuers, Bargemon, Comps; montagne de Lachens (AZA)I);
Alpes-Maritimes: col de Broves (AZAM),Caussols (REY) : Hautes-Alpes: mont
Genèvre ; Aveyron: plateau du Larzac; Hérault: Montpellier; Corbières
(DELl\IASet RAMBIER).- Europe méridionale, Asie Mineure.

::lubgen. Crotalacris (1), nov.

La forme et la nervation trps particuliprps r1f'Rélytres et surtout des
ailes de cc Slenobolhrus Ille paraissent largement suffisantes pour créer
un sous-genre nouveau. Chez le mâle, l'élytre est très élargi, surtout le
champ m(~rlio-cubital (r1i'icoïdal) qui présente des nervules très régulières,
Rl'rrèl's, la cubitalp, est fortpment courbée et rapprochée de la médiane
il l'extn;mité de la ('pllulrl ; le champ antérieur (le l'aile pst large et arrondi,
Il' ('hamp mèdio-('ubital très large, à nervules régulil\res. Chez la femellt',
dont, Ips org-anps du vol sont lin peu raccourci". 1'(~lytre e'it de formp, nor-
male, mais l'aile pn)spnte un champ médio-('ubital extraordinairpment
élargi, avpc quclqueR nprvult's formant de grandeR (.pllules irrégulières.

8. Stenobothrus (Crotalacris) rubicundus (GEHM.). - Gryllus rubiwndus
GERMAR,1817, Reise DaIm., p. 256. - Slenobolhrus rubicundus Cno-
P-\RD,1922, p. 145, fig. 361 ; -CHÜPARD, 1947, p. 73, pl. VIII, fig. 10.1. -
Slenobolhrus minialus FINUT, 1890, p. 113, pl. 5, fig. 71 ; - AZAM, 1901,
p. 41 ; - HouLBERT, 1~27, p. 9\:1.

Biologie. -BÉRENGUIER, 1909, Bull. Soc. Sc. nat. Nimes.XXXVI, p. 34.
Brun olivâtre, parfois verdâtre. Fovéoles temporales à bords très net,s

chez le mâle, un peu plus arrondis chez la femelle. Carènes ùu pronotum
légèrement anguleuses dans la prozone. Cf : Élytres atteignant l'extrémité
de l'abdomen, larges, à bord antérieur très convexe, bruns avec une petite

1. De ~p;'1:a.Àov, grelot, en raison ùu bruit produit par le mille ùe cet insecte au vol.
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tache blanche n'rs Il' tiers apical; ailes très fortl'ment t'nfumées ; abdo-
men rouge dessus; fémurs postérieurs rougèâtres, rembrunis à l'apex;
tibias postérieurs rouges. 9 :Élytres un peu plus courts que l'abdomen,
brun très foncé avec une tache blanche bien nette et le champ anal rous-
sâtre ; ailes plus courtes que les (\Iytres, enfumées; tibias postérieurs rou-
geâtres.

Long. cr 19-21 mm., Q 2G-29 mm. ; pronoL cr 4-4,:> mm., 9 :i mm. ;
élytre cr 14-18 mm., Q 15-16 mm.

Espèce très facile à reconnaître par sa coloration foncée, les élytres
larges du mâle et, dans les deux sexes, la forme très spéciale des ailes dont
le bord apical est fortement festonné.

Espèce de montagne, habitant les pentes pierreuses, où elle est rare; adulte
en juillet-août. Chant à vibrations très amples, atteignant une intensité sur-
prenante; les mâles s'élèvent souvent par groupes, à 3 ou 4 mètres de hauteur,
nu milieu d'un bruissement tout particulier qui reduuble.'t mesure que l'insecte
termine en descendant son élégante parabole; ils s'abattent sur une Grami.
née où, sans ralentir le mouvement extrêmement rapide des ailes, ils frottent
énergiquement les fémurs pO'itérieurs contre les élytres, produisant ainsi unI'
note stridente, longuement prolongée (RÉRENGUIER).. ,

Hautes-Alpes: mont Genpvre, vers 2.000 m. (BÉRENGUIER); Rassps-Alpes :
Larche (BmsouT, AZAM).- Centre et Sud-Est .le l'Europp.

(;('n. OMOCESTUS BOLIV,\lI, IH7R

Cc genre est très voisin du pn\('(\ùent avec lequel il partage le caractère
de l'élytre it bor(1 antiorieur non dilaté près (le la base. Les espèces sont, en
général, plus petill's et le ehamp discoïdal de 1','lytre ne présente pas de
nervules 'parallèles, mais, au l'ontraire. des veinules assez irrégulières;
les deux cubitales sont toujours bien séparl'es l't un peu divergente'!.
Chez les femelles, les valves de l'oviscapte ne portent pas de dent basale
aiguë, tout au plus un angle saillant. C'est ce dernier caJactère qui est le
Jnl'illeur pour différencier les deux genres.

Les espèces ù'pmoceslus sont dilIiciles à distinguer.

Distribution. - Europe, Asie paléarctique, Nord de l'Afrique.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Élytres atteignant à peine l'extrémité de l'abdomen chez
le mâle, bien plus courts chez la femelle (Corse). . . . 8. corsicus.

- Élytres atteignant au moins 'l'extrémité abdominale dans
les deux sexes. • . . . . . . . . . . . . ". . . . . . 2.

2. Carènes latérales du pronotum simplement infléchies dans
la prozone; vertex avec une petite carinule médiane
(fig. 462) ; valves de l'oviscapte longues (fig. 463) . . 1. viridulus.
Carènes latérales du pronotum subanguleuses dans la
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prozone; vertex sans carinule; valves de l'oviscapte
courtes (fig.464). 3.

3. Ailes plus ou moins enfumées; taille plus grande. . 4.
- Ailes entièrement transparentes; taille plus faible . 5.
4. Fovéolps temporales peu profondes, à bords moins nets;

dernier article des palpes blanchâtres . . . . 2. ventralis.

~70.

462

1;68.

Fm. 462 il. 470. - 462. T"te d'OmoceBtus viridulu.9. - 463. Oviscapte du même. - 464.
Oviscapte d'O. ventralis. - 465. Élytre d'Omoce .•tus petracus cf. - 466. Élytre d'O.
pascuorum cf. - 467. Tête et pronotum d'O. lJentralis. - 468. id. d'O. haemorrhoidalis.
- 469. Oviscapte d'O. montilJagus. - 470. Tête et pronotum d'O. petracus.

- Fovéoles temporales profondes, à bords très nets; palpes
unicolores. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4. raymondi.

5. Champ discoïdal de l'élytre à nervules peu nombreuses et
assez réJ.!;ulières (fiJ.!;.465) . . . . . . . . . . . . . 5. petraeus.

- Champ discoïdal de l'élytre à nervules nombreuses et plus
serrées, souvent irrég-ulières (fi~. 466)., . . . . . 6.

6. Taille très petite (Cors/') . . . . . . . . . . . . . 7. pascuorum.
- Taille plus ~rjlnde. . . . . . . . . . . . . . . . 7.
7. Mâle à nervure médiane de l'élytre faible pt irrégulière;

nervures de l'aile épaisses, brunes; fempIle à élytres plus
l'ourts que l'abdomen, disque du pronotum ~bb/'ux 6. montivagus.
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Mâle il nervure médiane de l'élytre semblable il la cubitale;
nervures de l'aile normales; femelle il élytres dépassant
l'!'xlremitp .le l'abl}omen, disque du pronotum plat ...

. . . . . . . . . . . . a. haemorrhoidalis.

1. Omocestus viridulus (L.). (;ryllus Locusla viridulus LINNf:.
1758, Syst. Nat., éd. X, l, p. 433. - Slenobolhrus viridulus FINOT, HmO,
p. 116, pl. u, fig. 75-76. - Omoceslus viridulus AZAM, 1901, p. 42 ;
CnoPARD, 1922, p. 148, fig-. 365-366; - HOULBERT, 1927, p. 101 ; -
GIlOPARD, 1947, p. 74, pl. VIII, fig. 107-108.

Biologie. - ZIMIN; 1938, TabI. anal. Faune U. R. :-'. ~.• 2:~. p. 46,
pl. IV, fig-. 22.

Coloration analogue dans les deux sexes, verdâtre variéè ùe brun roux;
('arènes latérales du pronotum blanchâtres borelées de noir; élytres à
partie antérieure brunâtre ou rousse, ehamp cubito-anal vert, surtout
('hez les femelles; tache blanche presque nulle. Fovpoles temporales à bords
un ppu arrondis chez le mâle, obtuses l'hez la femelle; sommet du vertex
présentant une petite l'arène très ('ourte, mais bien nette. Garènes du pro-
nOtum assez (ortl'rmmt inilél'hies .lans la prozone, bien divprgentes dans
la méta zone ; sillon tvpique un peu avant le milieu; pro zone légèrement
g-ibbeuse. Ailes il partie apicale assez fortement enfumée. Fémurs postp-'
rieurs unicolore"" ferrugineux 0\1 vprts ; tibias h~stacé pâle. cr :Bord anté-
riPllf de l'élytre fortpment ('otlVPXC ; champ lliscoïdal à peine plus large
que le champ intercubital, à nervules assez ri'g'ulières ; extrémité abùo-
minale jaunâtre. Q : Élytres plus étroits, il bord antérieur moins convexe;
valves de l'oviscapte remarquablement allongées, non dentées à la base.

Long. cr 13-lfJ mm., 9 20-24 mm. ; pronot. cr 3-3,5 mm., Q 4-fl mm. ;
.:lytre cr 1:1-14 mm .• 9 16-18 mm.

Espi>l'e dont la femelle est très facile ù reeonnaitre par la forme de l'ovis-
('apte; la coloration des (:lytrcs, il peu près séparés en deux parties, brune
(,t vprte, ('st {:Ilalement as'\ez earart(:ristique ; le mâle ressemble beaucoup
à celui de l'espèce suivante, mais on peut l'en disting-uer par les palpes
unicolorp~ et l'extri'rnit(\ abdominale moins rouge.

Cette espèce hahite toute la France, mais pUe est plus commune dans le
Nord et les ré~ions montagneusps ; dans les prairies et les clairières, de juillet
Ù octohre. Dans les Pyrénées jusqu'à :.l.onn mètres. - Europe centrale et
spptentrionale, Asie paléarctique.

2. Omocestus ventralis (ZETT.). - Gryllus venlralis ZETTERSTEDT,
IH21, Ortho Suce., p. H9. - Omoceslus venlralis CnoPARD, 1922, p. 147,
fig-. :Hi7, :l70; - CnoPARD, Hl23 , p. 2HZ; - CnoPARD, lU47, p. 74,
pl. VIII, fi~. 105-106. - Slenobolhrus ru{ipes FINOT, 1890, p. 116, pl. rI,
Hg. 7ï-78; - AZAM, 1901, p. 43; - lIouLDERT, 1927, p. 103.

Espèec de même taille ct même aspect que la pr,écédente; si~lon du
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pronotum situé un peu avant le milieu. Cf : Souvent brun noirâtre avec les
pattes postérieures rougeâtres; fovéoles temporales bien nettes, presque
contiguës en avant; vertex sans carinule apicale; carènes latérales du
pronotum subanguleuses dans la pro zone (fig. 467), laquelle n'est nulle-
ment gibbeuse ; extrémité abdominale rouge à l'apex; fémurs postérieurs
plus ou moins rougeâtres avec les genoux noirs, tibias rougeâtres; élytres
brunâtres avec une tache blanche oblique très nette; ailes en grande
partie enfumées. 9 :Vertex sans carinule ; oviscapte à valves courtes;
dessus du pronotum souvent verdâtre, les 'carènes blanchâtres bordées
de brun; élytres à partie antérieure brune, partie postérieure plus ou moins
verdâtre, présentant une tache blanche assez nette; tibias postérieurs
jaunâtres.

Long. Cf 12-17 mm., 9 18-20 mm. ; pronol. Cf 2.8-4 mm., 9 4-5 mm. ;
élytre Cf 11-15 mm., 9 17-19 mm.

C'est l'espèce d'Omocestusla plus commune en France; on la trouve partout,
pendant tout l'été et l'automne, de préférence dans les endroits secs.

Europe, Asie paléarctique jusqu'en Sibérie, Algérie.

3. Omocestus haemorrhoidalis (CUARP.). - Gryllus haemorrhoidalis
CHARPENTIER, 1825, Hor. Enl., p. 165. - Slenobothrus haemorrhoidalis
FINOT, 1890, p. 117, pl. 6, fig. 79. - Omocestus haemorrhoidalis AZAM,

1901, p. 42; -- CHOPARD, 1922, p. 146, fi~. :3of{ ; - HouLBEnT, 1927,
p. 101 ; - CnoPAno, 1947, p. 74.

Biologie. - POULTON, 1896, Trans. ent. Soc. London, p. 249; - ZIMIN,
1938, TabI. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 46, pl. IV, fig.23.

Espèce un peu plus petite que les précédentes, de coloration brune ou
verte, parfois même noirâtre; chez les individus bruns, le champ anal des
('1ytres est souvent vert; il existe généralement des taches brunes très nettes
dans le champ discoïdal ; extrémité abdominale des mâles rouge; tibias
postérieurs bleuâtres ou testacés. Fovéoles tpmporales à bords un peu
arrondis. Carènes latérales du pronotum anguleuses dans la prozone,
bien divergentes en arrière (fig. 468). Élytres dépassant peu l'extrpmité
abdominale chez le mâle, l'atteignant à peine ('hez la femelle; bord anté-
rieur très convexe t:hez le mâle. Oviscapte court, les valves inférieures
portant sinon une dent. du moins une forte saillie. Ailes à peu près trans-
parentes.

Long.Cf 11-13 mm., 9 16-19 mm. ; pronol. Cf 2,8-3 mm., 9 3,2-
3,5 mm. ; élytre Cf 10 mm., 9 11-14 mm.

Espèce beaucoup moins répandue et plus rare que la précédente; dans les
taillis et les marais, d'après FINOT, dans les bois secs d'après ZACHER.Cette
dernière indication me paraît plus exacte en général; adulte d'août à octobre.
Oothèque cylindrique, un peu incurvée, les oeufs au nombre de 9-10, couchés
obliquement (ZauN).
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Répartition en France très dispersée, mais certainement insuffisamment

cunnue. Enviruns de Paris: Uouray (POUJADE); Aube (D'ANTESSANTY);
Yonne: Avallon (LEPlIUUX); Vosges, Haut- Hhin, Meurthe-t>t-Moselle, Moselle
(UE SAULCY,KIEFFER); Var, Uasses-Alp('s, Drôme (AZAM)j Pyrénées-Orien-
tales, jusqu';\ :!.:.!OO m. au val d'Eyne (.\ZAAt). .Jersey (ZEUNER). - Europe,
Sibérie.

--1. Omocestus raymondi (Y Im~lN). 8lelluiJul/I/'us raYtIlulldi YERSIN,
IHli:l, .\nn. :-;oe.ent. Fr., (1) III, p. ~l':lV,pl. 7, Hg. 7. - Omoeeslus NI!!-
mUlldi AZAM, IVOI, p .. 1:J; -- CUOPARU, IV22, p. 147, fig. 371 ; -
lIOULl.llŒT, IV27, p. lOI. - . Slellobolhrus hnerrwrl'Iwitlnlis var. naymondi
FINOT, 1890, p. llH.

Très voisin du précédent dont il di1Tère par les élytres plus longs,
dcpassant bien l'extrémité abdominale dans les deux sexes; les fovéoles
temporales sont h bords très nets, presque l'onti~uës en avant; côte
fronl ale (:troil e all somlllet. Coloration hrun l£'sl,a('''~ assez uniforme,
les élytres presque unicolores, jamais verts dans le l'hamp anal, présen-
tant une tache blanchâtre peu nette ven, le quart apical. .\iles assez for-
tement enfumées ùans la partie apicale.

Long. cr 11-14 mm., '( Hi-22 mm. ; pronol.. cr 2,8-3 mm., '( 3-4 mm. j
élytre cr 10-12 mm., '( 14-16,5 mm.

Espèce ;peu répandue, dans le Midi seulement et assez rare; clairières des
bois, garrigues, de juillet à septembre. Stridulation faible, durant environ
une seconde, chaque période séparée par des intervalles très irréguliers, variant
de 10 secondes à' une minute et plus.

Provence; Uasses.Alpes, Hautes-Alpes; Pyrénées-Orientales: Banyuls-
sur-Mer j Hautes-Pyrénées. - Espagne" Afrique du Nord.

5. Omocestus petraeus (BRIS.). - Acridium pelraeum BRISOUT, 1855,
Ann. Soc. ent. Fr., (3) III, Bulletin, p. CXIV. - Slenobolhrus pelraeus
FI NOT, 1890, p. 118. - Omoceslus pelra~us AZAl\l, 1901, p. 43. - CHO-
l'ARn, 1922, p. 147, fig. 369; - HouLBERT, 1927, p. 102 j - CHoPARn,
1947, p. 74, pl. VIII, fig. 109.

Biologie. - ZIMIN, 1938, Tabl. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 47,
pl. VII, fig. 35.

Espèce de plus petite taille que les précédentes, de couleur assez va-
riable, mais présentant généralement une large bande pâle s'étendant ùu
vertex au bord postérieur du pronotum ; carènes latérales du pronotum
an~uleuses (fig. 470) ; élytres brunâtres avec le champ discoïdal marqué
Ùtl petites taches brunes et une tache blanche assez grande au quart apical.
Ailes entièrement transparentes .• \bdomen jaunâtre à l'apex dans les
deux sexes.

Long. cr 11-12,5 mm., '( 14-17 mm. ; pronot. cr 2-2,5 'mm., Q .~,87
3 mm. ; élytre cr 8-9,5 mm., '( 10-12 mm.

Cet Omoceslus ne peut être confondu qu'avec haernorrhoidalis ; il est
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plus petit, à ailes complètement transparentes; chez le mâle, le bord
antérieur des élytres est moins convexe, le champ intercubital beaucoup
plus étroit que le champ discoïdal (les deux sont presque égaux chez hae-
morrhoidalis). .

Espèce assez rare, se trouvant en août-septembre dans les endroits secs,
bien ensoleillés. Oothèque courte, ovale, contenant 4 à 7 œufs.

Environs de Paris: Bouray, Lardy (POUJADE); Loire-Inférieure, Deux-
Sèvres, Charente-Maritime; Dordogne (GRASSÉ); Drôme; Hautes et Basses-
Alpes; Ain; Allier; Provence; Pyrénées-Orientales.

Europe, Asie Mineure, Sibérie.

6. Omocestus montivagus (AZAM). - Slenobolhrus monlivagus AZAM,
1908, Bull. Soc. ent. Fr., p. 8 ; - CHOPARD,1922, p. 146.

Petite espèce, très voisine de la précédente; le mâle peut en être dis-
tingué par la nervation élytrale indiquée au tableau des espèces, la femelle
par ses élytres plus courts et son pronotum assez fortement gibbeux dans
la prozone. Ces caractères sont faibles et on peut S<l demander s'il ne
s'agit pas d'une forme montagnarde d'haemorrhoidalis; la collection
.\ZAM ne contient que deux individus, en assez mauvais état, qui sont
certainement les types. De toutes façons, l'espèce est à placer parmi les
Omoceslus, car si les valves inférieures de l'oviscapte sont un peu angu-
leuses, les supérieures sont tout à fait mutiques (fig. 469).

Long. cr 11,5 mm., « 14 mm. ; pronot. cr 2,5 mm., « 3 mm. ; fém.
post. cr 8 mm., « 9 mm. ; élytre cr 9 mm., « 7,5 mm.

Hautes-Alpes: Prairies dominant Saint- Véran, au.dessus de 2.000 mètres
(AZAM).

7. Omocestus pascuorum CHOPARD, 1923, Ann. :-'0(', ent. Fr .• XCII,
p. 271, pl. 4, fig. 11-12.

Taille encore plus petite que le précédent; gri'l varié de brun. Fovéoles
temporales étroites, à bords nets chez le mâle .. \ntennes du mâle dépassant
peu le bord postérieur du pronotum en arrière; sillon typique du prono-
tum au milieu; carènes anguleuses. Élytres atteignant l'apex de l'abdo-
ment chez le mâle, un peu plus courts chez la femelle; bord antérieur
très convexe chez le mâle, le champ médiastin présentant à la base un
très léger élargissement dans les deux sexes (bien moins net que chez les
Chorlhippus). Ailes aussi longues que les élytres, un peu enfumées. Élytres
de la femelle étroits, tachés de brun dans le champ discoïdal.

Long. cr 10 mm., « 16 mm. ; pronot. cr 2,5 mm., « 3 mm. ; fém. post.
cr 7,2 mm., « 9,5 mm. ; élytre cr 7,2 mm., « 10,5 mm.

Cette petite espèce ressemble beaucoup à pelraeus ; elle en diffère cepen-
dant par les fovéoles temporales plus étroites, le sillon typique du pro-
notum plus au milieu, les carènes latérales un peu 'moins anguleuses dans
la prozone ; la nervation élytrale est un peu différente, le ('hamp scapu-
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laire plus lar~e, le ehamp dis('oïual a nervules plus nombreuses; enfin,
Je bord antérieur ùe l'élytre, plus ('onvt'xe, préspnte un très petit lobe,
rappelant les Chorlhippus.

Corse: mont Incudine, pàturages vers 1.800 mètres d'altitude; septembre.

8. Omocestus corsicus CUOPARD, 1\J'23, Ann. ~o(~. ent. Fr., XCII,
p. 2G8, pl. 4, fig. 2-7.

cf : Très petit; grisâtre varié de brun ou vert clair avec les élytres
bruns ; abdomen avec deux bandes brunes latérales. Fovéoles tempo-
rales étroites et allongées, a bords assez nets. Pronotum à sillon typique
après le milieu; carènes latérales an~uleusefl dans la prozone. Élytres
atteignant l'apex du r,e tergite abdominal, largement arrondis à l'apex,
a bord antérieur presque droit; ailes réduites à un moignon. 9 : Beau-
coup plus grande que le mâle, de même clluleul ; fovéoles temporales
à bords moins nets; sillon du pronotum au milieu. Élytres dépassant.
un peu l'apex ùu 2e tergite abdominal, larges, à bord antérieur bien.
convexe, apex arrondi; ailes extrêmement courtes.

Long. cf 10 mm., 9 18 mr~. ; pronot. cf 2,2 mm., 9 3,4 mm. ; Cém.
post. cf 6 mm., 9 12 mm. ; élytre cf 4,2 mm., 9 5,2 mm.

Cette petite espèce difTèrc de toutes les formes françaises d'OmoceslllS
et ne peut être comparée qu'à une espèce d'Espagne, O. minulissimus
BOL. La longueur des élytres est aSS<lZvariable; chez le mâle, ils peuvent
atteindre () mm., chez la femelle 7 mm. ; l'aile est toujours beaucoup plus
courte que l'élytre.

Corse: Foce de Vizzavona, sur les toulIes de Juniperus nana WILLD.,

au-dessus de 1.:.wO mètres, monte d'Oro (NADIG).

ssp. montanus CUOPARD, 1923, Ann. Soc. ent. Fr., XCII, p. 270, pl. 4,
fig. ~.10. - DiITère du type par les élytres un peu ylus longs et les ailes pres-
que aussi longues qu'eux. - Long. cr 10,5 mm., Q b,5 mm. ; élytre cr 6,5 mm.,
Q 7,5 mm. - Corse: col de Vergio, sur les touffes de Juniperus nana WILLD.

et ù'.1lnus suapeolens REQ., vers 1.400 mètres.

{ipn. STAURODERUS BOLIVAR, 18lJ7
(Playiophlebis HOULBERT, 1927)

i.,Élytres ù champ méùiabtin pré::.entant à la base un lobe très net; le
bord antérieur présentant à l'cxtrémité du champ scapulaire une courbure
très brusque chez le mâle, faible chez la femelle. Chez le mâle, le champ
scapulaire et le champ discoïdal sont très larges, à nervules transverses
trps r{'gulières ; Cu p presque absente; ailes à nervure Sc fortement incur-
vi'c et épaissie dans la moitié apicale, R épaissie .. \iles,de la femelle à
radiale épaissie avant la bifurcation.

Ulle seule espèce ù 'Europe.
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Stauroderus scalaris (FISCH. \VALDH.). - Oedipoda scalaris FISCHER
WALDHEIM, 1846, Ortho Ross., p. 317, pl. 16, fig. 5. - Slauroderus scalaris
CHOPARD, 1922, p. 148, fig. 374; -CHOPARD, 1947, p. 75, pl. IX, fig.11l.
- Plagiophlebis sra/aris HOULBERT, 1927, p. 103, pl. VI, fig. 15. - Sleno-

Fm. 471. - Stau1'oderus sealaris Fisch. Waldh., 0, x 2.

bolhrus morio FINOT, 1890, p. 114, pl. 5, fig. 72, 73, 73 bis. - Slauroderus
morio AZAM, 1901, p. 44.

Biologie. - FABER, 1929, Ztschr. Morph. Oekol. Tiere, XIII, p. 7.
- STAEGER, 1930, Ztschr. wiss. Insektenbiol., XXV, p. 58; - ZIMIN,
1938, Tabi. anal. Faune U. R. S. S., 23, p. 49, pl. III, fig. 16.

Grande espèce, de couleur brun olivâtre. Fovéoles temporales à bords
assez obtus. Carènes latérales du pronotum subanguleuses dans la pro-
zone; sillon typique un peu avant le milieu. Élytres et ailes fortement
enfumés dans les deux sexes. Tibias postérieurs rougeâtres. Oviscapte à
valves non dentées.

Long. Cf 18-22 mm., 9 23-29 mm. ; fém. post. Cf 10,5-12 mm.,
9 13-14 mm.; élytre cf. 18-20 mm., 9 17-19 mm.



CetLe belle espèce est très reinaryiiable par la forme e t  ln  liervation dcs 
61ytres e t  des ailes, dans le sexe mâle surloiit. 

Note. - Le Sfelloboihrus pyrenueus SAULCY, que KIRBY conserve ~ ; I J ~ S  

son Catalogue, est, ainsi que FINOT l'a montr6, une femelle cle la préscri1,c 
espi:cc provcnant di1 C:anigou. 

I3spi.c~ coiniiiiiiio rii inoiiiagn(~, cil aoîil,-scyioin~i~c, ail-clcssus tlc 1 .O00 i r i .  

Le mGle prodiiit cil volaiit. uii brui1 striclcnt ; lc chant est 1ri.s fort, avec accciits 
i*approcl~i's (80 ?I 100 par minute) ; l~brio(lî~s durant 10 sccondes environ. 
Ootlii~cIiie courtr, ovale, coritenarit 7 ii 10 aiifs couchbs obliqiiement, bouchon 
iniiq~~riix lwrscj11th nul (XIMIN) .  

Massif central : Puy-de-.Dôme, Carilal ; Alpes ; 13yrénCes ; Hérault ; Gard ; 
Drôme ; Rhône. 

Montagnes d'Europe ; dans le Nord jusqu'en Suède ; Sibérie. 

Gcii. CHORTHIPPUS FIEBER, 1852 

Les espèces de ce genre diffèrent des Stenoboihrus e t  des Ornoceslus 
par la présence cl'iin petit lobe basal au bord antérieur de l'élytre ; les 
femelles ont  un oviscapte non denté, comme celui des Omocestrzs ; enfin 
la nervation t,rès spéciale clu gcnrc préckdent siiffit à le distinguer. 

Les Chorfhippus sont assez nombreux e t  difTiciles i déterminer; il 
exist,e beaucoup de variétés de coloration dans la même espèce e t  ces 
variétés se présentent en général comme des variations parallèles chez les 
espèces voisines (VORONTZOVSKI, 1928, Bull. Orenburg Plant Prot. St., 1).  

TABLEAU DES ESPECES 

1. Carèiies latérales (lu pronotuin plus ou irioilis anguleuses 
dans la prozone, bien divergentes dans la métazone (subg. 

. . . .  Glyptobothrus) (fig. 472), type : Gryllus binoiairzs CHARP. 2 .  
- CarEnes latérales du pronotuin droites ou peine infléchies 

dans la prozone, laiblement divergentes dans la métazone 
(subgen. Chol-thippus S. str.) (fig. 473) . . . . . . . . . . . .  1 1 .  

2. Nervures C u  e t  C u  p de l'élytre distinctes la base seule- 
ment (fig. 474) . . . . . . . . . . . . . . . . .  1. apricarius. 

- Nervures C u  e t  C u  p de l'élytre divergeant depuis la base . . . .  3, 
3. Tibias postérieurs rouges ; face interne des fémurs posté- 

rieurs avec deux bandes brunes très nettes, prolongées sur 
. . . . . . . . . . . . .  la face supérieure e t  A la face externe 4. 

- Tibias postérieurs jaunâtres ou rouge sale ; fémurs posté- 
rieurs de teinte bien plus uniforme . . . . . . . . . . . . . .  6 .  

4. Champ médiastin de l'élytre ét'roit, nervure sous-costale 
clroile (fig. 476) ; taille un peu plus grande ; é1pli.e dépas- 

. . . . . . . . . .  sant généralement l'extrémité de l'abdomen 5. 
- Champ ~néiliasliri tlci 1'klyLi.e plus large. ~ i c i . \ . u i ~  suus- 
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costale incurvée (fig. 475) ; taille un peu plus faible ; élytres 
plus courts que I'abdornen, surtoiil chez les femelles . . 4. pullus. 

5. Antennes plus longiirs ; fémurs post6rieurs bien niarcluks 
A la facc asterne,  A fart iriferir.ui.e jaiine ; tibias posLCrieurs 
rougc vif avec un ariiieau jauiic. ii In Ijasc: . . . . . . . 2. binotatus. 

FIG. 472 it 478. - 472. Pronotum cle Cho~thippus (Glypiobofhrus) grammiczcs. - 473. 
id. de Chortl~ippus (S. str.) albomu~.ginatza. - 474. alytrc dupiâle de C. apricarius. - 
475. id.  de C. pllzcs. - 476. id .  de C. satdcyi daimei. - 477. &lytre mâle e t  femelle 
de C. biguttulus. - 478. i d .  de 6. bicolw. 

- Antennes un peu plus courtes ; féniiirs postérieurs en  géiie- - 
ral moins tachés la face externe, à face inférieure orangée ; 
tibias postérieurs d'un rouge moins vif, sans anneau jaune 

la base, un  peu rembrunis l'apex en dessous . . . . 3. ssulcyi. 
6. Sillon typique du pronotum placé après le milieu (fig. 479). 7. vagans. 
- Sillon typique du pronotum placé ail miliau ou avant.  . . . . . 7. 
7. Antennes courtes e t  épaisses ; élytres n'atteignant pas 

l'extrémité abdominale (9) . . . . . . . . . . . 6. incertus. 
- .-lnt.ennes alleignanl en arrièrc au iiioiiis Ir bord poslérieui. 
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du pronotum; élytres dépassant l'extrémité abdominale
dans les deux sexes . . . . . . . . . . . . . . . . . 8.

8. Grande taille (cf 17-20 mm., (( 25-29 mm.); couleur
verdâtre, apex de l'abdomen du mâle rouge . . !J. apicalis.

- Taille moyenne (cf 13-15 mm., (( 20-24 mm.) ; brun
testacé, apex de l'abdomen du mâle concolore. • . . . . 9.

9. Élytres du mâle larges, il. bord antérieur fortement convexe,
champs scapulaire et radial élargis; nervures radiales
flexueuses ; élytres de la femelle à bord antérieur arqué,
champ scapulaire légèrement élargijfig. 477) . . 9. biguttulus.

1J.79 Ir 82.

Fm. 479 à 484. - 479. T~te et pl'onotum de C1wrtAippuB (GlyptobotÀ1'U8) vagans. -
480. Élytre de C1wrtAippUB (s. str.) albomarginatua. - 481. id. de C. OOr8atua. - 482.
Tête et pronotum de C. dor8atUB. - 483. Oviscapte de C. montanus. - 484. id. de C.
parallelu8.

- Élytres du mâle plus étroits, à bord antérieur peu convexe,
champ scapulaire seul un peu élargi; nervures radiales
très droites; élytres de la femelle étroits, à bord antérieur
presque droit, champ scapulaire non élargi (Hg. 478). . . 9.

10. Plus grand (élytre cf'14-15 mm., (( 19-21 mm.) ; stridu.
lation du mâle formée d'une seule note répétée il. intervalles
réguliers . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8. bicolor.

- Plus petit (élytre cf 12-13 mm., (( 13-15 mm.); chant du
mâle formé de notes d'intensité croissante, les prpmièrcs
beaucoup plus rapides que les dernières. . . . . . . . 10. mollis.

Il. Grande espèce, d'uo vert uniforme; tibias postérieurs
rouges. . . . . . . . . . . . . • . . . . . .. Il. juoundus.
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- Espèces un peu moins grandes, à tibias postérieurs jau-
nâ tres ou bleuâ tres . . . . . . . . . . . . . . . . . 12.

12. Élytres et ailes bien développés dans les ùeux sexes; apex
des fémurs postérieurs l'oncolore. . . . . . . . . . . . 13.

- Élytres bien développés chez le mâle, COUl'ts et pointus à
l'ape~ chez la femelle (il existe des individus macroptères
assez rares) ; apex des fémurs postérieurs l't'mbruni. . . . . 14.

13. Carènes latérales du pronotum très droites. Nervure radiale
de l'élytre un peu épaissie et llexueuse au milieu; médiane
assez brusquemept éloignée de la radiale après le milieu;
chez le mâle, borù antérieur peu convexe (fig. 480) ...
. . . . . . . . . . . . . . . . . . 12. albomarginatus.
Carènes latérales du pronotum flexueuses. Nervure radiale
de l'élytre droite, non épaissie; médiane s'écartant progres-
sivement de la radiale; chez le mâle, bord antérieur forte-
ment convexe (fig. 481). . . . . . . . . . . . .. 13. dorsatus.

14. Sillon typique du pronotum situé au milieu (fig. 482).
Oviscapte de la femelle à valves longues (Hg. 483). 15. Montanus.
Sillon typique du pronotum situé après le milieu. Ovis-
capte de la femelle à valves courtes (fig. 484). 14. longicornis.

Subgen. Glyptobothrus, nov.

Carènes latérales du pronotum presque toujours plus ou moins forte-
ment anguleuses dans la prozone ; quand ellps sont simplement inlléchies,
elles sont fortement divergentes dans la métaz.one.

< ~

1. C. (Glyptobothrus) apricarius (L.). - Gryllus Locusla apricarius
LINNÉ, 1758, Syst. Nat., éd. X, p. 433. - Slenobolhrus apricarius FINOT,
1890, p. 115, pl. 5, fig. 74-74 bis. - Slauroderus apricarius AZAM, 1901,
p. 44 ; - CHOPARD, 1922, p. 148. - Plagiophlebis apricarius HOULBERT,

1927, p. 105. - Slenobolhrus Finoli SAULCY ç (nec cf).
Testacé ou un peu vprdâtre, marbré de brun. Fovéolcs temporales à

bords très nets chez le mâle, plus obtus chez la femelle. Carènes latérales
du pronotum fortement infléchies, mais non anguleuses. Fémurs posté-
rièurs à bande brune peu marquée dessus; tibias jaune sale. Élytres tes-
t ac~s, presque transparents, chez le mâle; ehamp scapulaire très élargi,
à nervules régulières, parallèles, l'élytre brusquement rétréci à l'extrémité
de la Sc ; champ discoïdal très large, à nervules parallèles; ailes trans-
parentes, à nervation normale. Élytres de la femelle beaucoup moins
larges, le champ discoïdal à nervules bien moins régulières. Dans les deux
sexes, la Cu p est à peine distincte à la base, complètement réunie il la
Cu ensuite. .

Long. cf 14-16 mm., ç 18-22 mm. ; pronot. cf 3-3,2 mm., ç 4 mm. ;
élytre cf 12 mm., ç 11-13 mm.
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Le mâle de cette espère montre quelque ressrmblance avec Slauroderus
scalaris dans la nervation £le l'élytre, dont le champ discoïdal est très
élar/!i, mais les nervurps de l'aile ne sont aucunement ppaissirs.

Espèce mrc cn Frunr •., IlIJ se trouvaut que sur quelqucs montagnes, en
août-septembre.

Massif central: Mont-Dore (FINOT) ; Loire: col de l'Œillon (REMAUDIÈRE);
Lozère (BALACHOWSKY); Alpes: col d'Allos; col de Valgelaye (AZAM); col
Bresson; Pyrénées: Canigou (OE SAULCY),val d'Eyne (AZAM).

Europe centrale, Sibérie.

2. C. (Glyptobothrus) binotatus (CHARP.). - Gryllus binolalus CHAR-

PENTIER, 1825, Hor. Ent., p. 15H. - SletlObolhrus binolalus FINOT,

IH90, p. 119, pl. 6, fig. 80. - Slauroderus binolalus AZAM, 1901, p. 44 ;
- CHOPARD, 1922, p. 149; - HOULBERT, 1927, p. 106. - Chorlhippus
binolallls CHOP.\RD, 1947, p. 7G, pl. VIII, fiIl. 110.

Biologie. - GRASSÉ, 1923, Bull. Soc. ent. Fr., p. tl3.
Plus grand et plus coloré que les espèces voisines. Brun plus ou moins

olivâtre; fémurs postérieurs présentant un anneau jaune très net avant
l'apex et deux bandes brunes obliques à la face externe; tibias postérieurs
roug'e vif avec une tache jaune, £le chaque côté, près £le la base. Fovéolcs
temporales étroites, à bords assez nets. Carènes du pronotum claires,
bordées de noirâtre, subanguleusës dans la prozone, divergentes en arrière.
Ülytres bruns, unicolores, dépassant un peu l'extrémité abdominale;
ailes un peu rembrunies vers l'apex. r:f : Élytres assez étroits, à bord anté-
rieur peu convexe; champ discoïdal à peine plus large que le champ
intprradial ; extrémité abdominale rouge dessu", mais tout le dessous de
l'abdomen jaune. 9 :Élytres un peu plus Hroits que chez le mâle; avis-
l'apte court; carène médiane du pronotum un peu ~ibbeuse dans la pro-
zoue .
. Lon/!. cf W-20 IlIIIl., 9 1V-2G mm. ; pronot. r:f 3-.1 1Il1ll.,' 9 u-lî mm. ;

élytre r:f.
Espèce assez rare; surtout dans le Sud-Ouest et le Midi, de juillet à octobre;

dans les' friches et les landes, plantées de genêts, bruyères, ajoncs; d'après
GRASSÉ, sur les terrains siliceux seulement.

Côtes-du-Nord: Saint-Cast (ARNAUX); Morbihan: landes des environs de
Vannes (SELLIER); Ille-et-Vilaine: coteaux de St-Thurial (SELLIER); Orne;
Sarthe (MONGUILLON); Mayenne; Yonne. Toute la côte atlantique jusqu'à
la Loire-Inférieure; Haute-Garonne: landes d'ajoncs près de Tarbes (PAN-
DELLÉ); Pyrénées-Orientales: Amélie-les-Bains (FINOT); Canigou (OE
SAULCY).

Espagne, Portugal.

ssp. algoaldensis, nova. - Forme grande et forte, la femelle surtout, dont
la tête est très grosse; les élytres atteignent à peine l'extrémité abdominale
chez le mâle, sont un peu plus courts chez la femelle; leur champ discoïdal
est nettement plus large que le champ intercubital, marqué de taches brunes
chez la Ccmelle i ailes plus courtes que les élytres~ dans les deux sexes, à
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nervures un peu épaisses, brunes. - Long. cf 18 mm., Q 28,5 mm. ; élytre
cf 11,5 mm., Q 15,5 mm. - Gard : sommet de l'Aigoual, 1.200-1.400 m.
(L. CHOPARD, août 1926) : types au Muséum Paris.

3. C. (Glyptobothrus) saulcyi (KR.). - Slenobolhrus Saulcyi KRAUSS,
1888, Vt'rh. zool. bot. Gcs. Wien, p. m~.pl. XV, fi~. 4. 4 .\-B ; - FINOT,
1890, p. 120. - Slauroderus Sau/cyi AZAM, l\:l01, p. 44 ; - CHOPARD,
1922, p. 150; - HOULBERT, 1922, p. 107. - Slenobothrus FinoU SAULCY,
9 (nec cf).

Très voisin du précédent, dont il n'est peut-être qu'une forme monta-
gnarde. En diffère par les antennes plus courtes, la taille un peu plus faible,
la face inférieure des fémurs postérieurs roui!e orangé, les tibias posté-
rieurs sans taches jaunes à la base et rembrunis dessous à l'apex ; les
élytres sont souvent tachés de brun dans le champ discoïdal.

Long. cf 18-21 mm., 9 22-24 mm. ; élytre cf 12-14 mm., 9 14-15 mm.

Assez commun, mais très localisé dans les Pyrénées.
Pyrénées-Orientales: Pla Guilhem, près de Vf'rnet-les-Bains, vers 2.300 m.

(DE SAULCY); Canigou (AzAM).

ssp. daime1. - Stenohothrus Daimei AZAIII,ŒB3, Ann. Soc. ent. Fr., LXII,
p. 189. - Cette sous-espèce alpine diffère du typf' pyrénéen par les élytres
plus courts, n'atteignant généralement pas l'apf'x de l'abdomen, parfois
sensiblement plus courts chez les femelles. Long. cf 14-16 mm., Q 23~27 mm.;
élytre cf 10 mm., Q 13-14 mm. - Basses-Alpes, sur toutes les montagnes
(AzAM); Var: montagne de Lachens, vers 1.400 m., jusqu'au col (AZAM).
Je rapporte à cette forme un individu trouvé il Cavalaire.

ssp. reyi, nova. - :\foins trapue que la sous-t'spèce alpine; fémurs posté-
rieurs un peu moins longs; élytres plus étroits, à l'hamp médiastin plus étendu,
atteignant les deux tiers du bord antérieur; appx des tibias postérieurs non
rembruni; taches jaunes basales plus ou moins marquées. Cette forme se
rapproche de binotatu8, mais avf'C des antennf'~ plus l'ourtps. - Loûre
Villefort (G. REY).

4. C. (Glyptobothrus) pullus (PHIL.). - Gryllus pullus PHILIPPI,
1830, Ortho Berol., p. 38, pl. 2, fig. 9. - Slauroderus pullus CHOPARD,
1922, p. 149; - HOULBERT, 1927, p. 106.

Biologie. - PRINCIS, 1936, Int. ent. Ztschr., XXIX (1935), p. 178.
Brun ou testacé, taché de noirâtre, les carènes du pronotum bien cour-

bées, se détachant assez nettement en clair sur une bande foncée. Élytres
de longueur assez variable, atteignant généralement l'extrémité de l'abdo-
men chez les mâles, beaucoup plus courts chez les femelles, laissant à
découvert 3 à 5 segments abdominaux; ils présentent quelques taches
brunes dans le champ discoïdal et une tache blanche, peu visible, vers
l'apex; champ scapulaire des mâles dilaté et transparent. Ailes plus courtes
que les élytres, un peu enfumées. Fémurs postérieur'> testacés ou gris,
bruns à l'apex, ornés de deux bandes brunes, obliques à la face supéro-
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externe; tibias postérieurs rou~cs. enfumés à l'apex, avec la base noirâtre,
suivie d'un anneau jaune. Extrémité abdominale du mâle rouge.

Long. cr 12-1; mm., 9 HI-'2:!mm. ; pronoL. cr ;~.:~,5mm., 9 ........5mm. ;
,"lytre cr ;-10 mm., 9 /)-14 mm.

I:ette espèce appartient au mème groupe que les deux précédentes;
plie est particulièrement voisine .le la forme daimei de saulcyi ; elle est
un peu plus petite, il élytres en général plu,>courts; mais c'est surtout la
forme du champ médiastin de l'élytre qui permet de l'en distinguer.

PRINCIS indique que cet Acridien se nourrit de Graminées. Son chant est
faible, comparable au bruit d'une mouche prise dans une toile d'araignée;
il se renforce ensuite. Deux mâles en présence d'une femelle produisent un
chant bien différent, d'une seule note répétée comme celle du Chorthippus
bicolor; le chant des deux individus est alterné. Au mompnt 01'1 un' mâle ,
cherche à s'accoupler, il produit un son répété plusieurs fois de suite. Oothè.
que cylindrique, un peu incurvée, de 14 à 19 mm. de long, 3 à 4 de large, un
peu dilatée dans la partie inférieure, contenant Il à 7 œufs sur deux rangs.

Espèce découverte en France par J. AZAMdans les Hautes-Alpes, au bord
de la rivière du Guil et du torrent d'Arvieux, dans la vallée du Queyras, à
1.300 m. d'altitude; Briançon (BRéiLEMANN).

Allemagne, Autriche, Russie.

G. C. (Glyptobothrul) apicalil (H. S.). - Acridium apiwle HERRICH

SCHAEFFER, 1840, NomencJ. Ent., II, p. 10. - Slauroderus apicalis
C:noPARD, 1922, p. 150; - HOULBERT, 1927, p. 107. .

Testacé, plus ou moins olivâtre, les carènes latérales du pronotum
f1exueuses, peu marquées, limitées par des bandes foncées, souvent peu
neltes. Élytres du mâle dépassant l:extrémité de l'abdomen, testacés,
presque unicolores; ailes transparentes, un peu rembrunies à l'apex;
t'o1ytresde la femelle un peu plus courts, testacé clair, quelquefois avec
tics taches brunes, peu nettes, dans le champ di'>coïdal, et une bande
jaune, opaque, entre les nervures Sc et R. Fémurs postérieurs unicolores,
testacés, les genoux fortement rembrunis; tibias jaunâtres. Extrémité
abdominale du mâle rougeâtre.

Long. cr 17-20 mm., 9 25-29 mm. ; pronot. cr 3,5-4 mm., 9 5-5,5 mm. ;
l"lytrc cr 13-15 mm., 9 17-19,5 mm.

Cette espèce diffère des précédentes par une coloration bien plus uni-
forme; elle est plus grande et plus vigoureuse que les espèces du groupe
!\uivant.

Rare dans les montagnes en août. septembre.
lIautes.Alpes: Lautarët (AzAM); Haute-Garonne: Fox près Saint.Béat

(AZAM); Pyrénées-Orientales: Serra Pinousa (LEsNE).
Espagne, Portugal, Grèce.

6. C. (Glyptobothrul) incertus (CHOP.).- Slauroderus incerlus CHO-
PARD, 1923, Ann. Soc. ent. Fr., CXIl, p. 272, pl. 4, fig. 13.,
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9 :Coloration grisâtre dessus; face, côtés de la tête, lobes latéraux. du
pronotum et fémurs postérieurs orangé-rougeâtre. Fovéoles temporales
tres obtuses; côte frontale à peine rétrécie au niveau de l'ocelle. Antennes
assez épaisses, n'atteignant pas tout à fait le bord postérieur du pro no-
tum. Sillon typique du pronotum situé au milieu. Tibias postérieurs jaune
l'ale, velus. Élytres n'atteignant pas tout à fait l'extrémité abdominale,
grisâtres avec quelques taches plus sombres, peu marquées; bord anté-
rieur très faiblement convexe, apex arrondi; champ médiastin assez long,
à lobe basal très marqué; champ scapulaire assez étroit; champ discoïdal
large, irrégulièrement réticulé. Ailes un peu plus courtes que les élytres.
transparentes, à nervures noirâtres. Mâle inconnu.

Long. 9 15 mm. ; pronot. 312 mm. ; élytre 9,5 mm. ; aile, 7,5 mm.

Corse: Evisa, aIt. 750 m., septembre.

7. C. (Glyptobothrus) vagans (EVERSM.). - Oedipoda vagans EVERSMAN,

1848, Addit. Fisch. Waldh. Ortho Ross., p. 12. - Slenobothrus vagans

Fm. 485. - Chorlhippu.~ vagans Eversm., 9, x 3.

FINOT, 1890, p. 120, pl. 6, fig. 81. - Slauroderus vagans AZAM, 1901.
p. 45 ; - CHOPARD, 1922, p. 150, fig. 372 ; - HOULBERT, 1927, p. 108.

Brun ou testacé avec ou sans large bande claire médiane; carènes du
pronotum anguleuses, se détachant généralement très nettement en blanc
sur une bande brun foncé. Élytres dépassant généralement l'extrémité
abdominale, parfois un peu plus courts chez la femelle, brun testacé uni-
forme ou marqués de taches très variables, parfois entièrement piquetés
de petites taches brunes. Ailes très légèrement enfumées. Fémurs posté-
rieurs brun testacé avec des bandes brunes externes très vagues; tibias
testacés ou d'un rougeâtre sale.

Cette espèce diffère des suivantes par le sillon typique du pronotum
placé après le milieu; ses élytres sont étroitb, comme chez bicolor; sa
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coloration est souvent un peu sp(:l'iale, surtout l'hez les individus à élytres
piquetés de brun.

Lon~. cr 1~-16 mm., 9 IG-22 mm.; élytre cr 11-13 mm., 9 12-1.1 mm.
Endroits incultes et surtout dans les bois, dans les clairières et les allées.

Chant composé de périodps durant environ deux secondes et formées de (i
Ù 10 stridulations; périodes souvpnt rppf:tPPs, puis un repos de 10 à 15 secoIl-
des; adulte d'août à octobre.

Presque toute la France, mais plus commun dans le Sud. Aux envirolls de
Paris: Fontainebleau, Chantilly, Mortpfontaine (~1AnILLE). -Jf'rsey, indivi-
dus de taille plus pptite (ci' 10,5 mm., 9 14,~ mm.) (ZEuNEn).

Europe, Sibérie.

8. C. (Glyptobothrus) bicolor (CHARP.) (1). - Gryllus bieolorCIlARPEN-
TIER, 1825, Hor. Ent., p. 161. - Slenobolhrus bieolor FINOT, 1890, p. 122,
pl. 6, fig. 83-83 bis. - Slauroderus bieolor AZAM, 1901, p. 45 ; - CHO-

PARO, 1922, p. 150, fig. 370, 377; - CHOPARO, 1923, p. 282; - HOUL-

llEnT, 1927, p. 108, pl. VI, fig. 16. - Ghorlhippus bieolor CHOPARO,

HJ.17, p. 7::;, pl. IX, fig. 112.
Biologie.-FAllER, 1929, Ztschr. Morphol. Oekol. Tiere, XIII, p. 787 ;

- KLINGSTEOT, 1939, J. of Gen., XXXVII, p. ~~89 ; - PIIIPPS, l!H9,
Tr. R. ent. Soc., e, p. 233.

'De couleur extrêmement variable ;vprdâtre, gris, brun-noirâtre, testad',
violacé, unicolore ou l'lus ou moins tacheté de hrun ; carènes du prono-
!,Hm subangulenscs, l'lu"! ou moins visibles, sillon typique avant liJ milieu.
Élytres étroits, présentant g-én(\ralement une tache blanche oblique vers
le tiers apical; chez le mâle, le bord antérieur pst s£'ulement un peu arqué,
hl (' hamp scapulaire seul un peu i'lnrgi, la vpine radiale très droite; chez
la femelle, bord anti'riellr pre SI lue droit, champ scapulaire non élargi.

Long. cr 15-17 mm., 9 20-2.1 mm. ; ("lytre cf 13-lU mm., 9 19-21 mm.
Dans le groupe bieolor-mollis-hi!JlIllulus, ('ptte espèl'c est la plus g-rande ;

l'Ile diITère de bi!JlllllllllS par les ('lytres moins largoes, mais l'Ile est bien
plll~ cliOicilc il distinguer de mollis. Les l'aractt'res de ces trois espèces ont
l''I.!''mis en valeur par HAMME (.11'1'11. Nalury., LXXXVI, 1£120, p. Hl).
L'hybridation entre C. bicvlor pt C. bi!Jllllllllls 11 l',té (\tlllliéll par IÜING-

STEIlT, surtout du point dll vue ('ytolo~il{lIe.

Espèce très commune partout, dans les prairies, les lieux incultes; adulte
en ~té et en .automne ; clle vole bien plus facilement que les deux espèces
voisines et, par suite, a souvent les ailes déchirées (RAMME). Le chant du mâle
est assez faible, formé d'une note très courte, stridente, durant une demi.
seconde, pas très aiguë, un peu irrégulière, répétée toutes les 2 à 5 secondes;
fi à 10 notes se suivent, puis se présente un long repos. On entend rarement
ce chant isolé car, chez aucune espèce, la présence d'un autre mâle ne provoque
aussi facilement le chant de rivalité qui est alterné si régulièrement qu'on
peut prendre le chant de deux mâles pour un seul.

Toute la France. - Europe, Asie paléarctique, Afrique du ~ord.

1. D'I1Vl'è .. ANDER. 1", nom do ceUe espèce dl;lvrl1it être' chanio en brunneuli 'fhunlJ.
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9. C. (Glyptobothrus) biguttulus (L.). - Gryllus Locusla bigullulus
LINNÉ, 1758, Syst. Nat., éd. X, 1, p. 433. - Slenobolhrus bigullulu.~
FINOT. 1890. p. 123. pl. 6. fig. 84-85. - Slauroderus bigutlulus AZAM.
H101, p. 45; - CHOPARD, 1922, p. 151, fig. 376; - HOULBERT, H127.
p. 109. - Chorihippus bigutlulus CHOPARD, 1947, p. 7fl.'

Biologie. - YERSIN, 1852, Bull. Soc. Vaud., III, p. 240; - FABER.
1929, Ztschr. Morphol. Oekol. Tiere, XIII, p. 791.

Aussi variable comme coloration que le précédent, dont il diffère par
les élytres plus larges, dont le bord antérieur' est fortemeIl;t arqué,
surtout chez le mâle.

Également très commun presque partout, de juillet à octobre. Le chant du
mâle est fort, prolongé, durant environ une seconde et demie, formé de notes
très rapides, à peine perceptibles, se renforçant un peu et devenant métallique
durant la période. YERSIN décrit cette stridulation comme un chant plein,
sonore, composé d'une note assez longue. Il n'y a pas de chant de rivalité
dans cette espèce.

Toute la France, mais moins commun dans le Midi. - Europe, Asie palé-
arctique, Afrique du Nord.

10. C. (Glyptobothrus) mollis (CHARP.). - Gryllus mollis CHARPENTIER,
1825, Hor. Ent., p. 164.

Biologie. - YERSIN, 18m, Bull. Soc. Vaud., Ill. p. 240; - FABER,
1929, Ztschr. Morph. Oekol. Tiere, XIII, p. 779.

Plus petit que les deux prpcédents (égalant rarement bigullillus) ; élytres
très étroits, aire scapulaire toujours plus étroite que chez bigullulus ;
nervures Sc et R divergeant sur toute leur longueur (en partie parallèles
chez bigullulus) ; femelle à élytres très étroits. Variations de coloration
aussi nombreuses que chez les précédents.

Long. cf 12,8-14 mm., 9.17,5 mm. ; élytre cf 10-11,6 m., 9 13,5 mm.

Surtout dans les endroits secs. Le chant, qui avait été déjà différencié
par YERSIN, est composé de 20 à 30 notes aiguës, commençant lentement et
bas, devenant plus rapide et plus fort au cours de la période, se terminant
par qUl'lques notes lentes. Pendant la force du chant, les deux fémurs émet-
tent un son diIrérent. Le ehant de rivalité est très fort et rapide.

Probablement toute la France, mais a toujours été confondu avec le pré-
cpdent.

Subgen. Chorthippus, s. str.

Les espèces de ce groupe ont les carènes latérales du pronotum droites
ou presque droites, non divergentes en arrière; elles ont été longtemps
considérées comme formant un genre spécial.

Les ChorthippU8 ont été l'objet de très intéressantes recherches de RUBTZOV,
concernant les variations de coloration présentél's par les différentes l'spèces
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(Bull. ent. Res., XXVI (1935), p. 499-520). A la suite de nombreux élevages,
RUBTZov conclut qu'il existe des racl's ~énétiquement difThentes et qui se
retrouvent sous forme de variations homologues au sens de VAVILOV.[J
reconnaît chez Clwrthippus lon{!icornis (parallelus) six formes qui sont Il's
suivantes:

1. "iridis. - Vl'rt sauf en dessous avl'c une tl'inte jaunlitre ou brunâtre sur
les antennes, lt's pattes et l'abdomcn.

2. hyaloauper/iciea. - Vert dessus avec les côtés brun jaunâtre ou brun
noirâtre.

3. hyalolateralia. - Vert sur les côtés; dessus brunâtre, l'abdomen souvent
taché de brun.

4. rubiginosa. - Entièrement brun, variant du brun clair au brun noirâtre,
avt'c des marqut's noires prios des carènes du pronotum et sur les côtes de
l'abdomen.

5. porphyrica. - Pourpre dessus, côtés verts; abdomen et pattes il taches
brun jaunâtre.

6. fliliginosa. - Brun noirâtre dessus: joues et partie inférieure des lobes
latéraux du pronotum blanc jaunâtre.

Cps formes, qui peuvpnt se reconnaître dès le premier âge, se retrouvent
plus ou moins complètement chl'z les psppces voisines; elles ne sont influencées
ni par la 1'0u\l'ur du substrat, ni par l'abondance des individus dans un espace
donne. Ct'pl'ndant, RUlITzov rel'onnaît qu'on rencontre plus de formes vertes
dans Ipsendroits hlllnidl's pt que Ipsformes brunps ppuvent apparaître en massc
en certaines annpf'S ; l'Ilps sont alors trps mobiles et ont tl'ndanl'e il la migra-
tion, l'oromc Il'S gralll\s Al'ridil'ns (voir p. :.Hfl).

II. Chorthippus (s. str.) jucundus (FISCIl.). - Slellobothru.~ jucundus
FISCHER, 1853, Ortho Eur., p. 315, pl. 16, fi~. 8-8 a; - FINOT, 1890,
p. 124, pl. 6, fig. 8fl. - Chorlhippus jl1cundus AZAM, 1901, p. 4G ; - CHO-

PARD, 1922, p. 151; - IIOULDERT, 1917, p. 110; - CIIOPARD, 1947,
p. 76, pl. IX, fi~. 113.

Grande espèce, d'un beau vert ; fovl~()les temporales étroites, à bords
nets; pronotum à carènes latérales tr"';; droites, sillon typique au milieu.
Élytres unicolores, vert pâle: champ rliscoïdal. réticulé régulièrement
chez le mâle, irré~ulièrcmcnt: Chl'Z la femelle. Fpmurs postérieurs grêles,
verts, plus fondi> des"u~ ; tibias et tarses pnstprieurs rouges. ~Iaque sous.
génitale du mâle long-ue, acuminée, vrlue.

Long. cr 20-25 mm., 9 27-:U mm. ; élytrl' cr 4-5 mm., 9 6-7 mm. ;
Mytre cr 18-20 mm., 9 25-27 mm.

Ce beau CJlOrthippua est très facile à reconnaître à sa ~rande taille et sa
coloration verte uniforme. Il est adulte à la fin de l'été et habite les prairies
un peu humides. Rare et localisé en France.

Hérault: dunes de Carnou, près Montpellier (BRUNNER); St-Guilhem-le-
Désert; Palavas (DELMAs et n~MIHER); Pyrénées-Orientales: Py, ravin
de Rosa (LF.SNE); Var: bord des étangs de Villepey près de Saint-Aigulf,
commun en juillet sur les joncs (AzAM); Bormes (AzAM); Gard: Aigues-
mortes (REY).

Espagne, Afrique du Nord.
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12. Chorthippus r",. "tr.) albomarginatus (DE G.). -- .4cr!/dium albo-
marginaium DE GEER, 1773, Mém. Ins., III, p. 480. - Chorihippus
albomarginalus CHOPARD, 1922, p. 152, fig. 373, 380, 381 ; -- CHOP"\RD,
1917, p. 76, pl. IX, fig. 114. - Slenobolhrus ('legam FINOT. 1890. p. 126,
pl. 7, fig.89-90. - Chorlhippus elegans AZAM, 1901, p. 4G ; - HOULBERT,
1927, p. 111.

Biologie. - ZIMIN. 1938. TabI. anal. Faune P. R. S. S., 23. p. 57. pl. III,
fig-. 13.

.Vert clair ou testacé avec deux bandes foncées, latéralès plus ou moins
marquées. Fovéoles temporales à bords nets; pronotum à carènes laté-
rales droites, parallèles, concolores; sillon typique au milieu. Élytres
atteignant l'extrémité de l'abdomen dans les deux sexes, verts ou testacés,
avec une bande blanchâtre opaque, plus ou moins marquée, dans le cbamp
scapulaire chez les femelles. A;les transparentes. Plaque sous-génitale
du 'mâle l'ourte, recourbée, velue.

Espèce très commune dans les prairies humides et dans les clairières des
bois. Oothèque courte, contenant 8 à 10 œufs obliquement couchés (ZIMIN).

Toute la France, mais moins commun dans le Midi que dans le Nord et le
Centre; adulte en été et en automne.

Europe; Nord et Ouest de l'Asie.

13. Chorthippus (s. str.) dorsatus (ZETT.). - Gryllus dorsalus ZETTER-
STEDT, 1821, Ortho Suee., p. 82. - Slenobolhrus dorsalus FINOT, 1890,
p. 127, pl. 7, fig. 91-92. -- Chorlhippus dorsaius AZAM, 1901, p. 46;-
GHOPARD,1922, p. 152, fig-.382-383 ; - HOULBERT, 1927, p. 114; - CHO-
PARD, 1947, p. 77.

Biologie. - FAnER, 1929, Ztschr. MorphoI. Oekol. Tiere, XIII, p. 704.
Vert, testacé ou brun, avee deux bandes latérales foncée". plus ou moins

marquées. Pronotum, vu de profil, un peu g-ibbeux; carènes latérales
légèrement courbées ; ~illon typique au milieu. Élytrès dépassant l'extré-
mité abdominale chez le mâle, parfois un peu plus court'l .~hez la femelle,
verts ou te'ltacés, à champ antéril'ur le plus SOIlVf'nt foneé. Fpmurs posté-
rieurs de la couleur du l'orps.

Lon!!. cf 14-18 mm., 9 19-2G mm. ; pronot. cf :~-4 mm., 9 4-G mm. :
élytl'f' cf 10-14 mm., 9 10-21 mm.

Chant composé de 4 à 6 notes suivies d'une pause; la vitesse du chant rap-
pelle longicornis, le ton montanus ; le chant de rivalité rappelle la note termi-
nale du chant ordinaire.

Très commun dans toute la France, dans les mêmes endroits que le précé'
dent. Europe; Nord et Ouest de l'Asie.

14. Chorthippus (l'.. 8tr.) longicornis (LATH.). - .1cr!/dium longicorne
L \TREILLE, 1804, Hist. naL Crust. Ins., XII, p. 159. - Sienobolhrlls
pUl'llllelllS FINOT, 18<J0, p. 1:!9. pl. 7, fig. 94. -- Chorthip[J[lS pllrllllelus
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AZAM, 1901, p. 46; - CUOPARD, 1922, p. 153, fig. 385; - lIoULllERT,
1927, p. 114, fig. 66, pl. VI, fig. 17; - CUOPARD, 1947, p. 77, pl. IX,
fig. 115-116.

Biologie. - SPELT, 1ua:!, Trav. Inst.. Biol. Kiev, V, p. 469 ; - F.uHm,
192U, Ztschr. Morph. Oekol. Tiere, XIII, p. 748; - ZaIIN, It131:1,Tabl.
anal. Faune U. R. S. S., 28, p. fIl, pl. IV, fig. 20, pl. X, fig. 64 ; - PHlPPS,
1949. Tr. n. ent. Soc., e, p. 233.

De couleur variable, le plus souvenl vert, parCois gri'$, tcslad., violacé,
souvent le dos h'Tisâlre, les cûlt'-s vprts. Pronolum lin peu gibhcllx Iles"u~,
à carènes laLérales légèrement ilexueuses, conculores; sillon typique
placé un peu après le milieu. Chez le mâle, les élytres unicolores, presque
transparents, atteignent ou dépassent un peu l'extrémité abdominale;
chez la Cl'melle, ils sont très comts, ne dépassant pas ordinairement le
3e tergite abdominal, présentant souvent une bande blanche dans le {'hamp
scapulaire. Ailes transparentes, beaucoup plus comtes que les élytres
dans les deux sexes. Fémurs po'3térieurs testacé roussâtrc, rembrunis à
l'apex, ainsi que la base des tibias. Plaque sous-génitale du mâle courte,
recourbée. Valves de 1'0viscapte comtes.

Long. cf 14-16 mm., 9 17-23 mm. ; (\lytre cf 9-10 mm., 9 5-8 mm.

Très COlllIllunpartout, dans les prairies pt les dairièrcs des bois j adulte de
juillet il octobre. Chant composé d'un petit nombro de faibles notes, durant
environ deux secondes, suivies d'un repos, puis reprises j c'est plutôt un son
grinçant qu'un chant j la rapidité des notes varie avec la température, de 3
il l:l il la seconde. Le (.hant !le fait entendre souvent le soir, même en automne.
Le chant de rivalité est hif'll plus rapide, les mouvements des fl\murs plus
courts, alternés; le chant d'accouplement est très différent, formé de 2 ou
4 notes douces suivies immédiatement d'une stridulation une ou deux fois
répétée. L'oothèque est courte, ovale, contenant 8 à 10 œufs.

Toute la France. - Europe, Asie paléarctique.

forme macroptère à élytres et ailes bien développés dans les deux sexes
(élytre cf 14, Q 16 mm.). - Avec le type, mais très rare. - Environs de Paris:
parc de Saint-Cloud (BmsouT) j Nord: forêt de Mormale (LESNE) j. Loire-
Inférieure; Deux-Sèvres; Haute-Garonne.

15. Chorthippus (s. str.) montanus (CHARP.). - Gryllus monlanus
CHARPENTIER, 1825, Hor. ent., p. 173. - Slenobolhrus lon!licornis FINOT,
11:190,p. 128, pl. 7, fig. 93. - Chorlhippus longicornis CHOPARD, HJ22,
p. 153, fig. 384; - HouLBERT, 1927, p. 115.

Biologie. - FABER, 1929, Zool. Anz., LXXXI, p. fI; - F.ŒBR, 1929,
Ztschr. Oekol. Morphol. Tiere, XIII, p. 759.

Extrêmement voisin du précédent, dont il partage les variétés de colo-
ration; les mâles sont très difficiles à distinguer; les seuls caractères indi.
qués sont de peu de valeur et instablés: sillon typique du pronotum
situé au milieu, ailes un peu plus longue'!. élytres présentant une petite
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tache formée de nervules épaissies située plus loin de l'apex chez monlanus
que chez para lie lus ; mais tous ces caractères sont très incertains. Par
contre, chez la femelle, l'oviscapte a une forme bien différente dans les
deux espèces; les valves sont bien plus longues chez monfanus:

Prairies humides, marécages, de juillet à octobre; très commun mais plus
localisé que le précédent. Le chant est une sorte de bourdonnement de 11 à
24 notes (15-19 en moyenne) ; les premiers mouvements des fémurs ne sont
accompagnés d'aucun bruit perceptible; le chant de rivalité ne montre pas
de mouvements alternés des fémurs comme chez l'espèce précédente; le chant
d'accouplement est formé d'une seule note quand le mâle saute sur la femelle.
La stridulation se fait entendre après la tombée du jour aussi bien que pen.
dant la journée.

Signalé un peu partout en France:
Environs de Paris, Eure, Orne, Loiret, Maine-et-Loire, Gironde, Pyrénées-

Orientales, Var. - Belgique, Allemagne.

Gen. EUCHORTHIPPUS TARBlNSKY, Hl26

2.

Genre très voisin du' précédent; en diffère par la forme du vel tex qui
est moins proéminent, il apex obtus et à carènes latérales prolongées en
arrière des yeux; ceux-ci sont plus allongés et plus horizontaux; fovéoles
temporales très peu profondes, à bords très arrondis; carènes latérales
du pronotum droites, parallèles; plaque sous-génitale du mâle conique.
On peut ajouter que ces insectes ne sont jamais verts.

Disil'ibution. - Europe, Asie tempérée, Afrique du Nord.

TABLEAU DES ESPÈCES
1. Sommet du vertex un peu plus large j plaque sous-génitale

du mâle longue et aiguë (fig. 486). . . . .

¥87.
l---'?;;J
7

q.8a.
(

Fm. 486 et 487. - Extrémité abdominale, dessous et profil de : 486. Euchorthippu8 declivu8
Brisout. - 487. E. P'Ulvinatus F. W.

Sommet du vertex plus allongé et plus étroit j plaque sous-
génitale du mâle conique mais bien plus courte (fig. 487). l.pulvinatus.
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2. Plus grand (<115, 9 19-23 mm.). Environs de Paris 2. declivus.
Plus petit (<1 12, 9 17 mm.) et plus grêle; carènes du
pronotum très marquées. - .Jersey. 3. elegantulus.

1. Euchorthippus pulvinatus (F. \V.). - Uedipoda pulvinala FISCHER
WALDHEIM, 1846, Ortho Ross., p. 305, pl. 23, fig. 4. - Slenobolhrus
pulvinalus FINOT, 1890, p. 125, pl. 6, fig.87-88. - Chorlhippus pulvinalus
AZAM, 1901, p. 4G; - CnoPARD, 1~22, p. 151, fig. :l78; - HOULBERT,
HI27, p. 110. - EucllOrlhipp"s pulvinalus GIlOP,\HD, lU47, p. 77, pl. IX,
fig. 117.

Biologie. - ZIMIN, HI3H, Tabl. anal. Faune U. R. ::;.::;.,23, p. m, pl. III,
fig'. 12.

Couleur brun testacé pâle, partais un peu verdâtre, avec deux larges
bandes brunes latérales, surtout marquées chez les femelles. Tête grosse,
avec une bande noirâtre de chaque râté, derrière les yeux; vertex convexe
ùessus avec une petite ('arène méùiane i fovéoles temporales obtuses.
Carènes latérales du pronotum droites, pâles, longées par une étroite
bande brune; sillon typique après le milieu. Fémurs postérieurs grêles,
brun jaunâtre, présentant souvent une bande foncée longitudinale externe;
tibias postérieurs jaunâtres. Plaque sous-génitale du mâle conique, aS~eZ
courte. Élytres étroits, atteignant presque l'apex de l'abdomen dans les
deux sexes, grisâtres avec uno bande jaune opaque dans le champ anté~
rieur, visible surtout chez la femelle. Ailes transparentes, presque aussi
longues que les élytres.

Long. <1 15-17 mm., 9 20-28 mm. ; élytre <1 9,2-10,5 mm., 9 13.
16,5 mm. ; fém. post. cr 9-10,5 mm., 9 12,5-18 mm.

Prairies, clairi"'rei:!dei:!bois plutlÎt Ull peu humides; adulte de juillet à sep.
tembre, commun. Chant assez n:gulier, de £iD périodes environ à la minute,
très courtes, durant un quart de seconde et séparées par un intervalle à peu
près du double; chaque période composée de stridulations très rapides, lm-
possibles à compter. Oothèque ovale, sans bouchon muqueux, de 7,5 à 12 mm.
de long, contenant une dizaine d'œufs.

La distribution de cette espèce, en général confondue avec la suivante, est
mal connue en France, mais elle est surtout méridionale. Toute la région
méditerranéenne, Pyrénées; côte atlantique jusqu'à la Loire-Inférieure?
Tarn-et-Garonne: Saint-Antonin. Ile de Ré. Ile d'Oléron.

Europe méridionale. Afrique du Nord.

2. Euohorthippua declivus (BRIS.). - Acridium declil)um BRISOUT,
1848, Ann. Soc. ent. Fr., (2) VI, p. 420. - Slenobolhrus pulvinalus (part.)
FINOT, IH90, p. 12G. - CllOrlhippus pulvinalus (part.) CHOPARD, 1922,
p. 152, fig. 379. - Chorlhippus pulvinalus var. gracilis AZAM, lUOl, p.46.

l:ette espèce diffère de la précédente par la taille un peu plus faible, le
sommet du vertex un peu plus large, les élytres plus courts dans les deux
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sexes, les ailes plus courtes que les élytres. Le mâle en ditrère en outre
pal' la plaque sous-génitale plus longue et plus aiguë.

Long. cf 14,5-15,5 mm., 9 18,G-25 mm. ; (~lytre cf 7,5-9 mm., 9 9,S-
13,5 mm. ; fém. post. cf 9-9,5 mm., 9 12-1,1 mm.

FIG. 488. - Eu('horthippus declivus Bl'ib .• ç. x 3.

Très commun dans les prairies et les hais. Plus septentrional que le précé-
dent, mais il est difficile de fixer exactement les limites de son hahitat;
certaines captures semblent indiquer qu'il existe"en montagne dans le Midi.

Environs de Paris: Saint-Germain, Fontainebleau, forêt de Sénart, Erme-
nonville, Lardy; ~1anche: Granville; Allier: Brou-Vernet (DU BUVSSON);
Loire: Saint-Etienne; Rhtme: Condrieu (RElIIAUDIÈRE); Calvados: Saint-
Pair; Mont-Dore (BRONGNIART);Gard: l'Aigoual (CHOPARD); Ardèche:
La Bastide-de- Vizoc (AUBERT) ; Alpes-Maritimes: Séranon, Broves, Tho-
renc (BERLAND); Var: Pierrefitte (REMAUDIÈRE); Gard: Garons (RFMAu-
DIÈRE); Lozère: ('aussI' de Sauveterre (BALAcnowsKv).

Europe centrale.

3. Euchort~ippus elegantulus ZEUNER, 1940, Proc. R. ent. :-:'J('. Lund.,
n, IX, p. 107.

Forme encore un peu plus petite 'lue declivus el plus grêle. Tète relati-
vement plus longue, joues moins renflées; carènes du pronotum trè5
marquées pour le genre; élytres n'atteignant pas tout à fait l'apex des
fémurs postérieurs. Plaque sous-génitale du mâle comme dedivus.

Long. cf 12,2 mm., 9 17 mm. ; fém. post. cf 8,1 mm., 9 10.6 mm. ;
élytre cf 8,5 mm., 9 10,6 mm.

Forme insulaire, hahitant Jersey, qui n'est sans doute qu'une sous-espèce
de declipus.

Gen. MYRMELEOTETTIX BOLIVAR, 1914

Genre voisin d 'Omoceslus, mais les antennes dilatées à l'apex. surtout
chez le m31e.

Distribution. - Europe, Sihérie.

Myrmeleotettix maculatus (THUNE.). - GompllOcerus maculalus THUN-
BERG, 1815, Mém. Ac. Pétersh., V, p. 221 j - FINOT, 1890, p. 133, pl. 7,
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fig. ~ô ; - AZAM, 1901, p. 47 ; - CnoPAHD, 1~22, p. 154, fig. 351 et 3~1 ;
HOULDERT, 1927, p. 86. - Myrmeleofellix maculafus CHOPARD, 1947,
p. 77, pl. IX,. fig. 118.

Biologie. - PHIPPS, 1949, Tl'. R. ent. :::ioe.,C, p. 233.
Pl'tit; hrnn plus 011 moins varié de vert., avec ,les dessins clairs très

variahh's. AnteIlnes ù ùiIataLion apicale P(n! inar'luée ('hez le mâlc,
prcscluc nulle "hez la femelle. Pronotum ù carèncs latérales angulcu:,es,
Ml ùétachant habituellement très nettement en clair sur le fond brun;
sillon typique un peu avant le milieu. Élyt.res atteignant l'extrémité de
l'abùomen dans les deux sexes, bruns avpc des dessins foncés dans le
ehamp discoïdal et une tache pâle oblique vers le tiers apical. Ailes un
peu enfumées vers l'apex. Tibias postérieurs jaune testacé.

Long. cf 11-13 mm., <;:> 12-16 mm. ; élytre cf 8,5-10 mm., <;:> 7-11 mm.

FIG. 489. - Myrmeleolcttiz maculalus Thunb., cf, x 4.

Commun duns les endroits secs et ensoleillés, clairières des bois, bruyères,
coteaux. Éclosion dans la région parisienne dès la fin d'avril; adulte de juin
à octobre. Jusqu'à 2.000 mètres dans les Pyrénées-Orientales, au val d'Eyne.

Toute la France. - Europe, Asie paléarctique.

Gen. GOMPHOCERUS THUNBERG, 1815

Différant du précédent par le bord antérieur des élytres présentant une
dilatation basale; antennes du mâle dilatées à l'apex.

Distribution. - Europe.

1. Gomphocerus rufus lL.). - G,.yllus Locusla ru/us LINNÉ, 1758, Syst.
NaL, éd. X, l, p. 433. - Gomp/lOcerus ru/us FINOT, 1890, p. 132, pl. 7,
fig. 95 ;-AzAM,I901~ p. 47 ;-CHOPARD, 1922, p.154, fig. 345~-HoUL-
lIEnT, 1927, p. 83, pl. V, fig.8 ; - CHOPARD, 1~47, p. 77, pl. IX, fig. 119.

20
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Brun roussâtre, souvent avec une large bande longitudinale médiane
pMe. Fovéoles temporale~ à bords non tranchés, non contiguës en avant.
Antennes rousses, à longue massue noirâtre, bien marquée chez le mâle,
mflins nette chez la femelle. Pronotum à carènes latérales subanguleuses,
coupant une bande noire i sillon typique au milieu. Élytres brun testacé,
unicolores, atteignant l'apex de l'abdomen dans les deux sexes; ailes
très légèrement enfumées. Plaque sous-génitale du mâle recourbée, acu-
minée à l'apex. Oviscapte il. valves très courtes.

Long. cf 14-16 mm., )? 17-24 mm. ; pronoL Cf 2,8-3 mm., )? 4-5 mm. ;
élytre cf 12-14 mm., Ç? 14-17 mm.

Commun dans les clairières des bois, de juillet à octobre.
Presque toute la France, mais plutôt dans le Nord. - Europe, Sibérie.

Gen. AEROPEDELLUS HEBARD, 1935

Antennes courtes et épaisses, un peu dilatées à l'apex. Élytres du mâle
atteignant à peine, l'extrémité abdominale, à bord antérieur fortement
convexe, avec un lobe basal court mais très saillant; R droite, épaissie;
champ scapulaire très élargi, transparent, avec 8 ou 9 nervules régulières;
champ discoidal seulement un peu plus large que le champ intercubital,
tous deux à nervules épaisses et régulières i ailes plus courtes que les
élytres. Chez la femelle, les élytres ne dépassent pas l'apex du 5e tergite
abdominal, pré8entant un lobe basal plus allongé que chez le mâle, mais
également très marqué; champ scapulaire assez nettement élargi. Fémurs
antérieurs du mâle un peu dilatés.

Distribution. - Europe, Asie paléarctique, États-Unis.

2. Aeropedellus variegatus (F. W.). - Gomphocerus variegalus FISCHER

WALDHEIM, 1846, Ortho Ross., p. 341, pl. 26, fig. 5; - CHOPARD, 1922,
p. 154. - Gomphocerus Livoni AZAM, 1001, p. "47.

Brun ou vert, à. ornements variables. Antennes courtes, très peu dilatées
à l'apex. Pronotum à carènes latérales sinueu"es, bordées de noir; sillon
typique placé au milieu chez la femelle, un peu au-dessous chez le mâle.
Elytres du mâle atteignant l'extrémité de l'abdomen, d'un brun roux
uniforme, ceux de la femelle plus courts, présentant souvent une tache
blanche oblique vers le tiers apical et une bande opaque, blanche, dans
le champ scapulaire. Ailes un quart plus courtes que les élytres, trans-
parentes. Fémurs postérieurs bruns ou verts, la face" externe tachée de
noir.
" Long. Cf 15-16 mm., )? 19-24 mm. ; élytre Cf 10-11,5 mm., )? 6,5.-

~ mm.
Rare et localisé sur certaines pelouses de montagne, en a()ût et septembre.
Basses-Alpes: lac d'Allos (AZAM); Hautes-Alpes: La Grave (CHOP'lRD).

- Suisse, Caucase, Sibérie.
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Gen. AEROPUS GISTL, 1850

Genre essentiellement caractérisé par la forme remarquable des tibias
antérieurs du mâle qui sont fortement dilatés; le pronotum es~ un peu
gibbeux ,dans la prozone, surtout chez le mâle. Antennes dilatées à
l'apex.

Distribution. - Genre essentiellement boréo~alpin.

Aeropui libiricWl (L.). - Gryllus Locu8la sibiricus LINNÉ, 1767, Syst.
Nat., éd. XII, l, p. 701. - Gomphocerus sibiricus FINOT, 1890, p. 131;

Fm. 490. - Aeropus BibirÏCU8 L., cf, x 3.

- .\ZAM, 1901, p. 47; - CIIOPARD, 1922; p. 153, fig. 350, 387, :188; -
HOULDERT, 1927, p. H2. - ,1eropru ,ibirku6 CHOPARD, 1947, p. 78,
pl. IX, fig. 120.

Biologie. - POULTON, IHUG, Trans. cnt. ~oc. London, p. 241 ; - UVA-

ROV, 1928, Locusts and grasshoppers, p. 288; - STAEGER, 1930, Ztschr.
Insektenbiol., XXV, p. 39; - ZUUN,Hl38, Tabl. anal. Faune U. R. S. S.,
23, p. 48, pl. V, fig. 25. .

Assez grand; brun roussâtre ou olivâtre. Antennes rousses à apex
noirâtre, dilatées en massue très marquée chez le mâle, faible chez la
femelle. Pronotum gibbeux cn avant chez le mâle surtout, à carènes laté-
rales sinuécs ; sillon typique situé bien après le milieu. Tibias antérieurs
renllés en boule chez le mâle. Élytres dépassant l'apex de l'abdomen
chez le mâle, un peu plus courts chez la femelle, d'un brun testacé presque
uniforme avec une tache blanche plus ou moins effacée vers le quart
apical. Plaque sous-génitale du mâle recourbée, obtuse. Oviscapte à.
valves courtes, jaunes.

Long. cf 19-20 mm., <;> 19-25 mm. ; élytre cf 13--15 mm., <;> 11-15 mm.
Le mâle fie ('l"tte espoce est très facile à reconnaitre par la forme extra~
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ordinaire de ses tibias antérieurs; la femelle ressemble assez à un Slauro-
derus du groupe binoialus, mais avec des antennes un peu épaissies à
l'apex et le pronotum gibbeux.

Commun dans les prairies de montagne, en août-septembre, à partir de
1.200 m. environ. Chant assl'Z fort, composé d'une seule note régulièrement
et rapidl'ment répétée (2~0 par minute) ; la strophe dure en' moyenne 15-
18 secondes, même jusqu'à 50 secondes j le chant rappelle celui d'une petite
Cigale. Oothèque ovale, un peu plus épaisse au milieu, longue de 8 à 12 mm.,
de 6 mm. de diamètre environ, contenant 6 à 10 œufs.

D'après UVAROV(1931), la forme typique ne se trouve pas en Europe ;
deux sous-espèces très voisines se rencontrent en France.

ssp. helveticus UVAROV,1931, Eos, VII, p. 91, fig. 3 Il, 4 E. - Caractérisée
par le pronotum fortement gibbeux sur les côtés comme sur le dessus;
antennes relativement courtes à massue allongée j élytres relativement très
courts chez la femelle. - Alsace; Hautes et Basses-Alpes; Drôme: Dié
(DÉRIARD); Isère: Chanrousse (BONNET).

ssp. pyrenaicus UVAROV,1!:J31,Eos, VII, p. 90, fig. 3 P, 4 P. - Élytres
du mâle plus étroits, à partie apicale plus atténuée; pronotum non dilaté
sur les côtes. - Pyrénées-Orientales: Cauterets, Canigou j Hautes-Pyrénées:
Barèges, lac d'Escoubans, lac d'Orédon (1.800-2.000 m.); Haute-Garonne.

Gen. GOMPHOCERIDIUS BOLIVAH,HJ14

Antennes courtes et épaisses, modérément élargies à l'apex; élytres ne
dépassant pas le 6e tergite abdominal chez le mâle, courts, latéraux chez
la femelle.

Distribution. - Pyrénées.

Gomphoceridius brevipennis (BRIS.). - Acridium brevipenne BRISOUT,

Fm. 491. - Gomphoceridius brevipennis Bris., cf, x 4.

1848, Ann. Soc. ent. Fr., (2) VI, Bulletin, p. LXXXIIl. - Gomphocerus
brevipellllis FINOT, 1890, p. 134; - AZAM, 1901, p. 48; - CHOPARD,
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1922, p. 155, fig. 386; - HOULnERT, 1927, p. 86; - CHOPARD, 1947,
p.78.

Vert ou brunâtre. Fovéoles temporales étroites, obtuses, .presque
rrplètes chez la femelle; antennes courtes, surtout chez la femelle. Prono-
tum à carènes latérales droites en avant, divergentes en arrière ; sillon
typique après le milieu. Élytres du mâle larges, arrondis à l'apex; ceux
de la femelle rudimentaires, ovales, latéraux. Ailes rudimentaire'! dans les
deux sexes. Plaque sous-génitale du mâle obtuse, recourbée. Oviscapte
ù valves plus longues que chez les Gomphocerus.

Long. cr 13-15 mm., 9 18-22 mm. ; fém. post. cr 9-9,5 mm., 9 lr-
12 mm. ; élytre cr 4-6 mm., 9 3,5-5 mm.

La femelle de cette espèce ressemble à Slenobolhrus brolemanni, mais
avec des antennes plus courtes et plus épaisses et les élytres plus courts.

Prairies des Pyrénées, au-dessus de 1.500 m., assez rare, en août-septembre.
Hautes-Pyrénées: Pic du Midi de Bigorre, Barèges, pic du Midi d'Ossau;
Haute-Garonne: port de Vi-nasque; Pyrt-nêl's-Orientales: Canigou, val
d'Eyne. Les Bouillouses. - Pyrt\nées espagnoles.

Gen. DOCIOSTAURUS FIEDER, 18[l3

Vertex triangulaire; fovpoles temporales quadran~ulaires; antennes
filiformes. Pronotum rl-tréci avant le milieu, le sillon typique coupant
la t'arène médiane. les deux autres sillons interrompus au milieu; carènes
latérales interrompues vers le milieu, mais continuées par deux bandes
blanches formant une croix caractéristique. Élytres bien développés
dans les deux sexes.

Distribution. - Région méditerranéenne. .

TABLEAU DES ESPÈCES

Grande taille (17-.'33 mm.) ; élytres dépassant bien l'apex
des fémurs postérieurs; fémurs antérieurs épaissis;
fovéoles temporales allongées; rectangulaires. . . . 1.maroccanus.

- Petite taille (10-19 mm.); élytres atteignant à peine
l'apex des fémurs postérieurs; fémurs antérieurs non
épaissis; fovéoles temporales presque t'arrét's. . . . . . 2. genei.

1. Dociostaurus maroccanus (TIIUND.). - Gryllus maroccanus THUN-
DERG, 1815, Mém. Ac. Pétersb., V, p. 244. - Slauronolus maroccanus
FINOT, 1890, p. 135; - AZAM, 1901, p. 48; - HOULBERT, 1927, p. 92,
pl. V, fig. 12.-Docioslaurus maroccanus CIIOPARD, 1922, p. 155, fig.346,
:J4H ; - CIlOPARD, HJ23, p. 282 ; - CIIOPARD, 1947, p. 78, pl. IX, t:ig. 121.

Biologie. - La biologie de cette espèce nuisible a été très étudiée; je
lie cite ici que les principaux travaux la concernant: LA BAUME, HHS,
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FIG. 492. - DociustawrU8
maroccanus Thunb.,
cf, x 3.

Mon. angew. Ent., III, p. 157 ; - JANNONE, 1934, BoIl. Lab. Zool. Portici.
XXVIII, p. 75; - PASQUIER, 1934, Bull. Soc. Hist. nat. Afr. N., XXV,

p. 167; - PAOLI, 1m7, Redia, XXIII, p."27;
- JANNONE, 1939, BoIl. Lab. Ent. agr. Portici.
IV, p. 1 ; - BOSELLI, 1946, Min. Afr. Cagliari.

Testacé roux taché de brun. PIOnotum à sillon
typique au milieu, carène médiane bien saillante,
un peu bombée en avant ; dessin en croix bien
marqué, un peu jaunâtre bordé de brun. Fémurs
postérieurs orné!\ de trois taches triangulaires;
tibias rougeâtres avec un anneau jaune à la base.
Élytres en partie transparents avec quelques
tachmJ brunes. Plaque sous.~énitale du mâle lon-
gue, tronquée à l'extrémité, cerques longs coni-
ques. Valves de l'ovisrapte rourtes.

Long. cf 17.30 mm., 9 20-33 mm. ; fém. post.
12-16 mm. ; élytre cf 12-28 mm., 9 15-32 mm.

Cette espèce se montre quelquefois assez nuisible
dans le Midi et surtout en Corse; les années où elle
est très commune, elle devient grégaire et diffère des
solitairrs par l'prtaim nétails tnorphotnétriqurs :

~ = 1,7,'f-1,HG chez le grégairr, 1,45-1,4H chez le

solitaim (JANNONE); PIl outre, les taches des élytres
sont plus marquées et la croix blanche plus nette
phez les solitaires. L'éclosion de cet Acridien a lieu
de bonne hpure au printemps, dès le début d'avril:

les petites larves sont brun noirâtre avec le dpssin caractéristique du pro-
notum bien marqué; elles subissent cinq mues et sont adultes vers la
mi-juin. On peut observer des pontes dès le début de juillet j l'oothèque est
cylindrique, un peu incurvée, d'une longueur variant de 14 à 23 mm. et conte-
nant de 25 à 35 œufs. On a cité de nombreux parasites du Criquet marocain,
surtout en Italie et en Algérie, où l'espèce est bilJn plus nuisible qu'en France.
Ce sont des Mylabres (Mylabris çariabilis PALL.,Epicauta rufidorsum GOEZE),
des Clérides (Trichodes ammios F.) et de nombreux Diptèrps Bombylides et
Tachinides.

Provence, Isère, Drôme, Hérault. PyrénpPs-Orientale~: Canet-Plage;
Aude: Arles-sur-Tech (DELMASet RAMBIER). Aveyron: Millau (DEDiAS et
PASQUIER). Corse. - Europe méridionale, Afrique du Nord, Madère, S.-O.
de l'Asie.

La répartition précise en France a été indiquée par DELMAs et RAMBIER
(C. R. Ac. Sc., CCXXXII, p. 566, 1951).

2. Dociostaurus genei (O'lCK.). - Gryllus Genei OCSKAY, 1832, Acta
Ac. Leop. Caro!., XVI (2), p. 961. - Slauronolus Genei FINOT, 1890,
p. 136, pL7, fig.97 ;-AZAM, 1901, p. 48; - HOULDERT, 1927. p. 93.-
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3.

1. fusoa.
2.

formes assez
montagne.

Docioslaurus Genei CHOPARD, 1922, p; 156, fig. 393; - CHOPARO, 1923,
p. 283; - CHOPARO, 1947, p. 78, pl. IX, fig. 122.

Bien plu8 petit que le précéllrnt ; te8tacé pâle varié de brun .• \ntennrs
dépassant birn le pronotum en arrière, surtout chez le mâle. Fovéoles
temporales aussi larges que lon:rues, le vertex proéminent, chez le mâle
surtout. Pronotum court, étranglé, à sillon placé au milieu, à dessin en
rroix bien marqué. Élytres étroits, dépassant peu l'extrémité de l'abdomen,
testacé très clair, tachés de brun. Ailes un peu bleuâtres. Fémurs posté-
rieurs avec trois taches triangulaires externes, généralement bien mar-
quées; tibias postérieurs bleuâtres ou jaunâtres. .

Long. Cf 10,5-13 mm., 9 Hj-Hl mm. ; élytre Cf 7,G-12 mm., 9 10-
14.3 mm. . .

Assez commun dans les endroits secs, généralement peu éloignés de la mer;
adulte de juillet à novembre. Stridulation faible, répétée à la vitesse de 70
environ à la minute, par périodes d'une vingtaine avec des intervalles irrégu-
guliers.

Toute la région méditerranéenne; côte atlantique depuis les Basses-Pyré-
nées jusqu'à la Loire-Inférieure 1 Maine-et-Loire: Saint-Rémy (POUJADE) ;
île de Ré (FINOT) ; fIe d'Oléron. Corse. - Europe méridionale, Afrique du
Nord, S.-O. de l'Asie. r

Gen. ARCYPTERA SERVILLE, 1839

Vertex obtus; fovéoles temporales en général peu marquées, parfois
rugueuses avec des points enfoncés. Antennes grêles, assez courtes. Pro-
notum avec le sillon typique.'placé au milieu et deux autres sillons trans-
versaux, interrompus sur la ligne médiane; carènes latérales peu marquées,
presque droites, rugueuses, préséntant des gros points enfoncés. Élytres
atteill;nant généralement l'extrémité de l'abdomen chez les mâles, presque
toujours abrégés chez les femelles.

Les Arcyplera sont des espèces d'assez grande taille, à
lourdes et coloration plutôt vive, se trouvant plutôt en

Distribution. - Europe, Asie paléarctique.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Fovéoles temporales obtuses avec des points imprimés i
élytres du mâle bien développés, ceux de la femelle abrégés
(sauf chez les individus macroptères) . . . . . .
Fovéoles temporales à bords nets . . . . . . . .

2. Élytres atteignant l'extrémité abdominale dans les deux
sexes; pronotum une fois et demie aussi long que large
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 2. microptera.

- I!lytrps lin peu plus courts que l'abdomen chez le mâle,
franchement abrégés chez la femelle; pronotum une fois
un quart aussi long que large. . . • . • • • . . • • .
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3. Forme générale courte et trapue; élytres du màle ne dépas-
sant pas le fie tergite abdominal, ceux de la femelle très
courts, ovales; ailes presque rudimentaires . . . . . 5. kheili.

- Forme générale un peu plus élancée; élytres un peu plus
longs dans les deux sexes. . . . . . . . . . . . . . . '1.

4. Ailes aussi longues que les élytres; pronotum plan dessus
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3. carpentieri.

- Ailes plus courtes que les élytres; pronotum gibbeux 4. brevipennis.

1. Arcyptera fusca (PALL.). - Gryllus Locusta tuscus PALLAS, 1773,
Reise, II, p. 727. -Stethophyma tuscum FINOT, 1890, p.137, pl. 7, fig.98-99.
- Arcyptera tusca AZAM,1901, p. 65 ; - CHOPARD,1922, p. 157, fig. 394 ;
-HOULBERT, 1927, p. 89, pl. V, fig. II ;-f:HOPARD, 1947, p. 79. pl. IX,
fig. 123.

Biologie. - POULTON,1896, Trans. ent. Soc. London, p. 247; - YERSIN,
Bull. Soc. Vaud., III, p. 240; - STAEGER,1930, Ztschr. Insbiol., XXV,
p. 57 ; - ZIMIN, 1938, Tabl. anal. Faune U.R.S.S., p. 63, pl. II,
fig. 11.

Grand et fort; brun marron, les carènes latérales du pronotum mar-
quées par des lignes jaunâtres, parallèles dans la' prozone, divergentes
pn arrière. Élytres du mâle dépassant l'extrémité de l'abdomen, bruns
presque noirs vers l'apex, avec deux lignes jaunes dans le champ sra-
pulaire et le champ anal ; bord antérieur tn\s convexe ; élytres de la
femelle abrégés, atténués à l'apex, tachetés de brun. Ailes noirâtres dans
les deux sexes, beaucoup plus courtes que les élytres chez les femelles.
Fémurs postérieurs jaunâtres, variés de brun extérieurement, rouges pn
dedans, genoux noirs; tibias postérieurs rouges avec un anneau jaune
à la base.

Lon~. cf 23-31 mm., 9 30-39 mm. ; pronoL. cf tl-fi mm., 9 ô-R mm. ;
Plytre cf 20-25 mm., 9 14-18 mm.

Cette grande et belle espèce est commune, parfois très commune, dans les
prairies et dans les régions boisées des montagnes, vers 1.000-1.500 m. ; elle
est adulte d'aolÎt à septembre. Son chant est très fort, composé d'abord de
2-4, parfois 8, courtes notps, puis un trémolo caractéristique durant 2 ou 3 se-
condes, finissant par 2 ou 3 notes pomme au début. Oothèque ovale, courte
et épaisse, de 19 à 23 mm. de long, 8 à 10,5 mm. de diamptre, contenant 15
à 24 œufs.

Partout dans les Alpes et en beaucoup de points des Pyrénées; Jura:
Les Rousses' (LEsNE) ; Gard: l'Aigoual (CHOPARD) ; causse de Larzac (MA-
RION). Isère: Champroussp (BoNNEr). En général, cette espèce ne se trouve
qu'à une certaine altitude; on en a cependant signalé quelques captures en
plaine dont la plus remarquable est celle fait£' pal' ï,RA s~É, }[ quelques kilo-
mètres de Périgueux.

Europe, Asie paléarctique.
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var. 9 macroptère. - Il existe IJnl\ forme de femelle à organes du vol bien
développés (long. des élytres :2l:\ mm.) ; elle se trouve rarement avec le type.
- Isère: Saint-Martin-d'Uriage (AzAM).

2. Arcyptera microptera (F. W.). - - Op/li/IOda microfJlem FISCIIEH
WALDHEIM, 1833, Bull. Soc. Nat. Moscou, VI, p. 384. - Slelhoph!Jma
Ilavicosla FINOT, 1890, p. 138. _ .• lrr!Jplera jlavicosla AZAM, 1901,
p. 65; - CHOPARD, 1922, p. 157; - HOULBERT, 1927, p. 90.

Plus petit que le précédent; fovéolrs l/'mporales à bords plus nets;
carènes latérales du pronotum très anguleuses, lisses, assez étroites;
carène médiane forte, un peu bombée au milieu'chez le mâle. Élytres du
mâle dépassant un peu l'extrémité de l'abdomen; champ médiastin ne
dépassant pas le quart du bord antérieur; Cu droite, espace M-Cu et
Cu-Cu p égaux; élytres de la femelle atteignant presque l'extrémité
abdominale, à bord antérieur assez régulièrement convexe, rhamp mé-
diastin un peu élargi, Cu presque droite.

Long. cr 19-21 mm., « 25.28 mm.; t\lytre cr 14-18 mm., « 18-21 mm.

Alpes-Maritimes: environs de Nice (DRISOUT) ; Haute-Savoie : mont
Salève (AzAM). - Espèce de step'pes de la région paléarctique qui se montre
extrêmement nuisible dans certaInes parties de la Sibérie.

3~ Arcyptera carpentieri AZAM, 1907, Dull. Soc. pnt. Fr., p. 262 ; --
r.HOPARD, 1922, p. 158.

r.ette espprl' !'st lrps voisine de la pr(-","dl:'nlt! ; !'hez le mill!', les fovt"oll:'s
tl'mporales sont plus nettes, pres'ple contiguës en avant; cari'nes laté-
rales du pronotum étroites, lisses, anguleuses; élytres atteignant presque
l'extrémité de l'abdomen, à champ médiastin bien délimité, n'attei-
gnant pas tout à fait la moitié du bord antérieur, le champ scapulaire
large, transparent dans sa moitié apicale, jaune opaque à la base; champ
discoïdal large, taché de brun, à nervules transverses régulières; ailes
presque aussi longues que les élytres, transparentcs. « : Fovpolcs trmpo-
ralcs également bien marquées, mais il bords arrondis; carènes latérales
,lu pronotum un peu plus {-paisses; t\lytres ne dépassant pas l'apex du
Ile tergite abdominal, il champ médiastin très dilaté, champ scapulaire
jaune opaque jusqu'au delà du milieu; champ discoïdal pas plus lar~e
que l'espace entre la radiale et la médiane.

Long. cr 24 mm., « 30 mm. ; élytre cr 14 mm., 9 14 mm.

Aveyron: causse du Larzac (et CARPENTIER) ; commun en 1947 (DELMAS
et RAMBIER); Lozère: causse de Sauveterre ([hLACIIOWSKY).

4. Arcyptera brevipennis (llR.). - Slellwphyma variegalum var. brevi-
pennis BRUNNF.ll, 1861, Verh. zoo\. boL. ncs. Wien, XI, p. 305.

Espèce un peu plus t'lpaisse que la préet\dcnte. cf : Fovéoles temporales
très nettes, il. borùs tranchés; carènes latérales du pronotum assez angu-
leuses, grossièrement ponctuées au milieu; carène médiane lisse, gibbeuse

•
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en avant; élytres atteignant le 7e tergite abdominal, le champ médiastin
atteignant presque le milieu du bord antérieur, la nervure médiane
sinuée, le champ discoïdal beaucoup plus lar~e à l'apex qu'à la bast'.
9 ; Fovéoles temporales à bords arrondis; élytres atteignant l'apex du
~)etergite abdominal, très rétréris vers l'apex, à bord antérieur fortement
C'onvexe; champ discoïdal et champ intercubital de largeur presque
égale, à nervules nombreuses, irrégulières. Ailes plus courtes que les
élytres dans les deux sexes.

Long. 'cf 25 mm., 9 34 mm. ; élytre cf 13 mm., 9 14,[, mm. ; aile
cf 7,5 mm.. 9 8,5 mm.

Cette espèce a été trouvée par G. DE VICHET, ell juin, à La Gardiole près de
Montpellier; Gard: St-Geniès-de-Malgoirès (A. HUGUES). - Italie; Istrie;
Dalmatie (1).

5. Arcyptera kheili AZAM, 1900, Bull. Soc. ent. Fr., p. 82; - CHOPARD,

1922, p. 157, fig. 395.

Fw. 493. - ArcYl,/na kheili .Azam. cf. x 3.

Brun marron, de forme courte; carènes du pronotum un peu angu-
leuses et bien nettement détachées en blanchâtre ou jaune ;;fovéoles tem-
porales à bords assez nets. Élytres n'atteignant pas chez le mâle l'extré-
mité de l'abdomen, brunâtres avec une bande jaune dans le champ scapu~
laire; chez la femelle, ils sont très courts, ne dépassant pas le 26 tergite
abdominal. larges. ù bord anthieur très convpxe. avec une bande jaune
sC'àpulaire. FÉ'murs post~~ripurs rouges à la faC'e interne, ornés de taches
brune's ; tibias postérieurs rou~es à genoux noirs, suivis d'un anneau jaune.

Long. cf 20-23 mm., 9 28-:.l:) mm. ; pronot. cf ri-6 mm., 9 6-6.5 mm. ;
élytre cf 9-10 mm., 9 Ii mm.

Espèce connue de FranC'P seulement, commune ou parfois très commune,

1. Les individus français diffèrent des individus dalmates par les plytres un peu plus
loogs et plus étroits iL l'apex; chez 10mâle. les fovéoles temporales sont iL bords plus nets,
le champ médiastin n'atteint pas la moitié du bord antérieur; chez la femelle. 1.. champ
médiastin <'st plus brusqupment rétréci. Il s'agit sans doute d'une race looale,

•
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Fm. 494. - RambuTiella
hi'''Pan;ra [tRmh .. Q, X 2.

mais assez ]oealisre. Adulte de très bonne heure,~dès fin avril; les premières
pontes ont lieu dans lf's premiers jours de juillet, dans la terre dure, parfois
au milieu des routes. Chant faible, formé de dpux notes assez stridentes,
rappl'lant UIl peu celui d'un Éphippigère.

Var: montagne dl' LachpIls, plan de Canjuers (AZAlII); Gonfaron (CIIU-
PARD) ; plateau de Brovès (AZAM) ; Bes'p (REMAUDIÈRE); Bouches-du",
Rhônp : col dp Bprtagne, entre Gemenos pt la Ste-Baume (VEYRET) ;
Sainte-Baume, très ('ommun (CIIUPARD); massif d'Allauch (SOYER); col Ilf'
Carpiagne; l'II plaine, au Pont Flavien, près de ~t.Chamas (G. DE VH:IIET);
Bassps-Alpes: Sézanon, 1,000 m. l'nviron (fiERLANU); .\lpes-~laritimcs: lIante
vallée Je la Sarrée, près de Maga~nosc, pelouses il liOO m. (KUHSAKUFF).

Gpn. RAMBURIELLA BOLIV.\R, 1UOG

Corps allongé. Vertex assez Hroit ; fovf\oles temporales peu enfoner!'s,
ponctuées. Carènes latérales du pronotum pres-
que droites, peu marquées, ponet uées au milieu.
Élytres bien développés dans les deux sexes,
présentant une nervure intercalée incomplète.
Lobes du métasternum rapprochés en arrière
ries trous correspondant aux apodèmes.

Distribution. - I\rgion méd~terran{opnne;
Perse; Transr.aucasie ; Turkestan.

Ramburiella hispanica (RAMD.). - Grylllls
hispaniclls RAMnuR, 1838, Faune Andal., II,
p. 88, pl. 7, fiA'. 6-7:- Slelhophyma hispanicllm
FINOT, 18UO, p. 137. - Rambllria hispanica
AZAM, 1UOl, p. Clfi. -- Rambllriella hi.~panica
ClloPARn, lU22, p. 15R; - HouLllEnT, lU27,
p. 88, pl. V, fig. 9; - ClIoPAnn, 1947, p. HO,
pl. IX, fiA'. 124.

Brun roux ou un peù olivâtre avpc une
bande jaunâtre s'étendant du vertex h l'lJxtré-
mité dps élytres. Pronotum à bord postérieur
~uhan~uleux, carène médiane bien nette, coupée
par le sillon typique au milieu. Fpmurs posté_
ri purs ornés à la Cace interne de :l Caseies
noires; tibias bleuâtres avee un anneau jaun
à la base. Plaque sous-~énitale du mâle cont
que; valves de l'oviscapte très courtes. -

Long. r:f 17-24 mm., 9 21-~() mm. (les indi-
vidus français ne sont jamais trps grands) ; Cl-m.
post. 11-'20 mm.; ~lytrp cf Hl-IR mm .. 9 '21-
28 mm.

Cette belle espèce, facile il reconnaitre à sa coloration, n'existe en France
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que sur le littoral de la Médîterranée; elle est rare en été et en automne sur
les buissons, dans les endroits chauds et secs.

Var: Hyères, Bagnols, Le Reyran (AZAM) ; Bouches-du-Rhône: garigues
du versant sud de l'Estaque (FINOT, SOYER); Gard; Hérault; Pyrénées-
Orientales: Banyuls-sur-Mer.

Espagne, Algérie.

•



ORDRE DES DERMAPTÈRES

L'ordre des Dermaptères comprend trois sous-ordres, dont deux ne
comptent que quelques espèces parasites non représentés dans notre
faune. Le troisième, beaucoup plus important, est celui des Forficuloidea
qui nous intéresse seul ici.

MORPHOLOGIE EXTERNE

Forme générale toujours un peu déprimée; téguments lisses, faiblement
pubescents.

Tête. - Tête cordiforllle, dirigée cn avant, il. sutures bi('u distiucles.
Yeux généralement de taille médiocre, peu saillants j ocelles très petits
ou nuls. Antennes il. article basal (scape) grand, cylindrique, 2e article
(pédicelle) bien moins gros, les articles suivants, formant le flagelle,
allongés, semblables entre eux, en nombre variant de 10 il rlO. Pièœs
buccales de type broyeur, pc.u dilTérentes de celles des 'Orthoptères j

palpcs labiaux de 3 articles, palpes maxillaires de 5 articles.

Thorax. - Pronotum presque carré, plat, sans lobes latéraux j méso et
métanotum un peu plus courts que le pronotum, pd-seutant chez les
(~spèccs ailées unc ride médiane, différant peu des tergites abdominaux
chcz les espèces aptères. Pièces stem ales bien sclérifiées, en forme d'écus-
son, le métasternum plus développé que le mésostllrnum.

Pattes des trois paires semblables (homonomes), plutôt courtes. lIan-
('Iles largement "lcartées j fémurs un peu comprimés; tibias grêles, plus
ou moins" cylindriques j tarses de 3 articles, le deuxième toujours très
petit, de Corme variable.

Ailes. - L'aile antérieure forme un élytre tout à "fait cumparable il. celui
des Coléoptères, corné, ne présentant aucune nervure. L'aile postérieure
présente une partie antérieure sclérifiée qui, au repos, fait saillie au delà
des élytres j leur nervation l'st très spécialisée et en rapport avec le mode
de plicature assez compliqué j eHe se fait d'abord le long des nervures longi-
tudinales, puis suivant deux lignes transversales. Dans la partie antérieure
sclérifiée, les nervures sont presque entièrement effacées j dans le champ
postérieur, elles sont disposées en éventail, mais partant de l'extrémité
du éhamp antérieur. Il y a beaucoup d'espèces de Dermaptères aptères.

Abdomen. - Abdomen plus ou moins déprimé, de forme générale allon-
gée, les tergites recouvrant sur les côtés le sternite correspondant, de
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façon qu'il n'existe pas trace de pleures. On compte chez le mâle 10 ter-
gites et 8 sternites, chez la femelle 8 tergites seulement (les 8e et ge) sont
très réduits et invisibles sans dissection) et 11 sternites; dans les deux
sexes, le premier sternite est résorbé. Le dernier tergite est toujours très
grand; en arrière de lui se trouvent les pièces surplombant l'anus qui sont
compliquées chez les Dermaptères primitifs, comprenant le pygidium, le
mélapygidium et le lelson ; dans la plupart des Dermaptères, le pygidium
subsiste seul, les deux autres pièces étant dégénérées.

Les cerques sont fortement sclériflés, transformés en une pince ou
forceps très caractéristique du groupe. Il n'y a jamais de styles à la plaque
sous-génitale. Chez beaucoup d'espèces, les cerques montrent deux formes
bien distinctes, l'une courte et fortement courbée (forme cyclolabia),
l'autre longue et faiblement incurvée (forme macrolabia).

Organe copulateur du mâle rappelant par bien des points celui des
Coléoptères. Cet organe est double chez les types primitifs, simple chez
les autres; il comprend un pénis, avec deux paramères. Il n'existe pas
trace d'oviscapte chez les femelles.

ANATOMIE

Tube digestif comprenant les mêmes organes que chez les Orthoptères.
Glandes salivaires présentes et souvent développées jusque dans le tho-
rax. Tubes de Malpighi au nombre de 8 il 20.

Il existe très souvent des glandes spéciales s'ouvrant, sous des rides
élevées, sur les côtés des 3e et 4e tergites abdominaux.

Systèmes circulatoire et respiratoire simples; il existe deux paires de
stigmates thoraciques et ~ paires abdominales, ces derniers étant cachés
par le bord latéral des tergites.

Système nerveux comprenant le cerveau et une chaine ventrale compo-
sée de 3 ganglions thoraciques et 6 abdominaux. dont le dernier beaucoup
plus développé que les précédents.

Organes génitaux du mâle variables, mais souvent simples, composés
de deux testicules tu~ulaires d'où part un canal déférent débouchant
dans une vésicule séminale assez grande; quand l'organe copulateur est
double, le canal éj aculateur qui sort de la vésicule est double; chez les
formes plus évoluées, à un seul pénis, le canal éjaculateur est avorté d'un
côté. Chez la femelle, les ovaires comprennent un nombre d'ovarioles
très variable; les oviductes pairs se réunissent pour déboucher dans un
vagin simple ou double suivant que le mâle de l'espèce possède un pénis
simple ou double.

ÉTHOLOGIE
I-

Les Dermaptères mènent pour la pu part une vie. cachée; pendant le
jour, ils s'abritent sous les pierres. sous des écorces, dans les fentes des
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murs et en sortent la nuit pour chercher leur nourriture; celle-ci consiste
surtout en matières végétales; certaines observations montrent cependant
qu'ils acceptent aussi des matière~ animales et peuvent même s'nttaquer
à des proies vivantes. Tuus ont besoin .l'une assez KranJe humidité et
certaines espèces ne s'éloi~nent guère du voisinage des eaux. Les For-
ficules se rencontrent parfois réunis en grand nombre dans une même
cachette; on a trouvé ainsi des colonies de Forficula auricularia comptant
plus de 500 individus.

L'accouplement dure longtemps, les deux insectes restant bout a bout;
l'abdomen du mâle subit une torsion de Ulllo. La ponte a été observée chez
un certain nombre d'espèces; la femelle ('reuse un trou dans la"terre et
dépose ses œufs nu fond de ce trou, au nombre de 20 à SO, suivant les
espèces. Les œufs sont sphériques ou légèrement ovoïdes, il chorion
blanchâtre, luisant, peu épais. La femelle n'abandonne pas ses œufs
après la ponte, mais elle leur accurde des soins attentifs; elle les retourne
et les lèche continuellement pour les débarrasser de toutes les impuretés.
Les œufs de Forficule abandonnés par la mère ne peuvent éclore; c'est
là un des caractères les plus remarquables de l'éthologie de ces Insectes.
A l'éclosion, les jeunes ne diffèrent des adultes que par l'absence des ailes
et par la forme de l'extrémité abdominale. Les ailes se développent comme
chez les Dictyoptères, leurs ébauches restant à plat sur le dos, sans subir
de retournement. L'extrémité abdominale et spécialement la pince sont
peu ditTérenciées chez les jeunes, semblables dans les deux sexes, et se
rapprochant généralement de la forme de la femelle adulte. Chez les espèces
entièrement aptères; la distinction des jelllfles et des femelles adultes est,
de ce fait, particulièrement difficile.

PRÉDATEURS ET PARASITES

Les Dermaptères ne semblent pas chassés par les prédaleurs et on leur
connalt peu de parasites. Les Forficula sont parfois parasités par des
Tachinaires, comme Rhacodineura anliqua FALL. et Digonichaûa seli-
pennis FALL. ; leur tube digestif contient très souvent des Grégarines
(Gregarina ovala DUF.).

CHASSE ET PRÉPARATION

Les Forficules se rencontrent surtout 80US les pierres, dans les {euiUes
mortes et sous les écorces; on en trouve cependant aussi souvent en battant
les buissons. Quelques espèces se trouvent au bord de la mer et 5ur les
sables le long des rivières. On peut tuer les Forficules aussi bien au cya-
nure qu'à l'éther acétique, leurs coùleurs n'étant jamais très fragiles. En
ce qui concerne leur préparation, je recommande de les coller sur des
paillettes, mmme iesColéoptères.; on évitera ainsi un accident fréquent,
la chute de l'abdomen, qui se détache très facilement. L'organe cupula~
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teur est très facile à extraire; son étude n'est pas indi"pensable pour
la détermination der; espèces françaises.

ORIGINE DES DERMAPTÈRES FRANÇAIS

Plusieurs espèces de Forficules, importt~Cs pf:,plus 011 moins ('osmopo-
lites, sont certainement d'origine tropicale; cc sont Anisulnbis mnrilimu .
•1. annulipes, Ellborellia mOl'sla, Labidura ripar ia, Lubia m;nol', Prolabia
arachidis. Les autres Forficules français BOnt pour la plupart des espèces
d'origine an garienne , en particulier les Forficula, Anechll,.a et genres
voiEins ; le Forficula lesnei mérite cependant une mention spi'ciale comme
insecte à distribution typiquement lusitanif'nnc; F. pubescens est, au
contraire, une forme méditerranéenne. Une seule espèce semble endé-
mique, c'est le Chelidura pyrenaica qui n'a été signalé que dans les Pyrénéef'
françaises.

497.

/j96.

502.

500.

FIG. 495 à 502. - 495. Tarse de Labia. - 496. Tarse de Forficula. - 497. Pièces sternales
du thorax d'Anisolabis. - 498. Partie antérieure du corps d'Euborellia moesta. --
499. Pince du mâle d'Anisolabis maritima. - 500. Pince de la femelle du même. -
501. Base de l'antenne de Labia minor. - 502. id. de Prolabia arachidis.

TABLEAU DES FAMILLE";

1. Métapygidium ef:, telson présents, quoique très réduits;
pénis double (Protodermaptères). . . " (p. 321) Labiduridae.
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..

- Métapy~idium et te/son dé~énérél'!; pènis simple (Euùer-
maptères) . . . . • . . . . . . . . . . . 2.

2. Dl'uxième article des tarsps simple, ni lohé, ni dilaté
(ng-. 495) .... ~ . . . . .. . . . . . . . . (p. 325) Labiidae.
Dl'uxième article des tarsps av('('. un lobe dilaté de chaque
('ôté (lig-. 496). . . . . . . . . . . . . .. (p. 32ô) Forficulidae.

Famille des LABIDURIDAE

!\létapygidium et telson très réduits, bien plus petits 'lue le pygiùium,
mais encore bien distincts, ou perdus dans le pygidium qui est alors
fusionné au dernier segment dorsal pn un squamopygidium. Organe copu-
lateur double. Fémurs non comprimés, ni carénés. Tête faiblement con-
vexe. Forceps aplati, cylindrique ou tri~one.

TABLEAU DES GENRES

1. Mésostcl'llum arrondi en arrière (fig'. 497).. 2.
- Mésosternum tronqué en arrière. . . . .. 3.
2. Élytres complètement absents . . . . . . . . (p. :{21) Anisolabis.
- Élytres rudimentaires, latéraux ([i:;. 498) .. , (p. a23) EuborelIia.
:~. Pa Urs relativement courtes; fémurs postérieurs pas plus

longs que le pronotum; tarses postérieurs à articles 1
pt 3 égaux. . . . . . . . . . . . . . . . . . .. (p. 323) Nala.
Pal tes longues, les fémurs postérieurs, ainsi (lue les tarsl1s,
plus longs que le pronol um ; tarsrs postérieurs 111cr article
plus long que le 3e. . . . . . . . . . . . (p. 324) Labidura.

Gen. ANISOLABIS FIEBER, IH53

Corps ('onvexe, allon~é, assez épais. Tête ('onvexe ; antennes de 15 à
25 articles. Prollotum pres1lue carré; élytres absents. Abdomen déprimé,
a:o.:o.ezlar~e, le dernier ter~ite rectangulaire, plus large que long chez le
mâle, un peu plus étroit chez la femelle; branches de la pince des mâles
contiguës, fortes, presque droites, ou écartées, fortement incurvées vers
l'apex, la hranche droite souvent plus courbe que la gauche; chez la
femelle, elles sont droites, contiguës. Pattes assez courtes.

Qistribution. - Genre cosmopolite.

TABLEAU DES ESPÈCES

- Pattes et antennes d'un jaune testacé uniforme. Taille
plus grande (15-20 mm.) . . . . . . . . . . " 1. maritima.
Palles avec un aunrau brun; an!l'IlIWS brun foncé, alllH'lét'S
de blanchâtre. Taille plus petite (9-14 mm.). . . . . 2. annulipea •

21
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Biologie. - H. MAIN, 1927, Proc. ent.
Soc. London, p. 58.

Brun brillant dessus, roux dessous.
Antennes de 24 articles, testacées, pubes-
centes. Pattes testacé clair. Pince du mâle
(fig.499) à branches assez distantes à la
base, crénelées au bord interne, fortement
incurvées vers le tiers apical, la branche
droite beaucoup plus que la gauche ;
pince de la femelle (fig. 500) à branches
presque contiguës à la base, recourbées
à l'apex, crénelées au bord interne.

Long. 15-20 mm. ; pince Cf 3,5 mm.,
9 4,5 mm.Fm. 503. - Anisolabis

tnaritima Bonelli, r:f, x 2. Sous les galets et les débris au bord de
la mer et des rivières de la région méditer-

ranéenne. Adulte de mai à novembre; les soins apportés par la femelle à ses
œufs ont été observés par MAIN. Rare en France.

Alpes-Maritimes, Var, Bouches-du-Rhône; Pyrénées-Orientales: Banyuls-
sur-Mer; Aude: Trèbes, au bord de l'Aude; Hérault: Palavas (QUEZEL,
RIOUX, VERDIER). Corse: Ajaccio, sous les varechs (CHOPARD).

Cosmopolite, dans les pays chauds et tempérés.

1. Anisolabis maritima (BoNELLI). - Forficula maritima BûNELLl
ap. GÉNÉ, 1832, Ann. Sc. nat. Regn. Lomb. Venet., II, p. 224. - Aniso-

labis maritima FINOT, 1890, p. 64;-
AZAM, 1901, p. 19; - CHOPARD, 1922,
p. 179; - CUOPARD, 1923, p. 285; -
HOULBERT, 1924, p. 229, pl. V, fig. 1;
- CHOPARD,1947, p. 90, pl. XII, fig. 149-
150.

2. Anisolabis annulipes (LUCAS). - Forficesila annulipes LUCAS,
1847, Ann. Soc. ent. Fr., XV, Bulletin, p. LXXXIV. - Anisolabis annu-
lipes FINOT, 1890, p. 64; - AZAM, 1901, p. 19; - CHOPARD, 1922,
p. 180 i- CHOPARD,1923, p. 285; - HOULBERT, 1924, p. 229; - CHO-
l'ARD, 1947, p. 90.

Brun brillant. Antennes de 16 articles, brunes avec un anneau blanchâtre
vers le 12e article. Pattes testacées avec une bande brune plus ou moins
neUe sur les fémurs. Pince des mâles à branches presque contiguës à la
base, presque lisses à la face interne.

Long. 9-14 mm. ; pince Cf 2 mm., 9 3-3,5 mm.
Cette espèce a été décrite sur un individu importé, trouvé dans les serres

du .Muséum, à Paris. Moins l'are et plus répandu que le précédent j adulte de
juin à octobre; se trouve sous les pierres dans les endroits humides.
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Tous les départements méditerranéens j Basses-Alpes; Haute-Garonne;
Tarn-et-Garonne j Lot; Charente-Inférieure; Loire-Inférieure. Ile de Ré;
île d'Oléron. Corse.

Cosmopolite, comme le précédent.

Gen. EUBORELLIA I3URR, IlJlO

Ce genre présente les mêmes caractères que le précèdent, mais avec des
petits élytres latéraux. Comme ce caractère ne l'!e mànifeste qu'après la
dernière mue, les larves des deux genrf'S sont impossibles à distinguer.

Distribution. - Cosmopolite.

Euborellia moesta (GÉNÉ). - Fur/icesila moesla GÉNÉ :;tp: BERVILLE,

1!:l39, Ins. Orth., p. 28. - Anisolabis moesta FINOT, 1890, p. 63, pl. 2;
flg. 30 ; - AZAM, 1901, p. 19. - Euborellia moesta CHOPARD, 1922, p. 180,
fig. 440; - CHOPARD, 1923, p. 2S5; - HOULDERT, 1924, p. 229, pl. V,
Hg. 2; - CnoPARD, 1947, p. 91, pl. XII, fig. 151.

Noir brillant dessus, brun dessous. Antennes brunes, de 18 articles;
pattes testacéeS. Pince des mâles à branches peu distantes à la base, bien
courbées.

Commun toute l'année dans le Midi, sous les pierres et parmi les feuilles
mortes. Les jeunes présentent souvent un anneau blanchAtre aux antennes,
rappelant l'espèce précédente; ils en di fIèrent par les pattes unicolores.

Tout le Midi et le Sud-Ouest jusqu'à la Loire-Inférieure; Lot. Ile de Ré.
Corse: Piana, Corte (CnOPARD).

Europe méridionale; Afrique septentrionale et orientale.

Gen. NALA ZACIIER, HnO

Corps pubescent, un peu déprimé .. \ntennes ùe 20 articles environ,
les articles 4 à 6 courts. Méso et métanotum tronqués en arrière. Pattes
assez longues, les articles 1 et 3 des tarses postérieurs subégaux. Abdomen
à côtés parallèles. Élytres et ailes bien développés, les élytres carénés.
Pince du mâle à branches très écartées à la base.

Distribution. - Sud de l'Europe; Afrique; Asie.

NaJa lividipes (DUF.). - Forficula lividipes DUFOUR, 1828, Ann. Sc.
naL, XIII, p. 340. - Nata lividipes CHOPARD, Hl22, p. 180 ; - HOULBERT,

1924, p. 231. - Labidura Dufouri FINOT, 1890, p. 63 ; - AZAM, 1901,
p. Hl. .

Brun fauve, mat, pubescent. Élytres tronqué~ carrément à l'apex j
ailes dépassant bien les élytres, l'oncolores. Pince du mâle à branches
aSSez courbees, l'apex terminé pn pointe mousse, le bord interne denté;
pince de la femelle à branches presque contiguës à la base, non dentées.

Long. 7-9 mm. ; plytre 1,t{-2 mm. ï pince 2-2,3 mm.
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I!'IG. 504. - Labidura riparia
Pallas. d', x 2.

Cette espèce indiquée autrefois par DEMAREST Je France méridionale, sans
localité, n'a jamais été retrouvée depuis en France. Elle est répandue en
Europe méridionale, en Afrique et en Asie tropicale.

Gen. LABIDURA LEACH, 11)15

f:orps allongé et, Iléprimé. Antennes Ile 20 à :3li arLides, le:le prl'HlllW
allssi long que le 1er, le 4e pt le (je courts, (\galant le 2e. Élytres bien
développés, généralement carénés à l'angle huméral; ailes variables.
Pattes assrz longues, grPles, le 1er article de~ tarses plus long que les
2e et 3e réunis. Pince du mâle à branches écartées à la base, longues et
grêles; pince de la femelle à branches subcontiguës, droites.

Distribution. - Co~mopolite.

Labidura riparia (PALL.). - Forficula riparia PALLAS, 1773, Rei~e
Russ. Reichs, II, Anh., p. 727. - Labidura riparia FINOT, 1890, p. 62,

pl. 2, fig. 28-29 ; -.\ZAM, 1901, p. 19;
- CHOPARD, 1922, p. 181, fig. 437-
4:~8 ; - CHOPARD, 1923, p. 28;) ; -
HOULBERT, 1924, p. 230, pl. V, fig. 3 ;
- CIfOPARD, 1947, p. 91, pl. XII, fig.
152-153.

Biologie. - RAMME,1911, Berl. ent.
Festschr. LVI, p. 3 ; - WELDNER,
1937, Verh. nat. Ver. Hamburg,
XXVI.

Grand, de couleur assez variable,
allant du testacé très clair au brun
roux avec des taches brunes. Ailes
dépassant peu les ,:lytres. Pince du
mâle à branches distantes à la base,
peu courbérs, dentées à la face interne
après le milieu; lOe tergite avec deux
petites épines au bord postérieur ;
pince de la femelle à branches plus
courtes, plus droites, presque contiguës
à la base, denticulées au bord interne.

Long. 1::1-26mm. ; élytre 2,8-4 mm. ;
pince cr 6-11 mm., « 4,5-6 mm.

Assez commun sous les débris et les pierres, au bord de la mer et de certains
cours d'eau; ee grand Forficule creuse souvent dans le sable des galeries qui
peuvent atteindre jusqu'à 2 mètres de long et se signalent par des petits amas
de sable disposés à l'entrée. Les soins que la femelle prodigue à ses œufs
ont été observés par plusieurs auteurs.

Tous les départements méditerranéens; Drôme; Gard; Isère; Lozère; Rhône:

-
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bords du Gier, à Givors (RIEL) ; Haute-Garonne; Hautes-Pyrénées; Landes:
Saint-Sever (Léon DUFOUR)j côte atlantique jusqu'à la Loire-Inférieure; île
d'Oléron, île de Ré ; Allier : bords de l'Allier, près de Moulins (OLIVIER):
Sailne-et-Loire: Loiret: ('nv. d'Orli-an8 (FAIRMAIRE); Yonne; Pas-de-
Calais: Derek (LAMONTELLERIE).Corse. .

Cosmopolite. En Europe, surtout dans le Sud, mais signalé aussi de quelques
points en Suisse, en Allemagne et même l'II Angleterre.

var. Inermis BR. - Labidura riparia var. inermis DRUNNER,1882, Prodr.
euro Orth., p. 5. - Dixième tergite abdominal du mâle à bord postérieur
inerme. - Avec le type, plus rare; en France, cette varirté n'a été signalée
que par AZAM, de Marseille.

Famille des LABIIDAE

Antennes avec au plus 25 articles; 26 article des tarses cylindrique;
fémurs non comprimés, lisses. Métapygidium et tels on dégénérés; pygi-
dium bien développé, souvent muni de processus complexes. Pénis
simple.

TAllLEAU DES (;ENflES

- Antennes à 4e et 5e articles aussi longs que le 3e (fig. 501).
. . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . (p. 325) Labia.

- Antennes à 4e et 5e articles plus courts que le 3e (fig. 502)
. . . . . . . . . . . . . . . (p; 326) Prolabia.

Gen. LABIA LEACH, nH3

Antennes à articles allong-és, cylindriques, les 4e et 56 articles aussi
longs que le :~e.Tête lisse, à bords paral-
lèles, à sutures peu marquées; joues lisses,
non dilatées. Yeux petits, pas aussi lon~s
(lue le 1er segment antennaire. Pronotum
presque carré. Élytres lisses, non can"nés ;
ailes variables. Pattes de lon!{ueur médiocre;
tarses grêles; aussi long-s que les tibias.

Distribution. - Cosmopolite.

Labia minor (L.). - Forficula minor
LINNÉ, 175H, Syst. NaL, éd. X, l, p. 423 ;
- FINOT, 18UO, p. Œ\ pl. 2, fi~. 31 ; -
AZAM, 1901" p. 20 ; - C110PARD, 1\,)22,
p. UH, fig-. 442-443 ; - 1I0ULBERT, 1924,
p. 233, pl. V, fig. 4 ;-CHOPARD, 1947, p. m,
pl. XII, fif,:('. 154. FIG. 505. _ Labia minor L.,

Très petit, testacé, pubescent, la tête cf. x Il.

noire. Élytres et ailes bien développés.
Pattes testacées. Pygidium du mâle présentant une forte dent; bran-
ches de la pince un peu distantes à la base, peu courbées, armée:; de
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quclqurs dents au bord intf'rne. Pinrf' rie la femelle à brancheg contigups,
presque droites.

Long. 4.8-;).:> mm. : Plytre 1.5-2 mm. ; pincr cr 1.5-2,5 mm., 9 1.2-
l,;> mm.

Cette espèce est commune, de juin à octobre, autour des maisons; elle se
tient cachée sous des abris par les temps froids ou mauvais; mais, souvent,
on la voit voler en nombre, pendant les soirées chaudes surtout, autour des
fumiers et des tas d'ordures, avec les Staphylins.

Presque toute la France. Corse. - Toute la région paléarctique et l'Amé-
rique du Nord.

Gen. PROLABIA BURR, 1911

Ce genre difTère du prérédent par la forme des antennes dont les ar-
ticles au delà du troisième sont tous courts et, généralement, plus ou
moins coniques ou piriformes.

Distribution. - Cosmopolite.

Prolabia arachidis (YERS.). - Forficula arachidis YERSIN, 1860, Ann.
Soc. ent. Fr., (3) VIII, p. 509, pl. X, fig. 33-:~5. - Chelidura arachidis
FINOT, 1890, p. 70. - Aplerygida arachidis AZAM, 1901, p.22. - Pro-
labia arachidis CHOPARD. 1922, p. lR2. fig. 444; -- [lOULnERT, 1924,
p. 234, pl. V, fig. 5.

. Brun châtain, glabre. Pronotum carré, à bord postérieur droit; élytres
'bien développés, tronqués carrément il l'ap(~x, testacés; ailes nulles.
Pattes testacées. Pince du mâle à branches nn peu courbées, dentées
il la face interne, il la base et vers le tiers apical; pince de la femelle à
branches courtes, contiguës, arquées à l'apex.

Longo. 7-10 mm. ; élytre 1.8 mm. ; pince cr 2-2.8 mm., 9 1,8 mm.

Découverte sur le port de Marseille, parmi des ballots d'arachides (YERSIN,
ABEILLE DE PERRIN), cette espèce, dont on ignore l'origine, a été retrouvée
dans des houlangeries à Paris (LESNE). ~ Co~rnopolitp.

Famille des FORFICULIDAE

Corps plus ou moins déprimé; antennes de 12 à 15 articles, dont le
4e est au plus égal au :3e. ou pins f'Ourt ; plytres ~énéralement préspnts.
Forme de l'abdomen et du forreps très variable. Tarses à 2e article di-
laté de chaque côtp. formant deux lobes f'ordiformes.

TADLEAt: DES I;ENRES

1. Pince des mâles il branches larges et aplaties à la base, puis
brusquement incurvéE's (fig. 506) . . . . . (p. 332) Forficula.
Pince des mâles à branches à peine élargiE's à la base et
très écartées (fig. 509, 511, 513). . . . .. . . . . 2.
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2. Élytres et ailes bien développés. Pronotum plus large que.

long; élytres avec une petite tache pàle méùiane (p. 330) Anecbura.
- Élytres présents, plus ou moins développés; ailes nulles. . . • • 3.
:1. Élytres bien développés, tronqués à l'apex. Espècp pub es-

('pntp, Je forme allon~él'. Pincl' du mùle :rrêle. (p. 332) Apterygidae.

507 •

/ 508 .

......

. 5JO.g
.Qd

FIG. 606 il. 614.- 506.Pince du mâle de Forficula auricularia. - 507. Dessousdu thorax
de Chelidura pyrenaica. - 50S.Partie antérieure du corps de P8eudochelidura BÏnuata.
- 509. Pince du mâle du même. - 510. Partie antérieure du corps de Chelidurella
acanthopygia. - 511. Pince du mâle du même. - 512. Pygidium du même, vu de
profil. - 518.Pince du mâle do Chelidura aptera. - 514.id. de C. pyrenaica.

- Élytres plus courts que le pronotum, tronqués obliquement
à l'apex, leur hord interne plus court que l'externe. . . . 4.

4. Plaques stemales très larges (fig. 507). Insectes à formes
lourdes, abdomen dilaté vers l'apex. . . . . . (p. 328) Chelidura.

- Plaques sternales plus étroites. Insectes il formes plus grêles,
à abdomen peu dilaté . . . . . . . . . . . • • • . . 5.

5. Élytres plus longs que larges (fig. 508). Abdomen un peu
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dilaté; pince du mâle à branches sinueuses, fortement
dentées (fig. 509). . . . . . . . . . .. (p. 329) Pseudochelidura.

- Élytres transverses, à bord interne très arrondi (fig. 510).
Abdomen non dilaté; pince du mâle à branches grêles,
écartées à la base (fig. 511), légèrement arquées; pygidium
formant un processus relevé verticalement entre les
branches de la pince (fig. 512). . . . . . (p. 331) Chelidurella.

Gen. CHELIDURA BERTHOLD, 1827

Corps déprimé, robuste. Antennes de 10 ou 12 articles, le 3e long, ovale,
le 4e court. Pronotum transverse. Élytres très courts et larges, laissant
voir le scutellum. Pattes courtes. Abdomen fortement dilaté, sa plus
grande largeur à l'apex. Pince à branches écartées. épaisses. arquées.

Distribution. - Alpes, Pyrénées, Massif Central.

TABLEAU DES ESPÈCES

Pince du mâle à branches longues, grêles, légèrement
courbées (fig. 513). . . . . . . . . . . . . . . . . 1. aptera.
Pince du mâle à branches courtes, larges, anguleusement
cour?ées (fig. 514) . . . . . . . . . . . . . . . . 2. pyrenaica.

1. Chelidura aptera (MEGERLE). - Forficula nplera MEGERLE ap.
CHARPENTIER, 1825, Hal'. Ent.; p. 69. - Chelidura aplera FINO'.r, 1890,
p.72 ; - AZAM,1901, p. 23; - CROPARD,1922, p. 183, fig. 460 ; - HOUL-
BERT, 1924, p. 240, pl. V, fig. 7; -CROPARD, 1947, p. 91, pl. XII, fig. 155:

Biologie. - DUBRONY, 1878, Ann. Mus. Genova, XII, p. 449.
Brun, tête ferrugineuse. Antennes de 13 articles. Élytres .très courts,

transverses. Pattes testa('('es. Abdomen très large à l'apex, surtout
chez les mâles; branches de la pince du mâle très longues, très écartées
à la base, peu arquées; chez la femelle, elles sont courtes, presque droites,
un peu courbées à l'apex.

Long. 10-14 mm. ; élytre 1 mm.; pince cf 5-10 mm., 9 3,5 mm.

Assez commun dans les montagnes, plutôt sur les versants exposés au Nord,
sous les pierres et les bouses desséchées, parfois sous les écorces, surtout dans
les bois de Mélèzes; adulte en automne. D'après DUBRONY(DE BORMANS),
ce Forficule reste profondément enterré jusqu'au mois de septembre. Il en
a observé l'accouplement fin septembre; le mâle se trouve à terre, sur le dos,
la femelle les pattes sur le sol, de façon que le mâle appuie le dessous de ses
pinces sur le ventre de la femelle et vice versa.

Hautes et Basses-Alpes; Hautes-Pyrénées; Puy-de-Dôme, Cantal, Lozère;
Ardèche: Astet (LIcIlTE~sn;IN). - .Valais, Piémont.
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2. Chelidura. pyrena.iea. (BONELLl). - Forficula pyrenaica SONELLI
ap. GÉNÉ, 1832, Saggio Monogr. Fort, p. 10. - Chelidura pyrenaica
CUOPARD, 1922, p. 184, fig. 457, 459,
,Uil ; - HOULDERT, 1924, p. 23<J, pl. V,
fig-. 8. - Chelidura dilalala FINOT, 1890,
p. 73, pl. 2, fig. 41 ; - .\ZAM, 1901, p. 23.

Biologie. - XAMBEU, 1903, Le ~atu-
ralisLe, XXV, p. 143.

Voisin du préctlilenL donL il a la forme
générale eL la couleur. Pince du mâle à
branches Lrès larges à la base, courtes,
avec une denL obLuse un ppu avanL le
milieu du bord inLerne ; pince de la
femelle à brancltes larg'ement srparéps,
courbées vers l'apex.

Long. 13-17 mm. ; élyLre 1 mm. ;
pince cr 3,5-4,5 mm., 9 4 mm.

Assez commun Jans les prairies élevées
des Pyrénées, vprs :.l.OOO mètres, d'aoîtt à
octobre, mais C. BOLIVARl'a trouvé t'Il

grand nombre au Canigou au mois d'avril :
il s'agissait peut-être d'individus ayant
hiverné. L'acl'ouplpment a ,\té llh~prvé par
XAMBEU.

Presque partout dans les PY"I\nél's: Canigou (il partir de 1.0(1) m.), Le
Vernet près Prades, Bagnères-.le-Bigorrl', Pic du l\tidi, Ariège, Val d'Eyne,
Canigou. -- Cette f'spèee ne sl'mbll' pas l'xistl'r sur le Vl'rsant espagnol des
Pyrélll\l's.

Gen. PSEUDOCHELIDURA VERUOEFF, I<J02

'l'He globuleuse, ù suLun's PPlI distinctes. PronoLum ('arn~. Élytres
abrégés, Lronqués obliquemenL, légèrement carénés aux l'paules; ailes
nulles. Abdomen déprimé, faiblement dilaLé avanL l'apex. Pince du mâle
il. branches grêles, t'eaflées, sinuées.

Distribution. - Pyn\nées; .\lpes; Massif renLral; Crimél'.

Pseudochelidura. sinua.ta (GEBM.). - Forficllla sillllala GEBMAR, 1824,
Faun. Ins. Eur., XI, pl. 16, fig. a, b. - Chelidllra sinuala FINOT, 18<J0,
p. 71, pl. 2, fig. 38; - .\ZAM, 1901, p. 12. - Pselldochelidura sinuala
f:uoPARD, 1922, p. 184, figo. 462-463 ; - HOULDERT, 1<J24, p. 241, pl. V,
fi go. <J ; - CIIOPARD, 1947, p. 92, pl. XII, fi go. 157.

Biologie. - GADEAU DE KERVILLE, 1931, BulL Soc. ent. Fr., p. 119.
Brun foncé ; anLennes LesLacées, de 12 arLicles ; paLLes Lestaeées.
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Branches de la pince du mâle de longueur très variable, présentant une
forte dent interne près de la base, sinuées ensuite jusqu'à l'apex; pince
rlp la femelle à branches courtes, fortes, légèrement courbées à l'apex.

Long. 7-13 mm. ; plytn~ 1.5-2 mm. ; pince cr 3-7 mm., 9 2,5 mm.

GADEAUDE KERVILLEa observé, dans les Pyrénées, une femelle de cette
espèce entourée de ses petits. Pyrénées: pic du .\lidi de Bigorre; cirque de
Gavarnie; Cauterets; Port de Vénasque (H. DU BuYssoN); L'Hospitalet
(RIEL) ; Puy-de-Dôme: Pic de Sancy (BRISOUT); Lozère.

var. dufouri (SERV.). - Forficula Dufouri SERVILLE, 1839, Ins. Orth.,
p. 49, pl. 1, fig. 5-5 a. - Branches de la pince du mâle, vues de profil, à peine
sinuées. - Avec le type; c'est sans doute simplement la forme cyclolabia de
l'espèce.

Gen. ANECHURA SCUDDER, 1876

Tête renflée, à sutures indistinctes. Antennes de 13 articles environ,
le 3e long et cylindrique, 4e égal aux deux tiers du 3e, 5e presque aussi
long que le 3e, assez épais, cylindrique. Pronotum large, à bord postérieur

convexe. Élytres bien développés ; ailes
variables. Pattes longues et grêles, .le
1er article des tarses plus long que les
deux autres réunis. Abdomen déprimé,
un peu dilaté vers le milieu. Pince du
mâle à branches écartées à la base, for-
tement courbées et sinuées.

Distribution. - Europe, Asie, Améri-
que centrale.

Anechura bipunctata (F.). - Forficula
bipunclafa FADRICIUS, 1781, Spec. Ins.,
1, p. 340. - Anechura bipuncfafa FINOT,
1890, p. 69, pl. 2, fig. 36; - AZAM, 1901,
p. 21 ; - CHOPARD,1922, p. 184, fig. 454 ;
- HouLBERT, 1924, p. 242, pl. V, fig. 11 ;
-CHOPARD, 1947, p. 92, pl. XII, fig.158.

Biologie. - RÜHL, 1887, Bull. Soc. ent.
Suisse, VII, p. :nl.

Brun foncé, luisant, avee la tête brun
FIG.516.-AnechurabipuncialaF., rougeâtre et une tache pâle au milieu

cf, )( 4. des élytres ; pattes roussp-s. Élytres
tronqués carrément à l'apex; ailes bien

développées. Pince du mâle à branches tuberculées dessus près de la base,
puis fortement incurvées vers le bas, jusqu'après le milieu, leur partie
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apicale droite, aiguë, séparée de la partie incurvée par une dent infé-
rieure ; pince de la frmelle à branches presque droites, eroisérs à l'apex.

Lon~. 10-17 mm. ; élytre 2-:~.r,mm. ; pincl' cr 4.G-7 mm .. 9 :lJi-:J mm.

Commun, parfois très commun, en montagne vers 1.000 mètres. AZAM
dit en avoir récolté plus de 700 sur un espace n'ayant pas 100 mS• Adulte de
juillet à octobre, sous les pierres et les bouses sèches. La ponte et les soins
de la femelle à ses œufs ont été observés \lar RÜHL et par STAGER.

Jura (signalé par LEsNE à 225 m. d'altItude); Vosges; Alpes, nombreuses
localités; Pyrénées: Ariège, Pyrénées-Orientales, Hautes- Pyrénées j Lozère.

Europe, Asie.

Gen. CHELIDURELLA VERIIOEFF, Hl02

Corps déprimé, assez ~rêle. Antennes de 14 articles environ. Pronotum
carré; scutellum visible, transverse. ~lytres courts; ailes nulles. Abdomen
légèrement dilaté vers le milieu. Pince du mâle arquée, grêle.

Distribution. - Europe; Afrifluc australe.

Chelidurella acanthopygia (GÊNÉ). - Forficula acanlhopygia GÉNÉ,
18:12, Ann. Sc. nat. Lomb. Vrnet., II, p. 228. - Chelidura acanlhopygia
FINOT, 18£10, p. 72, pl. 2, fig-. :m; - AZAM, 1901, p. 23. - Chelidurella
arantllOp!Jyia r.IIOPARD, H.l22, p. IHri, fig. 4r,H ; - HouLDERT, Hl2'1,
p. 243, pl. V, fi~. 12; - CUOPARD, IU47, p. U2, pl. XII, fig. 15<,).

Biologie. - VERHOEFF, lU12, Ztsrhr. wiss. Insektenbiol., p. 381.
Brun roussâtre, finement ponctué, ressemblant beaucoup à un Forficula

comme aspect g-énéral. .\ntennes (le la articles. ~lytres très courts, se
croisant un peu par leur bord interne, qui pst arrondi. Mésonotum visible
par son scutellum Plroit, transverse, à bord postérieur convexe; méta-
notum à borêl postérieur concave .• \bdomen peu dilâté vers le milieu;
pygidium du mâle relev(~ t'n un processus trèl! earaetéristique. Pince du
mâle à branches g-rNes, ("('art.~('l!,lég-èreml'nt arquées; pince de la femelle
eourLe, à branches un (lf'U arquées à l'apl1x.

Lon~. 7-1:1 mm. ; (:(ytre 1,2 mm. ; pince cr 3,G-G,5 mm., 9 2 mm.
Tandis (ple le mâle de (.(.tte t'spè("(~ ('st très facile Ù rer,nnnattre Ù la

Corme de la pince et surtout (lu pyg-idiurn, la femelle ressemble beaucoup
;\ une fenlPlle de ForfiCllln deripil'l1s, mail! il élytres bien plus eourts .

•
Presque toute l'année sur les buissons; hiverne dans la mousse et les feuilles

sèches, ou BOUS les écorces. Assez commun, surtout dans le Nord, mais à répar-
tition très disperspe. .

Presque tous les départrments au Nord d'une ligne allant de la Loire- Infé.
rieure aux Vosges; en outre, Saône-et. Loire, Allier, Rhône, Gard, Hautes-
Pyrénéps, I1hault, Ardèche. - Toute l'Europe.

var. cf spinlgera AZAM,H.I01, :\lise. Ent., p. 23. - IJranches de la pince
armées sur le dessus, à la base, d'un tubercule spiniforme. - Saône-et-Loire:
Mûcon (ANDRÉ).
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Gen. APTERYGIDA WESTWOOD, 1840

Corps convexe, assez grêle. Pronotum rectangulaire. Élytres bien déve-
loppés, tronqués droit à l'apex; ailes très courtes. Abdomen légèrement
élargi au milieu. Pince du mâle à branches écartées, grêles.

Distribution. - Europe, Afrique.

Apterygida albipennis (CHARP.). - Forficula albipennis CHARPENTIER,
1825, Hor. Ent., p. 68. - Chelidura albipennis FINOT, 1890, p. 70,
pl. 2, fig. 37. - Aplerygida aLbipennis AZAM, 1901, p. 21 ; - CHOPARD,
1922, p. 186, fig. 455-456 ; - CHOPARD, 1923, p. 285; - HOULBERT,
1924, p. 249, pl. V, fig. 16; - CHOPARD, 1947, p. 93, pl. XII, fig. 160.

Testacé, de forme grêle, très allongé, pubescent. Antennes de 12 arti-
cles. Élytres un peu plus longs que larges, tronqués carrément à l'apex.
Abdomen pubescent, à peine élargi au milieu. Pygidium assez grand, bien
visible dans les deux sexes. Pattes longues, pubescentes. Pince du mâle
à branches grêles, pubescentes, bien écartéps à la base, peu courbées,
présentant au bord interne un tubercule basal et une dent assez forte
vers le milieu; pince de la femelle courte, à branches contiguës, courbées
seulement à l'apex, pubescentes.

Long. 6-11 mm. ; élytre 1,5-2 mm. ; pince cf 4,5-5 mm.; c;? 2,5 mm.
Les femelles de cette espèce ressemblent beaucoup à celles des Forfi-

cuLa à ailes courtés, surtout à F. decipiens ; on peut cependant les en dis-
tinguer par leur forme plus allongée, leur couleur claire, la pubescence
plus abondante, le lOe tprgite uni, court, la pince plus longue et plus
grêle.

Sur les buissons, les ronces; adulte à la fin de l'été, hiverne sous les écorces.
Assez commun, surtout dans le Nord.

Signalé de nombreuses localités, dans presque toute la France. Région
parisienne, Est, Ouest, Centre; Rhône, Puy-de-Dôme, Allier, Haute-Loire;
Savoie, Drôme; Vaucluse; Basses-Alpes; Var; Dordogne. Corse. - Europe.

var. edentula AZAM, 1901, Mise. Ent., p. :!2. - Plus petit, plus clair;
pince du mâle à dent interne peu marquée, sps branches plus courbées. -
Basses-Alpes: Digne (AzAM).

Gen. FORFICULA LINê.'lÉ, 17ü8

Tête à sutures distinctes; antennes de 10 à 15 articles, le 3e presque
aussi long que le 1er, le 4e plus court que le se. Pronotum rectangulaire,
à bord postérieur tronqué ou arrondi. Élytres bien développés; ailes
variables. Abdomen déprimé, un peu élargi au milieu, le lOe tergite fré-
quemment tuberculé chez les mâles; pygidium plus ou moins saillant.
Branches de la pince du mâle déprimées et élargies dans leur partie basale,
atténuées et fortempnt courbées ensuite; pince de la femelle à branches
simples, droites, contiguës, très peu variables.
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2.

Les mâles de Forficula bont généralement faciles à déterminer; les
fenlPlles, par contre, sont souvent difficiles à reconnaître. Chez les mâles,
les formes cyclolabia et macrulabia sont très différentes.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. .\iles bicn développécs, dépassant plus ou moins les élytres
ail repos (fig. 517) (Subgen. FUl'ficula s. 8tr.) .....•.

518

FIG. 517 à 524. - 517. Partie antérieure du corps de Forficula auricularia. - 518. Pince
ùu mâle de Forficula smyrnensÏ8. - 519. id. de F. auricularia forme macrolabia (m.)
et cyclolabia (c.). - 520. Pince du mâle de F. decipiens. - 521. id. de F. lesnei. -
522. Partie antérieure du corps de F. lesnei. - 523. Pince du mâle de F. pubescens.-
524. Partie antérieure du corps de F. pubescens.

- Ailcs l'Udimcntail'es, entièrcmcnt cachécs bUUS les élytrcs
(Subg. Forfidula) (fig. 522) . . . . . . . . . . . . • . 3.

2. Base de la pince du mâlc et pygidium courts, la pince non
dentée (fig. 518) ; élytres avec une grande tache testacée
l'laire . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. smyrnensis.

- Base de la pince du rnûle et pygidium longs, la pincc avec
une forte dent interne (fig. 519) ; élytres testacés, uni-
colores . . • . . . . . . . • • • . • . . . .. 1. auricularia.
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3. Dixième tergite avec un pli très marqué, surtout chez le
mâle, de chaque côté. Pince du mâle à partie basale à peine
égale au tiers de la longueur totale, non terminée par uue
dent ou un tubercule (fig. 520) ; pince de la femelle courte,
à branches contiguës. Espèce presque glabre . . . . 3. decipiens.
Dixième tergite lisse ou avec une petite impression de
chaque côté. Pince du mâle à partie basale formant au
moins la moitié de la longueur totale, tf'rminée par une
dent ou un tubercule. Espèce très pubescente . . . . . . 4.

4. Pince du mâle à partie basale formant la moitié de la
longueur totale, terminée par un tubercule mousse et
dentée régulièrement au bord interne (fig. 521). Élytres
tronqués droit à l'apex (fig. 522) . . . . . . . . . . . 4. lesnei.

- Pince du mâle à partie basale formant plus de la moitié de la
longueur totale, terminée par une dent, et irrégulièrement
dentée au bord interne (fig. 523). Élytres tronqués un peu
obliquement à l'apex, leur angle interne arrondi (fig. 524) .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5. pubescens.

Subgen. Forficula s. str.

1. Forficula (s. str.) auriculariaLINNÊ, 175H, Syst. Nat., éd. X, p. 423;
- FINOT, 1890, p. 66, pl. 2, fig. 32-34 ; - AZAM,1901, p. 20; - CHOPAUD,
HJ22, p. 186, fig. 436,439,445,447 ; - CHOPARD,1923. p. 285 ; - HOUL-
BERT, 1924, p. 244, pl. V, fig. 13; - CHOPARD, 1947, p. 93, pl. XII,
fig. 161-163.

Biologie. - CAMERANO,1880, BoIl. Soc. ent. it., XIl, p. 46 ; - GADEAU
DE RERVILLE, 1903, Bull. Soc. ent. Fr., p. 86 ; BRAuNs, 1911, S. B. natf.
Ges. Rostock, III, p. 391 ; - CHAPMAN,1917. Ent. Rec., XXIX, p. 25 et
177; - PRENTISS, 1933, Pan Pacific Eut., IX, p. 129; - KUHL, 1928, Verh.
Zlschr. Morpho!. Oekol. Tiere, XII, p. 300; - WEYRAUCH, 1929, Ztschr.
vergl. Physiol., X, p. 66;) ; - ID., XV, p. 110; - ID., Biol. Zbl., XLIX,
p. 543; - LHosTE, 1943, Bull. Soc. ent. Fr .. p. 35; - ID., 1944, Bull.
Soc. zool. Fr., LXIX, p. 97; - VAN HEERDT, 1946, Thèse Vtrecht.

Brun luisant, le pronotum à bords latéraux plus clairs. Antennes de
15 articles. Élytres testacés; ailes dépassant bien les élytres. Pattes
testacées. Branches de la pince du mâle très variables, soit courtes et
fortement courbées (forme cyclolabia), soit longues, à courbure faible
(forme macrolabia) ; dans les deux cas, la partie basale élargie ne dépasse
pas le tiers de la longueur totale et se termine par une forte dent. Chez la
femelle, la pince est courte, à branches presque droites, crénelées à la face
interne.

Long. 10-14 mm. ; élytre 2,u-3,G mm. ; pince cf 4-9 mm., 9 3,u~5 mm.
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Espèce extrêmement commune, surtout dans les endroits cultivés, sous des
abris divers: pierres, pots ù fleurs, morceaux de bois, claies, entre les feuilles
des chuux et des salades, dans les fleurs j elle cause quelquefois quelques
dégâts dans les jardins. On truuve des Forficules adultes pendant presque
toute l'année; cependant c'est surtout en été pt en automne qu'ils abondent
et ils hivernent à l'état parfait. WEYRAUCUa observé deux périodes d'activité
sexuelle; à la fin de l'automne les Forficules se réunissent en groupes dans
leurs abris; les accouplements sont rppétés et lps couples changent conti.
nuellement j c'est une période de poly/.{amie. Vers le mois de novembrp,
la femelle creuse sun abri d'hiver et y est suivie par un seul mâle qui deviendra
son unique compagnon jusqu'à la fin de sa vie sexuelle. La ponte a lieu entre
janvier et mars, époque à laquelle les l'ouples se spparent. C'est chez cette
espèce que la plupart des observations l'oncernant les soins que la femelle
prodigue à ses œufs et aux jeunes à l'éclosion unt été faites. Ces particularités
ont été signalées dès 1773 par DE GEER.

Toute la France; Corse. - Cusmopolite.

2. Forficu]a (s. str.) smyrnensis SEHVILLE, IH39, Ins. Orth., p. 38 ; -
Fl~WT, 1890, p. (il) ; - .\ZAM, 1~0l, p. 20 ; - CIIOPAHO, 1922, p. IH7,
Hg'. 446; - CIIOPARO, HJ23, p. 2HG; - HOULDEHT, ]92,1, p. 24;).

Brun châtain, luisant. Antennes de 12 articles. Élytres brunâtres avec
une tache médiane et les bords latéraux testacés; ailes dépassant bien
les élytres, tachées de clair. Pince du mâle de longueur assez variable,
à branches peu arquées, leur partie basale courte, non dentée; pince de
la femelle assez longue, à branches presque droites.

Long. 12-14 mm. ; plytre 3-4 mm. ; pince cf G-H mm., 9 3,5-!J mm.

Cette espèce a été signalée autrefois de Curse, par llRUNNER VON\VATTEN-
WYL; on ne l'y a pas retrouvée depuis. - Grèce, Turquie, Asie Mineure.

Subgen. Forfidula HOULDERT, 1924

3. F. (Forfidula) decipiens GÊNÉ. - Furficula decipiens GÉNÉ, 1832,
Ann. Sc. nat. Regn. Lomb. VeneL, II, p. 228; - FINOT, 1890, p. 58,
Hg. 1, pl. 2, fig. 3G ; - AZAM, 1901, p. 21 ; - CHOPARD, HJ22, p. 187,
fig. 449; - CnoPARO, 1947, p. 94, pl. XII, fig. 164. - Forfidula decÎ-
pien8 lIouLDEHT, lU2.1, p. 24fi.

Brun testacé, tHe rousse. Antennes de 13 articles. Pronotum testac~
clair, un peu plus large que long, à bord postérieur légèrement arrondi.
Élytres jaune testac~; ailes entièrement cachées. Abdomen assez court
et plargi au milieu; lUe tergite ùu mâle assez grossièrement ponctué,
présentant deux rides latérales élevées, son bord postérieur sinué: Pince
du mâle de longueur variable, la partie dilatée basilaire ne dépassant
pas le tiers de la longueur totale, crénelée à la face interne, mais sans dent
ni tubercule apical, la partie distale g'rêle, plus ou moins cintrée selon
la longueur totale de la pince; pinces de la femelle droites, un peu courbées
à l'apex.

Long. 7-13 mm. i élytre 2,2-2,8 mm. ;. pince cf 3-6. mm., 9 2,rJ mm.
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Soc.

Fra. 525. - Forficula lesnei
Finot, d', X 6.

Espèce méridionale qui se trouve au printemps et en été sur les buissons
pt sur les fleurs; dan~ les jardins, i\ZAMl'a trouvée cachée pendant le jour
à la base des {euilles d'artichauts ou £le salades. Assez commun.

Provence' Gard; H?rault; Gers; Tarn: Montagne :'-Juire (F. PLeRRE) ;
IIIe-et- Vilai~e : St-Meloir-des-Ondes (13ARBOTIN); Cancale (SELLIER) ; Seine-
et-Marne: Fontainebleau, un £'xemplaire pris dans le parc, sur des c1~ma-
tites (FINor). Curse. - Europe méridionale.

4. F. (Forfidula) lesnei FINOT. - Porficula Lesnei FINOT, 1887, Alm.
ent. Fr., (0) VII, Bulletin, p. CLXXXIX: - FINOT, lR9ü, p. 68,

fig.2 ; - .'\ZAM, 1901, p. 21 ; - CHOPARD,
HJ22, p. 187. fig. 449; - CHOPARD, 1947,
p. 94. pl. XII, fil.('. 166. - Forfidula Lesnei
HOULDERT, 1924. p. 247.

Brun testacé. .\ntennes £le 12 arLicles,
testacées. Pronotum à bords latéraux très
clairs, bord postérieur arrondi. Élytres bien
développés, tronqués droit il. l'apex; ailes
entièrpment cachées. "\bdomen assez forte ..
ment ponctué, 1(' lOe tergite du mâle ne
présentant pas de rides latérales, mais deux
tubercules assez élevés près du milieu. Pinces
du mâle assez courtes, Ii. branches dilatées
jusque vers le milieu, le bord interne de la
partie basale cr{'nelé pt tprminé par un
tubprcule obLus, aplati, la partie apicale
('ourb('(' en demi-(~crcle ; lOe tcrgite £le la
femelle presque lisse, pince courte, il bran-
ches presque droites.

Long. 6-10 mm. ; élytre 1,2-2 mm. ; pince
cf 2-~ mm., 9 l,rl-2 mm.

Sur les herbes et les buissons, en été et en automne. Assez commun, mais
s'éloignant peu, en général, du bord £le la mer.

Toute la côte depuis la Seine-Inférieure jusqu'aux Basses-Pyrénées;
Sarthe; Creuse: Crozant (ALLuAun); signalé aussi de Saint-Germain, sur
le chemin de Fourqueux,par FINOT,d'après des individus trouvés par BRISOUT.

Sud de l'Angleterre; Espagne: Galicie et environs de Madrid. .

5. F. (Forfidula) pubescens GÊNÉ. - Forficula pubescens GÉ~É ap.
SERVILLE, 1839, Ins. Orth., p. 46; - FINOT, 1890, p. 67, fig. 1 et pl. 2,
fig. 35 ; - AZAM, 1901, p. 21 ; - CHOPARD,1922, p. 187, fig. 450, 453 ; -
CHOPARD, 1923, p. 286; - CHOPARD, 1947, p. 94, pl. XII, fig. 165. -
Forfidula pubescens HOULBERT. 1924, p. 247, pl. V, fig. 15.

Brun testad' .• \ntennes £le 12 articles. Élytres tronqués un peu obli-
quement il. l'apex, le bord interne plus court que l'externe, l'angle interne
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très arrondi; ailes cachées. Pince du mâle à branches Clargies jusqu'aux
deux tiers de leur longueur totale, la partie basilaire irré~ulièrement
crénelée au bord interne et laissant un espace vide qui se termine par uile
(lent ~ssez forte, partie apicale courbée en demi-cercle; pince de la femelle
à branches presque droites.

Long. G-12 mm. ; élytre 2 mm. ; pillee cr 3,5 mm., 9 2 mm.

Sur les herbes et les arhusles, dans les endroits humides; assez commun,
presque toute l'année; on trouve quelquefois des individus hivernant, abrités
sous des débris.

Tous les départements méditerranéens, jusqu'à la Drôme et l'Ardèche j
Hautes-Pyrénées: Tarbes (PANDELLÉ). - Europe méridionale, Algérie.

var. yersini YERSIN, 1856, Ann. Soc. ent. Fr., (3) IV, p. 741. - Dent ter-
minant la partie basale des branches de la pince du mâle très forte, aiguë,
courbée en crochet avec la pointe en arrière. - Var: Cogolin j Draguignan,
au bord de la Narturby (AzAM)j Gard j Hérault.



ORDRE DES EMBIOPT~RES

MORPHOLOGIE EXTERNE

Insectes allonl{és. cylindriques; femelles toujours aptères, mâles
fréquemment ailés, mais les deux sexes aptères dans les espèces fran-
çuille8.

Tet•. - Tête alliez grande, entièrement dégagee, dirig-ée en avant.
Pièces buccales du type broyeur; mandibules différentes suivant le sexe,
celles des mâles bien plus grêles que celles des femelles et portant moins
de dents. )laxilles à galéa membraneuse, lacinia armée à l'apex de deux
dents; palpes maxillaires de 5 articles. Labium à glosses très petits,
pointus, paraglosses larges, arrondis; palpes labiaux de 3 articles. An-
tennes moniliformes, composées de 15 à 32 articles. Yeux petits, surtout
l'hez les femelles, placés très en avant; ocelles nuls.

Thorax. - Prothorax plus étroit que la tête; pronotum divisé par un
sillon transversal en avant du milieu. :Méso et métathorax de longueur
presque égale, plus larges que longs chez le mâle, bien plus allongés chez
la femelle.

Pattes antérieures très caractéristiques, composées de la hanche, le
trochanter, un fémur court et épais, le tibia et le tarse de 3 articles dont le
premier fortement dilaté et contenant une glande séricigène (fig. 526).
Pattes intermédiaires et postérieures presque semblables entre elles, les
moyennes plus faibles, les fémurs postérieurs renflés.

Ailes n'existant que chez les mâles de certaines espèces; les formes
françaises ne sont jamais ailées. Quand les aill's existent, les deux paires
sont presque semblables. comme chez les Termites.

Abdomen. - Abdomen composé de 10 segments visibles. L'extrémité
abdominale est très difU'rente dans les deux sexes; chez la femelle, le
lOe tergite est entier et symétrique; chez le mâle adulte, il est divisé
t'n deux parties asymétriques, souvent plus ou moins prolongées en un
processus corné. Dix sternites dont le premier est souvent réduit; chez
la femelle, le lOe sternite est divisé en deux plaques symétriques j chez
le mûle, le dernier sternite visible semble composé des ge et lOe réunis;
sa forme est asymétrique. Cerques de deux articles; chez le mâle, le cerque
gauche est généralement modifié à la base.
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ANATOMIE

Tube digestif presque droit; g-ésier dilatù ; intestin moyen long, rétréci
dans sa partie postérieure; ampoule reetale à 6.papilles. Glandes sali-
vaires bien développèes. Tubt-'s de ~Ialpighi au nombre de 20 à 24 chez
les adultes.

tiystème nerveux {'omposé du l'crveau (.t d'une chaIne ganglionnaire
{'omprenant 3 J,ranglions thoraciques et Î abdominaux.

Stigmates au nombre de dix paires, :2 thoraciques et H abdominales.
Organes génitaux d'un type primitif; chez le mâle, il existe de chaque

clÎté 5 testicules dillpOSeS successivt'rnent sur 10 trajet du canal déferent ;
{'hez la femolle, les ovaires sont l'ornpos(\s de Ci uvarioles s'ouvrant sepa.
rérnent dans l'oviducle ; il existe une grande spermathèque.

ÉTHOLOGIE

Les Embiides se trouvt'nt ('n !rénéral sOliS les pierres où ils so construi-
sent ùes tunnels soyeux dans lesquels ils vivent. Très souvent, quand on
les trouble, ils se déplacent dans le tube à reculons, ce qui est un mou-
vement très caracteristique. La faculté de filer se rencontre aussi bien chez
les adultes des deux sexes que chez les larves. La lloie est sécrétée par des
petites glandes 8itUl\es dans le premier article des tarses antérieurs; ces
glandes communiquent par un fin canalicule avec des soies creuses situées
sous 108deux premiers articles du tarse; pendant la construction du tunnel
Je soie, les pattes antérieures sunt très nctives, croisées 8uccessivement
l'uno devant l'autre.

Les Embia sont omnivores, ~c nourrissant 10 plus souvt'nt de 8ubBtances
vèj.{étales, mais aussi de déhris animaux. L~s U'ufs, allongés, sop.~ poridus
cn petits pllliuets dans le tunnellloyt'uX ; lu femelle les soigne à la"façon
des Forficules. Les larves diITûrenL peu des femelles adultes i les mûl08 ne
prennent leurs caractères (lélinitifs qu'après la dernière mue.

CHASSE ET PRÉPARATION

Lei Embia doivent être recherchés sous los pierres, surtoul dans les
endroiLs 80CS. 118 doivent être conservos dans l'alcool il. 700 avee lcs pré-
cauLions habituellos pour cc ~enre de col1ection ; le8 bouchons do liè~c
sonL ù do('omeiller complètement; la meilleure méthode mnsiste à. mettre
les tubes contenant les'récoltes, bouchés avec un simple tompon de colon,
dans un flacon Il large ouverture, lui-même rempli d'alcool. Chaque tube
contiendra une HiqucLte sur laquelle st'ront inscriLes, uu crayon ou à
l'encre de Uhine, les indications concernant la capturo et Je nom ,le
l'insede.

Les EmbiopLères sont dm! insectes tropicaux; 10 groupn n'e~l représenté
pn France 'lue par deux genres, appartenont ~ la fumille des Embiidae,
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Famille des EMBIIDAE

TABLEAU DES GENRES

- Premier article des tarses postérieurs présentant en dessous
un seul pulvillus (fig. 527). . . . . . . . .. (p. 341) Monotylota.

- Premier article des tarses postérieurs présentant en dessous
deux pulvilli (fig. 528) . . . . . . . (p. 340) Haploembia.

Fra. 526 à 530.'- 526. Tarse antérieur de Mon/olylota 1'amburi. - 527. Tarse postérieur
de M. ramburi. - 528. id. de Haploembia BOUeri. - 529. Type de coloration de la partie
antérieure du corps de H. BOUeri. - 530. id. de M. ramburi (d'après DELAMARE-
DEBOUTTEVILLE).

Gen. HAPLOEMBIA VERHOEFF, 1904

Aptère dans les deux sexes. Premier article des tarses postérieurs
présentant en dessous deux pulvilli ; dixième tergite abdominal du mâle
divisé en deux parties asymétriques; premier article du cerque gauche
un peu épaissi, non denté en dedans. Chez la femelle, l'extrémité abdo-
minale et les cerques sont symétriques.

Distribution. - Sud de l'Europe.

Haploembia solieri RAMBUR. - Embia Salieri RAMBUR, 1842, Rist.
nat. Ins. Névroptères, p. 313. - IIaplaembia Salieri DEL>\MARE-DEBOUT~

TEVILLE, 1946, L'Entomologiste, II, p. 202, fig. 1 H, 2 B ; - CHOPARD.

1947. p. 101, pl. XII, fiA'. 170.
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Brunâtre clair. Tête assez grosse, elliptique; yeux petits. Antpnnes de
18-HI articles, filiformes. Pronotum carré. Abdomen allon~é; plaque
suranale du mâle asymétrique, le lobe droit larg-e, triang'ulaire, le g'auchc
plus court et beaucoup plus ;lroil, presque spinirorme ; crrques asyml'.
triques, la plaque basale du l'rrque gauche sans processus. Drux poils
sous les grifIes du tarse antérieur ; soies spiniformes du premier article
du tarse postérieur enlourant complètement le 1er pulvillus et attei-
~nant presque le bord supérieur.

Lon~. cr 8-g mm., 9 12 mm .

•\ssez commun, en été et en automne, sous les pierres, dans les endroits
secs et chauds.

Uords de la Méditerranée: Alpes-Maritimes: Villefranche; Uouches-du-
Rhône: Marseille; Var: Toulon, Hyères; Hérault: env. de' Montpellier
(HARANT); Pyrénées-Orientales: Perpignan, Amélie-les-Bains, Collioure,
Port-Vendres (KRAUSS), Banyuls-sur-Mer; Vaucluse: Avignon, Angll's. -
Espagne, Dalmatie, Italie.

Fm. 531. - l'rlonolylola
ramburi Rimsky Kor-
sakov,9, x 7.

Sud de l'Europe, Nord deDistribution.
l'Afrique.

Monotylota ramburi RIMSKY KOIlSAKOV,
1905, Zool. Anz., XXIX, p. 434; -IDELA-
MAIlE-DEBOUTTEVILLE,194G, L'Entomologisle,
II, p. 202, fi Ir. 1 .'\.-G, fig. 2 .\ ; - r.noP.\lm,
1U17, p. 101.

Gen. MONOTYLOTA RIMSKY I{ORSAKoV, 1905

Les deux sexes aptères ; 1er article des tarses postérieurs portant un
seul pulvillus en dessous. Dixième tergite du
mâle divisé en deux parties asymélriques ;
1er article du cerque gauche un peu épaissi.
Exlrémité abdominale et cerques de lu femelle
symétriques.

Biologie. - FRIEDIlICnS, 1923, Capita Zool.,
II, p. 11.

I3runâlre, bien plus fortement pigmenté que
le précédent (fig. 529-530). Antennes de 21 arti-
cles. Plaque suranale du mâle profondément
divisée, le lobe droit triangulaire, arrondi au
sommet, le gauche un peu plus court, aigu au
sommet qui est dirigé vers la g-uuche ; plaque
basale du cerque gauche allongée, étroite, ter-
minée en une pointe aiguë. Un poil sous chaque
grifTc du tarse antérieur; soies spilliforrnes du 1er article du tarse posté-e
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rieur n'atteignant pal! le pulvilluB et s'arrHant loin rlu bord suphieur.
Long. d 7.8 mIll., Ç? 10-1~ mm.

Cette espèce se rencontre dan~ les tn~mes conditions que la précédente,
c'est-à-dire sous lM pierres, dans les stations chaude8 et sèches 1 cependant,
DltLAMAIU1.DEnOtl''fT~VtLLI.ll'li trouvée en Catnargue, au bord dll l'étang
du Faurnalet, parmi leB Salicornes et sous les algues, donc en milieu humide
et halophile (L'Entomologiste, V, 1949, p. 24). D1aprês FRIElJRICHS, cet Em-
biide est très commUn pendant toute l'année; lps mâles sont adultes de mai
à juin, les femelles de mai à octobre. L'aceouplpment peut B'ob~erver d~s le
mois de mai, les deux insectes se trouvent côte il côte, le mâle à droite, main-
tenant la tête de la femelle avec ses mandibules. La ponte débute en mai et
se prolonge jusqu'à septetnbre : elle se fait dans la galerie soyeuse, elle compte
en moyenne 30 œufs, mais peut aller jusqu'à 80 œufs. La mère surveillll sa
ponte et ~arde les petits auxquels elle offre une nourriture triturée 1les jeunes
restent ll111sigroupés auprès de la mère jusqu'aH deuxième Age.

Alpes-Maritimes: Villefranche, île Sainte-Marguerite (FhtE:nRIctll.) ; VI1t :
Callian (BERLAND); Hérault: eIlV. de :Montp('lli~r (IlAnA!'f1') i Pyrénées-
Orientales: Banyub-sur.Mer; Bouehes-du-nhône: Camargue (DEL.\MARE-
DBBOUTTEVILLE).Corse (FRIEDRlcHs1.

Toute la rp!SÎon méditcrranpcnne.
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Les noms de familles et groupes supérieurs sont en PWI"ITES CAPITALES,
les genres et sous-genres en égyptiennes, les synonymes en italiqU-88.

abbreviata ()Ietrioptera), 149.
abbrtwiata (Metrioptera), 14i.
abbreviata (Platycleis), 147.
abjecta (Ameles), 42.
acanthopygia (Chelidurel1a), 331.
acervorum (Myrmecophilus), 196.
Acheta, 182.
Acrida, 265'.
ACRIDIDAE, 240.
ACRIDINAE, 260 .
•\CRIDOIDEA, 203.
Acrometopa, 87.
Acrotylus, 256.
acuminata (Tetrix bipunctata), 220.
acuminata (Tetrix depressa), 216.
aegyptium (Anacridium), 228.
aequispina (.MyrmecophiIus), 197.
AeropedelIus, 306.
Aeropus, 307. .
aethiopicum (Xiphidium), 103.
affinis (Platycleis), 140.
Aiolopus, 258.
albifrons (Decticus), 15:5.
albipennis (Apterygida), 332.
albomarginatus (Chorthippus), 300.
albopunctata (Platycleis), 137.
algoaldensis (Chorthippus binotatus),

293.
al1iaceus (Parapleurus), 269.
alliberti (Perlamantis), 39.
alpina (Podisma), 231.
alpinus (Anonconotus), 124.
Ameles, 40.
AMELIDAE, 40.
americana (Periplaneta), 32.
AMORPHOSCELIDAE, 39.
Anacridium, 228.
Anechura, 330.
Anisolabis, 321.
annulipes (Anisolahis), 322.
Anonconotus, 123.
Antaxius, 114.
A nterastr'S, 121.

apenninigenus (AnonconotuS), 125.
Aphlebia, 24.
apicalilil(Chol'thippus), 295.
apricllrius (Chol'thippus). 292.
aptera (Chelidura), 328.
aptera (Pholidoptera), 128.
Apterygida, 332.
arachidis (Prolabia), 326.
Arachnocephalus, 195.
Arcyptera, 311.
arenarius (Sphingonotus azurescens),

256.
armoricana (Oedipoda coerulescens),

251.
asynamorus (Tachycines), 171.
auricularia (Forficula), 334.
australasiae (Periplaneta), 33.
azami (Dolichopoda palpata), 174.
azami (Metrioptera), 150.
azami (Urphania scutata), 98.
azami (Prionotropis hystrix), 224.
azurescens (Sphingonotus), 255.
BACILLIDAE, 62.
Bacillus, 62.
harbarus (Calliptamus), 238.
Barbitistes, 91.
berenguieri (Barbitistes fischeri), 94.
bicolor (Chorthippus), 297.
bicolor {-\Ietrioptera), 150.
Bicolorana, 150.
biguttulus (Chorthippus), 298.
himaculatus (GrylIus), 181.
binotatus (Chorthippus), 293.
hipunctata (Anechura), 330.
hipunctata (Tetrix), 219.
bipunctatum (Acrydium), 218.
bisignata (Paracinema tricolor), 267.
bitterensis (Ephippiger), 162.
Blatta, 30.
BlatteIla, :W.
BLATTIDAE, 30.
BLATTODEA, 4.
Bohemanella, 229.
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bohllmani (Tatrix bipunotata), :.l:W.
llolivari (Dolichopodn).175.
bolivari (Paracaloptonuij). :.140.
bolivari (Te trix) , 217.
burmansi (Dolichopoda). 173.
bormansi (Ephipplger). 16a.
bouvieri (Antaxius), 118.
brachyptera (Mctrioptcfll), 146.
brachyptera. ŒuthYlitirft), 272.
brachyptera (Tetrix bipunctata), 220.
brachyptera (TlItrix vittata), 221.
brevipennis {ArCyptera.}, 313.
brevipennis EctClbiU8 lividUl), 21.
brevipennis Gomphoceridiu5), 308,
brevipf!nno (M/lCDnt'ma)~ 100.
brevipennis (Mfconemaj, 100,
brevlpennis (Pseudoyersinil1), 43.
brolemanni (Stenobothrus), 278.
llnmneri (PllraCalDptellI~), 240.
brunneus (ChorthippUll). 2971 note,
brunneull {Moioplietlls)l 191£,
burdigalensls (Acheta), 184.
buyssoni (DcoticUil verruoivorull),155.
buyssoni (Mlltrioptera), 148.
CAELIF~I\A, 202.
OaltphorUl, :Ui6,
Call1eranla, 168.
Call1ptamus, ~36.
Caloptenoides (Paracaloptt.lIllU), 240,
CaIotermes , 55.
CALOTERMlTlDAEi 54.
cnmpestriil (Gryllus), 180.
cantans (Tettigonia), 109.
carpentieri (Arcyptt'ra), 313.
carpetana (Podisml1 pedestris). 233.
CATANTOPIPAR, 225.
Celes, 2-'I8.
eerisyi (Acheta burdiioleniliil), 185.
ceperoi (Tlltrix). 216.
chabrieri (Pholidopterll), 12~,
charpentieri (Oedipodll), 2.53.
CHÉLEUTOPTÈRES, 59.
Chelidura, :ns.
Chelidurella, 331.
cllinensis (Grylllu), 184.
ehopardi (Antaxius), lŒ.
chopardi (Calliptamu8 ictericuill, :.!~.
chopardi (Ectobiuil lividu8), 21.
chopardi (Steropleul'Uil). 169.
Chorthlppus, 289.
Chrysochra9n, 271.
cicindeloidos (Trigonidium), 1!J8.
cinerascens (Pachytilu.), 245.

cinereus (Olyntlwscelilli, 1:30.
cinereus (1'lIamnCltrilOn), 130.
cisti (Tmethial, 223.
Clonoplii, G4.
coerulans (SphingunotuM), :.lM.
coerulea (Olldlpoda (uicooincta), 253,
c(}cruleipes (SphinganotlIA fJoerulam,),

:!55.
coerulescem (Oedipao1a.), 250.
colla ris (Oedipoda coofuillsolml), :.151.
coUina (POdl$IDl\ lllpi(la), 232~
comprtlllsicornii (Calephol'us), 26li.
con/usus (Uromenus), 167.
conica (PyrgOmOrphll), 222,
CONOC!'PHALIDAIi:, 102.
CONOCEPHALINAE, 102.
Conocephalus, 102.
conocephalus (Conocephlllus), 103.
Oophopodiima. 234.
COPIPHORINAE, 105.
corsicus (OmoceltulI), 287.
corsicus (Sphingonotull ooarulanll),

255.
corsicus (Thyreonotus). 119.
corsorum (Ectobius), 22,
Crotalacrls, 280.
cruciata (Oedipoda cocruleilcenli),~51.
cruciger (Ephippigerl, 162.
cunii (Ephippiger), 163.
cyanescens (Oedipoda lIermanioa),

:!52.
cyanopterus (Sphingontous cueru'

lans), 255.
Cyrnantaxlus, 118.
cyrnensis (Dolichopodo), lH.
Cyrtaspis, 101.
Jaimei (Chorthippus Ila.ulcyi). 2!J4,
dalmatina (GrylIomorpha), 187.
danicl1.s (Pachytylus)1 245.
dcchambrlli (Podisma l'edeltris), 233.
decipiens (Forficula), 335.
decipiens (Loboptera), 29.
dcclivus (EuchorthippulI), 303.
decolor (Ameleli). 41.
decolor (Oedipoda Htlrmanica), 252,
decorus (Oedllleus), 244.
DECTICINAE, 110.
DtOilou&, 162.
denticlluda (Orphlluia), 96.
denticulatll (Platycleii), 137,
deprellsa (Tetrix), 215.
DERMAPTÈn~s. 317.
deserta (Acheta), 182.
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DICTYOPTÈRES,4.
dilatata (Chelidura), 329.
diluta (Metriûptera roeseli), 152.
discrepans (Ectobius sylvestris), 18.
discrepans (Rhacocleis), 113.
dispar (Chrysochraon), 271.
Dociostaurus, 309.
Dolichopoda, 172.
domcstica (Acheta), 18.1.
dorsalis (Conocephalus), 105.
dorsatus (Chorthippus), 300.
dufouri (Pseudochelidura sinuata),

330.
Dufouri (Labidura), 323.
pbneri (Psophus stridulus), 244.
ECTOBIIDAE, 13.
ECTOBIINAE, 13.
Ectobius. 13.
l'Jentula (Apterygida albipennis),332.
t'gena (Empusa), 48.
elegans (Stenobothrus), 300.
degans (Steropleurus), 169.
l'legantulus (EudlOrthippus), 304.
EMBIIDAE, 340.
EMBIOPTÈRES, 338.
Empusa, 48.
EMPUSIDAE, 48.
ENSIFERA, 69.
Epacromius, 260.
EPHIPPIGER, 158.
cphippigcr (Ephippiger), 160.
EPHIPPIGERIDAE, 157.
ericetorum (Eaobia), 22.
Euborellia, 323.
Euchorthippus, 302.
Eugryllodes, 185.
Eupholidoptera, 128.
Euprepocnemis, 235.
Euthystira, 272.
fabryi (Pteronemobius lineolatus),

193.
falcata (Phaneroptera), 84.
fallax (Pholidoptera), 130.
faix (Platycleis), 140.
femorata (Pholidoptera), 1~9.
ferrugata (Oedipoda coerulescens),

251.
fervidior (Stenobothrus lineatus), 276.
festivus (Stenobothrus), 279.
fi'inoti (Stenobothrus), 292.
lischeri (Acrotylus insubricus), 257.
lischeri (Barbitistes'l, 93.
lisf'hpri (Stpnobothrus), 27H.

flava (Tettigonia viridissima), 1UK
flavicollis (Calotermes), 55.
flaçi pes (Reticulitermes), 57.
Forficula, 332.
FORFICULIDAE,326.
Forfidula, 335.
formosanta (Podisma alpina), ~32.
frigidus (Melanoplus), 229.
fuligino~a (Chorthippus longicornis),

299.
fusca (Arcyptera), 312.
fuscocincta (Oedipoda), 252.
fuscus (Conocephalus), 104.
gallica (Clonopsis), 64.
gallica (Locusta migratoria), 246.
gallicU8 (Bacillu.v), fi1-.
Gampsocleis, 122.
gavoyi (Tetrix vittata), :!~1.
geminus (Acheta burdigalensis), 184.
genei (Dociostaurus), 310.
geniculata (Dolichopoda), 174.
Geomantis, 4.7.
germanica (BlattelIa), 26.
germanica (Oedipoda), 251.
germanica (Rhacocleis), 113.
ghilianii (Anonconotus alpinus), 124.
giornai (Pezotettix), 227.
glabra (Gampsocleis), 122.
Glyptobothrus, 292.
Gomphocerus, 305.
Gomphoceridius, 308.
gracilis (Euchorthippus pulvinatus),

303.
grammicus (Stenobothrus), 279.
gratiosa (Oedipoda), 253.
gratiosus (Decticus), 123.
grisea (Platycleis), 136.
grisea (Platydeis), 137.
griseoaptera (Pholidoptera), 130.
grossus (Mecostethus), 270.
GRYLLACRIDOIDEA,170.
GRYLLIDAE, 179.
GRYLLINAE, 179.
GRYLLOIDEA,176.
grylloides (Pyrgomorpha), 222.
Gryllomorpha, 187.
GrylIotalpa, 200.
gryllotaipa (Gryllotalpa), 201.
GRYLLOTALPIDAE,200.
Gryllulus, 182.
Gryllus, 179.
haemorrhoidalis (Omocestus), 284.
Haploembia. :31,0.
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helvetieus (.\erupus ~ihirieus!, :IOH.
heydeni (Ptl'rollt'l1!uhius), lUI.
hispaniea (Leptynia), (ili.
hispanica (Platycleis dentieulata J,

138.
hispanica (Ilamburiella), :11[,.
hispanieus (.\n taxius), 117.
Hololampra. 24.
homoptera (Euthystira braehyptera,l,

273.
Homorocoryphus, lOti.
hyalolateralis (Chorthippus IOllgicur-

nis), :m9.
hyalosuperfieies tChorthippus 1unl!i-

comis).299.
iberica (Uedipoda luscucincla), 253.
icterieus (Calliptamus), 23~.
incertus (Chorthippus), 2U5.
inermis (Labidura riparia), :l:l5.
insubrieus (Acrotylus), 25i.
insularis (Uromenus brevicollis), Hi7.
intermedia (Platycleis), 138.
interposita (Stenuhuthrus lineatm),

276.
Iris, 45.
Isophya, DO.
IS"PTÈREs, ;'0.
istriana (Stenohothl'us IU~rOlllacu-

lutus), '277. .
italiea (Acrometopa maeropoda), Hi.
italieus (Calliptaruus), 236.
jersl'yana (Platycleis denticulatal,

1:IH.
jueundus (Churthippus), 2!.m.
jugieula (Ephippil!er cUllii), 104.
khl'ili (Areyptera), 314.
/ciel/l'ri (.lcrydium), :2:20.
Irraussi (,lcrydium), '219.
kraussi (Ocdipoda gcrmaniea), 252.
Labla, 32;).
Labidura, :124.
LABIDURIDAE, :1:!1.
LAIIIIDAE, :JI5.
lll[Jpunica (Ectobia), 18.
lapponieus (Eetobius), Hi.
larvoides (Geomantis), 47.
laticauda (Leptophyes), HU.
laticaud<t (Platycleis), 140.

. Leptophyes, HH.
Leptynia. fil!.
lesnei (Forfieula), :l:JG.
liliifolia (Tylopsis), 8'2.
linderi (Doliehopoda), 17i.

lirulai (Unliclw[J(J/la), 174.
lincatus (Stl'nobothrus), 27:>.
linclJlatus (PteroI1f.mobius), 192.
livens (Ectobius), '20, note.
lividipl's (:'l'ala), 323.
lividus (Ectobius), :W.
Livoni (Gomphocerus), :-lOü.
lixonl'nsis (Orphania), D7.
lobipes (Baeillus rossii), H4.
Lobolampra, 25.
Loboptera, 29.
Locusta, '245.
LONCHODIDAE. tili.
longieornis (Chorthippus), 30U.
longicornis (Stenobothrus), 301.
lueidus (Ectobius), 19.
lueifugus (Retieulitermes), 5t>.
rnacroptera (Tetrix bipunetata), 2:W.
rnacroptera (Tetrix vittata), :q1.
maeroptera (Tetrix tenuicornis), 219.
maeulatus (Myrrneleotettix), 304.
mandibularis (Conocephalus), 101i.
~IANTEIDAE, 40.
~IANTEINAE, 43.
Mantis, 44.
)IANToDEA, 34.
marginata (Oedipoda coerulescens),

251.
marginata (Ilololampra), 24.
marl!inata (~letrioptera brachyptera),

147.
mar{!inellus(Calli p tamus italieus) ,237.
maritima (Anisolabis), 322.
maroccanus (Dociostaurus), 309.
Jlarqueti (Metrioptera), 149.
.\1m'quet~ (Platycleis), 149.
Meconema, m;.
MECONEIIIIDAE, UH,
Mecostethus, 270.
mediterrallea (Acrida), :'Wti.
Meianoplus, 229.
rneridionalc (Meeonema), 10U.
meridionalis (Paratettix), 212.
Metaplastes, Vii.
Metrioptera, 142.
mieroptera (Areyptera), :11:1.
migratoria (Locusta), 24:1.
migratorius (Pachytillts). '245.
miniata (Oedipoda), 253 .
miniata (Oedipoda), 2G1.
miniatus (Stenobothrus), 280.
mini mus (Calliptamus harbarus.l. 2:m.
minor (Ephippiger terrestris). tli3.

23
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winor (Labia), :125.
rnoesta (Euborellia), :l:.!:l.
Mogoplistes, 1D3.
:\fOGOPLISTIDA E, l H:~.
mollis (Chorthippusl, :2HH.
Monotylota, 34i.
monspeiipnsis (Calliptamlls barharus),

23D.
rnonspeiiem,is (DeeLicus verrucivo-

rus), tS:;.
lIIontana (Thyreonotus corsicus 1, 120.
montanllS (ChorthippllS), 301.
montanllS (Omocestlls corsiclls), 287.
monticoia (Callicrania), Hi8.
monticoia (Piatycleis grisea), 136.
montigena (Ephippiger ephippiger),

162.
montivaglls (Omocestus), :.!8li.
morio. (Steno bothrus), 288.
myrina (Stenobothrus iineatllsl, 277.
\lVRl\IECOPHILIDAE, 1 DG.
Myrmecophilus, 19n.
Myrmeleotettix, 304.
Nala, 323.
nana (Phaneroptera 1, l-\o.
nasuta (.1crida), 266.
nemallsensis (Isophya pyrpnaea), 91.
:'olEMoBIINAE, 189.
Nemobius, 189.
nicaeensis (Ectobius), :.!:l.
niger (Ectobius), t7.
nigra (Oedipoda coeruiescpns), :251.
nigricans (Parapieurus alliacells 1,269.
nigripes (Ectobius panzeril, 23.
nigrotasciatus (Oedaleus), 244.
nigromaculatus (Stenobothrus 1, '277.
nitidulus (Homorocoryphus), 106.
obscura (Stenobothrus lineatusl, 276.
obtusus (Barbitistes), 93.
IIGCidentalis (Platycleis), l:j 7.
()ECANTHIDAE, tm~.
Oecanthus, 19:-;.
Oedaleus,244.
Oedipoda, 248.
OEDIPODINAE, 241.
Omocestus, 28 L
oratoria (IriSI, 40.
l)['ientaiis (BIatta), :JU.
Orphania, 9:;.
ORTHoPTÈnE~, oH.
'palpata (DoiichopoJal, 174.
P\\IPHAGIDAE, 222.
pa Il7.P ri (E('tobiuSl, :n.

Paracaloptenus, 2:m.
Paracinema, 2G7.
parallelus (C/wrthippus ), 3UO.
Parapleurus, 26H.
Paratettix, 212.
Parnassiana, 1:l1.
patrueiis (.\crotylus). 258.
pedemontana (Cophopodisma), 234.
pedestris (Antaxius), 116.
pedestris (Podisma), 232.
pedo (Saga), 156.
pellucens (Oecanthus), 199.
pennata (Empusa), 48.
Periplaneta, 3i.
Perlamantis, 39.
perforatus (Ephippiger), 104.
perspicillaris (Ectobius), 16.
petraeus I.Umocestus), 285.
Pezotettix, 227.
Phaneroptera,83.
PHANERO PTERIDAE, ~O.
Phasgonura, 107.
Pholidoptera, 12!).
Phyllodromica, 24.
picta (Ectobius lapponicus Jo 18.
pipiens (Eugryllodes), 185.
Plagiophlebis, 287.
Platycleis, 132.
platypterus (Chrysochraon dispar),

272.
plorans 1. Euprepocnemis 1, 23:J.
Podisma, 230.
porphyrica (Chorthippus iongicornis),

299. .
Prionotropis, 224.
Prolabia, 326.
provinciaiis (Eugryllodes pipiens),

187.
provinciaJis (Ephippiger), 104.
Pseudochelidura, :329.
PSEUDOMOPINAE,2ü.
Pseudoyersinia, -4::1.
Psophus, 243.
Pteronemobius, HU.
pubescens (Forficula), 330.
pulchripennis (Metaplastes), !fl.
pullus (Chorthippus), 294.
pulvinatus (Euchorthippus), :~U:J.
punctatissima (Leptophyes), 88.
pyrenaica (Chelidura), 329.
pyrenaea (Cophopodisma), 234.
pyrenaea (Tsophya), 90.
pyrenaeus (Stenol)()thrus l, 28U.
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PYl'enaica (Oedipoda !!erlllalliea l, 2:J:!.
pyrenaicus (.\erupus sibiricus), :\O~.
Pyrgomorpha, 22l.
PYRGOMORPIIIDAE,22l.
quadripuneta ta (Phaneru[Jtl'l'a 1. ~li.
Rnmburi (Callicrenia), 1li!I.
ramburi (.\lonotylota), :141.
Ramburiella, :115. .
raymundi (Ornuct'~tus), 2l'1G.
raymundi (Yersillclla), 121.
religiosa (~lantis), 44.
Retlculltermes, 5n.
l'l'yi (Chorthippus saulcyi), 2U't.
Rhacocleis, IlJ.
RIIAPIIIDOPIIORIDAE,170.
l'hl'nanus (Pteronemuhius 11I'y.tl'ni),

19t.
HIIINOTEUMITIDAE,G.i.
rhodaniea (Prionotrupis), 22.:J.
ripa ria (Labidura), :1:!4.
RoeseUana, t 50.
rOl'spli (~fl'trioptcra), Hi1.
rus~ii (Bacillus), fi:!.
l'Ubesel'ns (Sphin!!ullOtus), 25:i.
rubicundus (Stenohothrus), :!l'IO.
luhi:.rinosa (Chorthippu'i lon~icurnis),

2!)!I.
l'Ubro('cphala (StcllOhothrus linpatus).

')--_1/.
rU/ipes (Slcnobol!trlls), 2l'1:1.
rufus (Gornphocerus), :m5.
rugosicollis (Urornenus), Ili:i.
sabulosa (Platyclf'is), l:m.
Saga, 156.
SAGIDAE,156.
salina (Oetliputla), :!53.
~ardea (I1ololarnpra), 25.
~aulcyi (Chorthippus), :!!K
saulcyi (Tetrix tÜl'ki), 21l'1.
saussuriana (Ml'trioptera), 1.'l7.
sl'alaris (Stauroderus), :!S~.
scllfnitlt i (PllOlitlu plera), t:.!H.
~cutata (Orphania), fl7.
Sepiana, 145.
~('piurn (~l'trioptera), 145.
stTrala (Saga), 156.
~l'rrieauda (Barhitistl's), 91.
sihiricus (Aeropus), 307.
~if'boldi (Metrioptera bicolor), 150.
~ilvicola (Ephippig-l'r ephippiger),Hi:!.
~illuata (Pseudoehelidura), 329.
sjüstedti (Tetrix vittata), 22l.
smyrncnsis (Forficula), 335.

solil'ri (I1aploembia), :Wl.
,,'rrl'ztmsis (.\ntaxius), 1Œ.
.\/,(/lfanziana (.Imcles), 42.
Sphingonotus, 253. .
spinigera (Chl'lidurella acanthopygia),

:l:ll.
~quamiger (l\1ogoplistes), 1!14.
Stauroderus, :.!l'I7.
Stenobothrus, 273.
Steropleurus, W!J.
stigmaticus (Stenobothrus), '277.
strepens (Aiolopus), 258.
stridulus (Psophus), 243 .

. subalpina (Podisma alpina), 232.
subaptera (Lobolampra), 25.
subaptera (Tetrix bipunctata), '2:!O.
subulata (Tetrix), 216.
su1furesc('ns (Oedipoda coerulescens),

251.
Supella, 2l'1.
~upelleetiliurn (SupelIa), :!8.
sylvpstris (Ectobius), 18.
sylvestris (Nemobius), Hm.
sylvestris (Platycleis intermedia),l:m.
Tachycines, 171.
tenuicornis (Tetrix), 218.
tpl'gestinus (Epacromius), :.!üO.
terres tris (Ephippiger), 162.
Tessellana, 141.
tesbcllata (Platycleis), Hel.
Tettigonia, 107.
TETTIGONIIDAE, 107.
TETTIGONIINAE,107.
TETTIGONIOIDEA,77.
TETRIGIDAE, 211.
Tetrix, 213.
thalassina (Meconerna), !:l9.
thalassillus (Aiulopus), 259.
Thamrwlrizun, 125.
THRINCHINAE,2:.!:.!.
lhymifolia (Tylopsis), l'\:.!.
Thyreonotus, H!I.
Tmethis, 223.
tl'ansiens (Platycleis grisea), 1:W ..
TRlDACTYLlDAE,:.!O:.!.
TRIDACTYLOIDEA,:.!O:!.
Tridactylus, 2m.

'TRIGONIDIIDAE, lU7.
Trigonidium, 197.
türki (Tetrix), :.!ll'1.
turrila (.Icrida), :.!lili.
Tylopsis, Hl.
uelemis (GrylIomorpha), HiK.
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Uromenus. Wfi.
marovi (SphingoIlotuS), :2;jü.
vagans (Chorthippus), 2!:H:i.
variabilis (Celes), 248-
variegatus (Aeropedellus), 306.
variegatus (Tridactylusl, :202.
variopicta (Cyrtaspis), 101.
varium (Meconema), 99.
ventralis (Omocestus), 283.
verrucivorus (Decticus), 153.
vestitus (Arachnocephalus), 195.
vicheti (Parnassiana), 131.
violacea (Stenobothrus lineatus), 276.

viridis (Chorthippus longicornis), :2!J!J.
viridis (Epacromius terg-estinus), 2üU.
viridissima (Tettigonia), 107.
viridulus (Omocestus), 283.
vitium (Ephippiger), 1üO.
vittata (TetrixI, 220.
vittiventris (Ectobius l, :21.
vulgaris 1 Gryllotalpa), 201.
wattenwylianus (Calliptamus), 239.
Xiphidion, 101.
Yersinella, 120.
yersini (Arachnocephalus), 195.
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Superfarnille drs Tettigonidoidea . . . . . . . . . . . . . . .
Famillr' des Phaneropteridae . . . . . . . . . . . . . . . . .

Gen. Tylopsis. Hl : ~ Phanproptera, H3 : - Acrumetopa, 87 : -
Ll'ptophyps, HH: - rsuphya, 90; - llarbitistes, 91 : - .\Ieta-
plastes, 94: - Orphania. 93.

Familll' des .Ueconemidae . . . . . . . .
Gel!. .\leconpma, !JH: - Cyrtaspis, lOi.

Famille' des Cunuceplwlùlae. .....
Gen. Conocephalus, 102; - Homorocoryphus, 106.

Famille des Tettigoniidae . . . . . . . . . . . . . .
Geu. Tettigonia, 107 : "- Rhacocleis, 113 : - Antaxius, 114 :-

Thyreonotus, IH); - Yersinella, 120: -- Gampsocleis, 122 :
- ,\nonconotus, 123 : - Pholidoptera, 125: - Parnassiana,
1:31 ; - Platycleis, 132 ; - .\letrioptera. 142 : -- Decticus, 152.

Famille des Sagùlae (Gen. Saga) .
Famille des Epltippigeridae. . . . . . . . . . . . . . . . . .

Grl!. Ephippiger, 1fiS : - Uromenus. 16:!: - Callicrania, 168 :
- Steropleurus, Hm.

Superfamille des Gryllacridoidea
Famille des Rlwphidoplwridae .

Gpn. Tachycinps, 171: - Doliphopoda, Ji:{.
Superfamillp df'SGrylloidea . . . . . . . . . . . . . . . . .
Famille dps r;ryllidae. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

GPl!.Gryllus, 179 ; - .\chpta, IH2; - Eugryllodes, Is5 ; - Gryl-
lomorpha, IH'ï: - '\frmobius, Hm: - Pteronemobius, 191.

Famillp des '\Iogoplistidae. . . . . . . . . . . . . . . . . .
Gen. .\rogopli~tes, Hl:): - .\rachnocephalus, 19!1.

Famille des JfyrmecophilùJae (Gpn. .\Iyrmecophilus).
Famille des Trigunidiidlle (Gf'n. Trigonidium 1.

Famille dps Oecanthidap (Gen. Occanthus) . .
Famille dps Gr!Jllotalpidae (Geu. Gryllotalpa J •

~Superfamille des Tridactyloidea . . . . . .
:-,ous-ordre C.~I'LIFEHA. • • . • • . . • • .

1-amilll' des Tridactylidae (Gen. Tridactylus 1

Superfamille des Acridoidea . . . . . . . .
.\rorphologie externp. 203 : - .\ natomie, :l06 ; - Ethologie, :l06 ;

- Prédateurs et parabites, 209 j - Chasse et préparation,
209: - Origine des Acridiens français, 209.

Famille dCbTetrigidae. . . . . . . . . . . . .
Gen. Paratettix, 212: - Tetrix, 213.

Famille des P!Jrgomorphidae (Gen. Pyrgomorpha).
Famille dps Pamphagidae . . . . . . .

Gpn. Tmethis, :!23: - Prionotropis, 22'i.
Famille des Catantopidae .

(;"0. Pezotettix, 227 : - .\nacridium. 228: - Melanoplus, :.tW ;
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